sieurs domaines (commerce, 


ei Ent noces | CHE Un. 
. entretenait Hi. ë 





QUARANTE-TROISIÈME ANNÉE — Ne 12740 — 4,50 F. - 
Une victoire! LA CAMPAGNE DES LÉGISLATIVES 
de l'union | La PC anna s À se 

Pr RUraus Le PS appelle les électeurs 


L'année de la « relève » 
commence bien à Jérusalem. 
Les du 


partenaires-adversaires 
« cabinet d'union nationale » — 


dirigé par M. Pérès, qui doit 
céder ra octobre 1986 son 
poste à M. Shamir — viennent 
de surmonter une difficile 
épreuve. Le « cabinet res- 
treint» — où les travaillistes a 
le Likoud sont. 



































M. Jospin a appelé les électeurs droite, a répondu M. Marchais. M. Barre 
communistes, samedi 11 janvier, à voler a, d'autre part, indiqué, dimanche, sur 
pour le PS en mars prochain. -Voter à  TFI, qu'il ne jouera pas les « trublions-» 
gauche, c'est voter communiste puisque js face à un éventuel gouvernement de coha- 
socialistes conduisent une politique de  bitation 


Seuls contre tous : la situation L'évolution a été fulgurante. allégresse une marche forcée pour 
dans laquelle se trouvent les socia- Après qu’en juillet 1984 les minis. - l'union engagée depuis: une 


paré #7 GE gccepe | du jt être un: handica . ï 
Ip. tres communistes eurent quitté le — que 
Basdi à nr er S'ils s'efforcent de la présenter gouvernement aussi discrètement Jospin préconisait la thérapie. e 


comme un atout, c’est sans doute Au y étaient entrés, nombre de tabs fnnedie DA 
parce que, dans le passé, la soli- socialistes avaient ressenti cette gone mt 


arbitrage interna! 
frontalier sur l’enclave de | {ude ne leur a pas si mal réussi «trahison» comme un trauma- ie de nos têtes ». 


Taba, mme zone de 1 En 1981, isolés par une rupture de ‘tisme si profond que, à leur avis, JEAN-YVES LHOMEAU. 
carré sitnée dans le Sinal. La | l'union vieille de quatre ans, ils la geuche, et singulièrement {Lire la suite 8 
voie est donc libre pour une | ont passé leurs «alliés» commu- «socialisme de pouvoir»; ne °° 9. l'article 

relance de la coopération entre | nistes au rouleau compresseur. En devaient jamais s'en remettre. Le *carS ii FAUPET A CA: 
Le Caire et Jérusalem. Mais ce | 1986, ils n’ont d'autre choix que désolation était telle — on n'aban- 1e Comes de le pere 
processus prendre de longs | derecommencer. . ‘donne pas en cours de route avec de l'opposition ».) 


ce qu'il voulait : le recours à 


 L'OR, LES INDIENS ET LES PENTS BLANCS . 


La « dernière frontière» du B: Brésil 


‘ouverte à 
° 13 er re es 


Le Caire et Jérusalem 
Perses s entendre sur ‘un 
lication 4 


tourisme, trans s, etc). 
ambassadeur _. a TS 


Aviv — absent depuis plus de 
trois ans — regagnera son 


ee Concernant "Taba, les 
eux pays doivent encôre 
s’accorder sur les de 
LÉ notamment le choix 
tres. : 





de 

Manans, près de la frontière “A Suapi, au nord du Roraima, nie sans forét, rien que des terres 

© colombienne. Le maître du garimpo parle volon- hautes, souvent nues, pâturées par 
tiers des «âmes» qui travaillent MD SIMS 

FE = pour lui. -Le garimpo, c’est mpree un espace 

De notre envoyé spécial l'endroit où l’or est prospect£, et Fée ie i reste à ceux 

© —— les -garimpelros, ce sont les e vient dl ordeste ee 
Boa-Vista. — Des Indiens qui «âmes» qui font, pieds: nùs, les to-Grosso, et qui ont fui 





chantent des cantiques où tien je au trésor, La technique on le cycle régulier des 


= 5 : rivières sont aspirés, puis effet : besoin de permission 
domai C'est la principale bois à plusieurs jours de bateau, pas pe: 
concession faite au Likoud. La 
droite redoute en effet que 
FEgypte, après avoir obtenu 
gain. de cause sur Taba, 
< 


» d'honorer ses autres 
engagements diplomatiques, 
commerciaux tiques. 
C'est pourquoi M. Shamir vou- 


fièvre de Des ch divers tamis, et de ce tri grossier igarapés, nom amazonien des 
cheurs d'or os qi tamisea ent sort un gravier où l'or apparaît en cours d'eau. Le seul maître, c'est 
l'eau des rivières, et semblent les POussière et où le diamant se le propriétaire des machines du 
confond, .pour un œil profane, garimpo, qui prend 70% de la 


derniers ivants d'un Eldorado 
er lag avec le verre. Commission sur les richesses qu'on 


haiïllons. Des missionnaires d 
out poil, qui « <emseithent Partout, le minerai affieure, lui appôrte. Maigres richesses 
l'indigène, ou l'évangélisent dans le paysage de pierres. Aik- d'ailleurs : marre des poids minus- 
comme au bon vieux temps. leurs, il y a de la cassitérite, des rs parfois Ls eur rm 
Dans l'extrême nord du Brésil, métaux rares. De chaque côté de balance à "main, ce que le gorim! 
le territoire du Roraima est l’une l’eau, le sol mité, ravagé, montre peiro enveloppe comme un bijou 
des «dernières frontières- du l'itinéraire de la prospection. Les dans un sache, des grains d'or si 
pays. Impossible d'aller plus loin, maisons sont des cabanes de boue légers qu’on pourrait les _priser 
ca remontant les fleuves et les siè- sèche, avec des toits de palmes. ne de la cocaïne. 
cles. Les savanes sont vides Comme l'Indien, le garimpeiro vit 


règlement 
du conftit de Taba et le reste 
du contentieux bilatéral. 
L'accord fait valoir que le 
futur arrangement entre 


Le Caire et Jérusalem formera comme au temps de la conquête : dans l’éphémère, c’est un nomade CHARLES VANHECKE. 
«un tout» dont l'application | pas plus d’un demi-habitant au qui épuise en quelques mois ses 
kilomètre carré. Elles sont le thé&-  filons. Un hamac pour dormir, un (Lire la suite page 3.) 





sera « globale». 

M. Pérès estimait à bon 
droit qu'un enlisement à propos 
de Taba aurait anéauti pour 
longtemps tout espoir de 
« réchauffement » d'ane paix 
avec l'Egypte déjà réduite au 


PARFUMS 


(Seine-et-Marne). Né en 
1899, ancien directeur de La 
NRF avec Jean Paulhan, 
auteur d'une de 


semaine critiques et sou 

dans troïs pays européens. veuirs, dont l’Ordre (Gon- 
Shamir a pour sa part court 1929), il était membre 

l'œil fixé sur l'échéance d’octo- de l’Académie française 


bre. Le chef de la droite se depuis 1968. 


Marcel Ariand n'a pas conquis 


REF ATAEATANATETS 


de dérobades et de récrimins- les foules. Il avait mieux à faire : 
tions. Au terme du long pro- apaiser par l'écriture son angoisse 
cessus d'arbitrage qui va d'âme en peine. Dans sa quaran- 
s'ouvrir, il sera à nouveau pre- taine de récits et essais, de même 
mier ministre et pourra faire que comme critique et directeur 

ses vues sur les rela- de revue, Arland n'a cessé de plai- 
tions avec l'Egypte, sujet capi- der pour ua jl 


éternellement faire dépendre .EAU DE TOILETTE SANTOS DE CARTIER Une - malédiction surmontée », 
minuscule litige de Taba. disait Chardaane. 
3: 





Fondateur : Hubert Beuve-Méry Directeur : André Fontaine |’ 


communistes à voter socialiste 


l'avancée des grands ou |. 
de moustiques, leur Pâturages Î. 


D'autres qui se terrent dans les : rUdimentaire : les cailloux des La prospection est libre, en 
et qu'on découvre ballucinés de  *lavés», avant de passer à travers pour chercher fortune dans les | 


ansépisme gagné sur 
un tremblement d'écorché vif.. 


président Assad. 


ae iris épreuves. 


> Changement de direction à à l'ENA 


l Pour.la première fois, ux industriel, M. Roger Fouroux, à 
| Re de ed 


4 Poocrste di le 


PRES 


À rt a et un 





Pi 


écorché 


malédiction ? ? D'avoir 


Arlandd Quelle 
été orphelin ? Il ne serait pas.le 


premier artiste, ni le dernier, à qui 


Mauriac, Sartre, Barthes… 
Arland, ce fut à trois ans. Tous les 
dimanches, sa mère le 

au cimetière, comme c'était 
l'usage alors: de quoi rendre 


Rae Sete DO Plan de de 
huit ans, pour one chute de:vélo, 
Arland se voyait condamné à 


échéance de quelques mois! A : 


l'heure où s’accomplit pour Jui 
l'effroyable rendez-vous, ayons 
une pensée pour le 


martyre que 
Re : 





Fusillades éntre chrétiens 
: à Beyrouth - 


A 
- secteur chrétien de Beyrouth, quelques heures avant la 
DR NS RE DR 
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Coups durs 
pour l'opposition polonaise 


L'arrestation de Bogdan Borusewicz, Pur des principaux. 
. dirigemts clandestins. de Solidarité, porte un nouveau . 
. coùp au syndicat. interdit, qui a déjà subi ces derniers 
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Le Monde 


‘ÉCONOMIE . 
La pétrochimie des sables. et Ia CEE 
La liaison à travers la Manche 
Faut-il craindre la déflation ? 
La chronique de Paul Fabra 
ra 35 à 38 


“Débats : Disneyvilie (2) © Etranger (3 à 6) © Politique (7 à 9) 
e Communication (10). e: Société (11.et 13) © Culture {15) 
de . © Economie (40 et 41) 


rogrammes . des spectacies (16} @e: Radio-télévision (17) 
© Camet (17) © -Informations services : Météorologie, 
croisés, Loto (18) @ Annonces classées (19 à 34) 
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sanitaires ont été à dou 






















MORT DE L'ÉCRIVAIN MARCEL ARLAND 


vif 


minutes de sa vie. Voilà bien une 


* lent malgré eux à tout propos, au 


ne ee 


odeurs et sens étouffés montent à 

la tête; Malraux, c’est face à un 

vestige ‘écrasant, qu'un aigle sur-” 
plombe, ou que fouilient les 

renards;. pour Green, c'est 

lavant-dîner cuivré du quartier 

des Invalides, aux couvents qui 

tintent. 


B. POIROT-DELPECH. 
(Lire la suite page 18.) 
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DISNEY VILLE 


Mickey rajeunit. Il est redevenu une source 
rres qui ne s’apaiseront pas de 
sitôt. Michel Giraud salue avec enthou- 
siasme la décision américaine de construire 
un Disneyland européen à Marne-la-Vallée. 
Alain Lipietz et Alain Torel sont d’un avis 
exactement contraire, notamment pour des 
raisons économiques et urbanistiques. 





Une grande chance 
pour l'Ile-de-France 


Un nouveau pôle d'attraction pour l'Est parisien, 
qui sera plus qu’un espace ludique 
par MICHEL GIRAUD {*) 


l'Eurodisneyland à Marne- 
la-Vallée est une grande 
chance pour l'Ile-de-France et un 
sou majeur pour l'économie 

Pour l'Ile-de-France, le projet 
va d'abord représenter, dans les 
cinq années à venir, un important 
volume de travaux dont bénéficie- 
ront les entreprises de bâtiments 
et de travaux publics de ta région. 
La première phase de l'opération, 
d'ici à 1992, devrait entraîner la 
création d'un nombre d'emplois 
qui pourrait atteindre 25000 — 
peut-être plus, si l'on prend en 
compte tous les effets induits — 
dont 6 000 pour ie seul parc. Uité- 
rieurement, beaucoup plus. 
L'ensemble des activités nouvelles 
liées au parc (hôtels, restaurants, 
commerces, bureaux...) consti- 
tuera une source importante de 
recettes fiscales pour les collecti- 
vités locales concernées, juste 
contrepartie des adaptations 
importantes que vont connaître 
les villages du secteur. 

La région a accepté, pour assu- 
‘rer une bonne condition de succès 
à ce projet, de prolonger le RER 
d'une dizaine de kilomètres. Il est 
évident qu'un tel équipement, 
tout comme les aménagements 
autoroutiers et routiers, ne servira 
pas seulement à La desserte du 
parc d'attractions, mais permettra 
d'itriguer tout le secteur. 

Ainsi sera créé un nouveau pôle 
d'attraction pour l'Est parisien. 
Le conseil régional a toujours eu 
le souci d'un rééquilibrage vers 
J'Est : l’Eurodisneyland. avec ses 
muitiples prolongements, offre 
une opportunité exceptionnelle de 
contribuer à cet objectif de l'amé- 
nagement régional. 

Sur les dix millions de visiteurs 
attendus chaque année pour le 
parc, plus de la moitié viendront 
de l'étranger, ce qui représentera 
un afflux de devises supplémen- 
taires. De nombreux touristes pro- 
longeront leur séjour en France 
pour visiter Disneyland, qui sera 
le but privilégié d'un grand nom- 


À, Mésrdinesind à M de 





En © ” 





bre de voyages organisés en 
Europe. 

A terme, la construction du 
tunnel sous la Manche et l'inter- 
connexion des TGV devraient 
contribuer à accroître Ja fréquen- 
tation du parc en même temps 
que le rayonnement de la France. 


L'imprégnation française 


Il faut souligner que l'apport 
des collectivités locales a été 
déterminant pour La prise de déci- 
sion finale de Waït Disney. La 
région en acceptant de prolonger 
le RER, le département de Seine- 
et-Marne en s'engageant à appor- 
ter sa contribution financière, les 
communes en souscrivant au prin- 
cipe même de l'implantation, ont 
offert les arguments du choix des 
Américains. 

Dans la négociation qui va 
maintenant se poursuivre pour 
concrétiser l'engagement récipro- 
que, ces mêmes collectivités 
auront à cœur d’imprégner le pro- 
jet de culture française afin que 
soient mis en valeur non seule- 
ment notre patrimoine, mais aussi 
nos technologies. 

En effet, Disneyland ne sera 
pas uniquement un espace ludi- 
que ; il sera aussi un lieu de fami- 
liarisation avec les technologies 
nouvelles et une ouverture vers 
l'avenir, La notion de formation 
sera étroitement imbriquée à celle 
de jeu, ailiance qui est de plus en 
plus recherchée par les Français 
dans l'occupation de leur temps 
de loisir. 

Eofin, le succès attirant le 
succès, comment Disneyland ne 
serait-il pas un atout supplémen- 
taire — et de taille — pour la can- 
didature de Paris et de l'Ile-de- 
France aux Jeux olympiques de 
1992, qui bénéficieraient des 
équipements de transports, et des 
nouvelles capacités hôtelières 
créées pour Disneyland ? 


(*) Président du conseil régional 
d'Ile-de-France, 


Ras er 


ae 





Une sombre mascarade 


Pas une bonne affaire et des millions d'heures perdues 
par ALAIN LIPIETZ (*} et ALAIN TOREL (**} 


"AUTRES que nous cla- 
D meront leur dégoût: 


devant ce sanctuaire du 
fast-food et du gadget parachuté 
aux portes de ce qui fut la Ville 
Lumière. Nous ne dénoncerons ici 
que l'escroquerie juridique, éco- 
nomique et urbanistique d'un tel 
projet, qui symbolise toute une 
conception de l'avenir du travail 
et des loisirs. 


Que savons-nous du Disneyland 
projeté à Marne-la-Vallée ? Ce 
Qui filtre dans la presse et dans les 
couloirs de l'administration. Car, 
premier scandale, ce projet qui 
ouvre une zone franche à une 
firme américaine au cœur de l'Ile- 
de-France, qui lui octroie les pré- 
rogatives d'un établissement 
public d'aménagement sur quel- 
que 6 000 hectares, qui implique 
sans doute d'incroyables déroga- 
tions aux plans d'urbanisme et à 
la législation sociale (telles que la 
droite elle-même n'ose plus en 
proposer), ce projet n'a fait 
l'objet d'aucun débat démocrati- 
que, d'aucune enquête d'utilité 
publique. 


Laissons de côté les projets 
fumeux de la «seconde phase» 
(après 1992). La première phase 
(le parc d'attractions) coûterait 
13 milliards de francs, largement 
subventionnés par l'Etat français. 
En outre, celui-ci prendrait en 
charge les grandes infrastruc- 
tures, dont 1 milliard pour la 
seule prolongation du RER. On 






Les deux millions cinq cent mille 
chômeurs regardent avec stupéfac- 
tion les grèves qui ont pour but de 
revendiquer, pour ceux qui en ont, 
de meilleures conditions pour leur 
travail, un meilleur niveau de vie et 
un blocage de toute souplesse. Et, 
pour couronner le tout, la CGT pe- 
raît vouloir écœurer une firme 
€ icaine, il est vrai.) avant 
même qu'elle ne commence des tra- 
vaux qui permettront de créer, dit- 
on, quelques dizaines de milliers 
d'emplois ! 


. Le défense des intérêts de Le 
masse de ceux qui travaillent (et qui 
cotisent...) est probablement plus 
importante que celle de ceux qui 
n'ont pas cette double chance. Il 
fallait qu'il y ait un jaune de service 
pour dire tout haut ce que beaucoup 
pensent tout bas. 


BERNARD SAUVAIRE 
(Boulogne). 


« DE LA RUMEUR A L’HISTOIRE », d'Alfred Sauvy 


Une fourmi iconoclaste 


NFATIGABLE SAUVY ! Le mer- 
veilleux, c'est qu'il se passe 
toujours quelque chose dans 

les galeries qu'il parcourt aliègre- 
ment. Qu'il ne nous en veuille pas 
de détourner un slogan destiné à 
d'autres sortes d'achats, mais 
consommer du Sauvy est non 

jf: cela met en 
joie. IE n’a pas son pareil pour dé- 
busquer sous la gravité d'affinma- 
tions, de chiffres, de références, 
l'énormité du réel qui fiche tout en 
V'air. 

Dans son nouvel ouvrags, no- 
tre auteur s’est régalé. Tout son 
travail de fourmi iconoclaste a 
consisté à étudier comment des 
rumeurs se sont propagées au 
cours des temps et à rappeler ce 
que l'histoire aurait dû mettre à la 
place si {es professionnels avaient 
fait leur travail. ce qui arrive tout 
de même, Mais chasser la « ru- 
meur », confie-t-il, n'est pas de 
tout repos, car elle assure, et sou- 
vent de génération en génération, 
un confort à l'opinion. 

On ne dressera pas ici le cata- 
logue des illustrations du chassé- 
croisé entre les « dires» et les 
« feits » qui constituent la partia 
la plus substantielle du livre. A 
fred Sauvy, qui n'a peur de rien, 
est remonté à Jeanne d'Arc pour 
étayer sa démonstration et nous 
emmène jusqu'à la Libération, 


mais en s’attachant surtout aux 
XIXe et XX» siècles. 

Retenons au passage queiques 
exemples. Des volumes ont été 
écrits sur les origines de la guerrs 
de 1914-1918, produisant des 
dissonances crualles. Pour Alfred 
Sauvy, tout s'explique par une 
cescade de peurs partant 
d'Autriche-Hongrie, gagnant la 
Russie, puis l'Allemagne et la 
France. On est loin des mani- 
chéismes traditionnels. 

Parmi les causes de la crise de 
1929, qui a souligné la forte 
baisse continue des matières pre- 
mières dès la mois de février, st- 
gne précurseur du € vendredi 
noirs du mois d'octobre de la 
même année ? Roosevelt a été 
crédité de la reprise américaine, 
grâce à son New Desl, alors que 
la déveluation du dollar était la 
première cause de renouveau éco- 
nomique. 

De même les économistes de 
l’époque n'ont pes perçu que l& 
politique défiationniste de Laval 
(1935) avait finalement provoqué 
une reprise omique, notam- 
ment du fait de l'emploi d'effets 
dits commerciaux, escomptés par 
la Banque da France. Et qui se 
rappelle a brillante reprise 
(haussa rapide de la ù 
industrigile, baisse du chômage, 


augmentation de la durée effec- 
tive du travail) due à la dévalua- 
ton de Léon Blum avant que les 
malheureux accords sur les qua- 
rente heures n'entrent en applica- 
on et que l’on constate la retom- 
bée de toutes les courbes de 
production, branche après bran- 
che 


Combien ont ignoré également 
la repriss « sensationnelle » de 
novembre 1938 à août 1939, 
due à la politique de Paul Rey- 
naud {assouplissement de la se- 
maine de 40 heures, du contrôle 
des prix, réduction du déficit bud- 
gétaire) ? Qui connaît la stupé- 
fiante proclamation de Hitler aux 
généraux occupant Paris, où l'on 
pouvait lire notamment : € 
compte sur VOUS, MESSIEUTS, POUT 
me faire aimer dens ce pays 3 ? 

Alfred $auvy n’a pes de re- 
csttes pour faire en sorté que l'er- 
reur ou l'omission confortables ne 
l'emportent sur la vérité. Notre 
société est en effet de plus en 
plus complexe, st en même temps 
qu'augmeme sa puissance, dimi- 
nue son « randement ». {| est sûr, 


PIERRE DROUIN. 
du. Editions Dunod, 306 pages, 





attend 10 millions de visiteurs par 
an, dont la moitié, étrangers, qui 
devraient dépenser (héberge- 
ment, transport et entrée) 800 F 
par jour et créer ainsi 
7 500 emplois dans le parc, plus 
les emplois induits. 

Est-ce une bonne affaire ? 
« Pour la balance des paiements, 
d'abord», nous dit-on Passons 
sur les visiteurs français qui ne 
font que déplacer leurs dépenses 
{au détriment d'autres activités 
de loisirs ou de restauration). Sur 
les cinq millions d'étrangers qui 
dépenseront 4 milliards de francs, 
combien ne viendront en France 
que pour Disneyland ? Quelques 
centaines de milliers de Londo- 
niens et de Belges, peut-être. Les 
autres, même les clients des 
«tours operators », retrancheront 


de leur budget «vacances en 


France» au détriment de Ver- 
sailles, des châteaux de la Loire 
ou du Midi. On est loin des 
10 milliards annoncés ! Or on éva- 
lue à 5,4 milliards le coût en 
importations du chentier lui- 
même. 


Et l'emploi, alors ? Ne prenons 
que le seul coût des infrastruc- 
tures (RER, routes), soit 1,2 milk 
liard, et rapportons-le aux 
7500 emplois directs. Une sub- 
veation de 160000 francs par 
emploi. Un chiffre qui scandalise, 


J'ai beaucoup apprécié l'éditorial 
l'implanta! 


Mende à poumi de Pac (dé 
neyland» à proximité 
Monde du 20 décembre). 

Je trouve toutefois que vous 
n'avez pas assez insisté sur les dan- 
gers de l'invasion du goût américain 
en Europe. 

En tout cas, il me semble qu'à 
toute avancée de ce goût devrait cor- 

un égal progrès de la 
culture européenne outre- 
Atlantique. 


Une question encore: la lutte 
contre le chômage justifie-t-clle 
tout, y compris le pire, comme le 
«sans dot ! » d'Harpagon ? 

MICHEL WALLON 
{Baden-Baden). 


la société de consomma- 


il 
# 


petit Etat, tel la France, n'a plus la 


” dimension suffisante pour créer les 


« produits culturels + que demande 
le siècle. Et je ne parie pas de ia 
monnaie ou de Ia défense. 
Reconnaïîtra-t-on jamais le fait que 
nous n’avons plus les moyens 
d'entretenir une vraie nation et qu'il 
vaut mieux fusionner avec l'Europe 
que de se faire racheter par les 
États-Unis ? 
FRANCIS WOEHRLING 
(Bruxelles). 





. été faite et qui ne nous 


dans le cas des industries en 
déclin. Combien 1 milliard de 
subventions permettrait-il de 
créer d'emplois d'utilité sociale 
pour restaurer, animer le cadre 
urbain de l'Ile-de-France ? Dix 
fois plus. sans doute. Et quant aux 
emplois créés transitoirement par 
le chantier lui-même, n'y a-t-il pas 
mille autres chantiers à lancer 
pour rendre agréable l'Est pari- 
sien, comme le suggère la mission 
« Banlieue 89 » ? 





Et le coût caché ? 





Surtout, en face du coût expli- 
cite de ces maigres avantages, qui 
calcuiera le coût caché, non 
comptabilisé, dont les habitants 
paieront l'addition, en terme de 
centaines de millions d'heures 
perdues dans La cobue, en terme 
de cadre de vie perturbé par les 
norias des cars alimentant ce 
luna-park ? Déjà ka ligne À du 
RER approche de la saturation, 
déjà la prochaine réalisation du 
passage de la Seine par l'auto- 
routs A-86 va créer un gigantes- 
que bouchon sur l'A-4 entre 
Saint-Maurice et Villiers. Avec la 
surcharge entraînée par Disney- 


(7), Econamiste, tête de liste 


(°*) Ingénieur urbaniste, délégué . 


des Verts de Seine-et-Marne. 


Regrettons 


Les Américains sont un grand 
peuple, leur culture est hautement 
respectable, mais pourquoi leur 
céder tant de terrain ? Il est toujours 
inquiétant de voir un " produit 
que l'on n'a pas E, 
Jequel aucune étude de anne 

fent que 
parce que le vendeur a décidé de 
nous le faire consommer. Ce forcing 
peut inquiéter les défenseurs d'une 
certaine image culturelle française, 
voire européenne. 

Qu'en serat-il des attractions- 
musées régionales telles que le site 
d'Alésia, le musée de la machine 
agricole près de Niort, etc., qui agré- 
mentent les étapes d'antoronte ? El ÿ 


jand, des centaines de milliers 
d'habitants de Marne-la-Vallée, 
de Noisy-le-Grand à Ferrières, sc 
verront projetés une demi-heure 
plus loin dans leur trajet quotidien 

Et la boucie est fermée. Au 
nom des loisirs et de l'emploi. on 
rogne sur Le temps libre. on crée 
des emplois sous-qualifiés, on 
accélère la transformation des loi- 
sirs en marchandises. pour les- 
quelles il faudra davantage tra- 
vailler. Au lieu de réduire le 
temps de travail, de développer la 
qualification dans le travail, et la 


créativité dans le temps libre, 


7 500 emplois de poinçonneurs de 
tickets et de marchands de barbe- 
à-papa, 7 500 jeunes rayés des sta- 
tistiques s'ils acceptent les condi- 
tions imposées par Walt Disney 
Corp. : flexibilité totale, pas 
d'indemnités de licenciement. Et 
des millions d’autres, invités à 
venir payer pour voir des malhen- 
reux, aitifés Dieu sait comme, 
faire de la figuration faute de 
mieux. 


Triomphe de Ja société du spec- 
tacle, de la société marchande, 
dénoncée en mai 68 ! Fallut-il ka 
crise pour faire accepter ça à la 
gauche ? N'y at-il donc plus 
d'alternative à cette sombre mas- 
carade ? Si. Mais il faudra 
autres forces politiques pour la 
porter. 


a fort à parier que la famille scandi- 
nave qui se sera arrêtée à Marne-la- 
Vallée sur sa route vers Le soleil 
n'aura plus ni le temps, ni l'argent, 
ai l'intérêt pour voir l’une de ces 
nIteouene qui Does: qu'un 
aspect français civilisation. 
Que représente ce dernier au regard 
de l'énorme civilisation disneylan- 
dienne ? 

Aura-t-0n l'honnêteté de rendre à 
l'Europe ce qui appartient à 
l'Europe ? Les Pinocchio, Alice, 
Blanche-Neige verront-ils leur iden- 
tité reconnue ? 

N'y aurait-il pas eu moyen de réu- 
nir toutes les forces européennes et 
de créer un Euroland dans lequel 
chaque pays aurait eu un espace 
pour présenter sous forme d'attrac- 
tions sa propre culture/histoire, à 
laquelle 1 aurait initié ses visiteurs ? 

CHRISTIAN DE VLIEGER 
{Medla, Norvège). 
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© - ya des chemins, ou alors, 


æ-t-on indiqué de. source jeté Les accusations, 
i . cisïle, ce‘lundi-13 janvier à-Sao- “qu'il se trouvait à l'époque du 
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. La « dernière frontière » du Brésil 


| [Stiite de a première page.) 
‘La civilisation est lçin, très loin. 
Un ou deux jours de jeep quand 1 
trois fois la semaine, le feco-tero 
qui se pose au milieu d’une 
attente touj 


S 
o 
È 
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F 
Ê 
8 
8 
e 
6 


femmes.se regroupent au fond de 
la case et se figent, sans regarder 
personne, dans un étrange garde- 


8% 





les Indiens ne faisaient pas de pro- 
blèmes. <J{: n'y avait alors ni 
routes ri avions, dit-il. C'était les 
Indiens’ qui portaient nos. mar- 
chandises. On échangeait leur 
manioc contre de la viande. Mais 
* un.jour, ce vagabond de curé est 
arrivé.» © RENE “EU 


Le curé, voilà l'envemi. Per- 
sonne ne les aime, à Uïrarnuts, lés 
tre, derrière le’ comptoir,. pour 
expliquer comment l'Eglise a 
empoisonné 


salle, 


Ga croirait voir les Joeurs 







©" Oüvertüre d'üne enquête 
. Sur 





le massacre de soixante Indiens 
‘  $ao-Paulo' {AFP} — Une 
enquête ‘a été ouverte après la 
: dénonciation d'un massscie, la 
‘près de la frontière colombienne, 
- d'au moin$ sobænte Iridi . 






















É—. parlementai Sais 
;-roembres du 


les esprits Dns la - 





‘engrosser 
filles, d'inciter les Indiens à 
«voler le bétail» et surtout à 







que de Boa-Vista, dam Aido Mon- 
«Seulement habillés de 


Yanomami, comme tous les 
Indiens, n'ont pas’ d'anticorps 
contre les maladiès. Ils ont 


‘attrapé la malaria, quiest deve- 
À: nue endémique dans cértaines |. 


































New-York (AFP). — Le congrès 
inter opel du Pen Club, suguel 
quelque sept 


York sur une \ 
auteurs ayant protesté, parfois 


Shukz, 
à la cérémonie d'insuguration. 
M. Shultz, d avait été invité par le 


C'est pourquoi, en 1982, la 


décision est prise de fermer le ter- la vie de ses citoyens », à 
ritoire yanomami aux «étran- | M, Shultz aux écrivains 
la grande salle de lecture de la bi- 


super pas si surpris par le fait que 
par les différentes tribus. . ons 2: Reagan et mon 

Chez les garimpeiros, chez 
tous ceux qui rêvent d'exploiter la 
région, c’est l’indignation, la 
colère. Neuf ions d'hectares : 





sent pas 6 # de la 
territoire. « La moitié du 
est virtuellement une 


veut dire qu'on ne peut pas } tou- 
telle arithmétique, d’abord en 
vertu du droit du « premier occu- 
‘ pant». < Nul ne peut contester, 
dit-elle, que les Yanomami sont 
chez eux, et que ceux qui veulent 


on Post et il avait fait 
ipe rédactionnelle du 


ew-York Fm 
Étaient publiés 


leurs territoires sont arrivés | cents jokmnaux aux a nis et à 
après. On ne peut pas calculer la | , t dans l'Inter- 
surface nécessaire à des Indiens | national Herald Tribune. 

avec les critères des Blancs. Les Très jaloux de son 


rales, au sens du terme. 
Au début des années 60, il avait du 
reste travaillé avec John Ke: 

dont il a rédigé de nombreux 


II avait écrit la veille son dernier 


. compte les 


| Etats-Unis 
AU CONGRÈS DU PEN CLUB À NEW-YORK 


Protestations contre la présence de M. Shuitz 
invité par l'écrivain Norman Mailer 


de lui pour ces stupides et mau- 
vaises réactions », a déciaré ke ro- 
mancier. 

Présenté comme le plus grand ras- 
sombement de gens de lobes que le 
monde ait gausis connu, ce 

Pen, 


pendant près d'un semaine d'autres 
problèmes de ieur profession, 
ceux de Ja traduction et des 


Milosz, ul Bel 
et le Français Claude Simon, lauréat 
en 1985. Les auteurs américains 
sont bien évidemment re tés 


en force, avec parmi Îes plus 
connus : William Barroughs. Allen 
Ginsberg, John Irvi illiam Sty- 


ron, John Updike et Kurt Vonnegut. 
L'ancien jer ministre cana- 
dien Pierre-Elliott Trudeau et l'an- 


ont également été invités à 
per à ce congrès, ainsi le 
M. M'Bow. La venue de ce a 


suscité un autre mouvement de mé£- 
contentement. : 


Le journaliste Joseph Kraft est mort 


Le j américaia J Kraft est mort vendredi 10 à 
TT ee ie mise Re as ee 
accident cardiique. 


auparavant à La suite d'un 
éditorial. Il était 


Avocat d’une politique de détente 
et adversaire d'une domination mili- 
taire et économique des Etats-Uni: 
dans le monde, il n'en plaidait pas 
moins soient prises en 
Re de la « middle 
America», terme qu'il avait contri- 
bué à populariser dans les années 60. 
Les sentiments de cette Amérique 
profonde lui semblaient trop souvent 

négligés 


occultés ou par com- 
Fa ob Ent ete Ballon 
la côte Est et de Californie. 


de affaires He 
et des ü il 
Foch Kraft avait 

connu les chefs d'Etat de la 
Ve anne à Fran- 
çois Mitterrand. 

En dehors de ses activités journa- 
Bstiques, Joseph Kraft avait publié 
quatre livres, dont l’un consacré à la 
guerre d'Algérie {The Struggle for 


‘ Algeria) et un autre à la 
Chinese Difference) 


{The 








substance, C'est pour «geler» 
l'exploitation des minerais, dans 
l'intérêt de certaines grandes puis- 
sances qui veulent se constituer 
des réserves stratégiques. « Biez 
des missions, d'ailleurs, sont 
financées par des multinatio- 


: Le soupçon est ouvertement 
exprimé par un journaliste de 
Bos-Vista, Pericles i, et par 
le président des garimpeiros 
d'Amazonie, José Altino 
Machado. Que beaucoup de pré- 
tres soient que plu 
à Ja campagne en faveur des ; £ É 
Yanomami ne fait qu’ajouter à la Fe 
suspicion, qu'irriter les susceptibi- 
Dites locales, et réveiller un satio- , à à 
nalisme de plus en plus à fleur de .. 2 "ME 
ce « poumon mé Tel 
‘SEXUALITÉ ET SAVOIR MÉDICAL 
AU MOYEN AGE 

Por Danielle Sacquart et Claude 

. : - 

Liberté des mœurs ou contrainte morale? Censure du discours ou 
possibilité de tout dire? Recherche ou refus de la contraception? 
Autant de questions que se posait, bien avant nous, le Moyen Age 
et qui laissent entrevoir un monde où déjà l'héritage païen et la 
Gvilisation arabe s’épposent à l’enseignement du Christignisme. 


Collection °Les chemins de PHistoire” puf 


Ærigée por Blandine Barret-Kriegel et André Burguière. 
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Haïti Guatemala Le confit du Golfe 
Tracts anonymes pour une grève générale | M CEREZOAFORMÉ | UNCARGO AMÉRICAN 
ePgrteu-Prince où nes d ne M. Duvalier es SON GOUVERNEMENT ce 
LL Anmymes ont à Portau caous . sou épouse, Michèle Guatemala (Reuter}. — Le r IRANER NS 
gp à nn pie Tara Le “réa de uns ven | MéVéent du Custemale | wehington (AFP). — Pour la 
(nes de Papers de voue De leur Gôté, les Eglises protestantes sn 1 2 ds Su s6 ronde dans es Emirats 
_— Ra foires éransères : M. Mario | 65 15 janvier dans Jes eaux interne 
— Intérieur : M. Joan José Roëï | fiovales à l'entrée du Golfe par la 
F2 Défme nationale : général matérial de guerre destiné à FIL, a 
Er Finances an bliques : L’arraisonnement : du cargo 
Rodolfo Paiz : e 
— Communications, e 
travaux publics : M. Édrardo Gay. le leu dimanche À 7 is MR 
zueta ; déroulé sans incidents. : 


PROCHE-ORIENT 





Le colonel Kadhafi «invite» 
"M. Réägan à Tripoli 


Le colonel Kadhafi a «invité » lé 


Red ne un certain nombre de 
manière constructive ». 

Dr mere Newsweek croit 
savoir, de son côté, dans sa dernière 
Hvraison, que les Etats-Unis ont 
conçu une en six points 
pour. isoler politiquement, 
tet 


programmes selon Newsweek, serait 
e préparer le terrain à une 
militaire au cs où le 


.de la révolution libyenne en 
fournirait le prétexte. 


D'autre une « mise en garde 
an Pr DE 
pour prévenir certains Etats 

— notamment la Suède 
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3 


ais Sat: ms 
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= Education: M. Eduardo | Le président Reagan a été | Unis accusent de ci et 
= Agriculture: M. Rodolfo CA | Ta de Rome ct de l'Espagne — de le pomibtité de 
= Economie : M. Lirardo Arturo | ee pan sm ces | exposer à se interioontrions que, fase de eat des de 
Sosa Lopez; | Mae La PTE poar lui, le port du voile islamique le Suède et sont en 
— Santé et. sécurité sociale: dès Jen m'avait aucune .signification: état. ets surveillant 

: 5: | fes que le cargo sera à quai » + J'ai. ir. voir un je où at Le Frs 


Carlos Armando Soto ; . z, = 7 

M z .” Au Cours des derniers mois, | sommes -et-femmes sont ans américaines 

— Travail: M. Cataline Sobe- S -et-fe « égaux. taltations améri et les. 
les Irauiens ont de nombreux | J'encourage les fémmes à être institutions juives. Enfin.-le : 


ranis ; cargos de neutres à la reches- |. : à 
= (Développement : M pement : M. Rene OL PAEUTES POUVENT servir | libres; ce monde. est masculin et je ‘nagazine oucat- d' Der -. 
Armando de Seb de mers etant le EN ; Fe nonce que la base_de 
D'Emrsie à mie: M M. Roland parole du département d'Etat n’a Washi le ï AN do Sigonella, en Sicile, 
Contour ; pas été en mesure de iser_ le | d'Etat, M. George Shuktz, a estimé "devenir le siège européen 
— Culture et sports : M. Etmar | nombre de navires iraniens impli- 12 janvier, que les Etats- la Force Delta, unité de l'armée 
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Rojas ; 
et Préridens ide la Banque 
trale :M. Foderico Linarez. ve 
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: 1 ' rantages ag rokrirpens tr chi d | DANS SON ADRESSE AU CORPS DIPLOMATIQUE 
ction Ce tête à tôte avec les réalités, cette ‘| ‘ pleinemploienfind'étidesacentpour * - 
La sélection à ILS.G:, au-delà du | adaptation obligatoire avec des uni- | _ œntquiconfirme un sens de laréussite Jean-Paul II condamne 
contrôle ‘des connaissances vers nouvesux et des pensées étrangè- qui reste le crédo de I'T.S.G. fermement le terrorisme 
scolaires, c'est la recherche de la per- res, leur donnent une dimensionetune L'T.S.G. est une entreprise à l'écoute . [ Et: Ê i le soutie 
gonnalité de chacun pour maturité indispensables dans les char- . des entreprises, c'est la volonté deses et les Etats qu nnent 
mieux détecter la valeur et la justesse ges qu'ils assumeront. fondateurs et de ses animateurs qui a rieur d'un pays » ou « entre 
ë de l'engagement et du choix. CHAN construit cetie diflérence et qui conti- De notre correspondant pays», — met aussi là paix en péril 
Au plus grand bénéfice réciproque de d'éviter les blocages intellectuels et nue à faire son succès. a — LE nf ms 
l'étudiant d'ailleurs, quise voitconfir. | culturels, etd'entrer deplein pied dans ; Ch de Vatican, - Letanudems  jnstéis « pepe Li dt 
mé ou non dans sa vocation, et de la ce 2lème siècle dont ils seront des Centre L ° DS 6 EE - le du ben: 2 L'homme vi Pa 
future entreprise qui l'engagerasursa futurs responsables. et unanime ». En particulier, lement de pain. Il est grave de 
fiabilité. Ce principe anticipe depuis : d'Information SronNu 2e saurais tolérer que js porter à atteint e à la dignité de 
longtemps sur une évolution récente 4 = membres s'affranchissent ses droits fondamen- 
qui tend à réhabiliter les notons ds | Pérennité et d'Orientation |Aéasr trempe med a né opus PO 
caractère et d'initiative par rapport à ! ; mettre avec le terrorisme ». conscience: à ses possibilité d'expri- 
l'importance excessive donnée à la et avenir LS.G. - Dans son adresse annuelle au m7 #2 fo » Le pape a notamment 
prépondérance des mathémstiques Lesanciens del.S.G.etlesfonctions | Etablissement Libre ge ongle men Rens Pere Tee 
qu'ils occupent dans les entreprises À Supérieur fort de la vie publique du Vatican, tuation des « prisonniers de ! 
Une nouvelle d'aujourd'hui sont là pour témoigner 123, rue de Longchamp ean-Paul II s'est, le samedi 11 jan- | 
> = de la réussite de cet état d'esprit. 75116 PARIS. Tél.: (1) 47.27.95.99 vier, spesanti sur les diverses me. Dans un ordre d'idées voisin et Î 
édago ë . naces Qui mettent en péril le paix élargissant ainsi son précédent \ 
P gie mondiale. Elle n'était pas tout à fait propos, le a Ce « ter- 
Nos prof sont des professi à inédite, cette condamnation par le rorisme institu 
de l'entreprise. Ce sont des hommes De gens qui n'hésitent pos à tuer un ème policier secret et anéantis la 
de dossiers utilisant le nombre d'innocents, et cela Tberté à les droits élémentaires de 
concret du terrain dans un cadre pé- souvent dans des pays qui leur sont millions d'individus coupables de : 
adapté à leur auditoire. Le non impliqués . leurs ne aligner leur pensée sur 4 
contact réel avec l'entreprise est per- PE2 barbare d'enlement d'oiages i ables d'anrer s éttasion j 
manent grâce à l'alternance. Enfin, en avec la du chantage», ct et le soutien de l'opinion 
testant et jugeent l'étudiant sur un pro- ee d », ne » | 
choisi librement intégration L Quelq remèdes ? Ne jamais 
Éifratiut, LS. rerouve Le œube. Mais aps lea du 27 Sécem  rengaoer à relancer des ttatives de E 
tance même de l'esprit d'entreprise et les paroles du pape sur le sujet ne me al de la a 
Fr a Fame nb à es Cane one Peur Su Fée, de 5 
à la paix ont évidemment s id 
= l'Europe ou de la « polarisation Est- D 
La vocation de la Fonte Qu dm de Pom 2 ï 
« = = a À 
vie associdtive Refuser la « facture » RS D me 
æ 
L'LSG. nus Est-Ouest pour Ver hommes d'asjourd hu» : 
tissu associatif aussi développé. Le “a ainsi fustigé la : ï 
Résultats ? Un apprentissage à l'ini Ses À croire li paix d'un.» noel ere domomique = Ï 
tiveetaux le serait seulement l'absence d’une qui se : 
pement de la créativité et de l'imagina- « plus de cent trente Se entre Nord ct Sud 3 « isoler morale- 
tion, la familiarité avec le réel SE fait plus de treue vnllhions de ment » le ter ns négliger, 
C'est aussi cette différence qui rend les tués ou de blessés », 8 Fe D one aie 
diplômés de l'T.S.G. plus vite opéra- Jeanpaul Da sind éaoméré ne eux « justes des peu- 
tionnels et qui prépare mieux leur inté- dame # nd Lnt Les Pres cr 
gration dans les entreprises. — dans ET RES le Liban, . L ha Le Eu ds. ( 
L'ouverture PRPno nues Dee 
PT cts 
” D ne 45 ces affrunte. ren ms. Jeu Pan D SE icu” 
sur monde ts L le Sas Pére T à miss 
le …. [en premier lieu le ue sal français Etchegaray visitant des à 
À Paris (programme national), mais à dévelo nn dobel da ter ss Fu peus Le Iran et Si 
aussi à Tokyo, à Berkeley, à New-York are KR sollicirude pour les victimes de la 
ou à Pékin (programme ) - "Ts injustice, a-t-l encore rap- >”. 
Tes étudints dol'1.S.G. apprennent à pelé — qu'elle se produise « à Fimé * JEAN-PIERRE CLERC. 
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MERCI AUX 20.000 AUTOMOBILISTES FRANÇAIS QUI ONT 


CHOISI LA QUALITE VOLVO EN 1985. ILS SONT 
2.450 DE PLUS QU'EN 1984 A REJOINDRE LA 
. FAMILLE VOIVO.. 


MERCI AUX PROFESSIONNELS DE LA ROUTE QUI ONT. 
. … …INVESTI DANS 3.500 CAMIONS VOLVO EN 1985 
: POUR ASSURER LES RESULTATS DE LEUR ENTREPRISE, 
: CE QUI NOUS A PERMIS DE REALISER : 
UNE PENETRATION DE 10% DU MARCHE FRANÇAIS. 


MERCI AUX TRANSPORTEURS QUI ONT COMMANDE 
70 AUTOCARS VOLVO ET RETENU LA RENTABILITE 
DE NOS VEHICULES. ; 


_. MERCI AUX 2.500 MARINS FRANÇAIS QUI ONT OPTE 


POUR LA LONGEVITE ET LA FIABILITE DES 
. MOTEURS VOLVO PENTA. 


‘MERCI A VOIVO BM MATERIELS T-P. ET À SES 


23 CONCESSIONNAIRES QUI POURSUIVENT LA 
DISTRIBUTION EN FRANCE DES ENGINS VOIVO BM 
DE GENIE CIVIL. Ë 


… MERCIAUX INVESTISSEURS FRANÇAIS QUI ONT FAIT : 


CONFIANCE AUX ACTIONS VOLVO DEPUIS LEUR 
: INTRODUCTION A LA BOURSE DE PARIS. 


_ MERCI AUX 247 CONCESSIONNAIRES ET AUX 


503 AGENTS VOLVO POUR AVOIR CONSTRUIT 
- LE SUCCES DE VOLVO EN 1985. l 


MERCI AUX 1.000 COLLABORATEURS DE VOLVO FRANCE 
- S.A. POUR LEUR TRAVAIL, LEUR DISPONIBILITE 
. AUPRES DES CLIENTS ET LEUR CONTRIBUTION 
: AU DEVELOPPEMENT DE LEUR MARQUE. 


_ MERCIA L'INDUSTRIE FRANÇAISE DONT LES EXPORTATIONS 


:… DE COMPOSANTS VERS LES USINES VOLVO 
-ONT UNE FOIS DE PLUS DEPASSE LES VENTES DE 


VOIVO A LA FRANCE. 
: MERCI A TOUS D'AVOIR FAIT DE 1985 UNE BONNE ANNEE. 
5 VOLVO : 
LA PASSION DE LA QUALTE 








| VOIE FRANCE SA, 49 AVENUE D'ENA 75116 PARS:TEL 47237262 0 * MERCI {EN SUEDOIS)! 
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Afghanistan 


Kaboul rejette l'offre de Washington 
de se porter garant d'un règlement 


Le président Karmal a totalement 
rejeté, dans une interview au quoti- 
dien ja, Asahi Simbun publiée 
samedi 11 janvier, l'offre du prési- 
dent Reagan de 8e porter garant 
d'un règlement du conflit deban. 
M. Karmal a accusé Washington 
d'ignorer obstinément les réalités 
sociales et politiques de l'Afghanis- 


ns? Reagan avait évoqué le conflit 
afghan pendant sa rencontre de 


Philippines 
Me Aquino 
vue par Ms Marcos 


&ELLE NE SE MAQUILLE 
MÊME PAS...» 


Manille. — S'adressant, sa- 
medi 11 janvier, à des dockers 
de Manille dans la perspective de 
l'élection présidentielle du 7 fé- 
vrier, Me imelda Marcos a criti- 
qué Mre Corazon Aquino, card 
date de l'opposition modérée et 
rivale du président Marcos, an se 
ptaçant sur le terrain des. appa- 
rences. Mre Marcos, qui fut na- 
guère une « reine de beauté » lo- 
cale, a déclaré avec dédain : 
< Notre adversaire ne se maquille 
même pas, elle na fréquente pas 
des manucures. + 

Manille semble massivement 
en faveur de l'opposition. Pour- 
tant, Mr Marcos, gouverneur 
d'une capitale dont le quart de la 
population vit dans les bidon- 
villes, se flatte de trouver du 
norités, « Les homosexuels, 
affirme-t-elle, sont pour la 
beauté: tous les Philippins qui 
aiment la beauté, l'amour et Dieu 
sont pour Marcos. Je sais que les 
Philippins ne demandent pas au- 
tre chose de la vie que cela: la 
beauté. C'est à cela qu'ils aspi- 
rent, plus encore qu'aux ri- 
chesses et au pouvoir. » Dans un 
pays où plus de la moitié de ia 
population vit au-dessous du 
seuil de pauvreté, M” Marcos 
est considérée comme l'une des 
femmes les plus riches du 
monde, Le Sénat américain mène 
actuellement une enquête sur la 
fortune que les Marcos et leurs 
proches auraient accumulée aux 
Etats-Unis. 





R.-P, P. 


Cambodge 


e Commandement militaire 
commun des résistants non commu- 
nistes. — Les deux fractions non 
communistes de la résistance (le 
FLNPK, Front de libération natio- 
nale du peuple khmer, et l'ANS, ar- 
mée nationale sihanoukiste) ont 
formé, le 4 janvier, un commande- 
ment milisaire commun, dont le chef 
est le général Sak Suthsakan 
(FENPK). assisté du général Teat 
Ben (ANS). Cet accord a été an- 
noncé samedi 1 1 janvier à Bangkok. 
Le général Sak Suthsakan, comman- 
dant en chef du FLNPK. est égale- 
ment l'un des dirigeants de la fac- 
tior de ce front hostile à M. Son 
Sann, son président en titre. — 
AFP.) 


Corée du Nord 


e La Chine approuve la cessa- 
tion des manœuvres militaires par 
Pyongyang. — Le gouvernement 
chinois a apporté son soutien diman- 
che 12 janvier à la décision de la Co- 
rée du Nord de cesser ses manœu- 
vres militaires à partir du 1# février 
prochain, Comme Pyongyang, Pékin 
a appelé la Corée du Suf et les 
Etats-Unis à faire de même de leur 
côté. Samedi, les autorités nord- 
coréennes avaient annoncé leur déci- 
sion en affirmant vouloir par ce 
geste apaiser les tensions dans la Pa 
ninsule coréenne et favoriser le dia- 
logue engagé depuis plus d'un an en- 
tre le Nord et le Sud. Elles avaient 
exhorié Washington et Séoul à sui- 
vre leur exemple. — {4FP, UPI.) 


Thaïlande 


© Manœuvres militaires. — Les 
manœuvres militaires annuelles 
américano-thaïlandaises auront lieu 
cette année dans l'est de ia Thaï 
laode, près de La frontière cambod- 
gienne, a déclaré. samedi E{ janvier, 
à Bangkok, le commandant en chef 
de la marine thaïlandaise, l'amiral 
Nibhon Sirithorn. Elles se dérou- 
laient auparavant dans le sud du 
pays. Ce changement a pour but de 
«permettre aux troupes thaïlan- 
.daises et américaines de s'entraïner 
sur des terrains où il y a eu des in- 
cursions étrangères », a précisé 
l'amiral. La Thaïlande accuse règu- 
lièrement les forces vietnamiennes 
de franchir la frontière entre les 
deux pays pour poursuivre les guéril- 
teros opposés au régime de Phnom- 
Pen. — {AFP.] 








novembre avec le numéro un soviéti- 
que, M. Mickhaïl Gorbatchev, 
offrant par la suite de garantir une 
solution pacifique en Afghanistan, à ä 
la double condition d'un retrait des 
forces soviétiques engagées dans ce 
pays et du recours à l'autodétermi- 
nation du peuple afghan. Le prési- 
dent afghan a exclu toute éventua- 
lité de négociation avec la 
résistance. H a toutefois déclaré que 
l'Afghanistan et le Pakistan avaient 
réalisé des progrès pendant leur 
sixième session d'entretiens indi- 
rects, le mois dernier, à Genève. 

M. Ka s'attend à d'autres 
progrès lorsque ces conversations, 
sous l'égide de l'ONU, reprendront 
fin février ou début mars. Mais il 
considère qu'il est nécessaire d'enga- 
ger un dialogue direct avec le Palais 
tan, qui ne reconnaît pas son gouver- 
nement. Le journal j Faponais a ajouté 
que M. Karmal s'est refusé à com- 
menter la possibilité d'un retrait 
échelonné de corps expéd péditionnaire 
soviétique. On d irait le 1« jan- 
vier, de source autorisée américaine. 
que Kaboul avait officieusement 


- soumis un calendrier pour l'évacua- 


tion des troupes soviétiques 
d'Afghanistan dans le cadre d'un 
règlement global 


La police secrète 
renforcée 
d Fe LE élev de 
u régime, à 
ministère de la sécurité d'Etat, 
apparemment en vue de renforcer 
les services de sécurité. Un décret 
ce sens, émanant du présidium du 
Conseil révolutionnaire, a été lu lors 
d'une réunion publique à Kaboul 
uant le sixième anniversaire de 
d, à ra 6, samedi 1] 
Fu, Radio-Kaboul. La EX 
secrète a connu un développement 
rapide depuis l'intervention militaire 
soviétique en Afghanistan en 1979. 
Elle s'est progressivement Spéciali- 
sée dans l'infiltration des groupes de 
la résistance musulmane à l'inté- 
rieur du pays, ainsi qu'au Pakistan. 
Ses éléments combattent aux Se 
des forces soviétiques. Elle a 
ment entraîné des milices ui 
tribus patchtounes le long la fron- 
tière pakistanaise et n'a pas hésité à 
payer les po dans le Es de la 
campagne 
eu it rallier Re Hérgehie du du 
clergé musulman à sa cause. — 
(Reuter. | 


AFRI 


Deer 








M. Ampie Maisa, chef de la cité 
noire de Leandra, située à environ 
80 kilomètres de Johannesburg, a 
ue assassiné, dimanche matin 

janvier, pe un groupe de Noirs 
Far identi quelques heures 
avant la rencontre qu'il devait avoir 
avec M. Chester Crocker. sous- 
secrétaire d'Etat américain chargé 
des affaires africaines, qui est arrivé 
le jour même en Afrique du Sud. 
Cette rencontre devait avoir lieu à 
Duduza, township située à 50 kilo- 
mètres à l'est de Johannesburg, à 
l'initiative de l'évêque anglican Si- 
meon Nkoane, proche collaborateur 
de l'évêque Desmond Tutu. 

Peu avant l'heure de ce rendez- 
vous, le révérend Nkoane apprenait 
que la maison de M. Ampie Maisa 
avait se brûlée ke que celui-ci avait 
été grièvement blessé par ses ges 
sœur avant d'être enlevé à 
d'une camionaetie, Son corps a été 
découvert dimanche soir dans les en- 
virons de Leanüra, à moitié calciné, 
Les membres de sa famille accusent 
les auteurs de cet assassinat d'appar- 
tenir au mouvement politique noir 
Inkhata, dirigé le chef de la 
dten. mp zoulou, M. cu pe 

ezi. ministre princi u 
toustan du K: Lu 

M. Crocker ayant décidé de s'en- 
tretenir avec l'adjoint de M. Maisa, 
M. Abel Nkabinde, la maison de ce 
Taies a également été incendiée, et 

Us prudent de ne pas se 

ndre Su rendez-vous. Finalement. 

k sous-sccrétaire d'Etat américain a 

pu. rencontrer plusieurs dirigeants 

noirs de l'opposition à Duduza. 

avant de se rendre dans deux autres 

townships des environs. Lundi, il de- 

vait s'entretenir avec Le ministre 

sud-africain des affaires étrangères. 
M. « Pik » Botha. 

Dans la cité noire de Mlungisi, 
prés de Queenstown, à l'est de la 
prince du Cap. les corps de deux 
emmes brûlées vives ont êté décou- 
verte à la fin de la semaine dernière. 
Elles ont toutes deux subi le sup- 
plice infligé aux « collaborateurs » 
qui consiste à mettre le feu à des 
pneus attachés autour du corps du 
+ condamné . 

À Port-Elizabeth, seize 
bles du Front démacratique uni 
{UDF, rassemblement de quelque 


République sud-africaine 


Assassinat d'un dirigeant noir 
qui se préparait à rencontrer 
le sous-secrétaire d'Etat américain 


rd Tunisie 





EUROPE 


De notre envoyé spécial 


Varsovie. 
pour Solidarité : 


destines du syndicat à Gdansk at 
membre de la direction natlonala 
du mouvement, est tombé dans 
une banale souricière, lui qui, pen- 
dant plus de quatre ans, avait 
réussi à se maintanir « SOUS terra », 
comme on dit id. L'agence off 
-cielle PAP a annoncé, le samedi 


— Coup de chance 


cale, qu’un peu plus tard. 

C'est la découverte d'une impri- 
merie clandestine comme fl en 
existe des centaines en Pologne, 
installée dans un appartement de 


discrètement 

des lieux, le père, la br et le fils, 
puis deux autres personnes venues 
leur rendre visite, et anfm le gros 
morceau, qui est venu se jeter lui- 
même dans la gueule du loup. 

Agé de trente-sept ans, histo- 
rien de formation, M. Borusewicz 
est un exemple typique de la 
frange la plus active et Ia plus réso- 

de l'opposition. Membre du 
KOR {Comité de défense des 
ouvriers} puis pionnier du syndice- 
fisme libre sur le Httoral baltique 
dès 1978, il avait échappé au coup 
ds filet du 13 décembre 1981 et 
avait pris la direction de l'organisa- 
‘ion régionale du mouvement après 
l'arrestation, en juin 1984, de 
M. Bogdan Lis. 

M. Borusewiez comptait parmi 
ceux qui avaient cru pouvoir repro- 
cher à la direction du syndicat un 
certain manque de fermeté et 
d'audace tant avant qu'après ta 
proclamation de l'état de guerre. 
Cela n‘a nullement empêché 
M. Lech Walesa de lui rendre un 
hommage chaleureux après son 
arréstation, saluant en lui « l'un des 


«activités portent atteinte aux 


sept cents organisations anti- 
apartheid) ont été arrêtés vendredi 
soir, au cours d'une réunion clandes- 
tine de l'UDF. La région de Port- 
Elizabeth est toujours soumise à 
l'état d'urgence décrété dans trente- 
six districts du pays depuis juillet 
dernier. 

D'autre part, le président ango- 
lais, M. Dos Santos, a affirmé, ven- 
dredi à Luanda, que trois bataillons 
des troupes sud-africaines se trou- 
vent actuellement dans la province 
angolaise de Cunene (sud du pays). 
Le ministère angolais de la défense a 
également indiqué que les forces 
sud-africaines ont formé des batail- 
lons mixtes avec les guérilleros de 
l'UNITA. — (AFP, Router, UPI.) 


M. HABIB ACHOUR EST RÉÉLU 
SECRÉTAIRE GENERAL 
DE l'UGTT 
{ De notre correspondant. | 

Tunis. — La commission adminis- 
trative de la centrale syndicale à 
désigné à nouveau, dimanche J2 jan- 
vier, M. Habib Achour au secréta- 
riat général de l'Union générale des 
travailleurs tunisiens (UGTT). 
rremat . _ : on de son 

ureau exécutif de le remplacer par 
M. Sadok Aliouche (le Monde du 
6 décembre 1985). 

Le bureau exécutif avait accepté 
la mise à l'écart de M. Achour, 
incarcéré depuis le 31 décembre 
pour purger une peine d'un an de 
prison, en contrepartie d'un «cer 
tain nombre d'engagements » pris, 
le 4 décembre, par le gouvernement. 
Or, a considéré la commission admi- 
nistrative, aucun des lents 
n'a 6té suivi d'effet : les locaux syn- 
dicaux' régionaux occupés par des 
«comités provisaires », Qui Ont 
évincé dans des conditions assez 
troubles les structures légales. n'ont 
‘Re &té restitués ; les syndicalistes 
icenciés et arrêtés durant la crise de 
la fin de l'année dernière n'ont été ni 
réintégrés dans leur emploi ni 

M.0. 


Pologne 


Coups durs pour l'opposition 


éfactions d'octobre damier, n'en 
des 


intérêts vitaux de l'Etat, ce qui le 
rend théoriquement passible d'une 
poine allant de dix ans de prison à 
la peine de mort au titre de haute 
trahison». Cetta accusation infe- 
mante est en effet lancée désor- 
mais contre tous les membres de la 
DKK (direction clandestine du syn- 
dicat), ce qui fait dire à 
M. Walesa : « Les meilleurs 
patriotes ont souvent été traînés 
dans la boue, accusés de trahison. 
Ce fut le ces dans les années 50. 
f...) C'est le cas aujourd'hui, Mais 
l'histoire mantre 1ôt ou tard qui est 
un véritable patriote et un héros et 
qui ne l'est pas. » Et d'ajouter à 
l'adresse du pouvoir qu'# ne sait 
«que réprimer et rien d'autre, 
détruire et pas construire ». 


Défi à La normalisation 


Avant M. Borusewicz, sept 
mernbres de La DKK ont été arrêtés 


mée d'un nombre limité de per- 
sonnes qui, «en cas de chute », 


et s'est même offert le ke de 
donner, à l'automne dernier, une 
« conférence de presse », et Marek 
Muszynski, qui représente la 
Basse-Silésie. Les autres membres 
de la DKK sont désormais ano- 
nymes, ce qui signifie vraisemble- 
blement qu'il ne s’agit pas de clan- 
destins stricto sensus, mais de 
militants menant une manière de 
double vie. 

L'utilité de maintenir cet organe 
totalement illégal, qui exerce ses 
activités dans des conditions aussi 
difficites que dangereuses, a été 
parfois contestée, mais les diri- 
geants du mouvement, M. Walesa 
en tête, estiment que la DKK reste 
indispensable, ne serait-ce que 
parce qu'elle constitue un défi per- 
manent à ta «normalisation » et 
surtout parce qu'elle incarne la 
continuité du syndicat. 

L'arrestation de M. Borusewicz 
fait suite à une série d'événements 
péniblement ressentis par tous 
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exhumés. — LAFF. 






















en Uruguay. — [AFF, Reuter.) 
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de moteur. — (AFP.} 











A TRAVERS LE MONDE 


AMÉRIQUE CENTRALE 


Huit pays latino-américains 
pour la reprise des négociations 


Les ministres des affaires étrangères de huit pays d'Amérique 
latine {les quatre du groupe de Contädora : Mexique, Colombie, 
Venezuela et Paname, et les quatre du « groups d'appui » : Argen- 
tine, Uruguay, Brésil et Pérou) ont signé, dimanche 12 janvier, un 
document en faveur d'un pacte da non-agression entre les cinq 

. pays d'Amérique centrale à l'issue d'une réunion de quarante- 
huit heures au Venezuela, Le document « pour la paix, la sécurité 
et la démocratie en Amérique centrale » recommande une réactiva- 
on ces one Qu Groupe de: Coredorse la fin de l'appui aux 

forces irrégulières et aux mouvements insurrectionnels dans la 
région, la gel des achats d'armements, la réduction du nombre des 
conseillers et la suspension des manosuvres militaires étrangères. 
Les huit ministres doivent se ratrouver en mars à Punta-dekEste, 


Un sous-marin nucléaire soviétique 
en difficulté en mer de Chine 


yo. — Un sous-marin nuciéaire soviétique de typs 
(code OTAN} est en difficulté dans l'est de la mer de Chine, où ia 
été aperçu, remorqué par un navire de secours, par les sarvices 
japonais de défense maritime. Selon ces services, le sous-marin, 
de 6200 tonnes, accompagné d'un destroyer, rs 
samedi 11 janvier, à environ 450 kilornètres au nord-ouest d' 

news. Les responsables japonais indiquent que le Frs 
paraît avoir des problèmes de réacteur. il est remorqué par un 
navire dé sécours de 4000 tonnes, de ia classe Ingul, et est 
esconté par un vaisseau d'assistance de 15000 tonnes de ls 
classe Marina, capable de réparer les réacteurs nucléaires. C'est la 
troisième fois en six ans qu'un sous-marin nuciéeire soviétique est 
repéré en surface près du Japon avec apparemment des problèmes 


ceux qui restent attachés à Sokids- 

rité. Elle contribue à créer l'impres- 

sion que l'opposition polonaise 

connaît des temps plutôt difficiles, 

et cs sur différents « fronts ». 
Faut-il reppster que. pour la pre- 

mière fois depuis des années, un 


membre d'un gouvernement occi- .. 


dental est venu à Varsovie sans 
tenter la moindre geste public en 
direction de Sofidarité et que cette 
Sr La ET 
çais, M. Jean-Michel Bayiet. Ce 
après la réception du général Jaru- 


zelski à Paris et aussi après le refus . 


de M. Willy Brandt de répondre à 
une invitetion de M. Waiesa, eat 
forcément interprété ici de la 
manière la plus simple : comme le 
début d'un lächage, y compris de 
coux qui étaient considérés comme 
les amis les plus sûrs. 

« La Reaïpoïitik, c'est-à-dire ia 
politique du statu quo, fait ss ren- 
trée Sur notre continent », ‘écrit 
ainsi un des éditorialistes ciandes- 


üns les plüs connus, David Wars- 


gers qu'à l'égard de nous- 
mêmes. » Si l'opposition est 
Iëchée, explique-t-Ü en substance, 
c'est qu'elle est trop faible, que 
trop de gens se-contentent de vivre 


de manière inerte leur mécontente . 


ment. i 


coup sûr, noircir à l'excès le 
tableau. 

Ce n'est certes pas le ces, Ou, 
plutôt, la question na se pose pas 
en ces termes. Mois on a quand 
même l'impression que, après une 
période plus favorable, l'attitude 
du primat s'est à nouveau crispée 
face à Solidarité (Mgr Glenp a, 
apparemment, mal pris une note 
privée du Père Popieluszko dans 
lequelle le prêtre, assassiné entre- 
temps par des policiers, se plai- 
gnait à nouveau de l'attitude du 
primat à son égard). 

Par ailleurs, la hiérarchie épisco- 
pale, qui avait fortement repoussé 
aussi bien les avances je ee 
injonctions du pouvoir lors 


Purge dans la guérilla : 164 morts 


Bogota. — Le commandant du mouvement colombien de gué- 
dilla, Front Ricardo Franco, Javier Delgado, a révélé samedi 11 jan- 
vier qu'il avait ordonné l'exécution de cent soixante-quatre per- 
sonnes « infiltrées », selon lui, au sein du mouvement. Au cours 
d’une conférence de presse clandestine dans les montagnes de la 
Cordillère centrale, le commandant du Front — branche dissidente 
des Forces armées révolutionnaires (FARC, communistes) — a 
expliqué qu'il avait commandé l'exécution de ces cent soixante- 
quatre personnes parce qu'elles avaient été envoyées par l'armée: 

* pour démanteler le mouvement de guérilla. Le Front 8 refusé les 
propositions de paix du gouvemement Batancur, acceptées par les 
FARC au printemps 1984. Au cours du mois de décembre, plu- 
sieurs fosses communes ont été découvertes dans le sud-ouest de 
la Colombie, ER la province du Cauca, at cent treize cadavres 


Echo-Il 


rat Jaruzelski li avait laissé enten- 

velle était à attendre à la 
envier. “Espoi 

déçu, une fois de plus. 

- On se demande. à présent, siles 


rale à. Les six mois à venir risquent 
donc de voir se multiplier les coups 
portés contre Solidarité, 

K est vrai que le mouvement a 
largement fair preuve depuis cinq 
ans de sa capacité à les « ancaïs- 
ser ». 


JAN KRAUZE, 





RFA 
LE MAIRE DE FRANCFORT 


BOUSCULE 
PAR DES SYNDICALISTES 


{De notre correspondant } 


— Le maire chrétien- 
démocrate de Francfort, M. Walter 
Wallmana, a 616 violemment pris à 
partie, samedi 11 jenvier, par des 
syndicalistes lors de sa réception tra- 


Bonn. 


ditionnelle de début d'année au 
siège francfortois de l'Union des 
syndicats ouest-allemands (DGB). 
- Le dirigeant chrétien-démocrate n'a 
pu se frayer un chemin vers le 
podium qu'avec l'aide des responsa- 
bles locaux du DGB. Frappé à plu- 
| Sieurs reprises au cours de la bous- 
culade, il n'a pu ensuite achever son 
intervention, couverte par les huées 
et les sifflets de La salle. 


Cet incident, exceptionnel en 
RFA, provoque une tempête politi- 
que, malgré les excuses des diri- 
geants syndicaux. El traduit la radi- 
calisation d'une partie du 


gouvernement de chercher délibéré- 
ment, depuis son arrivée au pouvoir, 
à l'affaiblir. Au cœur de cette 
controverse se trouve le projet de loi 
adopté en décembre par le gouver- 
nement pour rendre les grèves nalio- 
näles financièrement plus difficiles 
pour les syndicats. 


#H de B. 


URSS 


e Nouveau ministre. — M.'Via- 
dimir Loukianenko, quarante- 
ans, a &É nommé ministre soviéti- 
que de La construction de machines 
pour la chimie et le pétrole, en rem- 
placement de M. Constantin Brek- 
hov, qui prend sa retraite pour rai- 
sons de santé à l'âge de 
soixante-dix-buit ans, a annoncé, le 
samedi 11 janvier, l'agence Tass. 
M. Brekhov otoupair ce poste de- 
puis plus de vingt aus. Sos succes- 
seur est un ingénieur de formation, 
qui coiffait jusqu'à présent un insti- 
tut de recherches et de constructions 
mécaniques, Ce remaniement eët ir- 
terveou Le jour même où In Pravda 





‘À dressait un sévère constat échec 


| sur là situation dans Re sectéür de 


l'exiection pétrolière soviétique. - 
(AFP.) 
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_______ politique 
; PCF : les risques d'un troisième recul 


. Envité, lé dB be 12 janvier, ax « CM D de kP ä jaliste « Lionel Jospin se trompe de coup sfr, voier contre de drolte ct peux eue autre niste aura rôtrouvé l'influence qui était le sienne » 

Pret» d'Enrope 1, M. Georges Marchals 2 période, n dit le secrétaire général du PCF. Cen'est Politique » séquil fevant pire ns Lg rt one 

Le nmppracaloe eng pins Age rsugge .pas toter. utile que de voter socialiste, c'est voter M Marchals d'a pronsnct pour ne sin de SE D ue 

20%». Le. crétaire général du PCF 2 répondu à. pour uoe alliance avec la droite, pour La collsbors- coutraindre le ÉTRarn ES primes. De es confes Dent à eu eme. 

ML Lionel Jcepin, qui avait appelé les électeurs Don, ls coopération srec Ia droite.» En reranche, «Ce que nus renoue, c'ost rumanter, »-+-3 A. Il a ajouté : « Nous ne nous arréterons pas au 
voter »pour selon M. Marchais, «roter commuœiste, c'est, à Nous pariéross de rictoire quand ke Perti commu  résaitet {des lépislotives) Ini-méme » 


aile 

<Quel que soi le résuliat de a Pr manquant à l'a dons les De tifs du PCF étaient-ils des quatre ans (21 & pour le PS). Le mensuelle de popularité de M. Mit- 
1986, il existe un recours en France vote. « Depuis ue an, le PCF aux taus bruts - «20% à25%>,sclon résultats non des son même institut consiatait que de terrand Chez les communistes, éta- 
« Pour les chômeurs, les travailleurs enciphel plat auiour de M. Michel Brulé (BVA).—lesson- dages? Mystère. Une chose est 24 % en 1978 dans La anche dix. blie par l'IFOP, révèle que, dans les 
à 10% >, pee on reste d'un  deurs sont contraints de donner un  Sûre: aujourd'hui, pes un résultat  huit-vingtcinq aus, le PC était pires moments, les « satisfaits » 
4 ln ‘de ces. 1] a plutôt une coup de pouce auxintentions de vote brut, dans les enquêtes effectuées  rombé à 7 Sen 1984. son ont jamais représentés moins d'un 

de M. Goston Plissonnier, dégère Tendance à à la baisse,.et la qui se portent sur le PCF. Ces pour les législatives de mars. Si l'orientation actuelle de la l'électorat du PCF. 
. du breau politique du PCF, rem de redressememts sont-ils toujours adé.  n'atteint 10%; Ils seraient plutôt  irection n'attire pas les jeunes, elle En donnant tous les signes d'une 
Seite anal pour le moins ambigne tout à travers le PS», ajoute un quais ? Ne sont-ils pas dépassés par au-dessous de de 9%. fait fuir aussi une part non négliges- complicité «objective » avec 
‘éditorial du dernier autre: le déclin du PCF enregistré entre À ce constat arithmétique s ajo- ble de l'électorat con niste tradi- l'opposition, la direction ne risque-1t- 
à commu : Détail gDéel ps inquiétant pour la 1978 et 19847? En clair, faut-il tent quelques grandes données tionnel. Entre 1981 et 1984, sur cent cit pes de provoquer une troisième 
e 1 es parti, tous les scores encore = redresser » le Parti commu- logiques et qui one toutes électeurs perdus par le PCF, vingt- électorale, un troisième 
tar», Défensive, défaitiste ou fats- ansapes publiés dans la presse niste. M. Jérëmc Jaffré (SOFRES) {es raisons d'inquiéter les dirigeants quatre étaient des ouvriers et vingt- Gésaven 
lise, cette phrase tend à prouver bénéficient de «redressements tech- reconnaît que, au cours de certe communistes. Phénomène sans cinq des employés. D'autant «le vote utile de 
que'la direction communiste ne niques» qui ont joué de bien vilains période de chute rapide, » Jes grilles doute le plus grave pour un «parti gauche » en faveur des socialistes au 
sh ne eos domi à tours aux sondeurs au cours de cts de redressement sont devenues révoluti d i seul et unique tour des législatives 
senuer du €lecioral, dernières années, peu inadaptées ». plus recette chez les jeunes. Il est La quadrature du cercle pourrait faire des ravages dans les 
nor POSE LA ! D suffit, con sondage S DRRES elec T Émnient pour sert, 

fans res des tro pour s'en convaincre, tion, Un SOFI effectué actiquement sa position n'est VOIX ptent pour mesur! 

vailleurs eux-mêmes » prétise insondable ? ne que, aux législatives de après mai 1981, indiquait que pas plus favorable. Elle confine à la l'audience électorale d’une forma- 
M. Péssonnier, M quadrature du cercle. Comment ras- tion politique, elles peuvent aussi, 


. Afin de 1978, les derniers sondages pré- Marchais ob: 24 & des 
ju de compenser la ou Eéroraux de LIFOP ct de la voir dans l'éccuorat Agé de dinbait sembler les déçus, mécontents @ dans beaucoup de départements, ne 
peser pour F rien dans la désignation 


. Ce désintérêt sous-j _n estimation des extrêmes tiques 

‘pouf la consültation Ge PCF et, depuis Te rem SOFRES (20 % et 21 #) étaient à vingt-quatre ans, soit deux points autres égarés, sans perdre, en déve- 

6 Si, du in pour se Hype national) due aux réticences des très prés du résultat effectif de plus que M. Mitterrand. Trois loppant un discours quasi unique 

: LS gouvernemen- personnes soniées, les instituts prati- * # a % au premier tour), alors ans plus tard, un autre sondage, fait ment antisocialiste, qe rat qui Enr prudemment un 
duent des redressements «calés » prévisions» de l'élection par l'IFOP à la sortie des bureaux demeure « unitaire » con conditionnel, M. Fiterman affirmait, 

J : qui n'& sur les résultats des élections natio- Présidentielle de 1981 si de la de vote, le 17 juin 1984, montrait marces ? Pour M. Jaifré, « se à la semaine dernière, que le score du 

em die «Nous considérons males les plus récentes et prenant en Consultation européenne de 1984 que la liste communiste venait de 55 % de ces électeurs font régulière. PCF «pourrait bien ètre l'événe- 

È ; consi i avaient montré li tendance à ls recucillir 5 % chez les dix- ment confiance au président de la pe au eee mars », Peut- 


moins de 20 dération les enseignements 
Puisque 7, Tac tirés d'autres questions de chaque baisse, mais l'avaient gravement huit — vingt ans 3% pour PS) République, au premier ministre et 
que le chiffre ordinaire du Parti sondage. Des élocteurt communistes  sous-estimée. Les deux scores défini et 9 % chez les vingt et un-vingt- au PS», De son côté, la courbe OLIVIER BKFFAUD. 
communiste.» Ainsi s’exprimait F “ : : É 





















M. André Lajoinie, lui aussi mem- E - 
bre de burent politique, le 21avid [ . à 
| jour de Téiion pra. (A TE LE BAROMÈTRE IFOP 
£. Marchais. devait obtenir cinq ‘ = 
| Rosé “ La cote de M. Mitterrand 
- “5, et beaucoup a prudence “Ptissonnier est: - | FETES è = 
à pet eux, ne c explicable. Après le: recul - Er - 
. Fe Ronts LR DRE D ee ro | nn noce di rh 1983 
sonne congres di recueilli | yenne ‘ . ë f ° baromètre mensuel a ymoud Barre, qui reste stable 
"a Période de 1958 à ne — va le UE : Journal du jDimanche enregistre e avec 49 % d'opinions F positives, re- 
dercième séisme 2 ébranlé la direc- : -. | . . + | mois-ci une hausse ux points la première à M= Sr 
péage Ce crépan . tion aux Glections: européennes de ©. +: |. : : l'indice de stisfacion du président one Vel (42 2 qi perd buit 
grange tête zu PC en . 1984 : nouvelle che de quatre ' : + . ; ° de la République. D'après ce son- ints. M. 3 "Chirac, crédité 
gmen: ïéiavorable à points." Les ambitions étant plus. ° . 5 ras : dage (effectué du 26 décembre au 10 32 % d'avis favorables, perd trois 
leu P:.558 Sparte . . “mesurées, certains dirigeants du -. CE s | 7 janvier, auprès d'un échantillon re- ints, et M. Valéry Giscard d'Es- 
mn: SC: peu cité parti estiment que celui-ci devrait, Off re TT Ron présematif de 1 734 personnes), Line (31%) ci 
en 1986, se contenter des eaux ne s 36 % des Français (au eu de 34% (Ain ) cinq. 
_basses de 11%: - ._ + . Ce : A: précédemment) se ji 
" dns quan tél” : |. e D . : faits du chef de l'Etat. Parallèle © Première assemblée générale 
objectif n'avait .guère-de vertus.‘ ° PLAN AE s ‘| ment, le pourcentage des mécon- du” PARI. — L'association Pour 
ne à . sui son Geciorät la . | ï - : tents baisse, passant de 48 % à 45 %. | l'autogestion, et initia- 
mobilisatrices PCF à. Score la ab - : 2 4 M. Mi réalise ainsi selon | tives (PARI) a sn, | le vendredi 
: “Téane Lancon mére, des : Ho nnomenee fes tere LE et Dé * | PIFOP son meilleur score depuis | 10 janvier, à Paris sa première 
F xs de M. Mauroÿ a invoisé : ! os CES Il … | septembre 1983. ‘ assemblée générale, qui a El 
sou oeours, la Semaine dernière ee - F4 ps S La cote du premier ministre enre- | quelque deux cents 
= affimmant-déceler ‘on: redressement su ke 55 à ee vanche continue de décliner. M. Fa- CE Jean 
communiste dans les électioos par- . à | e Se | ‘ bius satisfait 32 % des personnes in- | Michel Belorgey, socialiste 
tielles de 1985. era Kaver  de. .. - précélmman) en lieu os HE : de l’Allier et Gérard Fuchs, ex 
miers sondages. Marie-Noëlle Lienemann, membres 


5 mes e " RL oDE Qu'un adjoints du secrétariat national du 
. Les en feit, ont surtout” RS trs Mitierrand des sympathisants de Parti communiste PAZ un 1:43 au lieu de 44 %. Le PARI a été créé J 
Rss ai : pepe een À l'indice de popularité des per- pes Saiador, ancien < a du 
si se = sonnalités politiques d'opposition, FSU, 


Sa ol ONS 


: Si vous souhaitez interroger les hommes politiques 
; qui participeront aux “Grands débats d'Europe 1”, 
Pres C'sur les grands sujets d'actualité, ou plus simplement 
se sur les problèmes de la vie quotidienne, : 

: « . appelez Europe 1 au 42.321414 
- mardi 14 et-mercredi 15 janvier entre 7h et 20h. 
°°" et-posez 3 questions courtes et précises. 
:60 questions séront sélectionnées et enregistrées’ 
un votre, voix dé être Fm. en direct sur l'antenne. . 
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POLITIQUE 


M. Jospin : 


voter socialiste 


c'est « une voix sûre à gauche » 


M. Lionel Jospin, premier 
secrétaire du PS, le samedi 
il janvier, lors d'un banquet 
républicain à Mugron (Landes), 
a appelé les électeurs de gauche 
«tentés » de voter pour le PC à 
reporter leurs voix sur le PS. 
«Un vote socialiste, a-t-i dit, 
c’est une voix sûre à gauche» 
M. Jospin estime d'autre part, 
dans en entretien publié par 
l'hebdomadaire Le Point daté 
13 janvier, que la partie de 
l'électorat commaniste qui 
«porte un jugement positif sur 
ce qui a été fait depuis 1981» 
est « Fane des clés des élections 
de mars ». M. Jospin juge que 
«ce potentiel [électoral] est de 
deux on trois points ». 


Devant les militants réunis à 
Mugron, M. Jospin dresse d'abord 
l'état des familles politiques domi- 
nantes en France à La Libération : La 
démocratie chrétienne, le gaullisme, 
le communisme, le socialisme. La 
démocratie chrétienne a été 
« balayée, déchiquetée, engloutie, 
digérée, par le gaullisme d'abord. et 
puis par le conservatisme », dit-il 
Quant au gaullisme, - dans ses 
grands thèmes politiques [la prio- 
rité de l'indépendance naticriale, une 
certaine approche des problèmes de 


la décolonisation, une certaine inter- 
vention de l'Etat dans f'écanomie ], 
il n'est plus porté par les partis qui, 
théoriquement, s'en réclament ». 

M. Jospin souligne ensuite l'affai- 
blissement du Parti communiste, 
« troisième pôle » de la vie politique 
en 1945, avant d'en venir à l’émer. 
gence, aujourd'hui, des tenants du 
libéralisme pour affirmer : « On a vu 
des millions d'hommes et de 
femmes depuis un siècle se battre et, 
parfois, mourir pour le socialisme. 
A-t-on jamais vu des millions 
d'hommes et de femmes se battre et 
se dresser pour le libéralisme ? 
Pour les libertés, oui, pour le libéra- 
disme, non. + Pour le premier secré- 
taire du PS, ce « courant archaïque 
repeint à neuf n'est « pas suscepli- 
ble de rassembler un peuple +. 


C'est pourquoi, selon M. Jospin, 
le socialisme est « le seul de tous ces 
grands courants (….)] qui reste 
incarné dans une grande poli- 
tique et qui peut assurer l'avenir du 
pays ». Après cinq ang à La tête d’un 
PS devenu parti de gouvernement, 
M. Jospin affirme : « Mon plus 
grand sujet de fierté, c'est que le 
parti sache qu'il existe et que rien 
n'est possible dans la vie politique 
française sans lui ». 


M. Jospin rappelle alors à ses 
camarades que. en 1986, le choix 






De notre envoyé spécial 


Mugron. — 1[ y a une magie, 
une akhimie secrète du Sud- 
Ouest. Les socialistes sont chez 
eux dans ces vieilles terres répu- 
blicaines. Leurs meetings, leurs 
banquets, y sont autant de 
réjouissances, qui ne doivent pas 
seulement au vin répeux et au 
foie gras de canard qui font mon- 
ter le rouge aux pommettes des 
convives fiers d’un fameux coup 
de fourchette qu'ils préservent 
comme une précieuse tradition. 

Autant dire que tous les socia- 
fistes, de temps à autre, sacri- 
fient au rite de ce pèlarmage. Îls 
se retrempent dans ce berceau, 
entre l'Atlantique et les Pyré- 
nées. Autant dire, aussi, que 
M. Lionel Jospin, premier secré- 
taire du PS, n'a pas eu besoin de 
forcer son talent pour expliquer, 
te samedi 11 janvier à Mugron, 
dans les Landes, pourquoi, com- 
mençant ici la campagne de 
1986, il comptait bien y puiser 
«forces » mais aussi « joie ». 

Pour le recevoir, la famille — 
car ici, dans le département de 
M. Henri Emmanuelli, secrétaire 
d'Etat au budget, c'est en famille 
que cela se passe — avait mis les 
petits plats dans les grands : on 
s'est serré à quelque deux mille, 
sous le marché couvert trans- 
formé an énorme chambra 
d'écho, pour partager le magret 
de canard et l'armagnac, dans 
une ambiance indescriptible. 


ETS 
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En famille, on l'a dit, avec les 
parlementaires de la région. 
M. Emmanuelli — venu avec ses 
enfants et sa femme qui lui fai- 
sait de grands signes parce qu'il 
parlait trop longtemps, — 
M. Jean Glavany, chef de cabinet 
de l'Elysée avec son épouse, et 
puis une invitée surprise : 
Mr Danièle Mitterrand, venue en 
voisine de la bergerie de Latche, 
accompagnée de M. Roger 
Hanin. 


Administrée de catte façon, la 
magie des Landes a fait son effet 
sur M. Jospin. Samedi, au ban- 
quet, puis dimanche il a assisté 
au gavage des canards, déjeuné 
de foie gras dans une ferme- 
auberge, Suivi enfin un match de 
rugby à Mont-de-Marsan, ie 
rugby, regret de sa vie de sportif, 
dit-il. Rarement les journalistes 
avaient pu voir le « » pre- 
mier secrétaire du PS aussi 
décontracté, aussi fétard, pour 
tout dire. 

Un tour de piste, samedi soir, 
dans une boîte de nuit, avant de 
faire honneur, jusqu'à 6 heures 
du matin, au jambon et à l'arma- 
gnac de M. Jean-Louis Carrère, 
premier secrétaire fédéral des 
Landes — un autre robuste gail- 
fard — en s’engueufant, entre 
camarades, sur la politique. On 
retrouvera M. Jospin le lende- 
main, l'œil brillant, émoustillé 
comme un collégien qui vient de 
découcher, l'esprit d'autant plus 
tranquille que, le dimanche, il n'y 
a pas d'examen. 


GLAIS 


Business Administration 


Paris et à San Francisco. 


les diplômés de l'enseignement 





sera = seulement entre la droite et 
nous ». Une droite, selon lui, qui a 
« non seulement honte de son bilan 
amérieur, mais n'est pas fière de 
son programme », alors que » les 
contacts de tous les jours - mon- 
trent maintenant que - les gens nous 
parlent différemmens (.…) d'une 
façon plus ouverte, plus tolérante ». 


Le premier secrétaire du PS 
reconnait néanmoins que les socia- 
listes n'ont pas de réponse à la ques- 
tion de la majorité pour l'après-mars 
1986. H souligne cependant : « Ce 
coup de la majorité impossible, on 
nous l'a déjà fait », et rappelle 
l'attitude du PC à l'égard des socia- 
listes en 1981, comme, depuis, leur 
départ du gouvernement. Selon lui, 
sile PS est « une force importante = 
après le 16 mars, le PC sera de nou- 
veau face à un « chaix historique ». 
Mais, comme «deux précautions 
valent mieux qu'une », il juge qu'à 
ceux qui seraient tentés de voter 
pour le PC, les socialistes doivent 
expliquer que “s'ils veulent que 
leur vote (.….) ne risque pas d'être 
tourné contre la gauche, comre le 
présidens (.….). il veur mieux qu'ils 
votent socialistes -. En somme, 
conclut M. Jospin à l'adresse de ses 
amis, « ayons toujours à l'esprit ce 
slogan : (.…) Une voix socialiste, 
c'est une voix sûre à gauche. - 


M. MITTERRAND AU «BANQUET DES ANCIENS » D'ALFORTVILLE 
«x Gardien de la solidarité » 


M. François Mitterrand a pré- 
sidé, le dimanche 12 janvier, le tra- 
ditionncl «banquet des anciens” 
d'Alfortville qui a réuni quelques 
centaines de personnes âgées au 
centre sportif Léo-Lagrange de la 
ville dont M. Joseph Franceschi, 
secrétaire d'Etat aux personnes 
âgées, est le maire. Avant son élec- 
tion, M. Mitterrand s'était déjà 


même commune en deux occasions. 
En 1977, avant les législatives de 
mars 1978, il avait présenté la 
«charte des dgées- du 
Parti socialiste et, le 4 mai 1981, 
entre les deux tours de l'élection 
présidentielle, son programme de En 
aveur de la 


même catégorie de 
personnes. 


M. Roger-Gérard Schwartzen- 
berg, secrétaire d'Etat aux univer- 
sités, ancien président du Mouve- 
ment des radicaux de gauche, 
candidat sur la lisie socialiste du 
Val-de-Marne, où il figure en troi- 
sième position, participait à ce 
banquet ouvert par La «chorale des 
anciens» qui a interprété successi- 
vement /'Hymne à la joie (comme 
en 1981), à Chanson du bon Dieu 
et On est tous sur le même bateau. 
M. Mitterrand a quitté le navire 
au «trou normand», après la truite 
fumée de Chäteau-Chinon et La 
dinde aux marrons, sans 


Le PS appelle les électeurs communistes 
à voter pour les socialistes 


{Suite de la première page. } 

Cette trépanation opérée dans la 
douleur, les socialistes en sont 
aujourd'hui à envisager la solution 
finale : vider le Parti communiste de 
ce qui lui reste de substance électo- 
rale en Jui extirpant un maximum de 
suffrages aux élections législatives 
de mars. Dans une interview à l'heb- 
domadaire Je Point, M. Jospin éva- 
lue à deux ou trois points {a part 
électorale qu'il pourrait tirer de ces 
communistes qui. malgré les campa- 
gnes de la direction du PCF, portent 
un jugement positif sur l’action de la 
gauche depuis 1981. Ea fait, M. Jos- 
pin est modeste, car le potentiel des 
voies fuyantes du PCF ne plus 
im t qu'il n'y si l'on se 
réfère à la oi des électeurs commu- 
nistes en l'union et à jeur relative 
fidélité envers M. Mitterrand. Les 
socialistes comptent aussi sur Ceux 
qui se réfugient le moment 
dans l'abstention et ceux (peu nom- 
breux, selon les études des politolo- 

) qui sont attirés par le « popu- 
Lisme + de l'extrême droite. Au total, 
tous les espoirs sont permis. puis- 

ue M. Georges Marchais évalue à 
% de l'électorat le potentiel de 
suffrages communistes ! 

Les fumets de pareils banquets ne 
Peuvent qu'aiguiser les appétits. Dès 
lors, les socialistes n’éprouvent plus 
aucun complexe à exposer claire- 
ment ce que tout le monde avait 
compris depuis longtemps : il y a les 
socialistes d'un côté, et tout le reste 
dans l'autre camp. M. Charles 
Hernu, qui ne dédaigne jamais de 
nt le trait, estime ainsi que la 
vie politique s” ise autour d'un 
+ pôle positif » le Parti socialiste) 
et d'un'« panne + (PCF, Front 
national, et UDF). 

L'ennui, c'est qu'il faut bien relier 
ces pôles d'une manière ou d'une 
autre afin que le courant passe. Puis- 
que les socialistes ne peuvent plus 
prétendre obtenir, comme en 1981, 
une majorité à eux seuls, ils s'offrent 
aux soupçons, malgré l'affirmation 


: répétée de la pureté de leurs inten- 


tions. La direction du PCF disposait 
d'une riposte toute prête, rengaine 
muainte fois entendue, mais dont la 
petite musique a plus de chance 
d'être écoutée, estime-t-elle, 
aujourd'hui qu'hier : les socialistes 
s'apprêtent À gouverner avec la 
droite. Tant que le PS n'aura pas dit 
ue, s'il n'a pas la majorité, il sera 
dns l'opposition — aveu absurde et 
fortement démobilisateur, — [e soup- 
Çon risque de pénétrer les esprits. 


e Première assemblée générale 
du PARI. — L'association Pour 
l'autogestion, recherches et initis- 
tives (PARI) a tenu, le vendredi 
19 janvier, à Paris sa première 


l'assemblée générale, qui a réuni 


quelque deux cents personnes, en 
présence, notamment de MM. Jean- 
Michel Belorgey, député socialiste 
de l'Allier et Gérard Fuchs, ex 
Marie-Noëlle Lienenann, membres 
adjoints du secrétariat national du 
PS. Le PARI 2 été créé par M. Jac- 

ues Salvador, ancien dirigeant du 

U, qui a rejoint le PS. 


S'il explique qu'il formera, le cas 
échéant, un gouvernement minori- 


volonté +, le soupçon, pour le PC, se 
transformera en preuve. Les offres 
de service — M. Hernu ne rejette 
pas l'idée d'être le ministre de la 
défense d'un gouvernement Chirac 
— ne peuvent être considérées que 


Les socialistes sont donc pris 
entre le pire et le moins bon. Ils ne 
peuvent compter, pour se lirer de ce 


- brouillard, que sur leur passé récent. 


Virage à droite? L'accusation est 
aussi ancienne que l'union de la gau- 
che, et les socialistes ont montré 
qu'ils on La " Ans pue, pour 
re] e le slogan av: par 
M. Mitterrand aux jours les plus 
noirs de l'épreuve de force entre le 
PC et le PS. ° 
M. Ra Barre vient de leur 
offrir la démonstration. par 
l'absurde, qu'il convient justement 
de -senir ». L'ancien h 
ministre, qui affirmait qu'il 
ne voterait pas la confiance à un 
gouvernement de cohabitation, pro- 
met aujourd'hui qu'il ne jouera pas 
les « srublions - et laissera ses petits 
Sn rprhm g  c r 
Ésidi Mi à Ainsi 
s'éloigne — même si ce n'est qu'un 
tout petit peu — la menace de ka 
« pagaille - brandie par M. Laurent 
Fabius. Ainsi s'éloigne aussi le rêve 


La stratégie des socialistes s’ins- 
crit dans la ive historique 
tracée en 1975, à Vienne, par 
M. Mitterrand. Dans la capitale 
autrichienne, le premier secrétaire 
du PS avait affirmé sa volonté de 
récupérer à son profit trois millions 
de voix communistes — pari tenu, et 
au-delà — et de rejeter le PCF dans 
la marginalité. M. Jospin cherche à 
pousser cette logique jusqu'à son 
terme, celle du PS incarnant toute Ja 
gauche. 1} n'est pas sûr que M. Mar- 
Chais, menacé d'un nouveau recul de 


e M. Nucci et les rapatriés. — Le 
ministre de la coopération, 
M. Christian Nucci, a déclaré, le sa- 
medi 11 janvier à Grenoble, à l'occa- 
sion d'une réunion du comité natio- 
nal des associations de rapatriés : 
« Nous he sommes pas responsables 
de ce que, pendant vingt ans, la 
droite, qui détenait le pouvoir, ait 
spolié les rapatriés. M. Mitterrand, 
s'est engagé à régler ce problème. 

je sache, il lui reste au moins 
ans de mandat pour mener à 
bien ce dossier ». 
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ne perdez plus vos cheveux 
Le centre de régénération cellulaire 
DOMINIQUE LAVIGNE 
vous apporte la solution 








les fromages, dessert et galette des 
rois. 

Auparavant, le chef de l'Etat 
avait exposé le bilan de l'action 
des socialistes on faveur des per- 
sonnes âgées — «des personnes de 
votre äge. je veux dire du mien», 
at-il ISé — évoquant notam 
ment la retraite à soixante ans, 
l'augmentation du minimum vieil 
lesse (80 % depuis 1981. “est-ce 
que c'était trop coûteux ? >, 
l'accroïssement des aides méns- 
gères. des soins infirmiers à domi- 
cile, fa modernisation des condi- 
tions de vie dans les hospices, 
« Vous pouvez , at-il dit. 
Si cela aveu &é fait avant, ROUS 
n'aurions pas eu à le faire.» 
M. Mitterrand estime cependant 
que les socialistes sont - encore 
loin du compte ». 

Le président de la République 
a précisé que La mensualisation des 
pensions de sécurité sociale sera 
achevée cette année et que les 
hommes pourront bénéficier de la 
carte vermeil SNCF (1} dès 
soixante ans (au lieu de soixante- 
deux ans). 

«Une nouvelle politique de la 
vieillesse, c'est un acquis de civili- 
sation, une affirmation de solida- 
rité, a+-il dit Le rôle du président 
de la République, c'est de veiller à 
ce qu'il n'y ait aucune ségrégation, 


discrimination, injustice sociale 
entre frecron de la popu- 
lation + + L'un des rôles auxquel 
Je tiens Le plus, at-il ajoute, c'est 
celui de gardien de la solidorité. » 
M. Mitterrand à également souli- 
gné sa volonté de -<lufter comire 
toutes les formes de racisme, de 
dominarion économique ou 
sociale +. + La Révolution de 1789 
reste notre idéal, a-til ajouté. Et 
plus qu'un idéal, un projet {.….). 
Président de 1ous les Frençais, je 
ne rejelie personne. Mais MON 
devoir est de monirer la direc- 
tion.» Cette = direction» s'inscrit, 
selon lui « dans le progrès, la soli- 
darité, la liberté et l'égalité ». 

M. Mitterrand a conclu : «5j 
nous avons pu, dans la difficulté, 
les critiques, parfois le refus, réc- 
liser les plus grandes réformes 
depuis un siècle et nir à une 
bonne gestion — 1rès supérieure à 
celle qu'on a pu connaître depuis 
ongremps — c'est que notre 
peuple est là. Et que. au-delà de 
toutes les traverses, les contro- 
verses, les crises. lorsque l'on fair 

1 à son bon sens, à son Sens 
le la grandeur, alors on peut 
compter sur lui. » 
: J-Y. EL 

(1) La «carte vermeile permel 
d'obtenir des rédactions, notammen 
de 50 % sur les transports ferroviaires. 
El était accordée aux bommes à par- 
tir de soixante-deux ans. 








Propos et débats 


M. Le Pen : content de M. Hersant 


M. Jean-Marie Le Pen, qui était, dimanche 12 janvier, l'invité de 
RMC, a notemment déclaré, à propos da la prise da contrôle du 
Progrès de Lyon par M. Robert Hersant : « Je ne vois pas pourquoi 
tous ces cris. M, Hersant a un gabarit d'homme de presse indiscu- 
tabie et ä a une réussite. Moi. ja dis : pourquoi s'inquiéter alors qu'en 
fait il sauve ia pluralité des journaux, puisque chacun sait que la 
gestion d'un certain nombre d'entre eux les aurait amenés à dispa- 
raître. Moi je suis très content Qu'il existe, par exemple dans le région 
Rhône-Alpes, un certain nombre de joumeux dont le Dauphiné libéré 
et le Progrès, et que M. Hersant en soit le propriétaire ne me semble 
pas a priori {a condition sine qua non du terrorisme intellectuel ni du 
monopole. » 





M. Giscard d'Estaing : pas de crise 
constitutionnelle 


Dans un entretien diffusée le dimanche 12 janvier par la chaine de 
télévision américaine NBC, M. Valéry Giscard d'Estaing a écarté 
l'éventuañté d'une crise constitutionnelle « sf tout fe monde se 
comporte d'une façon intelligente et normale ». Aprés avoir affirmé 
qu'une défaite de l'actuelle majorité est « certaine » tout en précisant 
qu'ü ne sait pas si elle sera « écrasante », l'ancien président de la 
République a exoiiqué que même avec 30 % des voix la PS ne pourrait 
avoir une majorité qui lui permette de gouverner et que if est donc 
certain qu'il y aura un changement de majorité » aprés le 16 mars. 
D'autre part, interrogé par le quotidien sénégaleis le Soleil. 
M. Giscard d'Estaing a indiqué que la cohebitation « n'est pas ls solu- 
tion idéale, mais, si la réalité y oblige, il est nécessaire de faire face ». 


M. Mestre : solution « gaullienne » 


Pour M. Philippe Mestre, député UDF de la Vendée et proche de 
M. Barre, «on ne peut complètement écarter l'hypothèse 2 selon 
laquelle « M. Mirterrand choisisse la solution « gaullienne » et parte 
après l'échec de sa majorité ». 

Interrogé par le Journal du Dimanche du 12 janvier, M. Mestre se 
déclare hostile à ta réduction à cinq ans du mandat présidentiel : 
« Derrière cette réduction, explique-t-il, on essaie d'introduire cette 
idée pemicisuse : csiquer la durée du mandat présidentiel sur celle du 
mandat législatif, donc arriver tout doucement à ermpôcher le prési- 
dent de dissoudre l'Assemblée, ce qui lui Gterait un pouvoir considé- 
rable. » |f ajoute : « Si l'an veut absolument raboter {a durée d’exer- 
cice d'un président de la République qu'on l'empêche de se 
représenter. Et encore... » 


M. Dumas : échange d'idées 


M. Roland Dumss, ministre des relations extérieures, qui présen- 
tait, le samedi 11 janvier, à Périgueux la Histe qu'il conduira aux élec- 
tions législatives en Dordogne, a déclaré que le PS souhaite rassem- 
biler autour de lui « es Français qui veulent que J'an continue ce qui 2 
été fait depuis mai 1981 et n'entendent donner aucune chance à ceux 
qui n'ont rien fait pour le pays, à ceux qui s'annoncant comme les 
cesseurs » de ce qui a été réalisé pendant cinq ans. « En revanche, 
æ1- poursuivi, nous sommes prêts, si nos adversaires le désirent, 
à échanger avec eux idées et arguments pour conserver les acquis 
économiques et politiques du psys. » 


M. Hernu : le pôle positif 


interrogé, dimanche 12 janvier, au Grand Jury RTL-/e Monde. sur 
le fait de savoir s'il accepterait éventuellement d'être ministre de la 
défense de M. Chirac, M. Charles Heu, ancien ministre de la défense 
et tête de liste socialiste dans le Rhône pour les élections législatives, 
a répondu : & Quel est l'homme politique qui dirait non à des ambi- 
tions légitimes si elles sont morales et normales ? > 

A propos des élections de mars, M. Hernu 8 affirmé : « Pour moi, 
ñ y a aujourd'hui dans la vie politique française deux grands pôles. Le 
pôle positif regroupe le Parti socialiste, les radicaux de gauche et leurs 
emis. Ensemble, ils représantent la politique qu'avait définie le 
candidat François Mitterrand. En face, la pôle négatif comprend le 
Front national, le Parti communiste, le RPR et l'UDF. Vous verrez que 
beaucoup plus de Français se rangeront du côté du pôle positif que du 
pôle négatif. » 

M. Hemu a évoqué d'autre part le sentiment d'insécurité des 
Français pour juger qu'e à faut davantage de poñce z. 

Au sujet du rachat du Progrès par M. Hersant, M. Heru a estimé 
qu' « il n'est pes sain qu'un homme contrôle 20 % de la presse pari- 
sienne et 40 % de la presse régionale », et qua « personne ne doit 
être au-dessus de la loi ». 

Maïs il a sjouté : « # y a d'autres choses auxquelles nous devons 
prendre gards. La presse jour un rôle politique, civique, morel, mais 
c'est aussi une industrie, Qui a besoin d'être modemisde. If ast vrai, de . 
ce point de vue, que M. Hersant n'est pas Seulement le papivore dont 
on perle, à est aussi un industriel de la presse. |...) ! faut moderniser 
1e presse qui ne perrnet pas seulement l'expression politique et cultu- 
“respectée, mais il feut maintenant aller au-del de notre réfiexon si. 
l'on vaut qu'à y ait vraiment pluralisme et démocratie. » . .: 
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‘de l'UDF et une partie du PR). 
E 5 


| tien au RPR lorsque ce parti pré- 
.sente sa propre liste, et à l'opposition 


| d'union. M. Lévèque 
‘sa décision : «Entre le désir de 
‘renouvellement et le désir d'union 


M'Barre: un: 
Le chemin de Barre peut 
lui, Ps i incertain ct 
semé d’embûches jusqu'à 


ce qui préoccupe l'ancien 
iminiswe ; l'élection prési- 


Au-delà des convictions pro- 
fondes qui animent cet adversaire 
farouche de Ia cohabitation, les 


‘ hésitations qu’il a connues, à 


leutomne, quant au choix d'une 
stratégie posr e Re 
témoignent iculté du 

Lu Ne ou pas? 
L'ancien chef du-gouvernement a 


ee pour la prudence, 
La seule liste officiellement bar- 
riste sera celle qu'il conduira dans 
son département. découragé 


YUDF (4), mais il a veille. aussi à 


obtenir de ses «amis» de l'UDF 
des places éligibles pour quelques- 
uns des hommes de son cabinet 
qu'il tenait à voir siéger À 
l'Assemblée : ne serait-ce que 
M Wiltzer dans l'Essonne, 

Durieux dans le Nord et peut- 


ve M Troesch en Seine-et- 
Mes. De cm comme de 


uelques autres 
ut être sûr. réaliste, il 
Fees 1e caseotire séetnies des 


P 
cul qui englobe les. élus du CDS, 
les radicaux, les adhérents directs 





‘après 
M Jude CES qe Panel 8. 
sident du Crédit commercial de 
France a décidé d'apporter son sou- 


tout entière dans les cas de bstes 


manifestés aujourd'hui par ‘la 


* majorité des électeurs, UNIR const. 
: dère de son devoir, face à la montée 


des périls, d'opter résolument en 


se rallie au RPR_ 








aux prouitions de see pare 


LT continue d'afficher os bal 
séreuité, est apparu 
lors de l'émission es one 


sur TF1 un soir; à ceux 
qui l'interrogent avec anxiété sur 
son attitude face à .un gouverne 
ment issu de l'actuelle ition 
a re 


il répond, 

Du nulle le 

er les « trublions ». Jousile, 
Éxpliquet-3l en substance, de don- 
ner aux uns et aux autres l'occa- 
sion de dire que si une telle expé- 
rience - ne marche pas» c'est à 
cause de « l'obstruction de cer- 
tains » ! 


V.GE. : « Une position-clé » 


Quant à M. Giscard d'Estaing, 
qui affirmait il n’y a pas si long- 
temps qu’il se contenterait de 
mener une CaMPAagne « Xe 
plaire » dans son et 


encore dans l'Allier), il ne 

pas, finalement, en ce début 
d'année, les interventions médiati- 
ques nationales. 

L'ancien chef de l'Etat, qui, à 
son départ de l'Elysée, ne s’est pas 
résolu à choisir entre plusieurs 
attitudes possibles (jouer les 

période d’éloi- 


par un < dauphin», M. François 
Léotard. Pourtant, il ne désespère 


‘pas de pouvoir, à nouveau, jouer 


une: « Je pe te 

cas pouvoir uencer 

sions », confiait-il récemment au 

Perdre - (4 janvier). Et 
rue a su faire 

cher le UDF 


pen- 
de l'Assem- 

blée nationale en faveur du projet 
prie Re d' 







D indique qu'un «accord très 
positif ».a été passé avec le RPR. Il 
semble que certains membres 
d'UNIR. figureront sur les listes 
ï dn RPR, mais non sur les 
view an Quotidien. de Paris. du 
13 janvier, M. Lévèque précise que 
son. mouvement «5e fiemt prèt j à 
jouer un rôle dès le mois de mars 
prochain » Ce neige 


siion paraisse insuffisamment 

», M. Lévêque a souhaité 
que. Mr Marie-France Garaud 
agisse comme fai. 


FT ES LE 
SOLDES 


ie ju i6 vendiedi17, 
; et samedi 18 janvier ee 


+ LES « SEIGNEURS DE LA GUERRE » DE L'OPPOSITION 


M. Chirac se lance, M. Barre joue la prudence 
“Giscard SD rêve de la Rue de Rivoli 


des mandats, Et de se féliciter 
d'avoir réussi à œuvrer pour Le 
plus grand nombre de listes 
d'union, avec un résultat : des 
listes communes RPR-UDF dans 
deux tiers des départements. 

Ce ir d'influence, l'ancien 
président de la République 


semble 
occsper à nouveau le ministère de 
D ge Mi ere 


ni rene tel 


confiait-i} pes, toujours au même 
Mhécnalke. ep les Français 
attendent principalement 


. Demain, il s'emploiere à 
he la per et ee 
pourra, car il sera, affirme- 
« dans une position-cié. » 

_ C'est ainsi qu'au nom du «rée- 
+ les trois «cavaliers» de 


Œ Raymond Barre s'est toute. 
EL À accorder ps 


fois décidé à son soutien à 
Mu Christine muni. 
gp _ Hjoë = de es é 
w 
Fisce proposée per l'UDF dans Le Yve- 
Constitne sa propre liste aux con 
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POLITIQUE 


Le CDS ne participera pas 
à un gouvernement de cohabitation 


du CDS 
164 mal LE Janvier à Paris 


Chirac et Jean Lecanuet, 


pouvoir politique dans les 
sphères de 1 Lt formation de 
l'entreprise et de la vie sociale ». 


Désaccord 
sur les immigrés 

Ils se sont toutefois félicités, 
par la voix de M. Pierre Mébai- 
gnerie de la « solidité » du texte 
qui Mise être présenté. « J'y 
retrouve les quatre points que je 
développerai dans me campe 
gne », a souligné le président du 
CDS, en évoquant notamment la 
nécessaire « vérité» dans le 
débat politique — «ne rien pro- 
mettre qu'on ne puisse tenir» — 
et qui, a-t-l remarqué, explique 
que < notre adhésion à M. Barre 

soit aussi forte ». 
Dans cotte plate-forme, « i! y a 
extrême- 


publique. tons. la sécurité 

sociale) de 1 % à partir de 1987. 

«Cette ns ne sera pas indo- 

lore, mais elle’est vitale pour le 
», a-t-il insisté. 





quatrième enfant et de constituer 
une vingt-cinguième où une 


u vingt-sixième prestation, ne 
vaudrair-i 


1 pas mieux améliorer 

des prestations familiales, spéct- 
pour le troisième et le 

Marine enfant », s'est-il 
dans «la crainte des 

ges pervers du congé paren- 


” 

Quant à L ition qui ten- 
drait à ne pas accorder aux 
familles d'immigrés. l'allocation 

supplémentaire destinée à encou- 
rager le développement . bos 
RE Méhaiïgnerie la 

ble : «Je ne suis ue 


prêt à signer la plete-forme si 


sne telle proposition devait s'y 
trouver», a-t-il annoncé. 

Le conseil porte du CDS 
s'est anssi intéressé aux perspec- 
tives pont Slectornes. Selon le 

du CDS, «si M. Mit- 
era à est un démocrate, il 
devra se retirer dans l'hypothèse 
d'une nerte victoire de l'opposi- 
tion ». 

Le CDS se réunira en conseil 
politique au lendemain des élec- 
tions pour, déterminer son atti- 

æ 


tude, et Méhzignerie qui 
d'ores et dé. annoncé quil ne 






























îles Maldives, Kuala 





départ de Paris, trois vols  Lumpux Singapour 
Parsemaine vers quatre villes en Inde, 
mercredi, vendredi et etKarachi. 
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LE CONTRAT 
D’ENTRETIEN 
RENAULT 


"APPRÉCIABLE, À 
FINIES LES 
DÉPENSES 

IMPRÉVUES’ 


y * 

197. mois. “LE BON ÉQUILIBRE DE MON BUDGET FAMILIAL, C'EST 
CAPITAL. JE N'AIME PAS L'IMPRÉVU, ENCORE MOINS LE GASPILLAGE. DÉSORMAIS 
POUR 197 F PAR MOIS AVEC UN KILOMÉTRAGE DE 32 000 KM suR 2 ANS, JE 
MAÎTRISE TOTALEMENT LES FRAIS D'ENTRETIEN ET DE RÉPARATIONS DE MA - 
RENAULT 9 GTL ET JE SUIS ASSURÉ DE LA REVENDRE AU MEILLEUR PRIX" 

























À 





DE FACTURES 
__. À RÉGLE 
117 /mois. “Moi, JE SUIS TOUJOURS PRESSÉE ET J'AI BESOIN DE MA 
RENAULT Super 5 GTL TOUS LES JOURS. AVEC MON CONTRAT D'ENTRETIEN 
PLUS DE SOUCIS. MON CONCESSIONNAIRE S'OCCUPE DE TOUT. JE N’AI PLUS DE 


FACTURES À RÉGLER ET PLUS D'ATTENTE À LA CAISSE. POUR UN KILOMÉTRAGE 
ANNUEL DE 10 000 KM, MA TRANQUILLITÉ NE ME COÛTE QUE 117 F PAR MOIS” 






” ÉFFICACE, 
POUR 
EXERCER MA 

_ PROFESSION? 


- 
3 97. Mois. “JAI DES CLIENTS DANS TOUTE LA FRANCE. MA RENAULT 
25 GTS M'EST INDISPENSABLE POUR MES RENDEZ-VOUS. MON CONTRAT 
D'ENTRETIEN EST HONORÉ PAR TOUT LE RÉSEAU RENAULT. Dans 
L'ÉVENTUALITÉ D'UNE INTERVENTION DE PLUS DE 6 HEURES, JE PEUX BÉNÉFICIER 
D'UNE VOITURE DE REMPLACEMENT. POUR UN KILOMÉTRAGE DE 7 2 000 km SUR 
3 ANS, QUAND JE FAIS MES COMPTES, JE M'Y RETROUVE” 





TARIF AU 1/3/85. SOUSCRIT DANS LES 3 PREMIERS MOIS APRÈS LA MISEEN CIRCULATION. 


Le CONTRAT D'ENTRETIEN RENAULT 


“LA TRANQUILLITÉ À LA CARTE” 
Si VOTRE RENAULT À MOINS DE 15 MOIS, ABONNEZ-VOUS AU CONTRAT 
D'ENTRETIEN RENAULT. MOYENNANT 
UN FORFAIT MENSUEL, RENAULT PREND 
EN CHARGE TOUT L'ENTRETIEN DE VOTRE 
VOITURE, VIDANGES COMPRISES, LE 
CHANGEMENT DES PIÈCES D'USURE (SAUF 
LES PNEUMATIQUES), LES RÉPARATIONS Vs 
MÉCANIQUES HORS ACCIDENT ET LE Pa 
REMORQUAGE EN CAS DE PANNE JUSQU'AU GARAGE RENAULT. 
VOUS CHOISISSEZ LA DURÉE : DE 1 2 À 48 MOIS, ET LEKILOMÈTRAGE :DE 10 OOO À 
50 000 km PAR AN, DANS LA LIMITE DE 48 MOIS ET DE 7 5000 KM EN FIN DE 
CONTRAT. 





SrW'1nd & 





Si VOUS DÉSIREZ RECEVOIR DES INFORMATIONS COMPLÉMENTAIRES SUR LE 
CONTRAT D'ENTRETIEN RENAULT, ADRESSEZ-VOUS À VOTRE CONCESSIONNAIRE 
OU RETOURNEZ CE COUPON RÉPONSE À : 


Renaur 330/331 Bureaux DE LA COLUNE DE SAINT.-CLouD 92213 Sanr-CLoun. 


INIGNV'IUO ATTIAINNOS 14 


COMMUNICATION 





LA DÉSIGNATION D'UN ADMINISTRATEUR PROVISOIRE AU « PROGRÈS » 
Le tribunal de commerce de Paris rend sa décision le 14 


Cinq beures d'audition des 
avocats différentes parties 
intéressées ont été nécessaires, 


iuerait une mesure d'apaisement ». 
A ses achat du S- 
sec ee Dun 





perturbateur-. Non seulement ü 
viole La loi, mais il Cause aux journa- 
listes un «préjudice moral er pro- 
fessionnel grave -. La nomination il 
égale de M. Hersant aux fonctions 
de han d'adminis- 
trauon du Ës risque d'«enta- 
cher d'illégalité Les décisions fu- 
tures de celui-ci >, En outre, 
l'autonomie du ès est mise en 
cause. « En l'absence de la désigna- 
tion d'un administrateur provisaire,. 
plaide M: Martin, M. Robert Her- 
sant peut passer tous Îes accords 
gi guet en un mot dépecer la 
munes de Paris-| 1) a Ha- 
se c'est un coup de maltre. 
Le crime fire à celui qui est le 
maitre du uphiné übéré, du 
concurrent > 
«L'achat du Progrès ne trouble 
pas l'ordre public-, réplique en 
substance Me Yves de Chaisemartin, 
avocat habituel du Dauphiné libéré 
et donc défenseur en l'occurrence de 
M. Hersant. En remerciant les avo- 
Cr Poe 
leur « modération» — ces derniers 
ont demandé au tribunal < d'avancer 
gvec TESUrE ce indiq pr î 
craignaient que la désignation d’un 
administrateur provisoire ne soit 
<l'auichambre de la mert-, — 
M: de Chaisemartin à réfuté [a né- 
cessité d'au administrateur provi- 
5x le auares où 8 pUé # 
grès, ires ont éti et 
aucune lettre de désabonnement ni 
de protestation, selon Jui, n'a été re- 
çue à La suite de la transaction. 


se re J'avocat de 
, Hersant, l'achat du Progrès par 
celui-ci, dép iétaire du Da 
Phiné libéré, fait partie d'une «+ fogi- 
que éronomique iréfurable » qui 


permettrait aux deux titres (encore 
par procédures) de 


renouer Les qu'ils ont passés 
entre 1966 et 1979. « Pourquoi vou- 
loir trancher tout de suite, indique 
enfin M: dé Chaisemartin, alors 
qu'une cffaire au fond sera débai- 
tue le 27 janvier devant ce même tri 
bunal afin de savoir si la irensac 
tion entre MM. Lienel et Hersar: 
est entachée d'a illicité » ? 

Les juges n'ont pas vonlu le suivre 
Sur ce terrain is. à l'issue de 
cette audience où ies chiffres Se 

if du Progrès ont été révêlés 


société mére, 264 millions de francs 
pure groupe Progrès SA, 51 mil- 
ions de francs pour ke groupe de 
joursaus gratuits Groupe Hebdo, et 
4 millions : Le francs pour dires Fm 
. des pronostics à propos de 
décision du uibunel, renvoyée 
mardi 14 janvier, semblaient ir2. 
sibles. D'autant que les noms dus 
1res repreaeurs éventuels du Progrés 
n'ont pas êté cités. Seui M. Henri 
Caillavet, président de la commis- 
Sion pour la transparence et Le plura- 
Jisme de la presse, = indiqué samedi 
11 janvier qu'il en « connaissait per- 
sonnellement trois r, éont 
M. Jimmy Goldsmith. riétaire 


du français L'Express. En- 

fin fonde 13 janvier, le prix du Pro 

grès est passé de 3,30 F x 3,50 E. 
Y-M Li 





Le chef des informations du quotidien plaide pour M. Hersant 








des économies de gestion»; 
« Mieux utiliser le potentiel techni- 
que de l'entreprise » : « Mettre en 
place les nouvelles techniques de fa- 
brication » : « Dans le domaine de 
la publicité, normaliser la concur- 
rence entre les deux groupes. + On 
le constate à cette énumération, le 
nouveau patron du quotidien lyon- 
nais n'a pas ét£ avare d'engage- 
Re Pour autant, les re, . 
tants du personnel n'ont pas trouv 
B Les a; soubaïtés en ma 
tière d'emploi. Le versement ultra- 
rapide des salaires et treizièmes 
mois se situant à l'évidence dans une 
stratégie d'irréversibilité de la tran- 
saction. de 
C'est cependant les appréciations 
Jes de M. Les ce 
ui ont provoq plus vives 
réactions. Il avait conclu san plai 
doyer en faveur de M. Hersant par 
ces mots : « Robert Hersant fascine 
et inquiète, maïs il est aussi des 
journalistes — et ils sont de plus en 
plus nombreux suriout parmi les 
jeunes — que les projets de Robert 
Hersant séduisent. É beaucoup se 
demandent si derrière les iiqe 
tions vertueuses devant l'atti de 
l« 08e nn +nese ts 
les re-pensées tiques 
Lu mercantiles. » 


Pas «séduite» du tout, la section 
du Syndicat national des journa- 
listes du Progrès a réagi contre l'en- 


du «porte-parole» d'un ré- 

cteur en chef « bien silencieux » 
et d'une direction qui, il y a quet- 
ques semaines dénonçait les « panta- 
lonnades» du groupe Hersant et 
qui, cet été, suggérait d'aller « blo- 
uer {a parution du concurrent ». Le 
NJ conclur: «Nous n'avons que 
faire des opportunismes ou autres 
carriérismes qui ne manquent ja- 
mais de s'afficher en pareilles cir- 


constances. » 

Au plan politique, la confusion est 
totale du côté l'opposition, Le 
maire RPR de G e, M. Alain 


Carignon. s’est démarqué : « Le gou- 
vernement doit faire appliquer da 
loi» (le Monde daé 11-12 janvier). 
prenant le ied de M. Michel 
Noir, député du de la mème 
formation. L'autre grande famille de 
l'opposition n'est pas plus unie. 
Alors que M. Raymond Basre mar- 
que de plus en plus ses distances 
avec le com, nt de M. Her- 
sant, le maire de Lyon. M. Francis- 
que Collomb, n'hésite pas à se pré- 
semer en public avec son ami. 
M. Jean-Charles Lignel, l'ancien pa- 
tron du Progrès. Pour lui, il est vrai, 
rien ne semble avoir changé; on le 
voit toujours crue du D 
parade photographique du quotidien 
lyonnais. Ce dimanChe, il posait en 
tenant un exemplaire du nouveau 
fleuron de j'empire Hersant. 
CLAUDE RÉGENT. 





LE COLLOQUE DU CNCA SUR LES PROGRAMMES AUDIOVISUELS 
Pessimistes et optimistes 


matiosal de la communication audiovisuelle 
(CNCA) les 7 et 8 janvier à Ia maison de 
FUNESCO. Universitaires, praticiens de Paudiori- 


On a tout entendu (des - fonde 
ments des gesiiculations» à la 
«lexiquisation des économies », de 
T«awomation de la perception » à 
T'« évacuation de l'image sémiotique 
par l'image physique} ; pendant 
deux jours on a nagé dans des dis- 
cours contraires au vocabulaire 
hyperspécialisé pour retomber brus- 
quement sur des bilans concrets ou 
des propos pragmatiques. 
mettre ensemble les chiffres donnés 
par le secrétaire d'Etat chargé des 
techniques de la communication, 
M. Georges Filliosd, (plus de 1 mil 
liard de francs supplémentaires 
injectés en 1986 dans les industries 
de programmes audiovisuels) et 
l'étude présentée par une expert de 
Médiamétrie, tendant à prouver que 
les publics se définissent d'abord par 
leur emploi du temps? Comment 
articuler l'analyse des raisons du 
succès de « Dallas» dans le monde 
avec un plaidoyer pour des télévi- 
sions locales, les angoisses de ceux 





ki Comment 


Ce qui apparaît pourtant, c’est le 
fossé qui se creuse entre deux atti- 
tudes contraires. Et aussi radicales. 
La première, exagérément pessi- 
miste, consiste à penser que tout 
était mieux autrefois (entendez du 
temps du seul service public, du 
temps des contes de nos grand- 
mères), l'autre exagérement opti- 
miste : ce sont les mystiques des 
nouveaux médias pour qui chaque 
nouvelle image est un micux. 


On retrouve curieusement beau- 
coup de « frileux » dans les chaînes 
du service public et même chez les 
créateurs. Ceux qui voudraient par 
exemple voir évacuer l'idée de 
publics spécifiques — susceptibles 


de donner tieu à des chaînes théma- ‘ 


tiques — continuent de défendre leur 
théorie, même si elle est contredite 
par les faits. 


Qu'entend-on d'ailleurs par « nou- 


. veaux programmes » ? Des pro- 


grammes conçus par d'autres créa- 
teurs ? Destinés à d'autres 
téléspectateurs ? Financés par 
d'autres moyens? Ce qui est sûr, 
c'est que la multiplication des 
canaux et réseaux de diffusion 


Si la «dictature» des sondages 
catraîne des changements de genre 
(la généralisation de la fiction à 
beurè de grande écoute par exem- 
Er va vocabulaire de plus en 

us 


avec 
proche du langage publicitai- 


suel, experts en prospective, personnalités du 
monde syndical, culturel, religieux, ont écouté pen- 
dant deux jours les comunuications qui se sout 

- succédé sur le thème: «Nouveaux programmes et 
communication audiovisuelle, » 


reet l'extension du « divertisse- 
ment»), si le blocage des budgets 
dans les chaïnes publiques a pour 
effet de généraliser les coproduc- 
tions (décevantes bien qu'elles 
soient nécessaires), l'apparition de 
chaines thématiques ne pourrait-elle 
pas renverser des tendances ? « Plu- 
tôt que de pleurer sur le corps du 
Christ mort, il faut penser à la créa- 
tion d'un nouvel imaginaïre », a dit 
Pierre Fc dans une inter- 
vention brillante où le philosophe 
invitait à réfléchir sur les phéno- 
mènes physiologiques nouveaux qui 
résulteraient du fonctionnement de 
ces médias (les formes, les configu- 
rations d'un imaginaire plus techni- 
den Plus puisionnel, on y revien- 


Boutade provocante, mais 
Georges Balandier, qui a jeté son 
regard aigu d’anthropologue sur Les 
transformations qui affectent. les 
trois référents fondamentaux que 
sont le temps, l'espace, l'objet, dans 
cette «société de communication » 
dans laquelle on entre — dans 
laquelle on est déjà entré, —.s'est 
étonné lui aussi des réactions exagé- 
rément Contradictoires qui accompa- 
grent -oute période de tournant 
historique ». À écouter La remise en 
cause de cette nouvelle société par 
Jean Baudrillard, on s'est dit qu'on 
doit y être, effectivement A. ue 
tournant historique. 


CATHERINE HUMELOT, 
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porte-narsis » d'un 
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société 


: IMMIGRATION 


UN COLLOQUE INTERNATIONAL SUR LES SOCIÉTÉS PLURI-CULTURELLES 
Anthropologues aux Minguettes 


L'immigration en France est 
devenue un débat politique. Débat 


. pénnsé, souvent tronqué, sans 


battre leur 


coulpc. « Nos carences, nos silences 


ont Permis, sinon favorisé se 
é&£ 


ou récupéré. & 
discours pollticien » déclarait : 


ue Terray à l'ouverture du 
international de l'Associs- 


rançaise . des 
TAFAS réuni à Paris du 9 au 
F1 janvier sur le thème « Vers des 
sociétés rurelles : études 
comparatives ef situation en 
France : 


ont éé fetes & ce eclque, 
par plusieurs ministères et orge- 
Rise: de roberehe Q3. 8 révuais- 


développant « 
matiques et séquentielles », .en 


| SCIENCES 


-_ miers «piétons 2 


Columbia a déployé son satellite 


tion de Scott en sit 1912. Scott et20s 


dénonçant «les srigmatisations 
ractallsantes » ou mme cn démon- 


trant - les processus d'assignation 
exogènes » que les scientifiques 
ï la moindre chance 


L'iusion de l'identité 


Selon les animateurs de l'AFA, il 
faut a; à je 
l'anthropologie. C'est- 

à-dire des enquêtes prolongées sur ie 


. terrain, ua dialogue approfondi avec 


Les personnes ca cause et un séjour 
parmi elles. AY Spies san 

gné, une anthropologie noble, exoti- 
que; ce usc Aut de second plan, 
Home pren 


celui-ci est en train de se libérer 





















“Frais Britanniques Sônt arivés au pôle Sid 1e”11 Janvier après L 
avoir parcouru en deux mois, à ski et en tirant des tranoaux, les quoi 


dé l'e de 


compagnons, arrivés 
bal rod 
ar le du retour. 


ie en qui fait trembler Avoriaz 


EUR 


d'une partie.de ses habitants, Ou 
pres leur dévolu sur des 

ent à des besoins 
spéiiqes Ls Tan 


 Tamonls ont adopté 

Montmartre parce qu'elle 

mor jomer et d'y faire 
leurs dévotions. Dans les pagodes de 
banlieue, on trouve «des religions 


consommation ». Et, chez les Fren- 
un mélange 


| ais, «üne 


d'attirance et de répulsion - pour les 
étrangers dont les familles nom- 
breuses évoquent une France passée, 
regrettée.. 


et cthnologues ne 


‘ Anthropologues 
se contentent pas de ces observa- 
‘ tions de détail. Ils appliquent à 
résultats 


l'immigration en France les 

de leurs travaux à travers le monde, 
La notion d'ethnie notamment est 
remise en question. En Afrique, des 
découpages administratifs arbi- 
traires n'ont-ils pas provoqué de nou- 
veaux regroupements, traités 
comme des cntilés ethniques? En 
France aussi, des décou: jaridi- 
ques ou symboliques fabriquent 
« des ethnies différenciées ». L'ima- 
ginaire social finit par construire 
«une idertité française fanromati- 
que ». 1} y a une « illusion de l'iden- 
cité», ont dit et répété de nombreux 
intervenants. 

« La France jacobine a rt de à 
vouloir tout wnifier, estime Marc 
Piault, président de l'AFA. L'iden- 
sité ne serait que l'identique, et 
l'histoire ne EE Gé la formation 
de cenie unité. Or Fidendté natio- 


Le lae à dater de | *9 
d'autres 


l'identité » En 

termes, l'identité de la France, 

comme de tout pays, serait 

eun.dialogue, une dialectique », et 
nous vivrions dans « une société plu- 

rclarelle de fait ». : 

N'était-ce pas déjà le cas dans le 
passé? «La France identitaire des 
années 30 était mulriculturelle, 

Jean-Pierre Vernant. « {/ y 
avait des cultures rurales, 
arisiocratt- 


Énedsei Terray, directeur 
études à ! 


re Rent des LrOPE 
ques, ce n'est pas pour rester au bal- 
con. 


ROBERT SOLÉ, 
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ÉDUCATION 


120 000 ORDINATEURS DANS LES ÉTABLISSEMENTS 
La «culture informatique » entre à l'école 


Vel à l'école» 
rer Sa 


nos 
Fassociation EPI (1) effirment 
pourtant que «rien ne prouve que 
l'introduction de l'informatique 
dans l'enseignement soit d'elle- 
même un progrès décisif», tandis 
qu'un rapport récent et alarmant de 
(2) constate 


« décalage préoccupant 
entre {….) l'intérêt suscité les 
maîtres et les élèves la nouvelle 
pauvreté des 








qui opposait sonvent ces deux 
conceptions est maintenant Consi- 
déré comme une fausse querelle. 
Dès le cours moyen, les programmes 
incluent désormais l'acquisition 
d'une «culture infonnstique-, qui 
englobe, d'une part, les concepts 
mathématiques fondamentaux et 


cation des ordinateurs. L'utilisation | 


du nouvel instrument dans l'ensei- 
gnement du français et des langues 
est par ailleurs recommandée. 


Un enseignement optionnel 

L'informatique fait son entrée 
dans les programmes de mathémati- 
ques et de technologie notamment. 
Quelques instructions spécifiques lui 
sont consacrées, mais elle n'est 
jemais envisagée comme une disci- 
pline à part entière. Dans le pri- 
maire, une cinquantaine d'heures au 
moins doivent être consacrées à 
l'informatique. En mathématiques, 
initiation à la recherche d’algo- 
rithmes est prévue au cours moyen, 
tandis que la leçon de « sciences et 
ichnologie dB permets Faber 
der les problèmes liés au « dévelop- 













banques. 
Chargé en 1983 par le premier 
ministre d'un rapport sur les 


Le capital de 18 mülions de 
francs a Juridial est détenu par 
Caisse des dépôts - 
ment, société Poe re des 

t_immobi- 










“Démo 1 son AS 1e a némse t 


une Documentation g 


Adresse 


£ chic, déjeunez 


Une nouvelle banque 
de données juridiques 


guichet : sources 
complètes du droit (lois, 






















écrets, règlements et déci- 
sions diverses), étaient la 
spécialité du CEDU; le droit 
des affaires, le droit social et le 
dos patent die 














: et la jurisprudence des 
cours d” appel et tribunaux 
constituée Jurisdate. Juri- 


par 
dal s'est donné pour objectif de 
combler tes lacunes 
malgré tout, en matière de droit 
communautaire européen 
notamment. 

L'interrogation de Juridial, 
mois à venir, coûte entre 
600 francs et 700 francs 
l'heure, plus un droit d'entrée 
de 2 000 francs acquittable une 
fois pour toutes. 



























* Juridial, 1, rue du Boccador, 
75008 Paris. TEL : (1) 47-20-88-34. 
















Postez ce bon ou votre corie &1 l 


CHÈQUE DÉJEUNER. BF 229, 7SE51 Pois Cod 17. TéL. (1) 47.66.04.56 
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Lomrh de l'informatique dans la 


re logique au collège, où 
ormatique est introduite comme 

un outil mais aussi en Lant que 
< champ scientifique et technologi- 
que propre ». En français, l'usage de 
Das peut conduire « à plus 
de rigueur et à des efforts d'écri- 
re E mathématiques, il per- 


les no ns +3 codage e ‘Tale. 
ritbme. M: 


instrument Den imne où 
apprenant par exemple à identifier 
les différents constituants d'un sys- 
tème informatique (cours de 
technolgie en sixième et cinquième) 
puis en s’entraînant à des « exercices 
d'accès à un langage de program- 
mation ». 
Les orientations pour le lycée ne 
sont pas encore arrêtées, mais la 
permanente de réflexion 
sus la Lechnologie réunie au minis- 
tère devrait remettre prochainement 
son rapport. L'informatique pourrait 
imprégner l'ensemble des matières 
du lycée, mais également être 
offerte en tant qu'enseignement 
spécifique dès la seconde. 
L'éducation nationale a donc pré 
cisé ses conceptions 
sous le choc du plan On aLque 
pour tous. L'initiation rapide de plus 
de 110000 professeurs volontaires 


didats pour chaque place 
stages proposés pendant les 
vacances), l'édition du premier 


trielle et politique qu'implique 
le choix de commandes massives et 
centralisées. 


Un produit d'exportation 
L'utilisation du budget consacré à 


Quant verture des ateliers sco- 
laires au d public après les 
classes, e par le plan Fabius- 
Trigano, se avec F 


TUC prévus l'animation ont 
été formés jusqu’à présent. 


d'ordinateurs flambant neufs que 
L Chévènement s'enflamme 
aujourd'hui pour l'informatique à 
l'école. A ces motifs de campagne 
s'ajoutent les perspectives d'exporta- 
tion qu'a ouvertes le plan Informati- 
que pour tous. L'éducation nationale 
voudrait aider les constructeurs 
à vendre leur savoir-faire 


temps-ci de convertir les Soviéti- 
ques aux charmes de l'informatique 
éducative made in France. 


PHILIPPE BERNARD. 





Assotiation Euseirsement 


Q 
pie et jutormatique, | . avenue 
Corneille 7! La Celle-Saint- 


(2) Publié dans le Monde de l'Édu- 
cation de novembre 1985. 


894220 CHARENTON 
Tét : (1) 48-76-72-01 
Préparation à la profecsion de graphologue 
Conventions de formation permanente 
Inscriptions ques toute l'année 
Documentation gratuits 
Acahons et sélections per professeurs 
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APPEL A 


Monsieur François MITTERRAND 
Président de la République Française 


libérées par le Ministère de la Défense Nationale et seraient 
attribuées à des radios périphériques commerciales. 


RADIO-ORIENT, radio de la Communauté Française 
Musulmane, attend depuis 3 ans son autorisation légale qui ne lui a pas 
encore été accordée, en raison de l’indisponibilité de fréquences sur le 
secteur civil. 


Cependant, les émissions de RADIO-ORIENT sur la bande 
réservée à l’Armée ont été tolérées pour diffuser sur 104,3 MHz ses 
rogrammes religieux, culturels er sociaux. Des promesses .ont été 
aites, pour que la première fréquence libérée soit attribuée à la 
Communauté Musulmane, en PRIORITE. 





D AR PH SRE, Dix 
ce . METSES EME? 5 
ER S Can 





À notre stupéfaction, nous apprenons que cette première 
fréquence libérée est précisément la 104,3, utilisée depuis trois ans par 
RADIO-ORIENT au service de la France 


RADIO-ORIENT, radio de services cultuels et culturels, sert 
deux millions de Français Musulmans et de Musulmans de France, 
résidant à Paris et en Ile-de-France. Or, dans l’attente de l’autorisation 
légale devant intervenir en Mai 1986, l’absence d’une fréquence de 
rechange sur la bande FM actuellement saturée, porte - à trois mois du 


Deux fréquences de la bande FM : la 104,3 et la 104,7 ont été 
| 
Ramadan - gravement atteinte à notre Communauté. 


Si les droits de notre Communauté ne sont pas préservés, 
permettez-nous de vous poser cette question : 


Sommes-nous des Citoyens Français à Part Entière, 
avec les mêmes Obligations et les mêmes Droits ? 


e Fédération Nationale des Musulmans de France 

e Convention Nationale des Français-Musulmans 

e Front National des Français Rapatriés de Confession Islamique 

e Union des Femmes Françaises Musulmanes . 

° Association des Anciens Combattants Arabo-Musulmans des Armées Françaises 
e Association Française pour l'Expression du Culte Musulman. 













































































VoBà le procès da Roger Knobel. 
spiess _. ses CORCCUSÉs À mix 
parcours. Avant son issue, dans ja 
poirée du samedi. 18 janvier vraisern 
blablement, 


attendus : le premier a commencé 
ind 13 janvier avec din des 
policiers de V: 


ment les choses passer 
24 mai 1983, vers 21 buses! » 


IL ne faut cblier non plus Le 
témoignage très attendu de 
M. Georges 


Ja soirée — 20 h ou 20 h 30, 
selon ses déclarations 
ER 
invoqué. 


figurer d'abord, parmi les photos 
présentées, celles de ces deux 
bommes. Etait-ce le” signe d'un 

« acharnement » à leur 
encontre ? Car aussi bien Les défen. 


Au cours de la journée de ven- 
dredi 10 janvier, un détail a pris, 
une dimension 


tive. On “écoutait un témoin, 
M. Louis V. un it à 





deus temps forts sont: 


interrogatoire, Jean-Claude Por- 
chou, qui, lui, se reconnaît coupable 
mais. que ne reconnaît au 
nombre Ka a pan 
avec quelle ÿ avait pu opérer en 
compagaie de complices qu'il 


ont constatée, ses cadres ne 
re Ï y out bei et biea 


- Les convoyeurs sont là pour 
défendre les fonds qu'ils transpor- 
tent. Ea  Pooemeren, rien n'a été 


. La défense 

a la certitude 
que les policiers 
ont fait preuve’ 
d'acharnement 

à l'encontre 
. des deux 
Principaux accusés. 


défendu, alors que les agrosseurs 
n'avaient même pas jugé bon de 


apparait aussi que les 
de 


consignes de 
restèrent lettre 
clés : 


ous, 
se trouvait une boîte de sardine que 


A np) 7 be er 


chée. Pa sperm 
_ arrêtés depuis le 5 juin. 


# ne dm ue 
it le juin 1 fourgon a: 
- laissé dans 


la campagne. Celui qui le 
retrouva, M. Hüart, a constaté que 
« les. herbes étaient encore .cou- 
chées », ce qui, en juin, signifie que . 


Je Pétieule, à son av, DFE pas À 


ROGER KNOBELSPIESS DEVANT LA COUR D'ASSISES DE L'ESSONNE 
Les surprises et bizarreries d'un procès 


depuis plus d'une semaine. Dès lors, 
Knobelspiess et Curty ne 
peuvent être impliqués dans cette 
façon de sc débarrasser "du fourgon. 
Reste Porchou, qui veut absolument 
Etré coupable ct qui. lui, ne fut 
arrêté qu'à La fin de novembre 1983. 
On l'imagine pourtant mal, seul, 
Dr leoeestie 
tion des chèques et d'abandon du 
camion, dans un lieu isolé. 
Une deuième équipe ? 

; hypothèses s’impo- 
sent : ou bien, et c'est évidemment 
celle de la défense, Baron et Knobel- 
spiess n'ont pas participé à l'affaire, 
qui fut conduite en totalité par 
da: ou bien, s'ils en furent, de 

i faut que d'autres 
Bent Été avec eux, et Ceux-ci 
seraient donc toujours en fuite. Pour 
reprendre une des expressions de 
l'affaire d'Auckland, it aurait donc 
POV me ARE Aer 

La chambre d'accusation, dans 
l'arrêt de renvoi, a cavisagé cette 
possibilité comme unc parade à l'an 
des de Roger Knobel- 
spicss. En effet, au soir du 24 mai 
1983, vers 20 b 20, soit Quarante 
minutes avant l'attaque, devant le 
cimetière de Massy, le gardien de ce 


nn DR Il n'a pas 
reconnaître aucun d'eux. Pour 
Roger Knobelspiess, ce neiges 
est essentiel Tu vait 
expliquer à 20" b DiM 
qu’elle soit de 20 Mn où 
de 20 h 30, sa venue à Hare-Kiri ne 
lui laissait pas un temps suffisant. 
Mais évidemment, si deuxième 


Telle est la situation. Curty, que 
défend M: Pierre Fayon, n'a qu'un 
souci : démontrer qu'il est crédible, 
non tant pour nuire à Knol 
et à Baron que pour solliciter l'indul- 

l'espère toujours un repenti. 

Jean-Claude Porchou, aidé de 

M: Valois, attend, lui, qu’on veuille 
admettre 


de sa part une même 
sincérité, mais de signification 
contraire. Son refus de désigner ses 


D hdi Etdemmeet pas les 
cilite évidemment pas les 


“Gén Las, Tstnaeur dû 


‘sole, témoin, sinon 


teur, des rencontres entre Curty et 
celui qui se faisait appeler Antoine 
et qui serai compte, 
lui, sur Me Neveux pour faire 

mate oi ns 
tout projet d'attaque et que 
Dé ver lei mer le chuis de 

ui sur 
Bourses dont] eat un habitué. 
se débat contre des charges telles 
qu'elles Famènent à dire qu'Ù aurait 
- fallu qu'il soit stupide pour les accu- 
muler à ce point. Quant à Roger 
Knol il note, note, note pour 
le jour où il décidera de se faire son 
propre avocat. 
JEAN-MARC THÉOLLEYRE. 


FAITS DIVERS 
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Dans les Vosges 
. «SATAN CONDUIT LEBALS 









: pendant 
nuit du jeudi 8 au vendredi 
8 janvier. è 
Les jeunes gens, 





qui. 








per 

là, s'attaquaient à des érablis- 
. sements , des entre- 
Prises et des magasins qu'is 











JUSTICE 


Après la réduction 
de peine accordée 
à son frère 
«LE TEMPS DES COUPS BAS 
A COMMENCE » 
estime M. Jack Lang 
«+ Le temps des coups bas à com 
mencé ». C'est.en ces Lermes que 


M. Jack Lars, ministre de. la 
commenté, lundi 3j 


décidée par 
dique en faveur de son frère 
en octobre 


1983, 
à douxe as de réclusion pour bomi: 
cide volontaire avec préméditation 
Ue Monde. daté 12-13 janvier). Le 
de k culture n'a pas rs 


par la 





Jean-Pierre 
ans, qu'il avait agressé et blessé au 


Antonio Neri a été inculpé 
d'assassinat et écroué. Un autre sus- 
pect a été placé en garde à vue. 


© Le retraité meurtrier d'un 
lycéen écroué à Amiens. _ 


(Somme) (/e Monde du 9 janvier}, 
LA incalph de meurtre a écroné à 
la prison d'Amiens. 
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Les promesses de la concurrence 








Plus de mal que de peur 


les victoires 





Jean-Pierre Gabreau (Range Rover), vainqueur 
dimanche 12 jauvier, à Niamey, où une journée de La spéciale Agadew-Nguigmi, le 11 janvier, 
de repos attend les concurrents. É 


est troisième. 
Au classement général, René Metge Chez les motos, Cyril Neveu (Honda 750}, à ont suivi ont £ Pélimination de 
(Porsche-959), du raid Santos, pour Santos, æ nicht rod 
les deux étapes du Ténéré, et de la spéciale  muière devant son coéquipier 
Ksbouso-Talcho, devence désormais Raoël (Honda 659), et l'Italien Balestrieri 
Remon (Range Rover} de près d'une heure. (Honda 600). Ce triomphe Honda a été com- 


çaise de judo 2 
suivi les 11 et 12 janvier par quelque dix mille spectateurs, : 
Pour ce qui a été du fond, les combattauts nationaux ont masi Été à 
Ia hauteur de l'événement : trois — Jean-Pierre Hessez «= 
moins de 6$ kilos, Fabien Canu, en moins de 86 kilos et Christien 
Vachon e2 plus de 95 kilos — quatre fimalistes - Marc Alexandre eu 
moins de 65 kilos, Vieille Marchiset en moins de 71 kilos, Michel Ber- 
thet en moins de 78 kilos et Marc Morel en moins de 95 kilos — et bait 
autres places de podium, Re - 
Il est des judokas qui sont, comme 
le mètre-étalon du pavillon de 
érences 













De notre envoyé spécial Quatre cent quatre-vingt-sept concurrents 


au départ, cent quatre-vingts rescapés Je unis Rss 
‘ après l'épreuve meurtrière du Ténéré. PR 


.Du sérieux, sans plus, un 


Niamey. — Un océan de dunes 
façonnées en croissant de June par 
un vent dominant de nord-est, le 





de La poudre d'or, et nulle trace de 
présence humaine ou de végétation à 
perte de vue. 

Au nord, le fortin colonial de 
l'oasis de Elle, où PA forage de 
puits en 1 a fait jaillir un geyser 
d'eau aujourd’hui canalisée, qui 


Bilma est la dernière porte avant 
280 kilomètres de traversée de 
dunes de 20 à 30 mètres de haut. A 
Fautre bout de cet océan, Agadem, 
un autre fortin en ruine cette fois, et 
un puits pollué autour duquel vivent 
trois familles d'éleveurs dont les 


Dès le départ de l'épreuve chrono- 
métrée, situé à 13 kilomètres au sud 
de Biülma, les concurrents avaient un 
aperçu de ce qui les attendait. A 

elques _ ne se 
dress première grande dune, sur- 
montée sur sa crête de deux piquets 
de bois, marquant le passage 
« conseillé » l'organisation. 

Abdoulah, un Nigérien d'Agadez, 
pilote de notre Range Rover, 2 le 
rement dégonflé les pneus du véhi- 
cule. Il prend juste assez ser 

parvenir au sommet du pl 

Fcin à 30-40 degrés. Nous plon- 
geons aussitôt sur l’autre face, où la 
déclivité atteint 60 à 65 degrés, pour 
découvrir le premier accident. Sans 
doute pour éviter les ornières creu- 
sées par la centaine de véhicules 
passés avant eux, l'équipage tché- 
coslovaque d'un sui Liaz a 
voalu passer à gauche du piquet, 
mais a plongé dans le vide, après la 
crête. 

Sous le chx, l'essieu avant s'est 
tordu et la roue avant droite s'est 
détachée. 


ù Tobr, l'un des 
D Mrbue, ang ss un et 






de fortune pour le protéger du vent 
de sable, montre en grimaçant le bas 
de sa colonne au méde- 
cin. Jaroslav Joklik, le conducteur, 
et Petr Tyi, le navigateur, ont déjà 
ét£ évacués par hélicoptère, souf- 


ne que la roue arrière, sur 
laquelle le pilote a soigneusement 
cnroulé sa Chaîne avant de partir. 
Comme s'il devait venir ia reprendre 
un jour. 

Plus loin encore, c'est Véronique 
Anquetil, «la. fille du boulanger», 
l « ette» du désert, la 
bien-aimée du rallye, déjà blessée 
dans la traversée du Ténéré l'an der- 
nier, qui a chuté à faible allure dans 
la descente d'une dune. Pour son 
malbeur, sa Yamaha-Ténéré 600 ini 


et aux coudes. Çà et Là, des voitures 
sont immobilisées, capot soulevé. 

À cette liste des blessés du 
Ténéré, il convient d’ajouter les 
mille et un tourments des chauffeurs 
des camions, qui doivent s'y prendre 
à dix ou quinze fois avant de fran- 
chir une dune, pour se retrouver 
définitivement ensablés jusqu'aux 
pores quelques kilomètres plus 


A ce jeu-là, quelques-unes des 
grosses écuries, qui ont parfois 
investi des budgets dépassant les 
10 millions de francs, perdront leurs 
camions d'assistance. Même le DAF 
à deux moteurs turbo de 1000 che- 
vaux du Néerlandais De Rooy, a dû 
mettre trois heures pour s'extraire 
diurne saine, à proximité de l'erri- 


A Agadem, le bivouac était clair- 
semé car la vingtaine d'avions 


accom, 

poser à proximité. Sans le camion 
d'intendance d'Africatours dispensé 
de cette étape, le Rallye a effectué 
un retour aux sources. 

Thierry Sabine a sans doute voulu 
recréer une étape mythique, avec 
des concurrents obligés de se regrou- 
per auprès des dunes et de s'entrai- 
der pour Avec un bivouac où 
ceux qui faisaient figure de rescapés 
pouvaient se raconter tard dans la 
auit, les aventures de la j 
Mais à quel prix ? + C'est de l'arna- 
que, pestait un Chauffeur de l'assis- 
tance de Mitsubishi. Si Sabine vou- 
lait égaliser les chances des 
amateurs et des professionnels en 
Privant ces derniers de leur assis- 
tance, il aurait pu s'y prendre autre- 
ment!» 


SKI DE FOND 


Plus dramatique est le bilan 
médical : vingt et un rapatriements 
sanitaires ont été effectués depuis le 
départ, dont dix-huit pour la seule 
traversée du Ténéré. Un tour au 
bivouac suffit pour s'assurer de 
l'état de fatigue extrême de la plu- 
part des concurrents. Les yeux 
rougis par le sable et les nuits sans 
sommeil, cheveux, moustaches et 
rappellent une assemblée de fan- 
1ômes, se livrant à d'obscures beso- 
gnes auprès de leur mécanique. 

« Si Gaston était un patient ordi- 
naire, je lui prescrirais aussitôt 
quinze jours d'arrêt de travail, dit 
Daniel Ronsmans, l'ostéopathe de 
Rahier et de l’équipe BMW. 1! souf- 
fre d'une lésion acromo-claviculaire 
depuis sa première chute, dans le 
prologue de Cergy-Pontoise. Sa 
deuxième chute après Tamanrasset 
a provoqué une déchirure interne 
abdominale, qui l'empêche de serrer 
les jambes, et une déchirure liga- 
mentaire entre 7 clavicule et Fa 
slernum, qui ne lui permet pas 
lever les bras à l'horizontale, et 
nécessite uses soirs des soins au 
daser, et dans la journée un bandage 
thoracique. Et il n'est pas le seul 
motard qui continue. La fatigue 
provoque une accumulation de 
stress, propice à de nouvelles 
chutes. » 


Coma 


Les accidents d’Hubert Auriol 
(Cagiva). épaule luxée à la suite 
l'une chute dans la spéciale Ténéré 
le 12 janvier, et surtout de. Jean- 
Miche) Baron (Honde), la. veille, 
sont hélas! venus confirmer ces 
craintes : une chnte près de Taman- 
rasset avait déjà occasionné au 
de Honda des contusions au 
in, 40 gant qu'il éprouvait 
encore des difficultés pour monter 
ou descendre de moto. 

Dur au mal, il avait disputé plu- 
sieurs étapes du dernier Dakar avec 
une épaule luxée. Il n'avait pas 
voulu abandonner. Samedi, c'est sur 
un banal parcours de liaison sur 
route, entre Nguimi et Zinder, après 
une spéciale chronométrée de 
300 km, que Jean-Michel Baron a 
chuté une nouvelle fois. 

Sans doute lancé à plus de 
120 kilomètres à l'heure, il n’a pu 
éviter un trou dans la chaussée. Le 
pilote ct sa moto se sont retrouvés 
projetés à plusieurs dizaines de 
mètres. Le pilote Honda est resté 
trois heures sans connaissance, sur le 
bord de la route, avant d'être 
ramené à Zinder par avion. 

Dans la nuit de samedi à diman- 
Che. une pièce contiguë au hangar à 
avions de l'aéroport de Zinder avait 
€té transformée en hôpital de cam- 
pagne. Sous un faible néon, l'équipe 
du professeur Lapendery, qui assure 


Du côté de chez Svan 


De notre envoyé spécial 





La Bresse. — Il aura fallu une 
heure, trente minutes et cinquante- 
sept secondes au suédois Gunde 


Sven couvrir la distance de 
trente lomêtres proposée en guise 
de troisième étape de la Coupe du 
monde de ski de fond. Son succès, 
enregistré samedi 11 janvier sur la 
piste de La Bresse, a avec un avan- 
tage de uatre secondes sur le 
Soviétique Vladimir Smirnov, 
n'étonne personne. Gunde Svan 
avait déjà survolé les deux courses 
précédentes, au mois de décembre. 

Les éléments étaient déchaïnés. 
Pluie et vent batiaient les sommets 
vosgiens arrondis. Des conditions 
idéales pour vérifier que les for- 
deurs peuvent être parfois de vérita- 
bles forçats de la neige, surtout lors- 
que cette dernière fuit sous les 
spatules, produisant un désagréable 

et de pataugeoire. 

Gunde Svan est un phénomène de 
vingt-quatre ans, dont l'actif de vic- 
toires — seize au total depuis le 
début de l'hiver — lui assure un por- 
tefeuille assez solide pour que ses 
compatriote suédois lui faissent fête 
comme ils avaient pu le faire pour 
Bjorn Borg. La comparaïisot entre 
tes deux hommes est évidente. 
Gunde Svan dépage le même senti 
ment d'invincibilité. 

Son triomphe à La Bresse à ren- 
forcé l'idée que Gunde Svan mérite- 


rait d'être placé désormais hors 
concours, En retard de vingt-cinq 
seconde au vingtième kilomètre sur 
le battant soviétique Vladimir Smir- 
nov, nouveau leader d'une équipe 
renouvelée à la suite de ses très mau- 
Frs use de l'hiver ner 
l'« empereur des traces » engagea, 
partir de là, une véritable partie de 
bras de fer. 

La tourmente lui semblait étran- 
gère. Il était bien le seul à glisser 
dans cet état d'esprit. Tous les 
autres souffraient. Le Français 
Dominique Locatelli en devint 
mème Catarrheux au point de remi- 
ser rapidement son dossard. Person- 
nage essentiel de l'épreuve d'enfer, 
Vladimir Smirnov consomma à 
vitesse accélérée son énergie et il 
franchit La ligne les bras complète- 
ment ramollis. 


Fonctionnariat 

Le charme du fondeur d’Alms- 
Ata n'avait opéré que durant les 
deux tiers de la course. En revanche, 
celui de Gunde Svan avait été porté 
à son paroxysme dans le dernier, 
grâce à de majestueuses poussées 
simultanées. Ce geste technique 
consiste à planter les deux bâtons en 
même temps, presque à hauteur des 
spatules, à glisser ensuite unique- 
ment à la force des bras. Gunde 
Svan était le seul à ce moment de 
l'épreuve à pouvoir s’y adonner avec 


une féroce ardeur. Il fallait avoir 
gardé le muscle frais. 

Le Suédois recueillait ainsi les 
dividendes d'une préparation physi 
que exceptionnelle à laquelle da 

sept cent cinquante heures 
de travail depuis le printemps de 
l'année dernière. Il avait également 
pris toutes les précautions pour l'aki- 
mentation de $a mécanique en 
absorbant du liquide tous les 5 kilo- 
mètres. Posément. Conscient que les 
trois ou quatre secondes perdues à 
chaque fois au ravitaillement teau 
par ses entraîneurs représentaient, 
au bout du compte, un gain bien 
plos important. 

Gunde Svan en personne règle ces 
détails. Îl gère en permanence les 
mille et une contraintes de sa car- 
rière. Il ne fait en cela qu'appliquer 
les préceptes du lycée ski-études de 
Jarpen où sont formés les meilleurs 
fondeurs suédois. 
ag" contraste avec les Français, 

plupart mélangent le sport 
de haut niveau et l'assistance! La 
Fédération française de ski attribue 
3,5 millions de francs chaque année 
à une équipe sur laquelle flottent de 
pernicieuses attitudes de fonctionna- 
riat. Samedi, elle a coulé dans les 
traces gorgées d'eau. Un naufrage à 
place de Philippe Poirot, le plus âgé, 
dont certains croyaient qu'il avai 
pris sa retraite. 
LUBERT TARRAGO. 
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TENNIS DE TABLE. 


Éclipse chinoise 
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7 janvier, il avait battu le champion du monde en titre 


ri des Chinois n’est ni technique ni physique, 


Ress 
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monde on démobilisés au poins 
inconnu, Jean-Phil a battu le 
? Pour certains res Chine est . 
La relève en vue des ionnats de 
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dacti 
— et nouveau maître, Chen Xin Hua, Se 
indiscrets. 


ï 


Alléchés par cette rencontre entre les meilleurs joueurs et 
éens et asialiques. les huit mille spectateurs (en 
deux jours) fall Georges-Carpentier {contre six cents seule- 
ment à Eindhoven) ont témoigné de La vit ité du tennis de table en 
France M. Bernard Jeu envisage d'ailleurs de foire passer sa féde 
ration de 110 000 licenciés à 200 000 en 1988. Objectif raïsonnabie 
dans un pays où deux millions de raquettes sont vendues chaque 
année, Objectif qui, dit-il, «en assurant une base économique à 
notre sport, nous donnera une indépendance pour négocier plas 
vigoureusement des contrats égaux et loyaux avec les grands 
partenaires que sont l'Etat et le commerce ». : 


CHAMPIONNAT DE FRANCE {Lyon-Red Star a été reporté en raison 
NATIONALEI A du maich de de France {hui- 
{Septième our retour) tième tour), Plancoët-Red Star.) 


nur 2 AIS 2023. Monnaie 
SAR 2:58 Lyon 2 ® 


GROUPE B 


Classement. — 1. RC Paris, 40 pts; 
Z. Guingamp, 36 ; 3. Mulhouse, 33, 


Rugby 
CHAMPIONNAT DE FRANCE 


GROUPE A 
{Setzième journée} 
Seule équipe encore invainens du 
ge. mn ñ janvier, ioe Das 





























qui le dominaït d’ailleurs de toute sa - 
é is le débüt du com- 


farine; deuxième :Hlereæ 
verse comme une quille. L'avantage 
était énorme, d'autant plus Enorme 


manque 
Il n'a pas su casser le rythme 
son avantage. C'est cela 
"il s'est fait battre. Mais il a fait 
Les énormes. II est très 
metteur», a remarqué Jean-Luc 


à 
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1. Toulouse, 40 pts; 


Classement. — 
2. Narbonne, 38 : 3. Bériers, 37. 
; POULEZ 
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Winkler « Gutensohn 
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“Eu 1977, Le Dernier Nabab, 
! @'Elis Kazan, avec Robert De Niro, 


- inspiré du roman inachevé de 


. “Frateis Scott Fitzgcrald, fat sajué 
meilleures. 


onnait dans l'univers 
fyrique de Kazan (Un frariway 


. Bortmé Désir, Sur les quais, À l'est 


d'Eder, ‘l'Arrorgement}, (rent Le 


me chef-d'œuvre famiboyant -reste 


Fièvre dans le sang, 

Avec une grande économie de 
moyens, dont il s'explique dans 
l'entretien qu'il nous a accordé, 
Kazan racontait une histoire «sim 
ple» et absurde, montrait sans 


! démontrer : un couple vit dans une 
maison du Connecticut, isolée dans 
‘  l2 campagne, L'homme, Bill, est 
Fee RER pe PA 


jemais de ceuc sale guerre avec sa 
Ferme. Ts ont un bébé, 


Deux anus plus tôt, ces. doux 
‘hommes étuient, avec Bill, engagés 
dans une opération de reconnais- 
sance dans un village vietnamien. Ils 
avaient pris en otage une jeune fille 
soupçonnée d'être une Victcong, 
l'avaient violée et tuée. Bill, qui 
n'avait pes participé à ce crime, les 

ex commandement 


avait 

‘américain. Que Éticnnent chercher 
les deux visiteurs? L'un affirme 
vouloir tont oublier, l'autre resto 
menaçant et muet. Avec la Compli- 


pui ui appellent le bog vioux tongs 


de s2 guerre à lui, se crée une 
ambiance d'amitié virile, assez 
qui tourne vite à la vio- 


. Le visiteur caciturne finira par 
régler, à coups de poings, ses 
comptes avec Bill, avant de violer sa 
femme, pas si résistante au demeu- 


te de Ka, qu na js 
vier 1952, devant la 


dant dix-neuf mois, et livra, le 
10 avril, quinze noms de ses ex- 
camarades. 


A l'époque, être inscrit sur la liste 
noire équivalait à un arrêt de mort 
professionnelle. Beaucoup ne lui 
pardonnèrent jamais cette lâchet£, 
dont il s'explique, souvent de façon 


| Reprise des « VISITEURS», d'Elia Kazan 





Une histoire sans raïson 


contradictoire, notauiment dans 
Kazan par Kazan. &c Michel 
Ciment (Ramsay). Le passionnant, 
dans les Visiteurs, réside peut-être 
dans le regard que ce «iraire», 
comme le désigna jusqu'au bout 
CRE me PE 


grands films sur le Vietnam — 4po- 
calypse Now et Voyage au bout de 
l'enfer — infiniment plus spectacu- 
laires (showy. dit Kazan: à la fois 
visuel et un peu tape-à-l'œil) que les 
Visi 


I fallait sans doute que le show 
ple 
récit de sa défaite. D'où l'échec 
immédiat des Visiteurs et son inté- 
rêt aujourd'hui. 
M. Br. 


< pu Y. a toujours un as à DAyer pour tout » 


© eCesivn fm qui a 


tôtoù-tard. Parfois où 









toute peste est plendide, et j'admire 





ELIA KAZAN_ 


Coppola, un homme merveilleux, un 
ami. Apocalypse Now est beaucoup 
plus des Vis 


Yous quelque exemple en 
: Europe ? 


Pi nr A 


vieas trop rarement en parier. 
Je Is le Manchester Guardian, où à 
y à des extraits de journaux euro- 







péens comme le Monde. Ce qui 
m'intéresse, en fait, c'est qu'en 
Amérique d’anciens communistes 
disent : « Nous avions tort, notre 
dévotion à Staline était une 
erreur. » Et qu'ils reconnaissent que 
Staline a tué autant de juifs que 
Hider, J'ai lu qu'Yves Montand 
avait dit : « ! y avait beaucoup de 
choses que nous savions et que nous 
taisions. » C'est pire que tout 
d'avoir à se bäillonner soi-même. 
Cela me rend fou de voir comment 
les intellectuels américains ont dû 
mentir, se mentir entre eux, se men- 
tir à soi. Et je me compte dans le lot. 


qu'au Chili 
— Quel est votre prochain 
Hvre ? ; 

— J'ai fini une longue autobiogra- 
phie qui sartira chez Knopf en 1987. 
Le premier jet fait 1 500 pages, il 
faudra élaguer un peu, je ne suis pes 
Cherchill ni . Mes romans, 
mes films, ont toujours &é autobio: 
graphiques, mais de façon détour- 
Dée. Cette fois, je vais droit au but, 
je dis «je», j'ai fait coci ou cela, 
<tc. Après je ferai encore ao roman 
et un film d’après ce roman. Je 
ne nant 
re et l'Homme d'Anatolie. Et je 
me reposerai. Parce que j'ai 
soixante-seize ans maintenant Je 


suis en forme, mais vers les quatre- f 


vingts, je serai peut-être fatigué. » 
Propos recueillis par 
MICHEL BRAUDEAU. 





MUSIQUE 





ED AT DEL 
“Du côté dé Trafalger Square | 


5 Les Simeux céncérts de-18 h 30. = 
cree ; 
nu Théâtre de la pour permet 
<<tre ‘al “pépuletion- -Bborieuse 
d'en! : we ,boure de mésique 













POUR SON DIXIÈME ANNIVERSAIRE 


L’Orchestre national de Lille 


. aime le 


; | L'Oréhestre national .de. Lille 
Casadesns 


boogie 


THÉATRE 


Les plumes de l’arc-en-ciel 


Robert Musil, aux yeux du public 
français, est surtout l'auteur antri 
chien de deux romens, ler Désarrois 
de l'élève Térless c: l'Homme sans 
qualités. 

Da an pen do, ma 
sans une vraie conviction. Il 


qi. 
ie 
s 
fi 


elle qui figure dans la copie finale. 
Diane leçon ct d'une autorité plas 
Sue copie plus Dies qu à 
emprise que 
le théâtre, selon Musil, doit 
s'orienter sur une voie propre, 
étroite. qu'il: 


fi 


h 


mate, un cheval, longuement 
contemi vitrine d'une 


< Dans la mesure, écrit 
Musil, où ce dadaïsme reflète 
plastique es un 
de coordination des dérails, il pro- 
duit une espèce d' 
avec une de 
sens et de nonsens… L'esprit de 


Cette vue du 
s'articule, chez Musil, avec la 


au individuels, H étais 
tacitement admis qu'aux extrava- 
gances dépeines corres, és 
guiqe ? part une normalité 
n'avait été que passagèrement . 
donnée. L dns qui se fait jour à 


notre . au contraire, c'est jus- 


tement 

prendre au sérieux i} vise l'e 

tout entier. » Selon Musil de 

Malade pres de Molière 

sppardent à l'ancien ir, et le 
est présent 


DC Réte de Jules Romain. 


Du temps où Musil travaillait 
d£jà à son grand roman l'Homme 
sans , il écrivit une pièce 
de théâtre, Vincent et l'amie 

des personnalités, dont certains 
thèmes recoupent ceux du roman en 
cours. « Tous les autres sont. 
peints d'une seule couleur, dit Vin- 
Cent, moi je suis un Et 
pour peu que je soulève mes 
Plumes, bien entendu, chacun me 
croit de sa couleur. » 

M cette pièce, 
Vincent PA l'amie des personnalités, 
est une farce, «une boufonnerie. 
une lemaiive pour étirer l'idiotie 
zhéätrale au point d'y faire des 
déchirures lesquelles laisser 
deviner ques perspectives plus 
graves ». Et laissa supposer 
interférences entre certe pièce et le 
< nouvel humour ». 


ë 


* Théäsre de l'Athänée, 21 heures. 


« TUSS », DE XAVIER MARCHESCHI 
L’odeur de l’enfance 


Ce sont des fiers-à-bras venus de Corse ou d'ailleurs, de petits 


{°) Théâtre de la cité internationale. La Resserre. 20 h 30. 


le fil qui fait tre 


bler Avoriaz 


PEUR 
BLEUE 
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SPECTACLES 





théâtre 


LES SPECTACLES 
NOUVEAUX 
salle Mai 


LES AUTRES, Bondy, 
raux (48-47-1827), 21 b. 


O, Saint-Denis, TGP 
(42-43-00-51), 20 h 30. 
LES DEUX COUSINES, 
bourg (42-77-12-33), 20 h 30. 





Les salles subventionnées 


COMÉDIE-FRANÇAISE (42-96-10-20), 
20 h 30: le Balcon. 
= CHAILLOT (47-27-81-15), Grand 
"Foyer, 21 h : Récitations-Conversations : 
Poésie, C. Nicoidski 

BEAUBOURG (42-77-12-33) : Cinéme- 
Vidéo : Nouveaux films BPI : (17 h 30) : 
TOrchesure noir, de S. Lejeune; 16 h : 
Albert Cohen, de M. Soutter; 19 h : 
Televessel, Prod. Pologne/Belgique : 
Vidéo-Musique : 16 h : Madame Butier- 
ny. de Puccini ; 19 h : Ram Narayan, de 


Ÿ Ciné © acteurs du 
cinéma de Trieste : Voir rubrique Festi- 
val de cinéma 


Les autres salles 
ar ATELIER (46-06-49-24), 21 h : Deux 
cn. 

= CAFÉ D LA DANSE (6905-57-22). 
20530: 1e Monslogue à l'Adramelech. 


COMÉDIE CAUMARTIN (47-42- 
43-41). 21 h : Reviens dormir à l'Elysée, 
= COMÉDIE DE PARIS (42-81-00-11), 
20 h 36 : le Confort intellectuel. 
DAUNOU (42-61-69-14), 21 b : Au 
secours. elle me veut. 

sr ESSAION (42-78-4642), 20 b 30: Il 
était une fois. un cheval magique. 
HUCHETTE (43-26-38-99), 19 b 30 : la 
Cantatrice chauve ; 20 h 30 : la Leçon. 


sr LUCERNAIRE (45-44-57-34). L 20h: 


C'est rigolo. — IL 18 b et 20 h : Pardon 
Sale, 21 h 30 : 


Msicur Prévert ; Petite 
Piano Solo, 


sw MARAIS (42-7803-531, 20 h 30 : 
l'Eternel Mari. 

NOUVEAUTÉS (47-70-5276). 20 b 30 : 
Gigi 

PÉNICHE-OPÉRA (42-45-1820), 21 h : 
A ls recherche du temps porain. 

TA TH D'ESSAI (4278-10-79). 
I. 20 k 30 : j'Ecume des jours. — 
IL 20 b 30 : Huis clos. 

"# THÉATRE D'EDGAR (43-22-11-02), 
20 h 15: les Babas-cadres ; 22 h : Nous on 
faiL où on nous dit de faire. 


cinéma 


Les films marqués (*) sont interdits aux 
ms de ou D (ans ma de 
ans. 


La Cinémathèque 


BEAUBOURG (42-78-35-57) 
17 b, Hommage à E Lubitsch : The sbop 
around ibe corner (Via BAL) 19 à, Home 














THEATRE 
A 
TOULOUSE 


PARTAGE 
DE 
MIDI 


de Paul Claudel 


Mise en scène : Gilles Adan 
avec 

Marie-Cbristine Barrault 
Bernard Fresson 
Serge Avedikian 
AU THEATRE 

DANIEL SORANO 
DU 14 JAN AU 4 FÉV 


LA VILLE DE 








relles, Centre administratif, 1, 












CHAI 


El 6 re 


Un He de Mobet Hansen d'aguet be roman du Frédanx Did Rabat Herr, lasers Fleur Poe Pur. Adaptoton 
dologues du Fraden Dan et Babe Horse. Muugu compose par leon-Ciaude Pate at Claudie Mahel Gchonbesg. 
Ghovagihe dombe, iutr de Por, Denver Phanogrom rushacieur délegue Tuer Payeot Une Goprotoction Hropre-sumse 

Phone Dersort 1074 Voter Télemsa Sune Romontie S SARA Cosudeton Horhetie-Prenverx Défmice CIC 


recrute par voie de concours 
un adjoint d’enseignement musical (piano) 
Ce concours aura lieu au courant du mois d'avril 1986 au Conservatoire 
national de région, 2, avenue de la Marseillaise, 67000 STRASBOURG. 
Date limite de dépôt des candidatures : 24 février 1986. 
Pour tous renseignements, s'adresser au service des affaires cultu- 
place de l'Etoile, BP 1049 1050F, 
67070 STRASBOURG. Tél : 88-84-90-90 (poste 33-39). 


Le Piccolo Tearro di Milano 
IL TRIONFO DELL'AMORE 
Marivaux + ANTOINE ViTtez 


Théatre Gémier 
RÉSENTATIONS EXCEPTIONNEILES 


6,17, 18,19, 21, 22 janvier 1986 


Les exclusivités 


AMADEUS George-V, & (45 
Fri ER SRE 4 (43-27- 


L'ANNÉE DU DRAGON (A. v.0.) : Gau- 
mont Halles, 1 le (42-97-49-70) : UGC 
Odéon. 6« ur =25- 10-30) ; 5 uce 


( 
 : Français, 3 (07.703388): 
545! 5 
os 13 Rs ne Mostper- 
nasse Pathé, 14* (43-20-12-06). 
L'ARROSEUSE ORANGE (| 
v.0.) : Denfert, 14 (43-21-41-01). 


{43-59-19-08) ; Paramount 
(47-42-5631); Fauvette, LL st 
56-86) : Gaumoet Sud, 1 


84-50) : 14 La 82) : 
Fa Cnabye Te CAS ZMES 
LE BAISER DE LA FNME ARAE 
GNÉE (Brés, vo.) : Saint-Ambroise, 
JE Gra#a Rialto, 19 (46-07- 
ROUE Un) Pa PAS 
Lumière, % (4246-49-07) ; Parmssiens, 


14 (43-35-21-21). : 
BILLY ZE KICK (Fr. 


LA BOURGEOISE ET LE PUCEAU 
(Fr.) (°°) : Cinévog St-Lazare, 9 (48- 


H-TIA4) 
BRAZIL (Brit, vo) : Parnassiens, 14 


(43-20-30-19) 

É LA CAGE AUX FOLLES N° 3 (Fr.) : 
Richebieu, 2 DE BIE SET): George-V, 
8 (45-62-41-46) : Français.” ge (41-70 
33-88) ; Miramar, 14 (43-20-89-52). 


STRASBOURG 


47 27 8115 





| Le Monde tons 
42-81-26-20 


Pour tous renseignements concemant 
l'ensemble des programmes ou des salles 


Ide il h à 21 h sauf dimanches et jours fériés) 
Réservation et prix préférentiels avec la Carte Club 





CHRONOS (Fr-A.) : La Géode, 19 (42- 
45-66-00). 
COCOON (A Rd: Marignan, 8 (43-59- 


92-82). — VS. : Impérial, 2 (47-42- 

à: Pathé, 1 az 
201206). 

COLONEL REDL ( va) : St 


Germain Huchette, : {46-33-63-20) : ï 

lé-Juillet Parnasse, 6 ({ 

Gaumont Ambassade, 8 143-59-19.08) ; ; 

Le Beaugrenelle, 15° (45-75- 
CORBEAUX ET MOINEAUX (Chinois, 

va.) : Studio 43, 9° (47- RAA). 
COTTON CLUB (A. v.0.) : Cinocbes, 6 
on + Boîte à films, 17* (46-22- 


CUORE (IL. v.0.) : Forum Orient Ep. 
1= (42-33-42-26) ; DRE 
dio, 5 (46-33-63-20) : Elysées Lincoln, 
& oévanr ; Entrepèt, 1 
(45-43-99-41) ; Parnassiens, lé us 
21-21) ; PLM Saint-Jacques, 14" (45-89- 


LA DERNIÈRE LICORNE (A. v-L) : 
Forum Orient Express, 1“ (42-33- 
4226) : Ces LA rs ) Di 
MATNOSS-8N à Ninon I (83. 
0467): Fauvete, 13 (4331-60-74) : 


LES FILMS NOUVEAUX 


















LE CAVIAR ROUGE, film Français 
de Robert Hossein, Forum Oriea! 
1e (42-33-42-26) ; Cond 
, 2° (42-36-83-93) ; "Haute- 


Pathé, 14 C43:20.12-06) UGC 
Convention, 15 (45-74-9340) : 3 
Fe Cle, 18 (45-22-4601). 

, film italien de 


Sr. 

12-86) ; z 
(4742-56-31 : Paramount 

13 (45-20 18-05) : Paramon Paramount 


Paramount Orléans, 14 Ta US 
45-91) ; 


15 RE Pathé Clichy, 
18 (45-22-460 


ner (v.0.) : 
1e (42334226) ; Paramount 
a Er. se 
# (4562-41-46) : Français. œ (47: 
Maxéville, 9° (47-70- 
72-86) ; Bistille, 11e (43-07- Sn $; 
nt HS) Dé 
ue 
mont Convention, 15° (48-28- 
42-27) ; Images, La (45-22-47-94). 
L'HONNEUR 
américain John Hustes ( (ra) : 
Fou. 1 le (4297-53-74) ; Ciné 
Beaubourg, 3° (42-71-52-36) : : 
Action Rive Gauche, 5* (43-29- 
44-40) ; Bretagne, 6° (42-22- 
57-37) ; UGC € (4 
10-30) ; 7e (45-02-12-15) : 
Gaumont 


DROLE DE MISSIONNAIRE (Brit, 
va.) : Quinietie, 5 (46-33-79-38) : Lin- 
coin, 8 LE SDSE-I4) 5 : Paruzesions, 14: 
(43-20-30-19). 

L'EFFRONTÉE (Fr.) : Gaumont Halles, 
1= (4297-49-70) 5 Rex, 2 (42-36- 
83-93) ; Ciné Beaubourg, 3: (42-71- 
52-36) : UGC Danton, 6" (42-25-10-30) ; 
UGC é (45-74-9494) ; 
Pagode, 7 (4507-12-15) : UGC Biar- 
riz, & Ann Paramount 9 
Tone n (45-6245-76) ; 3 Saint- 
Lazare 8 (43-87- DS 5 

UGC Bone œ {45-74-95-40) ; 

Juillet Bastille, 11: (43-57-90-81) ; ce 

Gare de Lyon, 12° (43-43-01-59) : 3 

Nation, 12° K43-43-0467) ; UGC ce 

Eine, 13 (43-36-2344) : Parnassions, 14 

Gran. Gaumont Sud, 14 Cra 
27-84-50) : Se eupense | 

(68787079): 3 UGC Convention, 1# 

{45-74-93-40) : Murat, 16° (46-51- 

99-75) : Maiïllor, 17° (47-58-24-24) ; 

Secrétan, 19- (42-41-77-99) ; Gambetta, 

So 08): Images, 18 (45-22- 


EMMANUELLE IV (Fr.) (°°) : Goorgor 
v, ess + 
Fr) : Cinoches Saint- 


FGermain 6 (40351082. 
L'ÉVEILLÉ DU PONT DE L'ALMA 
Cr.) : Républic, 11" (48-05-51-33). 
A. vo.) : UGC Marbouf, 
8 (4561-9495). — VS. : Paramount 
Opera, 9% (47-42-56-31). 
La FORÊT 


D'ÉMERAUDE (A, vo.) : 
eme, 6° (45-44-57-34). 
LES GOONIES te vo, vV£) : 
mount Mercury, 8 sm — _ 
VS. : Paramount nr 9 (47-52- 


56-31 
250); Monparnane Pa bé, lé (43 


ZAN SEICNEUR SINGES (A. 
v.£.) : Opéra Nighe, 2° (42-96- 62-56). 
HAREM (Fr. v. } : Ciné Beaubourg, 
3e (42-71-52-36) ; UGC Champs- 
Elysées. $ Sel 720 i UGC 
Rolonde, 6 (45-74-94-93) ; : UGC 

Boulovard, 9° (45-74-95-40). 








L'HOMME AU CHAPEAU DE SOIE 
{Fr.): Ré LU (48-05-51-33). 

LES JOURS ET NUS DE 
CHINA BLUE re v.o.) (°°): 
Chatelet-Victoris. 1* (45-08-94-14) : 
Studio Galande, 5° (43-54-72-71) ; Saint- 
Ambroise 11° (47-00-89-16). PPS 

KALIDOR (A, vi.) : Rex, > 
83-93) : Paramount Chy, 8° Ge 
45-76) : Paramount % (47-42- 
56-31); UGC Soc 13« 

; Montparnos, 14 (43-27- 


1æ 
: Patbé , 18 (45 


D 368393): Hantereoie, € 
7020 Mangaan, æ nos 
De Pasquier, (43-87- 
T0: Fan Français, 9 (47- RS 
Mao 1 (5430661) : UGC Gars 


2 (4 

de Lyon, 12 (4347-01-59) ; Fauvette, 
1 31-60-74) à 3 Paramount Galaxie, 
13 (45-80-18-03) : Ma Id (45-39- 
5243) ; Patbé, 14 Le 
20-1206) : Bienveaue 

(45-44; 25-02) : Gaumont Éamrien, 
15 (4828-42-27); Victor Hugo. 1 
(47-27-49-75) ; Lo Maillot, 1% ES 
2424); Pathé Wépler, 18e (45-22- 
4601): Secrétan, 19° (42-41-77-99) ; 
Gambetta, 20» (46-36-1096). 


ns 43-35-30-40) ; Gaï 

1# 

mont (ESS 15° Mers 
42-27) ; Murat, 16 (46-51-99-75) : 
Maillot, 17e (47-58-24-24) ; 
Wepler, 18 (45-22-46-01). 

INVASION USA, film américain de 
Joseph Zito (v.o.) : Forum, 1e (42- 


: UGC 

63-16-16) : vf. : Grand Rex, 7 
(42- 36-83-93) : UGC Montpar- 
nasse, 6" (45-74-9494) ; UGC 

& (45-63-16-16) ; Pura- 
mount % (4742-56-31) : 
UGC 9 (45-74-9540) : 
Paramount Galaxie, 13 (45-80- 
18-03) ; UGC Gobelins, 13° (43-36- 
23-44) ; Mistral, 14: (45-39-5243) ; 
Convention Saint-Charles, 15: 


45- 
SE 


(vo) : ê 46-33 
TT) : Rotonde, 6 (45-74 
94-94) : UGC Marbeuf, 8 (45-61- 
1): Rochechouert, 9 
(48-78-81-77) 
ORIANE, 
Fina Ti Gaumont Halles, 1« 


(43-35-21-21). 
SCA LL RATE 
(v.0.) : Gaumont Halles, 1« (42-97- 
49-70): Hautefouillke, 6 (46-33 
79-38): Pnblicis 


Ho 
Fe 2): 


AUS "Si re (43-26- 
Biarritz, 8° 





LUNE DE MIEL (Fr.) : Impérial, 2 (47- 
42-72-52) ; George V, 8 (45-62-41-46). 
MAD MAX AU-DELA DU DOME DU 
TONNERRE (A. vf.) : Opéra Night, 
2 (42-96-62-56). 


MOI VOULOIR TOI (Fr.) : gent 
Opéra, 2 (47-42-60-33) ; Bretagne, 6 
(42-22-5797): Paramount Odéon, 6 
(43-25-59-83) : Publicis Champs- 
Élysées, 8° {47-20-76-23) : Gaumont 
Sud, 14 (43-27-84-50). 


MUSCLOR ET SHE-RA, LE SECRET 
DE L'ÉPÉE (A. 1.) : Saim-Ambroise, 
11e (47-00-89.16) ; Bohe à films, 1% 
(46-22-4421). 






NIGHT MAGIC (Can) : UGC Marbeuf, 
8° (45-61-9495), 

LES NOCES DE FIGARO (ALL, v.o.) : 

Vendôme, 2 (47-42-97-52). 

LA NUIF PORTE JARRETELLES 
{Fr.) (°) : Châtelet Victoria, 1® (45-88- 
94-14) : Républic Cinéma, 1k (48-05- 
51-33) : Denfert, 14* (43-21-41-01). 

ON_NE MEURT QUE DEUX FOIS 
(Fr.) : UGC Marbeuf, 8 145-61-94-95). 

OZ, UN MONDE EXTRAORDINAIRE 
(A. v.5.) : Napoléon. 17: (42-67-6342). 

PAPA EST EN VOYAGE D'AFFAIRES 


PARENTÈLE 
os 5 (43-37-5747). 

LA PARTIE DE CHASSE (Brit, v.0.) : 
Hantefeuille, & (46-33-79-38): Mari 
gran, 8 (4359-92-82): Convention 
Saini-Charies, 15 (45-79-33-00). 


Paramount Marivaux, 2 (42-96-80-40) : 
Rex, 2 (42-36-83-93) ; Ecuiage, & (45 
EU UGC Gobelins, 13 ue 
{43-35-30-40). 

PROFS (Fr.) : Arcades, 2 (2335458). 





HE ÇA.) : Paramount Cuy. # (45- 
62-45-76). — Ÿ.L. : Paramount Marivaux. 
2 (42-96-80-40). 


RAN (Jap. vo.) : Cinoches, 6 (46-33- 
10-82} : Colisée, 8» (43-59-29.46). 

RASPOUTINE, L'AGONIE (Sor.. vo.) : 

Cosmos, 6" (45-44-28-50). 


* 20-40). — V. 
49-07); Masiriné, 9 (47- -70-72-36). 
RETOUR VI VERS LE FUTUR (A. va) : 
Premn Dies, Sa VE: 
pan (0 (ex-Berlitz), 2" (47-42- 
60-33): Cat 2 (45-08-11-69) ; Para- 
mount Montparnasse, 14* (43-35- 
30-40} : pornos Orlésns, 14 


SD 

.) : Locernaire, 6 (45- 
Een RIPOUX Marbeuf, 8 (45-61- 
54-95). 

RIO ZONE NORD (Brés., v.0.) : Châtelet 
Viciorin, 1e (45-08-94-14) : Républic, 
11e (48-05-51-33). 

LA ROSE POURPRE DU CAIRE (A. 
vo.) : Studio de ls Harpe, 5 (46-34 
252: Publicis Matignon, 8 (43-59 


ROUGE BAISER (Fr.) : Ciné Beaubourg. 
3 (42-71-52-36) : UGC Devee. 6 (4Z- 
25-10-30) ; UGC (45-6Z- 
20-40) ;: UGC Boulevard. # Le 
95-40) : 14-Juillet Bastille, a 
(43-57-90-81) ; Montparnasse Pathé, 14 
(43-20-12-06). 

SANS TOIT NL LOI (Fr) : Ganmont 
Halles, ds M), à (40) 
Opéra_(ex-Berlitz), : 

(43-26-58-00) ; 


(47-07-28-04) : Bienvenue Montpar- 
nasse, 15 (45-44-2502) : 14-Juillet 


anale 15 (45-75-79-79). 


























SANTA CLAUS (A. v.£.) : Cluny Palace, 
: 580776) : George-V, 8 (45-62- 


SCOUT TOUJOURS (Fr) : Gaumont 
Richelieu, 2° (42-33-56-70) ; Ambassade, 
& (43-59-19-08) ; Montparnos, 14 (43- 
27-52-37). 


SHOAH (Fr) : Olympic, 14 (4543 
99-41). ‘ 


74-95-40) ; Bale 11e (43-07-5440) : 
UGC 3e (43-36-23-44) : Para- 
moant Monrparnsen, 14 (43-35-3040) : 8 
Convextion St (45-79 


33-00) : Le Maillot, 17 ae): 
Pathé Clichy, 18" (45-22-46-01). 


sTor a MARING SENSE (A, vo) : 
Escurial Paoorama, 1} 47-07-2808) 
tk. sp.). 


STRANGER THAN PARADISE (A. 
v.0.) : Epée de Bois, 5° (43-37-57-473. 

SUBWAY (Er) : Studio de la Comres 
carpe, 5 (43-25-7837): Saim Ambroise, 
Hs (47-00-8916) : Calypso, 17% (43-80- 


LE CHAUDRON 

QUE ve 18 LE 
_ CL. ” 

UGC (45-746654): 


UGC Gobelins, 13°. (4336-23-44) ; UGC 
15 (45-74-9360) : Napo- 
Léon, 17e (42-67-63-42). 

TARGET (A. v.0.) : Gaumont Halles, 1” 
(4297-49-70) : UGC Odéon, 6 - was 
10-30) ; Colisée, 8 (43-59-2946) : 
massiens, 14 (43-35-21-21): Sie 
Beangrenclle, 152 (STE). _ VL 
Gaumont Opéra, 2 (47-42-60-33) ; 
Richelion, 2 (42-33-56-20) : Nation, 1e 
(43-43-0467) : Paramount Galaxie, 1 
(45-80-1803): Miramor, Îé Te 
89-52) : Gaumont Sud, 14 (43-27 
so Gaumont Convention, 15 (48 

28-42-27) : Murat, 16: (45-51-99-75) : 
lmages, ig (45-22-4794). 

TERMINATOR (A. vf.) : Arcades, 3 
(42-33-5458). 
so ; .@) : Re Chrinine. € (43-27 

TOKYO GA: (AIL. vo.) : Saint-André 
des-Arts, 6 (43-26-48-18). 

LOINTAINS _ {lndien, 

0) : Studio de la Harpe, 5 (46-34 
2552). 

ET UN COUFFIN 


TROIS HOMMES 
Er.) : Forum, 1e (42-97-53-74) ; Gr 


à (45-08-11-69) : Impérial, 2 4742 
Richelieu. 


72-52); 2 (4233-56-70) ; 
Quntete, Se (4637-79-38): Publicis 
- Saint-Germain, 6 (42-22-72-80) : 


Ambassade, 8 (43-59-1908) ; George-Y, 
Be (4562-41-46) : Saint-| Lazore Pasquier, 
8 A y Fauveue, 13 (43-3)- 
: Mistral, 14° .(45-39-52-43) ; 
14 (43-27-52-37) ; Parnas- 
(43-20-30-19) : 
; 15 (HEIN À Mayfair, 
16 (45-25-27-06) ; Tourelles, 20° (43-64 
51-98). 
UNE SAISON ITALIENNE (| 
Latina, 4° Mars 86) : 
Médicis, 5° (43-54-42-34). 


LE VOYAGE A PAIMPOL (Fr.) : Mark 


siens, 1# 
A, V0.) : 
Reflet 


(Fr.) : Denfent, L& (43-21- 
41201). ‘ 


WIINESS (A. v.0.) : Calypso, 17° (43-80- 


30-11). 


CHER VIEUX TROUBADOUR 


DE BRUNO VILLIEN 







D'APRES LA CORRESPONDANCE DE GEORGE SAND ET GUSTAVE FLAUBERT 
AVEC HELENE SURGERE ET it PERSONNE 


Trois Vies. 
RE eo SAR Rte) 
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NH RTE EN HN EE 
DEC SET NN rt A EE 
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RADIO-TÉLÉVISION 


morales ou physiques qui peuvent mende, à «inventé la psychan- 


mener au suicide ou à ta folie. 


lyse en réaction à l'hypocrisie 
viennoise ». Sept praticiens 


Des cas classiques. Une file =cceptent, également pour la pre- 


angoissée par des problèmes 


mière fois, de parler de leur pro-- 


sexuels. un garçon rejeté per 285 fossion, sans esquiver les ques- 
Patents. Le ns de lues ; 
pe pl T avec le patient, le problème de 
cécher aux autres ot ce qu'il ne Le cGabre architecte Roland Cas  f'ergent, la durée de R eue | 


.veut pes svouer à fw-même >». 


tro, ex-mauiste révolutionnaire, comme celle des 


D'où l'gageure acceptée par explique comment, « pour sortir 
Dominique Frischer en présentant da la merde, en évitant le pire, le 


— Pour la première fois à la télé Gi 4 morts, à a fait j é 
Sion — une série da trois émis-  snalyso avec Res Laon mérite de montrer les Bmites de la 


sions sur la psychanalyse. simsge de 
Double gegeure, en vérité : 


père convenable x, Psychanalyse, ses échecs et sea 
pour la modique somme de DEDQErS MIS ueS pra Spor at 


Et cela après une 


ment amener lysés 30 millions de centimes en sept 295 grandeurs. 
Séncigres de alger mi : ans en échange de séances de D res res e _— 
public? Comment traduire des (ne à vingt minutes ! Tarfs que noce, Gui tondair à tout 


mots (ia psychanalyse) en images 
(la télévision) ? Sans être 


les patients se racontent en 
détail, l'enalyets Joen-Pore Wir expliquer par la neurologie et ls 
ter décode leur 


biologique. Voilà l'inconscient à 


explique, 2 ds 1eme come nouveau à l'honneur. A la bonne 
à ; =. hensibles, le transfert, le com- 
donnent ia parols à six analysés pie CES JE rOR QU rave, lon 


«côté divan », qui ont consacré 
entre six et quinze ans de leur vie, 
et une bonne part de leurs 
revenus, à une cure psychanaiyti- 
que, consiiérée comme ultime 
recours contre des souffrances 


La troisième émission, € côté 


credi 15 janvier à 21 b 30; la psy- 
chanalyse <oût6é fauteuil», mardi 
21 janvier à 22 heures, TF 1. 





Lundi 13 janvier 





PREMIÈRE CHAINE : TF1 : 

20 h 35 Cinéma : la Soups aux choux 
Fin français de Jean Giraule (1981). avec L de Fonès, 
J. Carmet, J. Villeret, C. Dejoux, C. Gensac. 
Un extraterrestre atterrit chez deux vieux paysans du 
Bourbormais. Cette soupe aux choux n'est qu'un brouet 
nanséabond, une farce grossière. On en est triste pour 


De Tiuszrée d'earais er Ciné Tan 
masculine ; Jean-Louis Berthaud (un autre costumier, 
créateur des robes de Rita Hayworth dans Güda, de 
Charles Vider) : s Tirelli (encore un costumier, mais ita- 


ne b ET CR are à 
pl PET 


rage Le 1es trodirions, celles des chants 

etes rs 

Pen RE rout le Later see 

Ge sois cum Mets Le King où Malcolm X. 
23 h 15 Journal. 


23 h 40 Bonsoir les clips. 


TROISIÈME CHAINE : FR3 


20 h 35 Cinéma : les Avemuriers. 

Film français de Robert Enrico (! : le cinéma 
français et ses stars} (Sea A , L. Ventura, 
Lacs . Reggiani, P. Crauchet 

Deux hommes er une femme, qui ont échoué dans leurs 
entreprises en France, partent à la recherche d'un trésor 


ne Cp te 
tures et le désenchansement d' lg 

est original, les acteurs portent une certaine 
22 h 30 Journal. 


De Danièle Delorme, a 
L'académicien Albert Cohen est imterviewé Jrène 
Liciensiels 91 Joue Cas MOI INSEE 5, Albert 
Cohen est connu pour Belle du Seigneur, Paroles juives 
(each EST 1930). Ex£chicl (1933), Mangocious 
(1938), le Livre de ma mère {7954}, les Valeureux 
lis) O' vous frères humains (1972) ex ses Carnets 
23 h 45 Prélude à la nuit. 

Trois mélodies de Richard Strauss par Jo-Ann Pickens, 


soprano, et Mary Dibben au piano. 
FR3 PARIS-ILE-DE-FRANCE . 
16 b, Cinéma : le Poist de mou-retour, de 
eme fesse LS {us NL QUES 7588 
Atout PIC: 198 E Les LUE 35, Un journaliste 
5 Peu Crop VOyAEL. 
“ CANAL PLUS - 


20 à 36. le Téphone om à tosjours deux foi, Mim de 
23 h 30, À emécsane 1h 30 1e Parers de 1e les 
Film de Ô. lossetani. n 


FRANCE-CULTURE 
26 h 30 Wätkiewiez, l'isnssourissemeut ou le fantôme tor- 
turé par un psychanalyste amateur. 

21 h 36 Latitndes : Les Tziganes de Puris. 

22 bh 30 La nuit sur un platens. 

FRANCE-MUSIQUE 

20h De Cort Je direct Qu PER Ray do SRE) 
à cordes en ut majeur, de Boccherini ; Quatuor 


à cordes en sol ma de Mozart : Quimterte pour deux 
violons, al, deu, vi loncelh Îles en u! majeur, moe 





Mardi 14 janvier 





PREMIÈRE CHAINE : TF1 


20/hien Les Dranes dore de: TE 14: Le conne 
saire Moulin. 
N Dennis Bar GMA 
G. Moutagné.…. (rediff. 


foulin découvre, Ph ntte Le lasses- 
DR dre dun soon Mautres de couture, 
be rer cd 


23 b 36 C'estàre. 


DEUXIÈME CHAINE : A2 


20 h 35 Cinéma : les Aventures de Rabbi Jacob. 
pes a D Lo oneuen L: de Fab, 
url qu sé mal ha Le ie du Lane 
arabe est. ensuite, pris pour le parent new-yorkais d'une 
Jomille juive de RE 
2 mars racines e hophobes de lu svcilé fran. 

la 
Hi Le al fin de Gomme Qu. par Lalllance 


+ caroie Bouquet Guy: Bedos, Robert Hossein, 
Avec Carole up: 
:Christine Pascol. 

28 h 20 Journal. ° 

23 h 45 Bonsoir les clips. 

O h 15 Tennis : tournoi des Masters. 
ANew-York, 


TROISIÈME CHAINE : FR3 


20'h 35 Cinéma: King k | 
‘Filu sméricain de John Gnillermin (1976), avec 
J. Bridges, J. Lange, C. Grodin, J. Randolp, R. Auber- 


«une jeune femme en sacrifice. Ne pas chercher 
a Te Lines le 
sain de 1946 Mais les ee spéciaux son 
spectacle, et Jessica Lange trouble, 
22-h 50 Journal. 
23 h 15 Emissions réglonaigs. 


.4_fhague région son programme, Alsace : Focales et . 


se gere à Munich 1938 ou le d'une 
ford-Picardie : Procès et public: re Te 
Dee Un pare de Mfonriee Vie, 
Oh 15 Prélude à la nuit. 
Concert du MIDEM 85 : Air à variations, de L. Ducek, 
dmterprété par Alice Ader au piano 


Œ 





FRANCE-MUSIQUE 
20 h 30 Concert (en direct du Grand Auditarium 104) 
«L'orgue, Lez et » 5 


RE ue Lo 20 D Le du 


uc avant 20 b 30 se trouvent dans notre |, 





smpplément (fe Monde du 11 janvier). 
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LE PTE Monde 





























: Na ete — Me Houri Sal k 
À — Met Mer iscques BOURGERIE ‘| Martinc et Guy Lorrain 
nt la joie d'annoncer le naissance de et leurs enfants, 
5 . 3 Colette et Marc-Pierre Janicot 
Quentin r. æ a NE) ; 
: ; 
le 10 janvier 1986, E4 DR een 
l ‘out ls douleur de faire part du décès 00 
4 ne Lagl 1 ieurroère, grandanère cf parents, en à pet ppt 
Décès HomiSABEAU-JOUANNET, 
Bees rd, ‘ veu à Paris Ie 10 janvier 1986 à 
mis A j Los obsèques ont eu Ben éens là plus SR 
En tes ct Pierre | éricto intimité. : Saint-Frapçois-Kavier, place du 
È pes ue re Cec avis ticnt Beu de Faire-part. Le nprE dans 18.plus scie inti- 
Fa Met Lebrun, 10, al6e © Ni fleurs ni couronnes. 
Les femilles Lebrun, Bou- Cet avis tient licu de faire-part. 
nee à 12,06 Duroc, 
ont la douleur de faire part du rappel à 
Dieu, Le vendredi 10 janvier 198 de 33-35, me de Chazelles,. 
| 13, allée Van-Gogh, 
bi M â “78560 Part-Mariy. 
Fgéier géo deuil vie - 6crue du Général -Bectrand, 
Paoli 75007 Paris. . 
tr euUe Seine 
croi de guerre 1914-1918, 
métal de ia Résistance : 
président du comité dé rédaction : 
dl Mémorial de l'artillerie française. : Remerciements 
ï eafonts ot se famille, 
à l'âge de quatre-vingt-sept ans. auch us. _ 
La cérémonie religieuse sem témoignages et d'affection 
jm Dé mr D en, reçus lors du décès 
WCT, 
12. Place de Préliest MDouard, M. Cisode MASOUYÉ, 












Cet avis tient Heu de faire-part. du soutien qui leur a ét 
4, villa doSaxe, L Mpporté dans cette donlourense éprouve 
st trouver ici l'expression 
75007 Paris. de leu vive recounaissance. 
28, avenue de Saxe, S 
75007 Paris. 
—. Ércix de 1939-1945, Avis de messes 
— Me veuve Elise Benzakine 
et scs enfants, — En souvenit ct à Le mémoire de 
M. Bourens Gilbert leur père, beau-père, grand-père, 
et 203 enf: sère-gr De rate ML Robert REYNAUD, 





Ciandine BOURENS, Viande à T0 à 30 co Tége Bet 
Janvier em 
néc Beuzakine, Pierre de: Neuilly, avenue du Roule, 
; métro Sabjons. , 
survenue le 9 janvier 1986. La famille et ln Société STEF, dont il 
ques auront lieu ce lui était le directeur général, vous invitent à 
13 janvier en fin d'apri É ao cime- assister à ce service. 
— LEE Des does être adressés da : 
DORE 5 _ Gustave-Rousty cac. 
— Me Xavier de Courcel, rec, Cumille-Deamonbns, 
PAÉESR Donne de one, rs te 
HR 
M. Gilles de Conrcel gie (E* ee 
et Mh Sandra Desbois, sa fiancée, RE LIRE 
M. t Mes Robert des Dorides, ÈS 
M. et M= Wilhem Luxe, - 
M. Benjamin de Courcel, . Communications diverses 
sos enfants, ses potitrenfunts, ses frères DR a da 
et — M. André Fontaine, directeur 
ont La tristesse de faire part du décès de fonde, donnera le mardi 14 janvier À 
10 k 30 une conférence sor le thème 
M. Xavier de < Le Monde en 1986 » an couvent Saint- 


jaoques 20, rue des Tamnerieu 75013 

Paris. MEtro Glacière. Libre participa- 
tion aux frais Renseignements : téL : 
43-37-1452. , 







ses enfants, . 
ont le douleur de faire part du décès de 


survenu Je 10 jenvier 1986 à l'ige de 
Rens M. Pierre MILLET, 












Le oienene neiges a eu ben 







dans la pius stricte intimité.ce Inndi es ont eu leu à ji le jeudi 16 janvier 
rm na Rss a à Moy iles nl me 
Loire). Pr Thopil de Briare 22 voaoëé, das Le hs aricue ID, sous écne chere 

africaine ?> au couvent Saint-Jacques, 
9,me Cet avis tient Beu de faire-part * 20, rue ds Tanneries, SOS Paris 















75014 Paris. h étro Glacière, Libre partici 
fraïs. Rensoignements : 43-37-14-52. 
— Françoite Davydoff, née Maitron, ‘| [° me Te sn LANCE ce s— — Une conférence-débat : « 
sa 1-79. -f !'moraie en politique 7>, avec Daniel 






























décès de M. Kahenbach, conseiller à la Cour des 
ESTEVE ses 
Georges DAVYDOFF, ei pres tes aura l'en 
- fedt 1Jan  20 1 20 LE Cu a. 
de l'es a Sonale Aquarelles et Peintures Te Me Canada (entrée 
Lo eq Légion d'honnenr, Ouvert du lundi au samedi - 
chevalier de l'ordre national du. Mérite. de 14 heures à 19 heures 
parvenus le 10 janvier 1986. Le k 
es SOLDES 
Nevski, 12, rue Daru, Paris-$e, le jeudi " 
16e iv de ‘ 
ve roue de Saluie Caneribre des Bas . Artisanat . 
Fe nri Bout Lou de faire part. Décoration 
| .! ‘|. Ameublement 
15, résidence des Gémeaux, 
34360 Frames. ( . Tapis 
papiers à lettres et Tissus 


LL secte d'Encre dan imprimés de hante qualité 
Le come «Le comteme Xavier É 


Li sepehirs 


Le comte et la comtesse François 





leurs enfants et penis, 400 rue Saint-Honoré - 42.60.18.97 
ont la douleur faire part du rappel À * < 
Dieu dun see 
cumte d'Estresse de Lanzae, 
premier président 
de la Cour des co 
commandeur dé La es, 
ET pe ee 


croix SP ie ; 


EC ES Ë 62, rue du Faubours-St-Honoré — FéL : 42-65-55-50 
SOLDES DE COLLECTION 
Lund 13, mardi 14, et mercreci 16 janvier 
REMISE DE 50 %. 






Ses hqges en La basque de 
ont 48 oui tes dans 
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La mort de Marcel Arland 


{Suite de la première page.) 

* Artand, lui, c'est un aber à 
l'heure douce du jusant, une 
croupe bleutée d'Auvergne, la 
pétanque à la fraîche avec Pau- 
dhan sur les hauteurs de Port- 
Cros, ou bien Varennes-sur- 
Amance, son village natal de 
Haute-Marne, quand, enfant 
insomniaque, ji sort guetter les 
secrets des bois. 


Une lueur rousse sur un tronc : 
telle est la splendeur suprême 
goûtée dès la jeunesse et recher- 
chée quatre-vingts ans durant, 
comme remède à la vie et comme 
source de la grâce d'écrire. Sur 
ces premiers émois, sur le village 
de Varennes au carrefour de la 
Lorraine et de la Champagne, sur 
l'éveil par l'école primaire, puis le 
collège de Langres, on relira 
Antarès et Terre natale, tous 
deux en format de poche : des 


-modèles de prose pudique, 


intense, maîtrisée. 


On peut être intimes et évoluer 
aux antipodes. Qui eût dit que la 
première amitié nouée par 
Arland, en venant à Paris faire sa 
licence, le serait avec Malraux ? 
Une amitié forte: c'est Arland 
qui alertera les pontifes de Ponti- 


.#ay, quand Malraux sera pour- 


suivi pour vols en Indochine. Ils 
resteront très liés. Mais, en litté- 
rature, Arland se montrera aussi 
ennemi de l'éloquence, des atti- 
tudes, du tambourinage, que Mal- 
raux les cultivera. Dès leurs 
visites d'étudiants aux musées, le 
premier, qui laissera des textes 
importants sur Chagall, sur son 
ami Rouault, souffre de la hâte 
butineuse du second. Quand, 
ensemble, ils fondent en 1923 la 
revue Aventure, puis Dés, Mal- 
raux et les autres, Vitrac, Crevel, 
Limbour, se laissent tenter par le 
dadaïsme, bientôt le surréalisme, 
au lieu qu'Arland, comme Cail- 
lois, entend ne puiser dans le 
« charnier spirituel de l'ombre » 
que sous le contrôle de la raison, 
elle-même soumise à une morale. 
« Je ne conçois pas de littérature 
sans éthique. » 


L'esprit NRF 


Telle est La conception que cet 
ascèle se forme de l'écriture, éri- 
gée en absolu, en religion. Un tel 
idéal, aujourd'hui inimaginable, 
n'est pas pour déplaire à Jacques 
Rivière, qui en publie l'exposé — 
Un nouveau mal du siècle, — dès 
1923, dans la NRF. La même 
année, Arland envoie anonyme- 
ment un premier récit de 
vacances, Terres étrangères, à 
Gide, qui répond par retour : « De 
toute façon, nous nous connai- 
irons un jOur, » 


Jean Paulhan, croisé peu après, 
a également remarqué son texte, 
envoyé chez Gallimard. Une 
autre amitié vient de naïtre, 
moins contre-nature qu'avec Mal- 
raux, appuyée sur des aspirations 
littéraires beaucoup plus proches, 
comme en témoignera leur longue 
codirection de la Nouvelle revue 
française, reprise ensemble en 
1953. A eux deux, Arland et 
Paulhan incarneront l'e esprit 
NRF +, qu'ils se sont bien gardés 
de définir, mais que la relecture 
de la revue permet de cerner : foï 
dans l'inégalable acuité de l'écrit, 


culte d'une économie élégante, : 


liberté d'allure, au-delà des idéo- 
logies et des modes. 


LA VIE 


1899. — Le 5 juillet. uaissance à 
Vareunes-sur-Amsnce, Haute- 
Marne, ü 


Fondation de deux rermes : Ares- 
ture et DÉS. 

1925, — Entre à {a Nonvelle Re- 
vue française. Chronique sur les ro- 
Mans, 


Comcdia, 
Hommes et monde, la Table ronde, 
Arts, la Reme des Deux-fMoudes, 
1952. — Grand prix de Httéra- 
ture de l'Académie française. 
1960, — Grand prix national des 
lettres. 


1968 — Eh à l'Académie fran- 
çaise au fauteuil d'André Maurois. 

3971. — Quitte Le direction de Ja 
Nouvelle Rerue française. 








Personnellement, Ariand mar- 
que peu d'intérêt pour l'aspect | 
social et politique des choses. : 
Formé à l'école du premier 
Barrès, celui de l'Homme libre, à 
récuse le chantre patriotique des 
années de guerre. Oui à la terre 
nourricière ; non à la mystique de 
la glèbe. Son seul souci est l'indi- 
vidu et ses ombres, avec la Iuci- 
dité pour instrument, à l'exclusion 
de tout freudisme, et le style pour 
vertu. Etre le plus sincère et le 
moins déclamatoire possible : ce 


L'ŒUVRE 
RÉCITS 


Terres étrangères (1923), 
Étienne (1925), Monique 
(1926), Edith (1928), Antarès 
(1932), la Vigie (1935), Terre 
natale (1938), Zélie dans le dé- 
sert (1944), Consolation du 
voyageur (1952), la Musique 
des anges (1967). 

NOUVELLES 

Les Ames en peine (1926), 
les Vivanis (1934), les Plus 
Beaux de nos jours (1937), 
la Grâce (1941), H faut de tout 
pour faire un monde (1947), 
l'Eau et le Feu (1956). À per- 
dre haleine (1960), le Grand 
Pardon (1965), Attendez l'aube 
(1970). 


ESSAIS 


La Roure obscure (1924), 
Étapes (1927), Où le cœur se 
age (1927), Carnets de Gil- 
rt (1931), Sur une terre me- 
nacée (1941), Je vous écris 
(1960), la Nuit et les Sources 
(1962). 
ÉTUDES CRITIQUES 
Essais critiques (1931), An- 
thologie de la poésie française 
(1941), le Promeneur (1944), 
Pascal (1947), les Échanges 
(1948), Chronique de la pein- 
sure moderne (1949), Mari- 
vaux (1950), Lettres de France 
(1951), Nouveaux Essais criti- 
ques (1952), la Grâce d'écrire 
(1955). 


SOUVENIRS 


Proche du silence (1973), 
Pat ait (919$, Mas en qui 
ut ai , enfin 
êtes-vous ? (1981), du 
soir (1983). ù : 

La plupart des titres ont pa 
ou ar EE rer chez Cali 
mard. Ont été publiés en collec- 
tion de poche : Antarès, Terre 
nasale, la Vigie. ° 





projet le rapproche de Super- 
vielle, en même temps qu'il l’éloi- 
gne de Malraux. Ce dernier se 
voulait un héros: Arland se 
contenterait, si l'on peut dire, 
d'être un saint. Comme auteur et 
comme critique, il se garde du 
fracas, du paroxysme, de l'osten- 
tation, du bavardage: bref, de 
tout ce qui caractérisera ses 
cadets. 


Maladive modestie 


Ce fut peut-être le seul écrivain 
de ce siècle vraiment modeste. 
L'écriture n'étant, à ses yeux, que 
la face lumineuse de l'horreur de 
vivre et de mourir, il ne pouvait 
envisager d'en tirer profit ou 
vanité. Les honneurs l'ont rejoint, 
sans qu'il les recherchät, et ils 
l'accablaient. [l leur préférait des 
randonnées en Bretagne, dans les 
Causses, à Varennes, ou sa 
retraite haute de murs à Brinville, 
près de Fontainebleau. 

Lors des réunions de la NRF, il 
semblait attendre que cessent les 
badinages inévitables. Des gens 
de la campagne, ses vrais pairs, il 
gardait le naturel réservé, circons- 
pect, épris d’authentique. En tête 
à tête, il devenait plus confiant et 
disert. À moins que sa vieille ter- 
reur familière ne le visite, 
impromptu. Alors, pour rien, sa 
voix s'enrouait, son regard se 
chargeait d'effroi, derrière les 
forts verres exigés par sa Cata- 
racte. On eût dit un enfant au 
bord des larmes, et prêt à tout 
plutôt que de livrer les raisons de 
son chagrin. Les derniers souve- 
nirs — de Proche du silence à 
Lumière du soir — sont remplis 
de ces moments suspendus au- 
dessus d'une tristesse insoutena- 
ble, et avides de se muer en émoi 
devant la création, en amOur, en 
mots d'exiase murmurés à mi- 
voix 


Paulban expliquait l'accent 
particulier de son ami par ce dis- 
parate entre une vision du monde 
sombre, violente, et une expres- 
sion sercine, équilibrée. Ariand ou 
le romantisme changé en classi- 
cisme, éperdument. 


B. POIROT-DELPECH. 


INFORMATIONS « SERVICES » 


MOTS CROISÉS — 


PROBLÈME Nr 4139 
12345678 





HORIZONTALEMENT 

L Se comporter comme une per- 
sonne qui est bonne ou une personne 
qui est mauvaise. — IL. Bien fourni. 
Petit if. — IIL Une femme qui prend 
souvent le mauvais chemin. — 
IV. Collection de timbres. Partie du 
pied. — V. Négation. Morceau 
d'horizon. — VI. S'exprime avec 
«clarté». — VIL N'est pas loin 
de fondre. Coin de Malabär. — 
VIN. Passe pour être un radis où 
peut passer pour de la moutarde. — 
IX. Avant, il y a l'Avent. Porté à la 
connaissance. — X. En retard. Avec 
elle, on a soit le son, soit l'image. — 
XI. Lorsqu'on cherche son origine, il 
n'est pas rare d'y trouver des ducs. 


VERTICALEMENT 


1. Permet d'accéder facilement 
aux chambres. — 2. Débarrasse donc 
de locataires indésirables. S'il a du 
nez, il ne manque pas non plus de 
palais. — 3, Sigie, Peut être ministre 
avec un président — 4. Homme de 
loi. Symbole chimique. — 5. Ouvre 
donc de yeux ou les ferme. 
Bruit. — 6. Douce, dans la chanson. 


‘la fièvre mais donne toujours bonne 


mine. Fi perdre la tête à Argus et 
tourner celle de Zeus. — 9. Permet 
de reprendre ses anciennes fonc- 
tions. 

Solution du problème n° 4138 

Horizontalement 

L Persiennes. Baba. — IL. Jie 
Bocal. Loi. — STI. Listel. Vocalise. — 
TV. Ogive. Pie. Va. — V. Tin. Spécu- 


lateur. —- V1. Ibis. Itérative. —: 


VIE Siffler. One. — VIII. Léo. 
Tireur. Au. - IX Cirrhose. Pyj 
= X. ge, NS. ST Le. 
- XIII Etudiée. Solvant. — 
XIV.'LS. Heu! Agée. — XV. Rue. 
Recherche. 
Verticalement 

1. Püotis. Coliear. — 2. Eligibilité. 
— 3. Résinifère. Iule, — 4. TV. Sfor- 
zando. — 5. Idées. Di — 6. Piéton- 
nière. — 7. NB. Pétrissage. — 
8. Novice. Ré. Sc. HH. — 9. Écœu- 
rée. Passée. — 10. Sac. La. Up. 
Tour. — 11. Lavatory. Cil. — 
12. Latin. Jéhovah — 13. Ali Eve. 
Aménage. — 14. Bossue. Amer. Ne. 
— 15. Aïe ! Ouate. Ter ! 


GUY BROUTY. 


JOURNAL OFFICIEL 


Sont publiés au Journal officiel 
du dimanche 12 janvier : 
UN ARRÊTÉ 

e Du 8 janvier 1986 modifiant 
l'arrêté du 25 octobre 1976 ajoutant 
le Val-de-Marne à la liste des dépar- 
tements atteints par la rage. 
UN DÉCRET 

© N° 86-42 du 10 janvier 1986 
relatif aux délégués départementaux 
de l'éducation nationale. 


La semaine de la bonté 
Cas n° 15 


Cet ancien pupille de l'Aseis- 





ques : ayant obtenu successive- 
ment son CAP de menuisier, 
d'ébéniste, puis de dessinateur 


L'Association des anciens 
pupilles luï offre ls scolarité pour 
la première année de 58 forme- 
tion, qui durs trois ans. Pour 
l'instant, il n'a plus aucune res- 
source pour subvenir à son entre- 
tien et à 58 nourriture. 

H serait lamentable de voir ce 
jeune si courageux échouer au 


Adresser les dons à La 
Semaine de la bomté, 175, boule- 
vard Saint-Germain 75006 Paris. 
CCP : Paris 4-62 X ou chèques 
bancaires. Tél. : 42-22-08-99. 





MÉTÉOROLOGIE 


SITUATION LE3-0186 AOh GMT. 


et les Alpes : elle sera suivie d'un temps 
instable avec des averses, mieux organi- 
sées en fin de j sur Les régions du 
Nord-Ouest où les vents d'ouest à nord- 
ouest pourront souffler cn tempête ; des 


PARIS EN VISITES 


MARDI 14 JANVIER 
<La Renaissance (peinture, mobilier 
et céramique) », 14 h 30, Petit Palais 
Tél : 47-42-03-47 (Me Ben Salem). 


«Mas de Sévigné au musée Camava- 
Jet et visite de la donation Rouvier 
(meubles du dix-septième et du dix- 
huitième siècle) », 15 heures, inscrip- 
tions : 42-60-71-62 (sauf lundi matin). 
après 18 beures : 45-48-26-17 (A. Fer- 
rand). 






















+ complémentaire 





PROCHAINS TIRAGES : MERCREDI 15 JANVIER 1986 
ET SAMEDI 18 JANVIER 1986 


VALIDATION : JUSQU'AU MARDI APRES-MIDI POUR 
LES 2 TIRAGES DE LA SEMAINE 


N'OUBLIEZ PAS : SAMEDI 18 JANVIER 1986 
SUPER BONUS DE JANVIER 


NOMBRE DE 
GRILLES GAGNANTES 


7 1276 690,00 F 


5 BONS N“ 31 


5 BONS N* 1727 7 585,00 F 
4BONS N“ 105 701 120,00 F 
3 BONS N= 1 724 10,00 F 


BONUS DU SAMEDI 130 801 ! 
3 BONS NUMEROS+ COMPLEMENTAIRE: 10,00 F-X 2 = 20,00 F 


ÉE rbe pr  r 
vier) : Ajaccio, 14 et 3 degrés : Biarritz, 
11et 9; Bordeaux, 11 et 9 : Bréhat, 11 





PRÉMISIONS POUR LE 14.01 B6DÉBUT DE MATINÉE 





Oniy, 8 et 4; Pau, 9 et 7 : Perpignan, 13 
et 9: Rennes, 11 et 7; Rouen, 7e 5; 
Samt-Étienne, 6.e1 2: Strasbourg, 7 et 
2; Toulouse, 11 et 8 : Tours, 8 et 5. 


Températures relevées à l'étranger : 
Alger, 18 et 7: Gcnève, 5 et 2: Lis. 
bonne. 15 et 8: Londres, 9 et 5: 
Madrid, 12 et - 2; Rome, (nc.): 
Stockholm, 1 et 1. 





et 9; Bourges, (n.c.) ; Brest, Li et 9: : établi 
Cammes, 15 et 1; Caen, (ne) ; Cher- avec le support technique spécial 
bourg, 8 et 8; Clermont-Ferrand, 8 et de la Mi logie nationale. } 

< Un quartier de roture, de la Fourche «La Mosquée : histoire de l'islam», 
aux Épinettes», 14 b 30, 2, avenue de 14 h 30, place du Puits-deJ'Ermie 
Saint-Ouen (V. de Langiade). (P-Y.Jaslet). 


« Les templiers et le quartier du Terme 
ple», 15 heures, métro Temple 
M. Pobyer). 


« Le café Procope et l'ancienne 
Cm », 15 h 30, 13, rue 


TIRAGE DU SAMEDI 


11 JANVIER 1586 


RAPPORT PAR GRILLE 
GAGNANTE (POUR 1F) 


134 530,00 F 














CA MCE 





du Vendredi 10 Janv. 





mur (NE cu 
Bees rasse (N2Aun  oœins MN 
Duuve 5  KN 
Eueeus soux [IN 
Tirage des “7 Numéros de la Chance” 
1986: 9 O G EE © 


Ones æœuus KI) 




















(M. Hager). 

«Les salons de l'Hôtel de Ville». 
14 h 30, sortie métro Hôtcl-de-Ville, 
vers le rue du Renard (D. Bouchard). 

«Les souterrains du quartier des 
Halles». 14 h 30, métro Louvre, 
de poche (M. Banassat). 

«Hôtels, églises et ruelles du vieux 
Marois», 14 h 30, métro Saint-Paul, 


CONFÉRENCES — 


MARDI 14 JANVIER 


ments en Europe», avec Son Excellence 
M. R- Blockwill, ambassadeur (en 
anglais). 

62, rue Madame, 19 heures : «La 
Grèce archaïque ». 


sur «Les impacts économiques de 
l'entrée de l'Éspagne et du Portugal 
dans la CEE», avec M. Jacquot, 
conseiller an cabinet du président 
Delors; M. P. Solbes, re d' 3 
M. E. Lopes, ancien ministre portugais : 
M. F. Degoergeur, chercheur : 


35, rue des Francs-Bourgeois, 
18 h 30 : «Grandeur et décadence de 
l'Europe», avec M. M. Massenet, 
conseiller d'État: M. F. Fontaine, écri- 
vain; M. J.-M. Benoist, sous-directeur 
av Collège de France. 

Maison sacerdotale, 64, avenue 
Théophile-Gautier, 20 b 30 : «Une meik- 
leure connaissance de l'Évangile grâce à 
Fécoute de la tradition juive» (Frère 
P. Lenbardt, professeur de littérature 
rabbinique}. 


PUBLICATION JUDICIAIRE 








« Par jugement du 
25 septembre 1985, .la 
première Chambre du Tri- 
bunal de Grande Instance 
de Paris a condamné: la 
Société d'Éditions Scienti- 
fiques et Culturelles, édi- 
trice du QUOTIDIEN DE 
PARIS et Philippe TÉS- 
SON à payer 1 Fàtitre de 
dommages-intérêts à la 
Société d'Exploitation de 
la 4° chaîne de télévision 
dite CANAL PLUS pour 
avoir publié dans les nu- 
méros des 24 novembre 
1984, 28 novembre 
1984 et 4 décembre 
1984 des articles, jetant 
le distrédit sur CANAL 
PLUS ». : 
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OFFRES D'EMPLOIS | 
DEMANDES D'EMPLOI . 1: 
IMMOBILIER 











DIRECTIONS . DIRECTIONS 


Nationales et fnternationales 


STI 


Fonctions 























Jones 


- : | HAS 07 = À transactions élaborées. 
‘ Directeurs de filiales 


.” d'une des toutes premières banques américaines, en devenant l'adjoint de notre 


. Nous sommes une société forçoisé en expansion, cata 
chée à un groupe leader eurapéen. 
Notre société c: 23 filioles en Fromce et nous proti- 
gement lo délégation er la décentrahsation, 
| Notre activité sesitue dans le secteur des services etimphique imation d'effectifs 
ones 00 30 pero por lea menu de pr de mat 


on dr nos structures futures de Direction et gérer notre dévéloppenient, 
des Directeurs de 5 après formation, pourront, 
DRRERESTEEeS 


}, 8 us professionnelle 
ee ingénieur ou de gestion) ss ans d'expérience 
Fauré des autonomes (restion de PME, de déportements ou 
















em 
Æa 
A 


FFSÈES 


Gone à Peru Ces ns 
Londres pile ; Er ie Éeete ee peut être définie dès à présent, 
: Rome, de + Ecrire sous réf. PE 510 AM 


À ra mé 
Méréorcione Räucadle) 








ne Ë se de l'i, 
Paits-tel Er 


g he 
S:Mnat et te pales du Leg 
25, ue de Tex 













a Le : 
‘ eee SE hs Le 
RSR ste 


- Cette fonction recouvre is tesponsablité. de fée et de l'industrialisation 
‘intégrées. ntertocuteur actif de la Direction Générale, le Directeur Techni 
que a en charge : l'animation des équipes (45 p} ; He conception, l'établis- 
. sement et le suivi des prix de feviant: : coût des investissements, | le respact 
: des délais da sortie des produit: 
Pour tenir ce qui permet ds définis s engagements jenté futurs de notre 
. Société. one un Directeur Technique ge haut niveau pouvant 
justifier d'une appréciable erpérience technique ainsi que de capacités 
ES elles et de management. | Une. bonne connaissance. de l'anglais 
: re atout supplémentaire. à 
correspond à nôtrè Attente no sos 310 personnes - 
EAP RS pe pièces écoupées 
me CA en faire de tn de de 9 20% l'an: Tan - située ne api 
‘ on à sure centai km de Paris - : sara, attentive à l'étude votre 


préientiens e/rét.4936 M à 








Le ee mu Lin vec CA phota'et 
- Giles oapes esirue Saint. Marine FOR 


: DIRECTEUR 
— TECHNIQUE 











d'améliorer. la hi 

rer tan e de ls” Direction Commerciale les 

-30. Rs ER possédant Un minimum de 5 à 8 ans 
expérience D D dans is nu de pete M 

ci ras Sa, einen rt Dé nee 













GRH. _. 


averius dé SÉUr” 76007 PARIS. À 





RD mob nt +, 
comptabilité: ; 











£onvènir Sean aec Lo d'au moins - 










Directeur de la comptabilité 


- Sous sa responsabilité, 4 la tête d'une équipe (9 pers}, et conseil pour l'ensemble de ce Département (27 pers.], votre mis- 
méricaines. La conja: nombreuses règles 
complexité de nos transactions, exigent un esprit créatif. Consolider les bilans et résultats des filiales et agences, être le 
responsable du reporting auprès de New-York. et par là même dialoguer avec notre Siège... 
Jeune ESC {option finances-compta). ou [TB, CESB avec DECS), vous travaillez dans une Direction Comptable bancaire. ä 


sion sers d'harmoniser les comptabilités françaises.et a 


Homme de relations, partant couramment l'anglais, vous 


et anglo-saxons... 


ë 


| | comptabilités sophistiquées.… 
C'est l'opportunité que vous offre dés maintenant THE CHASE MANHATTAN BANK NA, succursale françaisa (400 pars.) = 


nction de comptables et la 


à présent, pratiquer les systèmes comptables français 


be none notre Conseiller, attend votre résumé de carrière, sôus référence V/DDC/LM, pour entamer le % 


Raymond Poulain Consultants 74, rue de la Fédération - 75015 PARIS 




















DIRECTEUR COMPTABLE Paris 


suGOS, 
1.100 cadres — CA. > 900 MF}, 


Sous l'autorité du directeur ad 


‘35 ons minimum, de 
comptable acquise par exem 
dun raisonnement groupe et appris 


MEMBRE DE SYNTEC INFORMATIQUE 


SRE AR PSE ARE 





UN DIRECTEUR 


ss mes porsible ane 
Saneneae day, de cor à 


— Quantités, quañtés et délais. 
Posstdent une réussie de la direction d'une 
aie Tr sun 
mettre 
pour eu ns rds programmes 
‘La pratique do l'anginis os nécesaire. 


manuscrite, C.V. et prétentions 
LEMONDE, CT ae RARES e Me 
: Sue de Moattessuy, 7 5007 PARIS... 


L: éodiété de robiñetesri 
PR Te : 
recherche 


“DIRECTEUR COMMERCIAL ; 


Rise age, 


rie és Co M BAYET. \ 
rue des Matburins, 75008 PARIS. 





un son dirécieur comptable groupe. 


ministratif et financier, 1 dirige les services 
du groupe, ef rime une équipe de 30 personnes, dons ur certe 


e dans un cobinet d'expertise, Puis dans une sodiêté où 1 a pris l'habitude e 
e les techniques de reporting onglo-saxonnes. 


Il devra posséder de réelles qualités d'animation, 


Nous vous remerrions SATACQUES TIXIER S.A. 7, rue de 


Société de tissage de dimension européenne, 
filiale d'un grand groupe textile, nous recherchons 
aujourd'hui notre directeur industriel. 


Vériteble gestionnaire industriel, if aptiisers 1e À 


À 40 ans environ, ingénieur de formation, vous 
.avez dirigé avec succés une unité de production . 





SLIGOS 


en forte croissance (2.200 personnes, dont 


les de toutes les sociétés 
scomeaue de haut nivoou. 


(option comptabilité] + DECS, 4 à une bonne expérience 


d'organisation, de: dynamisme et de rigueur. 


28-2, à Arinick Lucchini 
votré condidoture, sous réf. # 75017 PARIS. 


notamment dans le domaine des teintures et 
appréts ue permet d'être immédiatement opé- 


- Aigueur, esprit de synthèse et compétence techni- 
que sont nécessaires. 

Ÿ Sitel est votre cas, adressez votre dossier de can- 
didature, sous la référence 150, à MEDIA P.A. - : 
13, rue Jeanne-Maiïllotte - 69800 LILLE, qui 
transmettra en toute discrétion. 


— - 2 
VOUS AIMEZ LES DEFIS : 
otre Entreprise Fromagère (CA 25 MF. -25 salariés) est en situation 
difficile, nous vous proposons de diriger son redressement. 


. p P 
DIRECTEUR GENERAL 
35 ans eu moins, de formation supérieure commerciale qu technique, vous apporte- 
rez à notre jeune structure : 
- vos qualités de meneur d'hommes, 
— votre sens commertia) nue poupe spdrute EI néanelatiore 


- votre capacité à assurer Lune 
Vous rendrez compte au Conseil d'Administration qui saura vous appuyer dans vos 
initiatives jugées positives. Votre expérience de la grande distribution et/ou du 
milieu fromager sera appréciée mais non nécessaire. : 
Merri d'adresser lettre manuscrite, C.V., photo 
. et prétentions à MA AP. 4 avenue de lu Gare 81120 Portat-sur-Gieronne. 












+ Société de Production et de Diffusion de Prêt à Porter 
(400 MF CA), fiidle d'un puissant groupe anglo-saxon. 
‘recherche son futur : : à 


DIRECTEUR 
FINANCIER 


. Formation : HECIESSEC/ESCP ou équivalers. Minimum 28 ans, 3.ans 
d'expérience dans société anglo-saxonne. 
.Mission : ° 
Premier temps, assurer k reporing à la maison mère. 


Te ie s 
— DA LADA Pompier CON neue Dvteu Flaancier appel à 


êcre proma. 
Le pose tu basé dns Le cenve dela France à 250 km de Par où de 
fréquerus déplacements sont à: prévoi 4 
La rémanbanb Le dat cod Cove de FE 340 000 + à sl 
Anglais courams impéranf. . F 4 
Merci d'adresser votre C.V. en an, , Ë 


| MA HENRIOT - 270. ue Sono = 7500! PARIS. 
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DIRECTIONS . DIRECTIONS . 














Fonctions 





à 35 ans DIRIGER un 
CENTRE de PROFITS de 40 MF” 


Représentant 35% du C.A. de notre P.M.. performante et en dévelo 
égulià de ints de ue le marché grâce à une 
pen ee 


administrations et collectivités locales 


Sous l'antorié du D.G. de la Société, vous animes les 50 personnes du Département : Chefs de Produits, 

développement, ventes, administration des ventes, stockage et expédirions. La fabrication est sous-traitée 

à un autre Département, la Trésorerie est gérée par la D.G. Vous êtes responsable du compte d'exploi- 

tation et du bilan dans Le cadre d'un budget annuel. 

Si vous êtes diplômé d'une Grande Ecole de Commerce/Gestion. si vous avez 7 à 10 ans d'expérience de 
Marketing et/ou Vente de produits industriels ou de produits industriels de consommation, si vous avez 
travaillé dans une société où vous avez appris que a rigueur et le dynamisme ne sont pas antagonistes, 
vous êtes peut-être celui que nous cherchons. 

Notre Conseil recevra en toute discrétion sous référence M/108/Q votre C.V. précisant votre rémunération 
1985 et vous enverra plus d'indications sur Le poste avant de vons recevoir. 


ent, ce Déparcement pr. 
toujours meilleure de nos 


A WIOZIV 


Responsable du secteur agro-industriel. 
A définira et coordonners la politique da sous-traitance et 
assistera les ingénieurs commerciaux et directeurs de wrojets 
dans l'étaboration Monet de prones et le suivi da leur 


NOUVEAU DIRECTEUR 








planteurs producteurs de canne à sucre, en fonction des cri 
tères de qualité. 

Il est associé directement au Plan de Consolidation de 
F'Bconomie Sucrière. 


M aura acquis, gréce à une expérience professionnels de 10 à 
15 ans, une bonne connaissance du marché des équipements 
agro-industriels et egro-ciimentaires. 

Fpratiquera couramment ia {langue snploise. 









Il emploie en moyenne une centaine de personnes avec de 
La position ique de cet 


à t jge pour son Adresses C.V. et prétentions sous n° 314.840 M, 
Directeur, qui sera d'environ 35 ans, deux types de 


LE MONDE PUBLICITÉ. G, rue de Monttessuy, 75007 PARIS, 





— D devra bon technicien, ingénieur de fe CENTRE Important 
per ue one ES QESENTRE D'ACTION tie 
De pl, Ï see très qu'il ait aussi de RECRI 
connaissances en informatique et une expé- 
— Ce sera aussi un homme ayant plusieurs années smeonners 
dpi, À en bat dv de repomabité À FUTUR DIRECTEUR | esse 
SE dope où 1'4nes he prouve da 0e C0 200 pee 


Adi loul l'été 86. 
resser pi eulum Yo 


Le rémanération motivante sera fonction du profil du candidat. 


Ecrire avant le 20 JANVIER 1986 
gro phoo et tions à : GEORGES CLÊMENT 
Le t-Mariin-d'Urisge, 38410 URIAGE. 


M. le Maire Vite de BEt- | rormation 
FO Duncton de, Eve Sec sou 
L.tn de Montbéliard, 
20000 BELFORT : 
Ecrire soûs ia n° 5188 


Date imite de déplt de candi- 
5 LE MONDE 
VENDR. 17 JANVIER 1996. | 5. re de MU AUGITÉ 


emplois internationaux 


et départements d Outre Mer! 


A Londres une nouvelle Carrière 


au-delà de la technique, pour un ingénieur 


Dans notre secteur, nous sommes l’un des 5 premiers. Le réseau de nos bureaux et filiales couvre la planète, Appartenant à 
cet univers professionnel du tertiaire de haut niveau qui touche tant à la finance qu’à l’industrie, nous faisons appel à des 


compétences multiples d'hommes venant d'horizons divers. 


Pour renforcer la structure de notre ffiiale anglaise et assurer son développement, nous avons décidé d'intégrer un ingénieur 
français qui sera basé à Londres. Vous serez en tant que responsable d’un secteur complet de notre activité sur le marché 


UK. l'animateur d'une équipe de qualité. Bien sûr nous vous apprendrons notre métier... 


35 ans ou plus, parfaitement bilingue anglais, une formation Mines, Centrale plus un MBA ou l'INSEAD, vous avez été, par 
exemple, pendant plusieurs années ingénieur d'affaire dans une grande société d'ingénierie. Aujourd’hui votre envergure et 


votre acquis vous font décider de rechercher une évolution de carrière au-delà de la technique. 


Merci de nous adresser lettre, CV et photo. Nous vous assurons confidentialité et réponse. 
Référence 2303M.24 rue Eugène Flachat - 75017 Paris. 








AMNESTY INTERNATIONAL AAC 
cu A ere AMNESTY INTERNATIONAL 
élactromécanique pr formation Société de Conswuctions 
UN CHERCHEUR Dane Moirenance Ce recherche nl ns 
pour le Moyen-Orient Une forts Témundrarien me 
ae chart enpete ur le its des te de |] 22 ER an DEUX SECRÉTAIRES CENTRE DE PROFITS res 
homme dans plusieurs pays de Cette région. (cle) ra proposées à dre cancers travées de den érulbei de MALI RESPONSABLE 
semblera des informations, préparera de la documentation Foffstion ét avionique, proprio nes recherche sur les pro- À . 
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emplois internationaux 


(et départements d'Outre Mer) 








REPRODUCTION INTERDITE 


DIRECTIONS 


ORDRE RIT LEE 


IMPORTANT GROUPE FRANCAIS DE DISTRIBUTION (8 milliards de CA.) 
4 établissements à gestion autonome recherche 


DIRECTEUR DE l'AUDIT INTERNE 
Administratif et Financier 


Responsoble devant le Directeur de la sécurité adminis- 
trauve, financière et comptable du Groupe, it : 

- étudie et définit les procédures de contrôle interne, 
-organise les services administratifs des différentes 
exploitations de façon à en améliorer la productivité, 

- anime et supervise les responsables administratifs 
des exploitations, L 

- réalise avec le corps des Auditeurs qu'il dirige un con- 
rôle trimestriel des exploitations et des filiales dont il 
approuve les bilans, È 

- participe au développement du plan informatique et à 
son application, = 

- collabore avec le Directeur de la comptabilité à l'éte- 
blissement des bilans des différentes sociétés du 


- assiste et consæille en permanence les Directeurs 
d'exploitations ou de ss ans que les différentes 
directions opérationnel groupe. . 
gratos RÉ D ARIS « avec de fréquents déplacer 
ments de courte durés en province - feprésemte une 
opponunité exceptionnelle de carnère at de rèmundra 
tion pour un cadre financier diplômé de l'enseignement 
supérieur, maîtrisant H t toutes les techni- 
ques comptables, sachant allier rigueur, Clsirvoyance, 
aptitude au dialogue et à l'animation des hommes. 
Une expérience de plusieurs années en cabinet d'aucht, 
d'expertise comptable etou dans les sernices memes 
d'une grande entreprise est indispensable, 


GrouP&resser votre CV accompagné d'une lettre manuscrite, d’une phota et de la rémunération souhaitée 


sous n° 396, à CONTESSE PUBLICITE 20, avenue de l'Opéra 


‘75040 Paris Cedex 01, qui transmettre, 


Discrétion absolue st réponse assurée. 4 


NOÎRE SOCIETE, EN PLEINE EXPANSION, FLIALE A TAILLE HUMAINE (100 MILLIONS 
DE FRANCS, 80 PERS.) D'UN IMPORTANT GROUPE AMERICAIN RECHERCHE 


Directeur 


d'une enteprise anglo-saxonne. 


administratif FÈSE 


et financier 


Création de Poste 


Directeur Administratif et Financier 


Vous aurez la responsabilité de 





Nous avons réussi une croissance rapide et rentable sur le marché de la éistribation de bijouterie en 


développement stratégique et déléguer la direction administrative et 


LI discaust, Nos résultats. nos objectifs amenent notre Direction Générale à mobaiser con énergie sur le 


Bras droit de la Direction Générale. vous serez Chargé 


de conduire la gestion courante de l'entreprise : 


diriger les services complabilite, Informatique, créer, améliorer les procédures, animer le systeme 
UFOR À d'information de nos structures opérationnelles décentrahsées, prendre en charge les comptes 


d'exploitation, bian, plans de trésorerie, de 


financement, les aspects juridiques, fiscaux, contrôler les 


problemes de sécurité, d'assurance, négocier avec les banques, proposer, appliquer toutes mesures 
Permettant la maîtrise de l'expansion de l'entreprise. 

À environ 30 ans, diplômé d'une grande école de commerce, vous prouvez une expérience reussie de 
direction, d'animation en comptabilité, linancé, contrôle de gestion, informatique, les problèmes 
atiministralifs vous intéressent, vous souhaitez dynamique 


dtez participer activement à l'evolution d'une PM. 


Pour recevoir des informations complémentaires, merci d'adresser votre candidature Sous référence 
468103 M, a Gérard KERN qu garantit la confidentialité. co à 


SN 11 bis rue Portalis 75008 PARIS 


270 000 + 


€? EQUIPES ET ENTREPRISES 


emplois internationaux 


CCC TE TU DE ROUTE CIS 770) 


Jeunes 


gestionnaires 


Entreprise de BATIMENT ET TRAVAUX PUBLICS, leader dans son domaine 
d'activité, recherche de jeunes gestionnaires. Ces postes s'adressent à de 
Jeunes diplômés ESC ou équivalent, 
débutants ou justifiant d'une première expérience. 

Ils seront intégrés à l'équipe responsable de la fonction administrative 
et financière sur un important 
chantier à l'étranger. 


Nous assurons de bonnes conditions d'expatriation et des possibilités 


Merd d'adresser votre candidature sous référence 8817 à : 


ë d'évolution intéressantes pour des candidats de valeur. 


Membre de Syntec 








Grsarsaion er ASS) 


2, rue Marengo - 75001 PARIS, qui transmettra. 
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CAP GEMINI SOGETI 


premier groupe européen de services informatiques 
Nouvelle année, nouveaux marchés 
Partez à la conquête d'horizons nouveaux 


avec CAP SOGEN SYSTEMES,N°'1, en province, 2 implantations régionales, 1000 personnes, lous secteurs 


Ingénieurs Commerciaux 


Vous êtes cEpKimés d'une école ou de 
corne ou SrESETIEUES Ou de commerce, VOUS avez acquis une safe expérience 
Vote challenge et votre apttude aux responsabdtés vous permettront de développer notre 
importente chentèle et de conquénr de nouveaux marchés K 

pour ensemble de nos actvités: conseil, 


Si désirez réussir 
Sos réussr votre camère avec nous, LYON, TOULOUSE, BORDEAUX, MULHOUSE, NANCY, 
Merci d'adresser lettre manuscnte, CV, photo et rémunéranon, sous réf. K/131, à Françoise DOUTRIAUX 


CAP SOGETI SYSTEMES, 14, Lenche, 
: 75015 Pers, fan 





LILLE - NIORT - PARIS - ROUEN 


Semen DE GROUPE 


MISSION : seconder le Directeur du Groupe à tous les niveaux de l'administration e1 de la gestion de 
l'unité économique : Re Arr Rnon LES 


PROFIL : 35 ana environ, formation supérieure (ESC, ITB ou 
manu en gxploaton bancaire dont 3 à sa ac Re Fe 


NICE - CAEN - ST-ETIENNE 


AMIENS - 


IRECTEURS D'AGENCE 


MISSION : assure: de manière autonome la gestion et le développement de l'unité confiée. 
PROFIL ; 20 ans (EBC Ou équivalent) Sobde Orpénence Doncare Fans wemanet à 


Ces postes offrent de réeñles possibiités d'évolution pour des cofmerciaux percutants posehdars une 


Merci d'adresser votre donsior de candidature en on et » 
eRLOe CMÉDI EUT BrÉ'ans haies à 700 PARIS qu LT 





. Salomon... une équipe... une passion. 


ONCE UPON A TIME... 






Un anglais est recruté une société en forte croissance (+ 40 % an), très proftable (10 % 
du CA en bénéfice net) et leader sur le marché des sports d'hiver. Uraver (GA 2 mes do F en 85). et administratif 
H met en place 
Collaborateur immédiat du chef de département, il assumera 
LA FORMATION A L'ANGLAIS RS Loco des sens camp 
participation p- 
SALOMON un nombre important de (85 % du CA sa fait à l'export). fnanciére de cette branche 
Ep og htm plie eeh er os ta : ne 
semble du groupe. 
Nous recherchons donc son successeur. 


Vous avez une expérience de la pédagogie de l'anglais en entreprise. Vous êtes bifingue et de 
mais aussi réalisateur. 


langue maternelle anglaise, créatif mais 


ERESSESSERSSERNS de progresser dans un environnement 
ACER ERA Ecrivez-nous vite ! Merci d'envoyer votre candidature avec C.V., photo, lettre manuscrite et 
ANNECY rémunération actuelle à notre Conseï : INTERNATIONAL CAREER SERVICES 





SALOMON 


CON CP PLU TT OT RO ITU AU TT D) 








Des conseils de haut niveau 
pote l'international 


s 


nr) 










En retour, nous vous offrons la possibilité de vous faire votre propre histoire chez SALOMON et 


emplois internationaux emplois internationaux 


(et départements d'Outre Mer) 


arte LT cipaux grou suropéers de conseil et da pervicee en Informalque MarR 
us fine SE range 


oemetrs de consuitants, nous intervenons 
Sins conan np ne enter ana oi des uystémes d'aide à le GÉCISION, Pour souten 
intemadoneles {55% de notre CA), nous recherchons 


Dé cure grande cet EE ES périeures d'économie, Ha l'expérience d'une dizaine d'années des méthodes 


Ari nou cum tar tune cut ire ransert ta éuat  nc aeà  LE GOFF 
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emplois régionaux emplois régionaux 









Électronique grand publie 


RESPONSABLE DE LA LOGISTIQUE 


Notre groupe crée uneusine de 250 personnesen Alsace, près de COLMAR (68). 
Ss ONY : Le prévision d'importants flux de motières nous fait envisager la fonction de 
responsable dé la logistique comme un paste-clé de notre organisation. 

Rattaché ou directeur dusine. le candidat se verra confier la totalite du canträle des mouvements de matières : 

ACHATS - APPROVISIONNEMENTS ET NEGOCIATIONS 

CONTRÔLE INTERNÉ DES MATIÈRES {MAGASINS - STOCKS) 

EXPÉDITION ET EXPORTATION DES PRODUITS FINIS 
Il animera un service de 3 personnes et bénéficiere dun outil informatique très sophistiqué. 
Nous souhaitons rencontrer un ingenieur généraliste âgé d'au moins 30 ans, parfaitement rompu auxnége- 
cictions et à la pratique des achats, si possible dons un contexte intemetional, La pratique courante de 
fanglais est indis, 
Nous proposons l'expérience passionnante d'un démarrage d'usine pour le compte d'un groupe intemnatio- 
nal, au cœur du vignoble alsacien. Nous offrons un contexte de haute technologie et de larges possibilites Ë 
d'évolution, 
Merci d'adresser lettre de candidature, CV complet, photo et rémunerction aauelle, sous réf. M 30/1600 8, à: 


EGOR REGION EST 
18, rue Auguste-Lomey - 67000 STRASBOURG 


FRS BORDEAUX LION RANTES STRASBOURG IOULOUSE MUANC PÉRUGSA AJMA VÉMEZLA DUSSELDORE LONDON MADAIU MONTREAU 
















ToKt0 


JEUNE JURISTE D'ENTREPRISE 
INTÉGREZ NOTRE ÉQUIPE ! 


Agè de 25-30 ans, vous avez acquis une formation juridique de haut niveou [maîtrise minimum} ovec une 
spéciolisation en droit ociol, volorisee par une expérience professionnelle dans ce domaine (en particulier 
droit du travail, syndical, Sécurité sociale et prévoyance). Aftiré por le métier de juriste d'entreprise, vous 
souhaitez intégrer une équipe qui vous permette de prendre rapidement la responsabilité de vos propres 
dossiers et de travailler en collaboration avec les différents services et filiales du groupe. 


Nous sommes l'un des plus importants groupes industriels de la région Sud-Est, Notre service juridique est 
composé de professionnels de haut niveau dontles missions essentielles consistent en des études juridiques, 
conseil et assistonce internes, contentieux, négociotions. Pour foire face à l'évolution toujours plus complexe 

de ces domaines, nous souhaitons recruter un candidat dynamique, daté d'un esprit de synthèse vif et au 
contact facile, qui pourra par la suite sorienter vers d'autres fonctions suivant fes opportunités nombreuses : 
offertes à l'intérieur de notre groupe en pleine expansion, Ë 
Si cette perspective vous séduit, nous vous remercions d'adresser votre candidature à Denis MCHARD, sous 
réf. M 1, à: 

EGOR RHONE-ALPES 


Tour du Crédit Lyonnais 
129, rue Servient - 69431 LYON Cedex 4 


PARIS BORDEAUX LION MANTES STRASBOURG TOULOUSE MILANO PERUGIA ROMA VÉNEZLA DUSSELDORF LONDON € or 
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l personnalité vigoureuse Sms mie Gr en vase Ge TE 
condition essentielle de son adaptation à un environnement jeune au sen 
d'une société performante. 

Poste évolutif. 

Ecrire au CABINET GATTER, 32 rue Barrême 69006 LYON, sous 












Diplômé d'études HF 








Après une période d'intégration à cette société totalement indépendante 

groupe d'assurance, il sers chargé d'élargir la diffusion de nos produits auprès des 
agents et courtiers d'assurances des 03-15-43-63 et i partici 
pera au développement des moyens pernettant d'apporter à notre chentèle une 
essistaence individualisée. 


De réelles aptitudes à la commenication sont l'indispensable garantie de réussite 
dans ce poste autonome destiné à un candidat voulant évoluer vers des 
poIrIoienes eu Sein d'ene Pirqure à aie Eumaine portières 


Ecrire eu CARINEY GATTER, 32 rue Earéme 69006 IYON, sous réf. 002. 
























consoler de. direction Référence L'1/M me , 
DCR de ms Per a assumé des responsabités dans les domaines dela gestion. (EE TS Ta LEE Tite 
RE ER ol développement (diagnostic, réhabilitation, restructuration). ë ï 
Diplômé d'une grande écon ingénieur. 1 ï 8 acquis une Dane d'années d des Re de ER indus- PREMIERE COMPAGNIE AERIENNE REGIONALE 
FT Rene 
tion, ete.) préalables 

analyste financier de projet se ADJOINT DU RESPONSABLE 

en SERVICE PAIE 


d'anaiyss financière des projets, acquise sl possible dans la banque. Sa mission consistera à à conduire des évaluations financiè- ll asturere Je bon {oncdonnemem di service, prendra en charge une partie de l'organisa- 
Fe 20 Projets industriels de tion, reel uaaux re de Combe qi lus déclara ons 20 01Dio. 
Cu ns pont a Aie Pros care demo in dede da ri Ce poste 8x 
pourles dus prerniers postes et c'un an rninun PR PER d'analyse financier. En contact permenent avec les responsa- “une formatin said : DUT Gestion minimum, ë 
Dies d'organisations locales et intemationales, les canfüdatà doivent faire preuve d' qualités relationnelles et d'une NE ee EE ae AU pue. À 
autonomie de a or qrnlon ME PIQUE Ont (TES SOL eMADIS. A rs rm È 
< 


Cv. PHOTO 6t prétentions sous référence ARP à 
ex, 


Adresser lértre manuscri! pré: 
TAT- Sarvice du Personnel * 8.P. 6237 - 37002 TOURS Ced 
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INVESTIR AVEC THOMSON-L.C.C. 


LCC. filiale de THOMSON COMPOSANTS. leader national dons ke domaine des composants passifs. emploie 3.000 person- 
nes réparties dans 7 unités et rédhse un chiffre d'affaires d'un milliard de francs 


Nous recherchons pour notre principal Centre (1.000 personnes et 7 lignes de produits], le 


CHEF DU SERVICE MÉTHODES. 


Placé sous l'autorité directe du directeur industriel, il anmmera une équipe de 10 personnes (ingénieurs et techruciens}. Por son 
action, il devro contribuer à l'amélioration et à léuolution de l'organisation de l'entreprise ainsi qu'au développement de sa 
rentabilité. 


— Responsable de la détermination des prix de revient standards, il optimisera. préasera et mettra en place les méthodes de 


gestion et procédures d'organisalion permettant de suivre. de maîtriser les coûts et de dommer des procédés en constante 
évolution. 


— Impliqué dans la réalisation des obiectifs industriels et économiques. Il élaborerc, en liaison étroite avec le contrôleur de gestion, 
les outils de sui et d'analyse des dépenses. 

— Élément moteur de la productivité et de Forganisation du travail il en recherchera les possibilités d'amélioration. 

En particulier il participera étroitement à la mise en place et au suivi d'une gestion de production informatisée. 


Le candidat retenu aura une formation grandes écoles {A & M ou équivalent) et devra justifier d'au moins 5 ans d'expérience 
industrielle, de préférence en tant que responsable d'un service méthodes, Le poste est basé à DIJON. 


Merci d'udresser uotre candidature (CV. photo et prétentions) sous réf. 79388/LM à Jean-Claude LELEU — LC.C. - Direction du 
Personnel — avenue du Colonel-Prat - Sainr-Apollinaire - 21000 DLJON. ”] ù 
e 


THOMSON 


COMPOSANTS 


JVC 


Produits vidéo 


Attaché Commercial. À notre image : un leader 
Bordeaux 


Vendre un matériel qui fait appel aux technologies les plus avancées, assurer le conseil auprès des spécialistes distributeurs et de 

leur chentèle. organiser des démonstrations. être à l'écoute du marché. développer la clientèle : des objectifs que vous tiendrez et 

que des défis que vous reléverez. Vous rejoindrez une jeune équipe mouvée et performante qui a contnbué au succès de JVC 
idéo France avec un CA de 500 MF. 


A 30 ans environ, diplômé de l'enseignement supérieur {option électronique sera un atout}. votre expérience de la vente de 
produits udéo auprès des distributeurs eaclusifs fait de vous le professionnel que nous souhaitons rencontrer. Nous ne 
resterons pas insensibles à toute autre expénence réussie dans la vente de produits similaires. Vous avez en effet appns 
qu une sérieuse argumentation technique est la clé de la réussite dans la vente de ce type de produits : vos clients sont 

les professionnels Nous saurons vous reconnaitre et vous apprécier. The 





Merci d'adresser votre dossier de candidature en précisant la ré. NLB 49612 M à TEG, 113 rue de l'Université, Executive 


75007 PARIS Les entretiens auront lieu à Paris au à Bordeaux Group 


1Francel 


Mansgement 


Le Monde 


Le grand quotidien national, oui, mais aussi une entreprise, avec des clients à convaincre et à satisfaire, des 
objectifs à dépasser, des idées et des images à défendre, un quotidien et des publications annexes à 
distribuer. Voilà Le Monde, avec ses ambitions de toujours et les défis des nouveaux médias. Dopée par 
l'adversité et la réussite, la Direction des Ventes-France recherche des professionnels de la vente pour 
devenir 


Patron des ventes, de la promotion, 
et homme du journal dans votre région 
Lille, Nancy, Rennes, Marseille et Bordeaux. 


Au rythme du quotidien, vous vivrez aux côtés des grossistes, auprès des dépositaires, avec les diffuseurs 
de la Presse, pour “huiler” le circuit de distribution par votre technicité et vos conseils. A laffüt de toute 
nouvelle vente, vous jonglerez avec les chiffres pour réussir un “réglage”, vous innoverez pour dynamiser 
le routage, vous saurez intervenir en commando, vous oserez des idées de promotion... 

Au rythme de la région, vous vivrez à l'écoute des aspirations des lecteurs et des réactions de la 
concurrence. Vibrant au diapason de la vie économique, sociale, culturelle, vous valoriserez vos actions de 
promotion et d'image en collant à l’actualité régionale. Homme ou femme du Monde connu des forces 
vives régionales, vous créerez l'événement - débats, pages spéciales - en partenaire efficace des Rédacteurs 
et de la Publicité. Jeunes, très disponibles - une quinzaine de départements pour vous exprimer - avec une 
formation commerciale supérieure de type ESC, fiers d’une première expérience de la vente, humbles et 
avisés dans la gestion et le contrôle, mais imaginatifs et audacieux dans la promotion, adroits et intuitifs dans 
l'animation et les relations, rencontrons-nous pour parler statut, rémunération et avenir. 

Merci d'adresser lettre, Cv et photo en précisant Réf. 849 M Lille, 850 M Nancy, 851 M Rennes, 

852 M Marseille, 853 M Bordeaux - 1 rue de Berri - 75008 Paris. 


> Bernard Julhiet Psycom 


THOMSON SEMICONDUCTEURS 
CHEF DE PLANNING CENTRAL GRENOBLE 


La division militaire et spaual est responsable de la stratégie, de l'étude et de la mise en œuvre industrielle des ser 
conducteurs à usage militaire et spatial. Elle participe ansi à des programmes dé premier plan pour l'industrie aéro- 
nautique : Ariane. Airbus, Mirage 2000... er réalise plus de 50% de son chiffre d'affaires à l'export. 

Le chef de planning est un homme de managerñent donties décisions opérationnelles ont pour objet d'opümiser le chiffre 
d'affaires et le service chent 

Interface de tous les services de la division et s'appuyant sur une équipe de 15 personnes, 

— il gère le camet de commandes et évalue les approvisionnements, 

— 1 définit Fordonnancement des programmes de production, 

— il assure la gestion des stocks et des expédinons, 

— il déclenche les hvrasons. F - 

Ce poste tremplin pour une évolution de responsabilité encore plus large, sera confié à un Diplômé grande école [Arts et 
Métiers, Centrale, HEC_.] pouvant se prévaloir d'une expérience de 5 ans au moins en organisation industriele ou gestion 
de la production. 

La maïnse de l'Angtars est indispensable, e 


Votre candidature, sous réf. 79412/LM fletue, CV. prétentions) sera étudiée attentivement par Thomson Composants, 
Drrecuon des Ressources Humaines, 101, boulevard Murat, 75116 PARIS. fA 
e 








HAVAS CONTACT 





HAVAS CONTACT 














emplois régionaux . emplois régionaux emplois régionaux emplois régionaux 


Düns le cadre de $es activités de contrôle-sécurité 
et d'assistance technique, 


Papave Iyonnaise . 
4 rech erche 


INGÉNIEUR “MATÉRIA v 


Sa mission consiste à assurer la mise en place et le dévelop- 
pement de l'ensemble des prestations d'assistance techni- ft 
que auprès des entreprises (v compris en Formation} sur les 
matériaux non métalliques. s 


INGÉNIEUR “SOUDAGE” 


Appelé à des missions d'expertise et d’assistance technique 
auprès des entreprises, cet Ingénieur doit, en plus de sä 
Formation métallurgique ou mécanique, maîtriser parfai- 
tement la spécialité Soudage. 

Ces deux postes nécessitent des capacités de méthode, de 
ténacité, d'initiative, un sens aigu des responsabilités et de - 
la relation ainsi que le sens pédagogique (Formation). 

Une bonne condition physique est nécessaire (travaux en 
hauteur ou à l’intérieur de capacités). ‘ : 











Merci d'adresser votre lettre manuscrite, C.V. et prétentions, 
en précisant la référence du poste choisi, à: 


Pierre MOREL - APAVE 
Chemin du Barthélémy, 
69260 Charbonniéres-les-Bains. 


PFSSOURTES MAAAINE:. 







SOCIÉTÉ RÉGIONALE DE FINANCEMENT 
| Recherche . 
pour faire face à son développement: 


CHEF COMPTABLE 


Limoges 


Pour ce poste de responsobäité, nous souhaitons rencontrer un professionnel | 
de la comptabilité bancaïe (DECS apprécié}, ayant environ 3 ons dexpé-. . 
rience dans un service comptable. ÿ = ‘ Les 


L'ampleur du Groupe et les conditions offertes {fonction du condidet retenu}, 
sont de nature à intéresser une personnalité de valeur. Le - 


Merci d'adresser lettre de condidature, CV complet, photo et rémunérotion e 
-actuelle, sous réf, M24/155982,6: 5 


EGOR MIDI-PYRENEES 
or 




















Le Sully, 1, place Occitane 
31072 TOULOUSE CEDEX e 
PARIS BORDEAUX LYON NAATES STRASBOURG FOULDUSE 


MELAND PERUGIA ROMA VENEZIA DUSSELODRF LONDON …«©Q 10x10 






Fonderie Fonte - 250 km EstPeris - 


Optimiser, rationaliser et diriger 
rication… 


nos moyens de fab . 

Maîtrise des coûts, contrôle qualité/délais, sens du client et du marché, méthodes de 

febrication novatrices seront ies impératifs de la mission de notre CHEF DE FABRICATION. 

E agira eur ces paramètres là dès son arrivée sur les Arolers de la fusion et moulage 
ani 










32 ans environ, Technicien Supérieur de fonderie, 1 est depuis au moins 8 ans dans 
unité de fabrication de plus de 50 personnes et a des Connaissances reconnues dans le 
domaine de l'élaboration des fontes GS et aliées et des systèmes de fusion en cubliot 
et fours électriques. ° 

Notre PMi (120 personnes - 25 M CA) bénéficrant d'un LMBO, donc reprise par desca- = 
dres entreprenants el entrepreneurs, atiend un tempérament fort et compétent pour 
poursuivre sa dynamique et ses projets nombreux. 

Merci d'adresser votre dossier de candidature (lettre, CV etsa- 
laire actuel) sous réf. 7095 FVM à notre Conseil 
17 rue Courmeeux - 51054 Reims Codex 


MEMBRE LE LA CHAMBRE SYMOICALE 
LES CONSELS EN RECRUTEMENT 


22302 MMI@SRENO constants 


REIMS - PARIS - LYON 























créer l'activité 
construction 
industrielle 


Ag d'environ 30 ans, ingénieur, vous avez une expérience de 
quelques années dans une entreprise qui assure la maîgise d'œuvre 
(ingénierie, entreprise générale, .). 
Vore challenge : développer la vente aux entreprises Rhüne-Alpes - 
Le de locaux Indlusriels à parar de nos technologies propres, en assurer - 
Ron es er dualité avc une équipe de 4 à 5 penunnes : 
et devenir rapidement le patron auronüme de l'igence de LYON 
Vous rpportere: au Directeur Général de la filiale mmubilière du 
groupe (600 personnes, 1 milliard de F de CA) qui vous offrira des - 
opportunités. : 
S vous souhaite: participer à c: V. 
sous référence FBS19, à nage Carmel one CV: 


ONO MA Tour Crédie Lyonnars - 69431 Lyon Cédex 03. 


PR AE 


rh 
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Cmplois régionaux emplois régionaux emplois régionaux emplois régionaux 





THOMSON SEMICONDUCTEURS 
DÉPARTEMENT MICROSYSTEMES GRENOBLE 


INGENIEUR DEBUTANT || VENEZ REJOINDRE UNE ÉQUIPE QUI GAGNE! 















pour le service Condilfonnement 
De formation Notre unité, de création récente au sein de l'activité semiconduceurs, à une forte croissance grâce à a performance des 
Le mason mécanique ou élciromécanique possédant de bonnes connaissances |. produits et à la volonté d'une équpe totalement mobifsée autour d'un projet : gagner ta compétition internationale. Nous 
. S'il ser resporssble des études techriques permetrant d'améliorer les outilages, les sommes spécialisés däns la fabricanon des cartes et systèmes à usage indusuiel sur les bus VME et G 64, conçus autour de 
| SP cha de dep Rd ei Re - 1 famille des microprocesseurs EF 88000. 
SES PER ISERE A pre ge NUS souhains rapidemenc rearer nos équipes Ouai et indus €E Modes pour lesquels nous 
cha amlantion des nouvel machines, ea recherchons : 
: : » l'introduction de la micro-fiiormatique dans Le service. 
Nan ne de monagemen unes l'eiauve er Là prée de rexponsabiés dans une . 3 INGÉNIEURS QUALITÉ 
Ce nouveaux produits et de là validation des composants fexpérience profession 
SP non drame a mo Une bonne connaissance % Se de à ar Pope 7 79413/LM. 





de la phase finale de mise au pont des nouveaux produits avant leur transfert définitif en 



















RO dE 79414/1M. 
ingénieur 


Re ne nn 126, av, de Vendôme BP 859 
5 e CAS Cedex. chargé de féisboration de programmes dé tesis Quaité pour les cartes, systèmes ec Composants, 


41006 BL 


1 RESPONSABLE DES TESTS FONCTIONNELS : 
chargé du développement des programmes et de méthodes de tests {expérience professionnelle de 3 à 5 ans 
indispensable}, réf. 79416/LML 


1 INGÉNIEUR DE TESTS: 


parvaper au développement des tests fancthonnels pour les cartes et les systèmes. Possibilité d'évolution vers le test in 
Su sur Generad 2271 1. 79417/LML 

nn ALL qq les candidats doivent avoir une formation ingénieur électroni- 
den et/ou informaticien, connaitre MOT REe Oe RRL ES ADR RCE RAR ESC 
De larges possibiticés d'évolution sont ouvertes en France et à létranger pour des candidats de valeur. 


En précisant la référence du poste qui vous intéresse, merci d'adresser votre dossier [letrre, CV. prétentions} à THOMSON 

COMPOSANTS — Direction des des Ressources Humaines, 101, boulevard Murat, 75116 PARS. fA 

3 FRAC de LILLE ou BORDEAUX propose de prendre charge ls fonc- THOMS ) 

où vous 

? Jon de FRSOONRIS AOORENE SE Comptable aupr “ nee THOMSON. 

M ASturer le bon fonesionnement de a comptabilité fournisseurs, da la comptabi- 

106 générale ci anahrique us, de la préparation de La paye. 5 

BE Participer à Fétablisomert des budgets st on suivre ia réalisation. 

B Gérer la trésorerie et être en relation avec lee banques. 

Vous aurez de plus le responsabilité d'une équipe composée de personnel admi- Appartenant au Groupe Systèmes assistés par ordinateurs de SCHLUMBERGER 
et de crisaières. SENTRY est le leader mondial dans le domaine du 


nn memes ess lle TEST DE CIRCUITS INTEGRES 


Münique SIMON vous remercie de lul adresser votre letire de candidature SENTRY EUROPE regroupe un Centre d'Etudes et Production à Saint-Etienne 
de votre CV précisant votre rémunération-actuelle, . et des agences commerciales en France, Angleterre, Allemagne. Pour son activité France, SENTRY 














| la référence one ui vous Iméresse, à Fnac 
@:. 101, rue du Cherche M 







_—. Lsygie de atète. _ Responsable cc comptabilité générale 
RTS GENIE TT LE _—_— + corsa eicanes avec ls Ets Us à ru pays d'Erope, 
PROVENCE EN OS Fee D CLS EE ROTUO Ur Ce pos ue ls pacs ri met en 











Impiortante Société d'INGENIERIE NUCLEAIRE et CHIMIQUE a 
4 Ne RE he AIRE et CHIMIQUE di de. Encre ce à PARTEZ SYEIEVES DETENTS re 
Re recherche : . s Montreyreud - 42028 


34, rue pcs 20 
ct 


_ Marketing Juniors 


produits et seniors 
Electronique 180.000 F / 350.000 F 
. Sudrest / Ouest / Paris - Cene société indusrielle d'envergure 





INGÉNIEUR 
- PROCESS CONFIRME 


+ spécialisé GENIE CHIMIQUE, é 
à ayant 3ans minimum Se es Tino sd à nee 

« ouvert süx techniques dE pointe formation procédés, 
+: «langue anglaise courante. -. , PROFS VACATAIRES 


ee 










Physique en maths spéciales. 

Écr. Ou 14. : 36-72-60-84.. 

ROBES ee Mérsidient, 
ROUEN. 










* psychologue 







TNTRE DENTARE 
MUTUALISTE GRENOBLE 






P chprche 
RÉAL CL la 84000 AVIGNON : UN SPÉCIALISTE 












‘La Société d'Aménagement et d'Exploitation 

‘4 LES MONTAGNES DE L'ARC» (CA. 360 . 

. MF, - Effectif 450/1.200 personnes en saison}, 
rechèrche UN CONTROLEUR DE GESTION. 

De Te Ja responsabilité du Directeur de Gestion, 

r les budgets annuais du Groupe et 

è . "à u en suivra l'éxécution avec analyse dés écarts. 

Groupe des Ares 5 ! ‘établira'et mettra à jour les plans pluri-annueis 


‘tableaine ‘de bord % gestion - thSrellorie, restauration, .remontées 

mécaniques, immobilier). I}. pardcipers eux études devant permettre : 

une évolution et une amélioration des outils de gestion, une bonne - 

connaissance de la miero-informatique sera nécessaire. Le 

ratenu, 898 d'énviron 2 Sens. de formation ype Hi HEC, ESSEC, ESCP.... 

poster possible u “premièré expérience de la fonction, acquise” ‘ 
de -préférence dans ne SOCIETES du secteur Homes Loisirs. Lieu 

















les cas, ls pratique courante de l'anglais est indispensable. réponses seront E 
directement à noue client ; prière d'indiquer le nom des sociérés mnkquelles elles ne doivent pas être com 
ronnignées. Ecrire en préc ia la référence du pose choisi. 


PA 


3, me des Graviers - 92521 NEUILLY Cedez - TEL 47.47.11.04 
Lie - Lyon - Nantes - Paris.» Strasbourg - Toulouse 
















. GRH: cénseils - 


+ 8; raenue de Sigur 70007 PARUS. Dscirion marée. 













nous 

Gaoer un jeune ur Gpomé ESC MR me 
une 
expérience techni Pme SE my pre 


Adressez votre dossier sous N° 867 M 







GABRIEL 


Adresse laître MARCU 
s 154, Bd Malesherbes - 75017 Paris. 


PE 
«io mnmreie à CE ere re n 
ere - BP 6257- 37082 TOURS Codex” 








Page 24 — LE MONDE — Mardi 14 janvier 1986 eee 





OFFRES  D'EMPLOIS 








OFFRES -D'EMPLOIS 


Crédit National 


CREDIT NATIONAL : un des plus grands noms dans 
le financement des entreprises. Une gamme de pro- 
durs et de services souple et vanée, Une recherche 
permanente d'idées et de ressources nouvelles. 










Le Crédit National recherche pour Ss filiale de Crédit- 
Bail Immobilier un Juriste spédaliste de Droit Immo- 
biller. 

ll jouera un rôle de conseil aupres des Cadres Finar- 
Gers du Crédit National chargés de l'étude des deman 













PRE Maee sf Bic mr 
-de préférence des connaissances en mathémati 
ques financières et en imformatique, 

- une expérience de dinq années emron acquise dans 
une SICOMI, chez un Notare où dans un Service 
Juridique de Banque. 

La rémunération sera fonction de la qualification du 
candidat. 












Meri d'adresser curriculum vitae, lettre manusaite, 
photo et salaire souhaité au Crédit National, Service zZ 
du Personnel et des Relations Sociales, 45 rue Saint ÿ 
Dominique, 75700 PARIS. & 


JURISTE 


SPECIALISTE DE DROIT IMMOBILIER 











emplois régionaux 





Un des 







LYON 


L'UN DES PREMIERS GROUPES INDUSTRIELS AIS RECHERCHE POUR 
SON UNITÉ D'ÉTUDES ET DE PRODUCTION DE MATÉRIELS ÉLECTRONIQUES 
{500 PERSONNES DONT 100 INGÉNIEURS) 


INGÉNIEUR ÉLECTRONICIEN 


SUPELEC OU TÉLÉCOM 


















pour participer à l'étude et à la misa au point d'équipements électroniques complexes, 
de haute fiabifité, De formation 





Notre activité nécessite des déplacements parfois importants en Francs ou à l'étranger. 











curriculum vitae, photo et lettre manuscrite, 
MP.A. - N° 5968 -B.P. 2366 
69216 LYON CEDEX 02. 


CONSTRUCTEUR DE CONTACTS 
ÉLECTROMÉCANIQUES 


recherche 


DEUX INGÉNIEURS 
TECHNICO-COMMERCIAUX 
Sr (OUT, BTS, Ingénieur). 
Vous avez déjà orienté votre carrière vers le commercial 
(nan à 10 us) à von sul enter dan ane 
entreprise solide, bien gérée, à taille humaine. 

Lez a à pourvoir component _ ctientèle 
Merci d'envoyer lettre manuscrite avec C.V., photo et 
- Route de TRE 

VILLE-SUR-EURE. 


NOUS sommes Modes dans seu secteur 
d'activité-pepe! pleine expan- 
le pi LTEX Nous sommes 

EN, vile Universitaire à 
K da a mer. Pour faire face au 
mt de no6 vemes, NOUS 


UNE ASSISTANTE pu 
DIRECTEUR COMMERCIAL mr 


serez responsable de la gestion des 
Commandes et animerez un “pool” de 
8 secrétaires. 

Vous avez une formation type École de 
Commerce. Vous svez une prernière 
expérience commerciale et d'encadre- 
ment. La connaissance de l'anglais est 
itée. Votre efficacité et votre dyna- 


misme vous ouvriront des 
d'évolution dans notra groupe. 
recherchons également : 

UN RESPONSABLE 
COMPTABILITÉ CLIENTS mr 


assurerez ls focturation, le recouvre- 
ment et La fi d 


Nous sommes Line Société de l'Ouest de la France 
Vous 170 


et La comp 
6erez asmsté de 5 collaborateurs. 
Vous avez une farmätion type École da 
Commerce. Vous avez vents 


RESPONSABLE 
TECHNIQUE 


Merci d'adresser votre lettre de candida- 
ture manuscrite et votre CV. - 
réf. 66/01 - à notra consail 
PIGNARD qui traitars avec discrétion 
votre candidature. 


JIMLP Conseils, 5 rue des Terrasses, 


gestionnaire, avec 
14000 CAEN H devra être capable d'évoluer, gräce à une fomme- 


ton complémentaire, vers un poste de Direction 
Technique. 


SUD-EST À 
ENTREPRISE DE T.P. ET CARRIÈRES 


recherche d'urgence : 


SON CHEF DE BUREAU PAIE 


{POSITION ETAM) 


Merci d'adresser C.V. manuscrit, 
photo, prétentions s/réf. 2197 à 
Mrs À. GARRET 

11, rue Mauvoisins - 44200 NANTES. 




















Jeune Sup de Co 
Votre Premier Poste de D.A.F. 


PMI (40 pers.) entre Charires et Orléans, nous fabri- 
quons et commercialisons en France el à l'export du 
matériel de stockage desnné à l'agriculture at aux 
industries (chimie, pétro-chime. ahmentaire). 
Intérlôculeur direct du P.D.G. (34 ans). vous serez 
responsable de la complabihté générale et analyt- 
que. Vous meftrez en place des lures de contrô- 
le de gestron, T.B.G.. CE. prémsionneis, plans de tré- 
sorerie, stalistique tout informarique). 

Vous avez "'espni gestion” el vous souhaitez débuter 
votre carnère en PMI, adressez voire dossier 6/réf. 
LM 8602/1 M. à Ph. Gautrer notre Conseil qui vous È 
recevra à Tours Ou à Pans, 


Adresse lettre mänusarite, C.V.. photo et prétentions L £ 3 
sous n° 314.638 M, LE MONDE PUBLICITÉ Delalandre et Gautier Consultants £ 
6, rue de Montieseuy, 75007 PARIS. 3. rue du Maréchal Foch - 37000 TOURS È 


Mission : 


— préparation de la paie informatisée (350 pers. environ) : 
2 — déclaration de salaires et versements des consations : 
— perticipation à la gestion courants du personnel, 


Exigenoss : 
— rigueur, Dréésion, méthode, organisation, discrétion, 
autonomie ; 


— expérience similsire de 5 ans minimum dans une entreprise 
de TP et/ou carrières ; 
références exigées. 














emplois régionaux 


plastiques nous poursulvons notre 
iane pour noke cine de VARIE D 08 Lu 
PLASTIC Omnium Dilon, um poste de 


Chef de Personnel 


res sociaux, me pan 5 8 dans les des da for- 
géi x Dee projets 
ne 

Eore ètre immidesemen 
sumer Les responsabilités 


ES RE as tous rétros OT € EL Abe IE, 
Résononce, 80 rue Faïbout 75009 Paris 















OFFRES D'EMPLOIS 


pour la moitié nord de la France, avec le souci constant de réduire {es 
risques et frais financiers, Ré£ RC 75 M. 


De nombreuses opportunités existant dans le département trésorerie, ces 
postes constiluent un excelent tremplin vers une carrière financière ans 
note organisation. 

Ecrivez-nous en précisant la référence du poste qui VOUS intéresse, Dow 
Chernical France, Direction des Relations Humaines, Parc de Sophis 
Antipolis, BP 31, 06561 Valbonne Cédex. Tél 93.33.91.02 


<< Marque déposée : The Dow Chemical Company. 








emplois régionaux 














Société pionnière dans la recherche de 
nouvelles Re eu Electro-Optique 
(LASERS) et Opto-Electronique (MÉTRO- 
LOGIE DES FIBRES OPTIQUES). 
P.SL s fait ses preuves dans La commercialisation : 
1) des LASERS : 
Exciméres, Guide d'Ondes, Vapeurs Métal- 
liques … 

















londars de Je runéfermetien des metièses 







2) et de ta METROLOCIE DES re: 
Réflecsomètres, Bancs de Caractérisation … 














Pour renforcer notre force de vente (15 M.F.), et 
maintenir notre forte croissance (+ 50% en 85), 
nous recherchons un : 


INGENIEUR COMMERCIAL 


de haoe Divese, ‘dass ‘ehneun des. départements 
ci-dessus. 


Vous êtes Ingéhieur di ne 


Si l'æventure du leser, sa métrologie, vous passionne 

et Que vous êtes un “gagaant”, écrivez-nous. 
Envoyer C.V., photo et prétentions 3 
PHOTON SCIENCE INSTRUMENTS 

65, 67 aveaue Jean Jaurès - 91120 Palaiseau 


participez aux CE, CHSCT, négociations avec les partenoi- 


















jeune, a jeu 
opérationnel dons notre structure et l'ambition d'as- 
évolutives que notre groupe peut vous offrir, 











VOUS ÊTES JURISTE D'ENTREPRISE 

GROUPE PHARMACEUTIQUE VÉTÉRINAIRE NICE 

(25 % de croissance anmmelle et 90 % de l'activité à l'écranger) 
vous recherche. 











Vous avez une solide formation juridique pol 
Vous Te aan importante du droit des 
affaires (contrats et sociétés) ne 






O=roupe Baloise 






Jeunes 
managers 
commerciaux 


Nancy, Paris, Caen ou Rouen 


Nous sommes une Compagnie 
d'Assurances appartenant à un 

















volonté d'accroitre notre rt 
de marché. œ 


Nous recherchons : 
7 jeunes diplômés. 


eVous justifiez d'une formation 
de commerce, 






Aix-les-Bains - Savoie 
1r station thermale française 





MEMBRE DE LA CHAMBRE SYNDICALE 
DES CONSEN 5 EN RECRUTEMENT 









Pubilval 





alors, acressez vite C.V. et lettre man, 
Sirét. 4848 M à notre Consel 





Excellente cul 
Pr ee trie, craie créativité, espérance 









CV. à : M. le Secrétaire Général, 
DU TOURISME - Palais des Congrès, 
BP. 132, 73101 AIX-LES-BAINS. 







26 Rue Brunei, 75047 PARIS 











ETABLISSEMENT FINANCIER 
à compétences nationales 






Nous sommes ue des premières sé de Res 
Don sous corner: 000 personnes, 400 évablisse- 


NOTE 
Bas eroppemens ex noue projet d'entreprise 


SPEGALISTE-QUALITE : HF 


De ee 
De lame Supérieure sclence éco 
; Pngérieur, ou 


Vous avez ermiron 5 ans d'expérience 2cque de 

férence dans un cabinet de consultants, pe: 
êtes rodé à l'animation et l' 

Ven Fe manon eg 






AO EN AIO 











- EF. Niveau HAC + 2-ou BTS avec bonne 
Pratique commerciale, - 

Une expérience dans Is crédit immobilier 
Aüresser CV. lettre manuscrits et photo 
Sous réf 455 à CONTESSE PUBLICITE 20, 
av. Opéra 76040 Paris Cedex O1, qui trans. 




















PUBLK 
75040 PARIS cedex O1, qui transmettra. 





’ me 2eme Àh 
er ODIAX 


. s Eee. a 


Frs | 


ous meer. PS 
































focal 


ee mms ce is : - ‘ 
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| SAGEM 
€ constructeur mondial de terminaux télex à écran, SOCIÉTÉ FRANÇAISE, leader du marché européen = | 
Frac rh ec des encres d'imprimer nee rev Un marketing manager 
u . 2 OSCARS Dors le codre de nos objectifs de développement, nous recherchons pour le JAPON 
A L'EXPORUATION L ._ pour nobe organisation centrale un 


UN PUISSANT GROUPE ALIMENTAIRE de dimension inter- 
nationale développe ses activités à l'étranger et recherche pour sa 
fifiale ÿ ise un Marketing Monnger qui participera au développe- 
ment de ses morques. 

D'origine japonaise ou parlant le j ponais, il devra s'intégrer dans une struc- 
nr ghahnrihen ur grappe Seiya 
Fronçusse - Amécaine), 

Fa ae is ol ë objectif la mi: point 
sera ais, 4 ouro comme mise Qu 
due srotégies oi des plans de développament des produits de morque cour ot 
forte notoriété. 

1 devra &e copoble da mofiver at d'animer la force de vente locale par des 





Recherche por refarar son sarice juridique 
| _ JURISTE | 
D'ENTREPRISE . | 


(laïtrise + DEA. on BESS. Doit isteraationnl prii) 
Vous sarsz sssacié à l'ensemble des tiches juridiques 





; u pis : a 20 répartition H s'agit dun trovoil de réflexion stratégique sur les possibilités du marché, mois 
N un sur les es 
D En e contrôler La réalisation des objectifs. aux de morkating ef d'animation commerciale, 
vos possédez sos Î® expérience {2 5 L Pour ce poste, nous cherchons un ingénieur ayant une expérience d'au moins 5 Le profil: 
un dors a tranalormoñion ou dans l'industrie des films pour emballages ot de préfé- Ce pose conviendrai ESCP ou foemotion équivalente (MBA, 
. e rence de formañon chimiste. INSEAD apprécié] ayont assuré des fonctions de chef de groupe marketing au sein 
à une personnalité cfbirnée, 3 d'une des grandes firmes de produits de grande consommation {secteur alimen- 
Durs vos capacités d'analyse et de rédaction, toire de préférence}. 
nous saurors apprécier vos qualités de contact, Un séjour à Paris de 12 ë 18 mois est prévu ofin de se familioriser avec la structure 
votre sans de Le négociation à hout niveeu ‘ du groupe et ses produits oinsi que des déplocements au Japon ovant son affecta- 
et vatre dsponibité, - - tion à Tokyo. 
ique j j F Poste inféressonf pour un professionnel du morketing sëtant familiarisé avec le 7 
nee nécessaire, no Jopon au cours de missions ou de voyages d'études. l devra er ls qualités de À 
Ecrire sous réf. bat n cs : ee 
de vavai « Paris 16% e Discrétion obsol par en contoct au dynamisme commercial et à une réelle capacit lapta- 
Adreca vtr denied cantidten ED La connaissance de ka langue japonaise est indispensable, 
D ÉEDL Sais 6e Puma psc rise A; rue Massenet:fS118 FANS Ecrire sous réf. NC 308 AM 
32002 MANTERRE CEDEX AÔTRE REDESITE Discrétion cbsolue 








4. rue Massenet 7516 Paris 














| Contrôleur de gestion 
| DÉPARTEMENT BANQUE ie poste évolutif Traitement du signal 
EXPLOITANT(S) ENTREPRISE UNE COOPÉRATIVE AGRICOLE PERFORMANTE (CA 1,4 mit- et traïtement d'image 


_ (niveau Ci, VI} 






Hard) recherche son Contrôleur de Gestion. 


Rattaché au Directeur Général, il sera chargé : 
© d'animer la démorche budgétaire des Directions opérationnelles et des 


services , 
. © d'assurer la synthèse et la cohérence du budget, 

. ; pape 

ti ion... 

Oure de EE nl nt er LTÉE Générale 
© pourles prévisions finoncières, léloboration des dossiers d'investissements, les étu- 
- des économiques et financières. 
+ Ce porte conviendrait à un candidat, ESC ou équivalent, ayant environ 5 ons dex- ë 
: périence en audit ou en contrôle de gestion [acquise dons société à dominonte 
SR de ns 
: , oux . : 
È Saréussite dansfe poste lui permettra d'accéder à desresponsobilités de direction. 


Ecrire sous réf. 11 313 AM en 
ner Massenet 75116 Paris . | 


Ingénieur ENSTA, 
ENSIMAG, ECP, Doctorat... 


ORGANISME INDUSTRIEL DU MINISTÈRE DE LA DÉFENSE 
recherche pour l'un de ses centres hautement spécialisés dans les sonars un Ingé- 
nieur de haut niveau. : 
Au sein d'une petite équipe de spéciolistes, # lui sera confié les travaux suivants: 
e étude et développement de simulation de traitement du signal et d'image, 
choix de configurations opérationnelles et de systèmes d'exploitation, 
e participation à la définition et aux choix des Equipements, g 
e suivi de leur réalisation chez les industriels et évaluation de ceux-ci. 
retenu de formation grand école (ENSTA, ENSIMAG, ECP..Jou Doc- & 
torot, à dominante que et informatique, sera très motivé par les études -& 
et possédera le goût du travail en équipe. 
“ serait oppréciés 


Une première 

Lieu de travail: Brest 
Ecrire sous réf. CR 320 AM 
Discrétion absolue 







é vente {15 MF). 
ce {+ SU ea 63), 




















. valent dan 
9 De mnen S'mps 














Adresser CV, détaillé ct salaires 








4. rue Massenet 75116 Paris 





GROUPE FRODSTAR PRODUCTION SOFTWARE SA. 


français de la gestion de production informatisée 
110 insallations E ace et Belgique), 12 MF de CA, 


recherche : 


CONSULTANTS 
Brie in mere 











Jeunes ECP Mines, AM 
Un début de carrière formateur en usine 
{CA 1,2 milliard, 1.300 personnes) importante 


PIätres branche de Lafarge Coppée et représentant 
Laïarge nn ant ble ces A Lie vlan pris 
automatisées. 












CERAVER filiate CGE a développé des membranes 

céramiques de haute performance. 

… Pour prendre une part octive à la promotion et à la vente de ce produit dans le 
monde, nous un ingénieur i 

Ingénieur diplômé, il oura environ 5 ans d'expérience professionnelle dont une 

2° Wéonnaire es techniques de séporofñon, Boon, uiro-ürtion ou oomose. $ 
Rs # 

+ Ml'oura de bonnes capacités techniques olë£es à un réel dynamisme commercial. 
Poste basé à Tarbes. | 

("Écrire sous réf. RG 911 AM 





Nous recherchons un ingénieur de fort potentiel, dynamique et réalisateur, qui, 
tbgr ne as ie trotaché au Dreceur de call cer formé en vue de 
L & : Safe 

















prétentions 
SOCODIAX . 
- ...45, quai de la Soine - 
- . 75019 PARIS... . 






Ecrire sous réf. YN 318 AM 
Diserétion absolue 













Des nec mnt eue ce cl. Pour eat le ppt soe 
+. SRRVICEDESOPÉRATIONS Grote avec las fobticants raprésene 


tés en exclusivité, ec Allema- 
gne, G.B., France....). 

Leurs aptitudes techniques en méca- 
nique, chimie, électronique et leur 
goût du contact devront leur permet- 
tre de s'intégrer dans une équipe 
commerciale dynamique opérant 
dans un secteur de pointe : 
l'INTERCONNEXION. 


Anglais indispensable - allemand 
souhaï 


ité. 

A Ces postes conviendraient à des 
candidats désireux d'évoluer au sein 

d'une société en plein développe 

A un salaire fixe s'ajoutera un. inté- 

réssement aux résultats. Voiture de | 

fonction. Lieu : proche Banlieue Sud. 


Envoyer CV. à n° 43710 - COFAP 
39, rue de l'Arcade, 75008 Paris, 
qui transmettra, : $ 









MULTI-MARCHÉS 
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Informatique technique 


Nous sommes l'un des premiers groupes européens d'ingénierie en informatique (2.500 personnes, 
1 milliard de CA ) au service des entreprises privées et du secteur pubhc. Notre division Ingénierre de 
Systèmes Techniques prend en charge de vastes chantiers d'informatique dans des domaines varies. 
Notre développement rapide nous amène à rechercher: 


Ingénieurs éxpérimentés 
De formation mgénieur Grande Ecole, vous avez acquis trois à sept ans d'expérience de conception et 
de réalisation de systèmes industriels, de prétérence sur matériels DEC ou HP. Vous particperez à la 


rédaction de cahiers des charges et à l'encadrement d'équipes de realisation pour des applications de : 
process industnels, sui de production, systèmes de tests intégrés. tratement du signal_ 


Jeunes Ingénieurs 


Diplômés d'une école d'mgénieurs où tituiaires d'un DEA informatique, vous avez acquis un à rois ans 
d'expérience de réalisation de logiciels dans des domaines scientifiques ou techniques et maitrisez par- 
faitement au moins l'un des langages suivants : FORTRAN, PASCAL C, LTR, ASSEMBLEUR sur mini ou 
micro. Vous travaillerez sur des opérations variées, telles que simulateurs, dispatchings, gestion techni- 
que centralisée de bätiment, nucléaire, systèmes milrtaires,… 


Rèf. 10658/M 


Rèf. 10659/M 


Vous souhaitez accroître votre savoir taire dans ces domaines de porte, partagez donc notre ambition 
informatique et adressez voire candidature en indiquant la réference choisie, à Marie-Christine GILLES. 
responsable du recrutement. 


= SEMA: METR Ac re Barbès 92126 MONTROUGE Cedex 


INGENIEUR ? 
ET POURQUOI! PAS L'INFORMATIQUE 


Vous êtes ingénieur diplômé, vous aimez l'informatique, vous voulez que votre première 
expérience valorise les études que vous avez faites : vous pouvez choisir un bon 
créneau : l'informatique. . 
Vous cherchez une entreprise performante, solide, novatrice, capable de vous fournir 
et de vous assurer une évolution de carrière ? 

Nous nous plaçons parmi les premiers groupes français et intervenons dans des 
secteurs très diversifiés touchant notamment la chimie et la pharmacie. très 

ouverts aux nouvelles technologies. 

C'est au Département Etudes de notre société informatique (Paris La 

Défense) que nous vous proposons de commencer. 

Vos premiers galons de spécialiste en informatique ! Venez les gagner chez 

un utilisateur. Et, sans plus tarder adressez votre candidature détaillée, 

motivée, sous référence 769 M à notre Conseil. ALPHA CDI, 181 Avenue 

Charles de Gaulle, 92200 NEUILLY SUR SEINE 


Une importante entreprise industrielle allemande cherche à renforcer sa filiale, éta- 
blie depuis quelques années au Nord de Paris. 

L'activité consiste à développer et à procéder à la finition de composants métalliques 
à fins multiples, en particulier dans le domaine des machines, des installations et des 
véhicules. 
Pour la succursale nous recherchons un 


dont la tâche principale sera de développer la vente dans les régions industrielles en 
France, ainsi que de traiter directement avec la clientèle. 


Une bonne expérience en gestion est nécessaire et de bonnes connaissances en alle- 
mand seraient un atout supplémentaire. , 


Il s’agit d'une position stable à long terme et à facettes multiples, dont la responsabi- 
lité est considérable. 


Veuillez vous adresser à Monsieur Bernhard Magnus Lichtwer (conseiller) par télé- 
phone (1949 711) 221564 jusqu'à 18 heures ou envoyer lettre de candidature manus- 
crite, curriculum vitae, photocopies des diplômes et certificats de travail en mention- 
nant vos prétentions. Confidentialité assurée. 


Industrieberatung MEYER-MARK GmbH Stuttgart 
Künigstra$e 68, Postiach 891, D-7000 Stuttgart 1 (Allemagne) 


(EVER (UARK 


Si vous n'êtes pas vaus-mème La personne que nous cherchons, 
peut-être la connaissez-vous ! 


LABORATOIRES D'ELECTRONIQUE 
ET DE PHYSIQUE APFPLIQUEE 


travaillant en coopération 
avec l'ensemble des Laboratoires de Recherche PHILIPS 


recherchent 


ENIEURS GRANDES ECOLES 
PCI - FSE - CENTRALE - MINES - ENSTA 

GPTIONS : Physico-Chimie - Physique du Solide - Sciences des Matériaux Electroniques. 

Débutants désireux de s'intégrer dans des équipes de recherche appliquée dans les domai- 

nes suivants : 

REF. 41 : Croissance épitaxiale des composés Il-V pour des applications opto-électroni- 









Ë 





ques. 
ne 22 : Etude des propriétés de surface des verres utilisés en électronique et physique 
du vide. 


Ecrire avec CV. au Service du Personnel, 
3. avenue Descartes, BP. 15, 94450 Limeil-Brevannes. 


COMTESSE TELEMATIQUE : URL ISEZ VOTRE MHGTEL {1} 42 88 10 85 














htombre go Sntec 


MEMBRE DE SYHTEC 
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EC ARTS 


REPRODUCTION INTERDITE 


:: OFFRES D'EMPLOIS 


MICRO-INFORMATIQUE : 


Plus que jamais FEUROPE... 


INGENIEUR COMMERCIAL : votre diagnostic. votre appui téchmique el votre sens deé aitares 
feront de vous l'ambassadeur que nos distributeurs attendent 

Jeune Constructeur Informatique, notre implantation à Lésport s'intensifre et à Lesoin du CENTIUS 
de nouveau prolessonnels. Rattaché au Responsable de Zone Europe, vous Ser£z ac “au 
sein d'un département jeune, dynamique et perlormant ou vous disposerez d'une réels auto 
nomie d'action. eo ’ 

Nous vous formerons à nos produiis mais vous avez déjà une première expÉTIENCe 
de la vente de micro-mformatique et vous souhaitez désormais dévelonpar votre 
Carrière à l'exportation. . 4 
L'anglars ben sûr mais l'allemand. l'iaten ou l'espagnol en plus ferait la différence. 
Adressez votre dossier de candidature complet avec photo sous référence 775 M 
à notre Conseil . 

ALPHA CDI, 181 avenue Charles de Gaulle - 92200 NEUILLY SUR SEINE 


Siège Français d’un Groupe Intemational 
leader dans le domaine de l’Assurance-Vie et de l’Épargne 


nous recherchons notre 


Responsable du Service Formation 


PARIS 
Dans le secteur de l'Assurance-Vie des produits d'Epargne et de CAPITALISATION. et en liaison avec 
la Direction. vous participerez à l'élaboration du plan de formation de l'entreprise et metirez en 
œuvre les actions nécessaires à sa réalisation, 
Vous cuncevrez et gérerez la formation interne et externe et participerez à la conception de nouveaux 
produits, et à leur promotion auprès des equipes de vente. 
Vatre formation supérieure et votre premiére expérience acquise dans les produits financiers. l'Assu- 
rance-Vie, les produits d'Épargene et de Capitalisation doivent vous permettre.d'être constamment 
infurmé de l'évlutiun de cette activité, 
Votre sens pédagogique et vntre goût de la communication seront appréciés par nos équipes 
commerciales. Cë poste comporie de réelles perspectives d'évolution. 


chargé de cetie mission et qui vous garantit discrétion et réponse. 


À Nous vous remercions d'ecrire sous réf. 505/M à AL CONSEIL, 102. Bd. Malesherbes 75017 PARIS, 


LE BUREAU FRANCIS LEFEBVRE 


Conseil Juridique et Fiscal 
Neuilly/Sablons 


offre des situations d'avenir à des 


CONSULTANTS 


de haut niveau 


Fiscalistes 


Vous avez complété votre formation en grande école ou université de gestion par un 3° cycle de droit fiscal et 
après 5 à 8 ans de pratique en cabinet de conseil ou en entrepnse, vous combinez efficacement votre compé- 
tence fiscale et votre expérience de la gestion des affaires. 

Écrire sous réf. 4924 M 


Juristes en droit des sociétés 


Votre formation de 3° cycle a fait de vous des juristes de haut niveau en droit privé et vous avez 4 à 5 ans d'expé- 
rience en entreprise ou en cabineL Dotés de créativité et de sens pratique, vous privilégiez l'intelligence des 
situationset vous savez associer diagnostics et recommandations Une expérience des entreprises en difficulté 
sera appreciée. 

Ecrire sous réf. 4925 M 


Juristes en droit social et du travail 


Après une formation spécialisée, vous avez déjà une première expérience de 3 ans en cabinet ou en entrepnse. 
Vous internendrez auprès de nos dients dans le cadre général des rapports juridiques du monde du travail, 


Ecrire sous réf. 4926 M 


Expérience réelle de la vie de l'entreprise, connaissances juridiques très approfondies, capacité de sécuriser vos 
interlocuteurs, mobilité et sens aigu de l'orgarusation. pratique de l'anglais, sont les conditions nécessaires à la 
réussite de votre future mission dans notre cabinet 


an 
5e 


Si vous pensez avoir le profil de l'une des 
personnes que nous recherchons, écrivez à 
Pierre Lerahieu en précisant la référence; H 
étudiera avec vous les possibllités d'une future 
collaboration. 


S'CRIFOnanasement j 


47bes. AVENUE BOSQUET - 75007 PARIS & 
TELEPHONE : 45.58 11 1 Ê 


SGN, 1400 personnes 
Ingénierie spécialisée dans les techniques de pointe 
(nucléaire, biotechnologie, productique) 
recherche 
Éd de projets de haute technologie, en particulier dans le domainenuciéaire en France et à 
‘ex 


Ingénieurs d'installation générale 


Fonction : 
essurer la coordination des études - animer des équipes de haut mveau dans le domaine de l'installation 


Prue ta tuyauterie - prendre en charge Ia conduite de projets de taile moyenne. 

INGENIEURS Grandes Ecoles (Centrale, Mines, INSA, À & M...) débutants ou ayant êje expériel 
technique (instahation, générale, process, projet). rs e 
Anglais et/ou allemand indispensable. 

Ces postes peuvent à terme, donner lieu à dés déplacements en France et à l'étranger. 

Envoyer curricuium vitae, photo et prétentions, sous référence EG à 


G 


Direction du Personnel et des Relations Humaines 
1 rue des Hérons - Montigny le Bretonneux - 78184 Saint-Quentin-en-Yvelynes 



















MEMHAI DE SrNTEC 





Cansue chrome 











nie UE Subé 





Dom 


ten: 7 een a 








- REPRODUCTION INTERDITE 


OFFRES D'EMPLOIS 


) (14 


UFE TECHNOLOGIES 


BETHESDA pas LABORATORIES 
hope ER ONDIAL 


ECHEÈ TS DE EDR GENIE BENÉRQUE 


TION EN FRANCE 


ES 


POUR SES GAMMES DE PRODUITS : 
— CULTURE CELLULAIRE - GIBCO 
— BIOLOGIE MOLÉCULAIRE - BRL 


Z Ingénieurs 


Technico-Commerciaux 


chargés des ventes 
un sera basé à Paris 
l'autre sera basé en région Sud-Est 
. POUR 
_ Promouvoir les produits GIBCO et BRL par des ventes 
= Asa an tnt tecbique eue ui évo de a 
ILS (ELLES) DEVRONT : 


“és 
e irnie ic énétique i s 
© biolome cellulaire 


où équivalent. 





ET/OU 
— Avoir une expérience de Ja venic de ce type de produits. 
pe LS (ELLES) BÉNÉFICIERONT 
- Du Dore Fee 
= Diane prime sur objonuif. 
_ D'une vote du lonios. 


Sk tas aptitudes sont à l'inage de ve poste 
nous dÉsirons vous rencontrer 
et vous remercions de bien vouloir adresser : 
are pue : boto 2: GIBCO/BRL SARL, 
ERGY-PONTOISE CEDEX. 


griffine-maréchal 


DE LA CHIMIE A LA MODE... 
Al pr qu A ane Ces an Vel Es urtant, filiale 
premiers groupes chimud ux SOLVAY, 
Ce de nos Hs entrent nt dans la compostion 
d'articles de le Nous recherchons le 


RESPONSABLE 
COLLECTION 
Chaussures-Maroquinerie Paris 


Une fonchon spécifiquement marenng qui commence 
par l'étude du marché : tendances, évolution des pro- 
duits.… se poursuut par la consulranon des chefs de marchés 
et le choix Fes études à mener et/ou des collections à 
lancer. s'achève par le sur de toutes les éta sion 
en laboratoire et en fabrication. afin que 

sortent conformément au cahler des cha: 

Age et diplèmes imporient moins que la quel des votre 
expérience qui dowent être celle d'un de marke 
tng, si possible <branché- sur ks produits mode, parlant 
couramment anglais et - dans idéal: allemand On vous 
reconnait par ailleurs un espnt ouvert curieux imaganatif 


mais uès méthodique Un sens spontané de la communi- 
canon ei du : dialogue. Le don de là synthèse ec. celui de La 


* conviction ! 


Alors. adressez sans tarder votre candidature mentionnant à à 
vos souhans de rémunération à den Paul FAUQUET. 
Direcnon du Personnel, GRIFFINE MARECHAL. Cx 28. D 
9200 PARIS LA DEFENSE 


recherche 


1 CHARGÉ(E) D'ÉTUDES 


Niveau maîtrise Dront on Sciences Eco. 


Ayant a is une tique de l'assurance des 
"dans compagnie d'assurance, crganione 5S ou lutuelle. 





à MS JONCRON 104, rue Réaumur 
75009 PARS qui transmetira. ; 








































‘Direction du personnel 





Perte 


OT EURE 


SOCIÉTÉ FRANÇAISE DE BIENS D'ÉQUIPEMENT, leader surle 
plan national et ayant un développement rapide &l'imemationcl, recherche un 
Ingénieur es lui confier l'animation des filiales étrangères (8 filiales en Europe 
et en Amérique du Nord}. 


Rattaché au Directeur Commercial, il sera chargé : 
e de leur apporter une assistance technique, 
e de veiller a l'application de le politique commerciale, 
e de préparer las budgats de vente et de ten les tableaux de bord, 
e de contrôler lo gestion des commandes passées aux usines, 
e de participer aux foires et expositions, 
Ce poste, qui implique compétences techniques, qualires commerciales et sens de 


OFFRES D'EMPLOIS 


£ 


lo gestion, conviendrait à un ingénieur AU CU éaroien cyont 35 ons dexpe- £ 3 


rience à dominonte technico-commerciale, dynamique et dexcellent contact. 
Parfaite connaissance de l'anglais indispensable. 
Poste : banlieua nord Paris. 


Écrire sous réf. XM 317 CM 
Discrétion absolue 


4, rue Massenet 75116 Paris 


EXPORTATION 


Jeune commercial 
de valeur 


CERAVER svpe CGE 


La Société CERAVER estleader mondial dans l'étude, laréa- 
fisation et la vente d'équipements électrotechniques, Lexpor- 
tation correspond à 50% de son CA. Afin de participer activement à son dévelop- 
pement, nous recherchons un candidat de bon niveau, ayont un réel potentiel 
d'evolution. ll sera l'Adjoint du Responsable de la zone Extrème-Orient. 


Ce poste évolutif conviendrait à un candidat grande école de commerce {inté- 
ressè par la technique] ou ingénieur, ayant une expérience d'environ 
2 ans dons k vente de biens d'équipements à l'exportation. Il est impératif qu'il © 
parle couramment l'anglais (deuxiéme langue espagnol ou allemand appréciée). © 





Son dynamisme, son sens du contoct, sa rigueur dons le suivi des affaires, sa mobi- & 
Ê 


lité lui ouvriront de larges perspectives de carrière. 
Poste à Paris. 


Ecrire sous réf, AP 319 CM 
Discrétion absolue 


4, rue Massenet 75116 Paris 


DIRECTION DES CONSTRUCTIONS NAVALES 
X, ECP ENSTA, EMP 
Mécanicien-informaticien 
confirmé et haut niveau 


UN ORGANISME D'ÉTUDES DE LA DIRECTION DES 
CONSTRUCTIONS NAVALES recherche un Ingènieur de haut niveau 


pour seconder le responsable d'un centre de calcul scientifique doté de puissants 
Poyens et réalisant des coleuls de résisionce et de stobilié de diverses arucures 
en siafique et en dynamique. 


Ses fonctions imphqueront: 

« l'animation d'une faune étoffée d'i Moines et techniciens, 

e la responsabilité des configurations d'informatique scientifique dans les 

bureaux d'études de la D.C.N. 

Ceposte conviendrait un candidat ayant de sakides compétences en mécenique 4? 
et en informatique, disposant denviron 10 ans d'expérience professionnelle, 
animateur, moñvè por la perspective de participer à la réclisotion de rar 
projets. 


Poste à Paris. 
Ecrire sous réf. WL 316 CM 
Diserétion absolue 


4, rue Massenet 75116 Paris 


Merci d'adresser lettre manuscrite, 
CY. photo et prétentions sous r6i 
M1301 à GROUPE SYSECA - 


315, Bureaux de la Colline, 
92213 SAINT-CLOUD 
- CEDEX 


SYSECA 
(280 MF de 


È 


















Membre ; Syntec 
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OFFRES D'‘'EMPLOIS 


UN PUISSANT GROUPE FINANCIER en forie expansion 
{CA 33 milliards} comportant une imponionte licle de dishibution 
{3.000 personnes) dont plusieurs élublisiements décentralisès, recherche 


. Responsable gestion 
ressources humaines 


Raftoché au Directeur des Relations Humaines et Sociales de cette 
hliole, il sera chorgé de mettre en place et faire vivre une gestion prevision- 
nelle du personnel participative et 

Ses principales missions concermeront : 

s gestion dé là mobilité interne et recrutement, 

e cnalyse des besoins et des postes, 

e optimisotion des ressources humaines, 

HEC, ESSEC, Sciences Po ou équivalent... [une Formation complémentaire en 
psycho-sociolagie seroit sppréciéel  devro disposer d'une expérience de 
5 ans environ, dons des fonctions similaires au sein d'un groupe important, 
meñant en œuvre des techniques modernes et informatisées de gestion des 


ressources humcines. 
Poste à Peris. céf. UJ 314 AM 


Jeune chef de personnel 
et relations sociales 


pour un de ses établissements situé à Paris (400 personnes environ), 


Rattaché au Directeur de l'établissement, il devra disposer d'une forma- 
tion supérieure et d'une spécialisation en droit social, ainsi que d'une première 
expérience opérationnelle de 3 ans minimum dans la fonction personnel et 
relations sociales. 

e il sera responsable de le gestion du personnel et sera le moteur d'une 
gestion dynamique des ressources humoines et du developpement social 
[groupes de progrès... 

e il animers au niveou de l'établissement Fensemble des relations paritaires et 
ser l'interlocuteur des responsables opérationnels et du siège. 

Poste à Paris. réf. VK 315 AM 


La réussite à ces postes et les possibilités d'évolution de carrière dans le 


groupe impliquent une forte motivation pour les relations humaines et 
sociales, ainsi qu'un goût marqué des réalisations et des responsabilités. 


Ecrire en précisant la référence. É s pr Re 


Discrétion absolue 


4, rue Massenet 75116 Paris 


IMPORTANTE SOCIÉTÉ INDUSTRIELLE FRANÇAISE, 
ayant la plupart de ses usines dans le Nord, recherche, 
du fait de sa nouvelle structure, pour sa Direction 
“Budget et Comptabilité” implantée à Valenciennes : 


nsable du service 


. Le respo 
comptabilité bilan 


Ce poste sadresse à un Cadre Comptable confirmé disposant d'une formation 
supérieure (ESC ou équivalent + DÉCS) et d'une expérience de 5 ans environ 
ocquise en entreprise ou en cobinet. 

Placé directement sous l'autorité du Responsable des Services Comptables, il sera 
en relation avec les différents établissements de la Société et de ses filiales et ani- 


mera une équipe de cinq personnes. 


. Des cadres débutants 


disposant d'une formation supérieure (ESC ou équivalent + DECS) désireux de 
ce ae, dons les différents services d'une importante Direction "Budget et 
omptobilité” 


réf. DT 276 AM 


Plusieurs postes sont à pourvoir: 
e Trésorerie et Consolidation 
e Procédures et Révisions Comptables 


s Informations de Gestion et Etudes 
Economiques 


réf. EU 277 AM 
réf, FV 278 AM 


réf. GW 279 AM 


Tous ces postes impliquent des relations à des niveaux hiérarchiques variés et l'oni- 
mation dune équipe. 


L possibilités de développement de carrière dans la Socièté, ses 
filiales et le groupe auquel elle appartient. 
Logement à Valenciennes assuré. 


Ecrire en précisant la référence. 
Discrétion absolue. 


4, rue Massenet 75116 Paris 


Dépercement de Paiement et Trensections Électro- 
niques du Groupe SCHLUMBERGER recherche un 


Jeune Contréleur 
de Gestion 


e Vous êtes de formation supérieure (HEC, ESSEC, 

ESCP- DECS obligatoirement ] ec pratiquez fangiais 
e Vous êtes pret à assumer les fonctions suivantes : 
participation eu processus budgétaire, mise en 
place et contrôle de nouvelles procédures internes, 
euar de l'actinté Services, 


9 Vous avez acquis 8, 3 ane d'expérience dans un 
cabinet d'audit, de préférence englo-saxon. 


Les perspectives d'évolution eu sen de notre groupe 
doivent ntéresser des candidats à fort potentiel 


Merci d'adresser votre dossier de candidature au 
Service du Personne! SASTER-BOUTILLON, 
12 Place des Etets Unis, 92120 MONTROUGE. 


PAYMATEC 


Schlumberger 


g 
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Membre de Sjné 
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OFFRES D'EMPLOIS OFFRES 





ROYAN - Important Centre de Formation pour Adultes, fortement implanté au niveau 
national depuis 1966, nous avons créé en 1981 un nouveau département de formation 


. OFFRES D'EMPLOIS 
à l'informatique qui doit, compte tenu des besoins des entreprises, se développer et 
prendre une dimension de premier plan au sein du centre. 5 


Dans ce cadre nous recherchons le 


Responsable département formation informatique 


Sous la dépendance hicrarchique du Directeur Général, vous aurez la responsabilité de la PROMOTION, de la GESTION 
et du FONCTIONNEMENT du département, secondé par quatre animateurs à temps plein. : 
Vous proposerez l'organisation et l'évolution des formations à prévoir compte tenu des objectifs généraux arrêtés avec 
direction générale dans les domaines de l'informatique de gestion. 

De formation supérieure, les candidats que nous souhaitons rencontrer auront acquis une expérience de quelques années: 
en SSil ou chez un constructeur en tant que chef de projet, par exemple, et participé à des actions de formation. 

Le poste offre une réelle autonomie d'action pour des candidats pouvant apporter une triple compétence de pédagogue, 
d'informaticien et de promoteur. r 


er 


Jean LAFARGUE vous remercie de lui adresser votre dossier de candidature sous la référence 


MIL/CL/RI à OrdiS - Conseil en Recrutement - 10, rue Auber 75009 PARIS 


Chef de mission 
La responsabäité complète des travaux d'expertise comptable 


Nous sommes un Cabinet d'Expertise Comptable, membre d'un lance de comptabilité, assistance de gestion) pour un portefeuille 
Groupe international. de sociétés. 

Le développement de nos activités nous conduit à rechercherun  A2B ans, vous avez acquis au moins trois ans d'expérience dans 
collaborateur Chef de Mission auquel nous confierons la respon- un Cabinet qui vous a permis d'effectuer des missions de super- 
sebié complète des travaux d'expertise comptable (survei- vision et d'assistance comptable. 

Vous avez une bonne pratique de la langue anglaise. 

Notre structure et notre taille vous permettront d'évoluer et 
d'élargir vos responsabilités. 

Nous étuciierons votre candidature en toute confidentialité et 
vous remercions de l'adresser sous la référence 510/15 à 
M. SIBOLD, COFROR Tour Fiat, Cedex 16, 92084 PARIS LA 
DEFENSE en précisant votre rémunération actuelle. 


OFROR 


Tour Fiat - Cedex 16 - 22084 Pans là Détense 





LA CHAMERE SYNDICALE DES BANQUES POPULAIRES, 
Nous sommes l'organe central d'un Groupe de 38 banques régionales coopératives et de 29.000 collaborateurs. 
Notre Département Hommes et Structures recherche son: 


CONSULTANT EN RESSOURCES HUMAINES 


1 L auprès des ues laires pour les aider à mettre en œuvre les méthodes et outils de GESTION 
MÉVEIONPELIE de PERSONNEL GÉMS et dé au sein du Département Hommes et Structures. 


30-35 formation supérieure (IEP, Sup de Co, Sc Eco}, 3 à 5 ans d'expérience acquise en cabinet (audit de fonc- 
no de erterse (fonction personnel), si possible dan bancaire. 






tion personnel) ou en s le secteur 
Vous avez déjà participé à l'élaboration et à la mise en place de méthodes et outils de gestion prévisionnelle de personnel (tableau 
de bord, évaluation de potentiel, classification). 


Vous êtes attiré par le métier de consultant et vous en possédez les exigences (contact, dynamisme, efficacité). 
Lieu de travail: Paris, mais déplacements fréquents en France. _ 

Si ces perspectives vous intéressent, merci d'envoyer votre dossier de candidature, en indiquant la référence 5 100/Mà notre Conseil à 
ACTIMAN, qui vous garantit une discrétion absolue 


AAVAS CORAIL 


964, rue ou Fog-St-Honore 75008 PARES 





Responsable 
production cinéma-vidéo 


Premier Groupe Français d'Energie, nous recherchons pour le département Images et Communication un pro- 
fessionnel de la conception et de la production audiovisuelle. 

Vous participerez, par la conception de programmes audiovisuels, à la stratégie de communication interne et 
externe du Groupe. Vous assurerez plus particulièrement la réalisation d’un magazine périodique d'informa- 
tions télévisées. 

Vous avez un très bon niveau de formation générale ainsi qu'une pratique de plusieurs années de la produc- 
tion cinéma/télévision. Curieux et inventif, vous savez en Outre vous adapter à des interlocuteurs de tout 
niveau. 

Si ces perspectives vous intéressent, veuillez adresser lettre manuscrite + C.V. + photo, sous la réf. 6/SV/61, 
à TOTAL COMPAGNIE FRANÇAISE DES PETROLES - 5, rue Michel-Ange - 75781 PARIS Cedex 16. 


COMPAGNIE FRANÇAISE DES PÉTROLES 







Venez créer avec nous les centres 
commerciaux de demain 


Filiale de la Compagnie Bancaire, nous avons à notre palmarès des centres à d 
CR aus de CRETE SOLEIL. BELLE EPINE, MARSELLE-BOURSE, NANTES HeAUI 
Au De à a 000 M que nous avons pensés, réalisés et commercialisés et que 
Pour renforcer notre structure et préparer la relève dans 2 secteurs, esponsabilité Projets et Direction 

SA mn Ses ne 
DD Gas de postes représentant pour eux de réels trempé d'avenir danse soc, pour des poses 
Cane da Cage Dan Se D Len 67 M 8 Lie 





HEC, ESC, 
Sciences Po... 











SOURCES 





SEGELC 






Be groupe de la compagnie bancaire 





D'EMPLOIS 















REPRODUCTION INTERDIIE © 











JAN Laboratoires 
=" de Marcoussis 


re 
CENTRE DE RECHERCHES DE LA COMPAGNIE 
GENERALE D'ELECTRICITE 


recherchent pour leur division Informatique dans le cadre ce la croissonce de 
ses activités en INTELLIGENCE ARTIFICIELLE : 


INGENIEUR 


Possédant une expérience pratique du langage LISP et une bonne connas- 

sance des langages objets et des techmques de génératon de plans pour . 

- participer au développement d'un système expert en Plemheznon et ordon- 
nancement, E : 

- rechercher des méthodes de génération automatique et d'interacuon homme! 


CHEFS DE PROJETS 
INGENIEURS | 


(confirmés et débutants) 
domaines d'activité : 

Systèmes experts. É 
Environnements de programmation. 
Connaissances informatiques modemes souhaitées incluant LISP, PROLOG 
UNIX. 







Réf DIN 156 
















Ref. DIN 386 













Ces différents postes impliquent une formehon grande école d'ingéniur ou 
Universitaire (Thèse). : 

Postes de bavail individuels: Ambiance de travai stimulante dans le cadre d'un 
Grand Groupe Industriel. Moyens matériels de prerer ordre : réseau local, pla 
sieurs VAX. machines LISP. LE 
















Adresser lettre manuscrite et CV sous référence du posie chorsi au 
Service du Personnel des LABORATOIRES DE MARCOUSSIS. 
cGE route de Nozey, 91460 MARCOUSSIS, î ; 







IMPORTANT ORGANISME DE PREVOYANCE 
IMPORTANT ORGANISME 
DE PREVOYANCE 
recherche 


2 FORMATEURS CONFIRMES 
‘ ‘Les candidats, diplôi és d'études supérieures. devront 
justifier d'une expérience réussie de 3 à 5 ans dans L 
fonction. - 
1 auront une bonne connaissance de l'Assurance-Vie et 
des techniques de commercialisation auprès des entre- : 
prises et des particuliers. FE æe ra k 
Dans le cadre de leur fonction ils auront à concevuir, L ou out 
préparer. animer et suivre les stages destinés à notre tar sn | 
réseau el nos partenaires. Re er — nest 
Adresser CV avec photo irestituéei et prét. sous ref. 347 | 5. es 
à CONTESSE PUBLICITE 20, avenue de l'Opéra EE. Le SES 
75040 Paris Cedex D3, qui ransmettra ULMNS 
CHEX INGÉNIELRS 
Pr CS RLES GE 







: mpétences 
G France : vos CO de 
Pr notre politique commerciale 










Vos Tésultæss er vorre valcur persomelle tavanseront votre evoluten dans une Soc 
Pmakégi là promoñon inteme. là polalence et qui mvesut 2 5" de La masse slanale on 


formateurs 


Vuus aimez concevor ke fl condurtour de untre aetôa rt vous mt 
cemporements qui permet 
travail complète par leurs nali 
Vaus ie réalserez dans un fv 
pédagngique Les outils e: 





L TrOSEr SUF des Menens er 
* tespomahles d'entreprises de ré 
se lors. pour prendre à terme 































menu des si.sges pour Les Cancer 
Vendeurs de là connarssan produi à loryansatiun et ls drécten d'une 
De lormatinn epe ESC. ri STE dans ce Pésle JUEC Une eXOTEn Ce 
Sommerciake Gesnon Personne au sen d'une enmrpnse ou dans un organsme 
Mens d'adresser votre discur Je candidature aver CU AA O1 pret.:nis 
so RA 4570M 8 VAG France Dhnsnn du Peremnal en de Rene 
Soales BP62 OEM Villiers Conrertts 














































FFRES D‘EMPLOIS 


DE FORMATION TROISIÈME CYCLE DROIT QU ENI, 
VOUS AVEZ DES NOTIONS DE COMPTABILITÉ ET POS- 
SÉDEZ UNE PREMIERE EXPERIENCE PROFESSION- 
NELLE D'ENVIRON 2 ANS AU COURS DE LAQUELLE, 
VOUS AVEZ ACQUIS, Si POSSIBLE. DES CONNAISSAN- 
CES EN RÉGLEMENTATION ET FISCALITÉ BANCAIRES. 
AU SEIN D'UNE PENTE ÉQUIPE, VOUS SEREZ CHARGE 
D'INFORMER ET CONSEILLER DES DIFFÉRENTS ORGA- 
NISMES DU GROUPE. 

YOUS ÊTES AUTONOME ET 

CONTACTS HUMAINS FORME LR CUT ER 
MERCI D'ADRESSER VOTRE CANDIDATURE SOUS 
REFERENCE 241 M À MICHEL HERTH. C.N.C.M, 88-90. 
RUE CARDINET 75017 PARIS 


Crédit. Mutuel 





Notre Cabenel créé à Vessæies 0epurs plus de 3 ans, de tale moyenne, 
loppe des merventons en protondeur . irés étrortement tés 





CONSULTANT 
SENIOR. 


Vous êtes, vous-même, un professionnel expérimenté dans la recherche de 
: cadres par annonce Où pas Spproche directe, ou responsable de ls vente de 
; rocne re 


fracherche de étude 

ments, rèussite de l'intégration des }. 

Vowe rmundration pour parle Edo aux réeuRAIE, Born Cormpléiée à larme, per 
Pour nous rencontres Mnarci d'écrire sous ta réf. LM/944 à Mchel SELLEM, qui 
vous garanût une totale discrétion. SCORRE - 47, rue du Maréchal Foch 
78000 VERSAILLES 





conseil en recherche de cadres et dirigeants 






je Générale pour lnsbilis Das cie rar die 
DEUX INGÉNIEURS 
RESPONSABLES DE PROGRAMMES 


Lo CGI, bsée dons l'immobilier d'entreprise (bureaux et locaux d'activités}, 
ce pur an Spain Eu Études et Réaksations deux ingénieurs Responsables 


Ces Ingénieurs US Gplémès - —ES.TP-EN.S.ALS. - éventuellement complétée par f.C.H - 
on spin proomale dv mon ar se pr ou de 














Écpralique des études de prix et la connaissance da l'immobilier d'entreprise roient, 
bien sûr, apprécibes. Leur ouverture d'esprit et leurs qualités relationnelles leur permet- 
tent d'avoir de bons contacts avec les investisseurs, les mairies, les utilisateurs, les orchi- 
tectes mois aussi avec les Jechniciens et les hommes de chantier. 

Les équipes, de dimension humoine, permettent de responsabiliser Les ingénieurs dons 
des missions oux aspects variés. 

La rémunération, fonction de l'expérience est de nature à motiver un cadre de voleur, 
Si ce profil correspond 6 vos acquis et d vos projets, merci d'adresser lettre de candida- 
tre, CV complet, photo et rémunération annuelle sous référence M10/1542A à 


EGOR S.A. 
8, rue de Berri = 75008 PARIS 


PARIS BORDEAUX LYON NANTES STRASBQURE mul: @ 
MILANO PERUGIA ADMA VENEZSA DUSSELDORF LOWOON MADRID MON FREAL 















Société américaine, spécialisée dans le domaine des technologies informatiques de pointe. 
Recherche pour son siège Européen à PARIS 
Support Technique Européen 
De formation BTS, DUT ou AFPA, le candidat aura une première expérience réussie, 
- de deux à trois ans, de la maintenance ou du développement sur micro-ardinateurs 
--, si possible, aura une certaine connaissance des problèmes de communication de 

données en environnement IBM (mini, gros systèmes). 


Une préférence sera donnée aux personnes pouvant maîtriser les problèmes logiciels. 
en dis « 


en environnement 
Sous Groland racer rique our ro ra por de 
& documentation technique in! tionale. 
“# à formation des techniciens de la compagnie et des distributeurs, 
‘el liaison technique entre nos fibales, nos distributeurs et notre équipe de 
- recherche en USA, 
1 l'ogarisation d'interventions de apport support ponctuelles sur site. 
poste demande une parfaite maîtrise de l'anglais et une grande disponibilité pour 


des Péépiacements fréquents. 
So varie den 
IBC 10, rue Cambon 75001 Paris. 


HS EN ere Deer BANDIEUE OUEST DE PARIS, 
faire faca à son développement 


Son rôfs sera : 


en chargs l'étude, la fabrication ou l'industrisllsatlo 
2 cadres commercisux. 


Son rôle sera : 





aivers projeté matériels et logiciels 


tronkque. 


Adr:CV, prétent. {ss réf, 8786) : Stë ABAQUE - #1,r. Schosleher 
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S D'EMPLOIS 











Chez USINOR CHATILLON aciers pias spéciaux, 
le dévelonpement c'est aussi du Marketing stratégique. 


Analyser, étudier, caicuier, comprenare les marchés, évaluer et prévoi: les besoins des clients, être lucide Sur les 
potentianés tachnologques, imaginer l'horizon à moyen terme en intégrant les actions at les réactions de cha 
pa Voilà le poste, 
USINOR CHATILLON acier spéciaux, c’ 
43 700 personnes, 3 uses, 1 méter. Cu de concavor. fabriquer et distribuer des aciers spé- 
Caux d'une qualité renommée et de dégager une grande valeur ajoutée. 
Pour compleler notre équioe Marketing et Dévelcppement nous recherchons un 


__JEUNE CHARGE ETUDES MARKETING 
ESSEC - ESCP 


€ 
ë 
È 
5 
A RSAT ares Votre forrnaven BUpRNIEUrS (OBHON ÉCOROTEUE ai poesie votre démarche analyti- 
ë 











Que et votre esprit Curieux et synthétique ont de vous un bon siratège. 
Au san de l'équipe Marketing vous se Op A RDOR ces lADiSn Ge Dore 


développerez ces qualtés 
en cressant des monographies, en demeuram à l'écoute des ingénieurs at des commerciaunc. 
Pour réussir dans le Markeung vous utilserez la micro mformatique. 
Anglas indispensable. Après, votre évolution sera à la mesure de vos mérites, le champ est ouvert 
18 Groupe USINOR est grand. 


Merci d'adresser 
votre dosser De rene N. É 
tttre manuscnite, C.V., pñoto Le-de-Franca 
lens GO M 22070 Fans La. Défense cedex 33. 





& u pour gagner 















8. rue Georges Ville 75116 PARIS - Tél : 45 00 67 17 


La fs rnçnbe à on tnponp Proupe brnériEae Gons 'AENE es À fred es 6 comen lon BE cnrs none ER IUES 
et électroniques, CA France 500 MKF, (orte croissance, 2 usines en France, effecuf 700 personnes, recherche un jeune 


CONTROLEUR DE GESTION 


Agé{e) de 30-35 ans. de formation supérieure en finance/gestion, je ou Le candidate possède une expérience du Contréle de Ges- 
uon usine de 4 à 5 ans et de La rmse en place d'une comptabilité analyhque dans un environnement anglo-saxon. 
L'anglas courent est indispensable, 

La connaissance d'un Package COST type COPIS serait un plus. 

La eu candan de à se verra confier la mise en place de la comptabilité analytique. la création et le développement d'un Contrôle 
I ou elle Au l'habitude de dialoguer avec l'informatique. 

Une rémunération de l'ordre de 260 KF +/an est prévue et tiendra compte essentiellement de l’expérience du candidat, 


Le poste est à pourvoir rapfdement à CERGY PONTOISE. 
Aresser lenre manuscrite, CV, photo, rémunération actuelle sous réf. CG/862 à notre Conseil Patrick BRUNETEAU. 


"CONTESSE YELEMATIQUE : UNLISEZ VOTRE MNITEL (4 42 88 1065 


250 000 + 


Patron de notre marketing financier 


Etablissement financier filiale d’un des grands de la V.P.C., nous sommes l'organisme gestionnaire des moyens de paiement 
proposés par notre société mère à sa clientèle. Parallèlement, en collaboration avec des banques et compagnies 
d'assurances nous mettons au point et commercialisans divers produits financiers. Nous recherchons aujourd’hui pour 
assurer notre développement un cadre de bonne envergure. 

Proche de notre marketing V.P.C., vous affinez la politique et les procédures relatives aux moyens de paiement (cartes de 


crédit, prélèvement...) Recherchant de nouveaux partenaires complémentaires de nos créneaux de la V.P.C., vous les 
fédérez autour de ces mêmes moyens. Toujours à l'écoute de votre marché, vous savez intéresser des organismes financiers 
à notre système de V.P.C. Vous développez en collaboration avec eux des produits tels les assurances ou... des fonds 
communs de placement et les commercialisez sur les créneaux que vous avez su déceler au travers de l'exploitation de nos 
très importants fichiers. 

La trentaine environ, diplômé de l'enseignement supérieur, vous avez acquis dans la V.P.C. ou au sein d'organismes 
financiers une double expérience d'analyse et d’exploitation de fichiers, et de commercialisation de produits financiers. 
Homme de marketing, ce sont vos qualités de contact et de diplomatie, alliées à un esprit concret et à un comportement 








_ étuete des grands donneurs d'ordres de l'indurtrie et de 
da Sérsccar auprès praduhà électroniques dont nous POUrONE pourrions prendre 


— de gérer la 1à cianthle extsrarts ain que pulder st orpanies le travel de 


— d'assurer ln gestion et l'animation d'une équipe d'électroniciens sur 
— d'assigeer La mise an placo d'un centre da compétences IAG + - CAO êtee- | 
“ 


76014 Paris quite. 


responsable qui vous feront réussir à ce poste basé au Sud de Paris. 
Merci d'écrire (lettre, CV, photo) sous référence 7289 VN, 24 rue Eugène Flachat - 75017 Pans. 


Ce] Bernard Julhiet Psycom 





LAMIS INFORMATIQUE 


INGÉNIEURS 
DIPLOMÉS 


2 à 3 ans d' 
Stnaes êL Ets pplica- 
"Hone Tempé 18e. 


78100 ST-GERMAIN-EN-LA 
ou tél, (1130-61-51-81. 
58 spéciniede dans la rocher 
cha ot la vente de lubrifients in 
Gates jou région parielanne) 
recherche 


RESPONSABLE 


TION-VENTES 


gestion ete et/ou 
technico-commerciale ds 
<ontrats d'assurances 


Prof souhaité : 
études juridiques, gestion : 
it d'analyse. 
Tél R.V. au : 
posts 420. 





Membre de Syntec 


INTERTECHNIQUE 


AÉRONAUTIQUE - ESPACE 


. recherche : 


Pour sa Direction de Production aéronautique : 


— CHEF DE MAGASIN NIVEAU V/3 (REF. M/DPR-1) 

Agé de 35-45 ans, le candidat devra justifier d'une expérience dans le domaine 
des pièces mécaniques et électroniques et, de préférence, dans une société 
d'équipements aéronautiques. 

1 devra être animateur d'équipe (12 personnes), dynamique et bon gestionnaire. 
La connaissance en gestion informatique sera appréciée. 


— ACHETEUR (niveau IV ou V de la C.C. de la Métallurgie) (REF. M/ACH-2) 
en composants électroniques et petite mécanique de précision. 

Le candidat devra avoir des qualités de négociateur et de gestionnaire d'achats 
et avoir de bonnes relations humaines. | 
Une bonne connaissance de l'anglais commercial parlé et écrit est nécessaire. 
Une expérience de quelques années dans les mêmes domaines est 


‘indispensable. : 


Adresser CV. avec prétentions, en précisant la référence de l'annonce, à la 
Direction du Personnel, INTERTECHNIQUE, BP. n°1, 78374 PLAISIR CEDEX. 
























IVISION CON 


D! 
nt Grands Systemes de lo mmerciole et recrute un 


Le Départeme an) rentorce son équipe co! 


expansion 35° 


Merci d'adresser votre condidoture |! 


une des clefs de notre succés: 
les horirnes 


Notre actuel : Persévérer dans un recrutement performant et dévelop- 
Per notre politique de gestion des ressources humaines. 

Après une formation supérieure solide et une expérience de deux ans minimum 
en recrutement, vous avez encore des choses à apprendre dans ce métier mais 
POUS irez exercer vos compétences dans un milieu prêt à accepter votre 


autonomie et à l'écoute de vos idées. 


Assistants à la gestion des ressources humaines, 


NOUS TOUS DTODOSOns : 


ILEUTS, 
tière de personnel. : 


Flicle Bâtiment (400 personnes) du Groupe C1MPENON BERNARD CONS- 
TRUCTION, A CONNGÏSSONS V5 fort développement dans une conjoncture 


difficile. 
Alors. si ce challenge vous intéresse. l'équipe en , jeune, Impliquée et 


enthousiaste, saura reconnaitre votre valeur et satisfaire vos ambirions. 


Merci d'adresser lettre manuscrite, C.V. et photo. en 4 


indiquant votre rémunération actuelle sous la référence l 
A à notre gr Ë PAGE 7.66 avenue 
jure avec une totele discrétion. ” BATEG 
Important Groupe International Français leader dans 
domaine de technologie avancée. PARIS : = 
e e 
Juriste + 
CONTRATS INTERNATIONAUX 
opera à la Direction Juridique du Groupe, il (elle) aura un rôle 
a 


tionnel et sera principalement chargé (e) de problèmes de con- 
trats internationaux. 


Expérience réussie de 5 ans minimum au sein d’un service juridique 
structuré ou en cabinet international à forte notoriété (bonnes notions 
de Siscalité souhaitées). 

Formation supérieure DES ou Doctorat et parfaite maîtrise de f' 
glais exigées. Une formation anglo-saxons serait un plus. Le 
one Li dmre Jouiler de qualités de comes er de négocier 
tions et de uents déplacements de court: nt . 
rémunération sera liée à Tacquis professionnel om gr or 
Ecrire avec C.V. détaillé, photo, tions et téléphone privé (join- 
dre une enveloppe pour réponse plus rapide), sous DM 


INRI conseil 


Danièle Chapuis - 13, rue Madeleine Michelis - 92522 Neuilly. 





Notre performance : 160 Hôtels 2 étoiles ouverts dans 
11 pays. Engager-vous avec le leader européen... 
Nous recherchons un 


Juriste 
180000 F + selon expérience 


A 28 ans minimum, titulaire d'une maîtrise de droit privé, 
vous avez déjà travaillé 5 ans au moins dans le service 
juridique d'une entreprise ou dans un cabinet de conseils 
Ï ues et vous maitnsez parfaitement le droit des 


l 

sociétés et des contrats. 

Autonome, dynamique, vous devrez apporter à l'équipe 
de notre service juridique votre esprit d'analyse, de syn- 
these, voire rigueur, votre savoir-faire. votre imagination, 
votre sens des Contacts. Anglais souhaité, Lieu de travail : 
Evry (Essonnel. 


Adressez lettre manuscrite, CV. photo et prétentions sous 
réf. 1457 à PLAIN CHAMPS - 37, rue Froidevaux, 75014 
PARIS, qui transmettra. 


Un groupe français agissant dans ke domaine industriel recherche un 


CONTROLEUR DE GESTION 





Rattaché au Directeur Financier, il sera chargé : 
2 d'animer le Contrôle de gestion de plusieurs filiales françaises ayant des tailles et 


des aclivilés diversifises ; il fiéctuerà les contrôles periodiques et l'analyse des 


documents de synthèse, il développera kes outils de contrôle de gestion, 


SEUL ET INGENIERIE (500 per 














2 d'effectuer les analyses financières dans le cadre de participalions, créalions de 
filiales nouvelles. 

Ce pose conviendrail à un diplômé d'une grande école de commerce ayant au 
moins 5 années d'expérience soit de 1onctions de même orientation dans une 
grande entreprise industrielle, soit d'audit au sein d'un cabinet renomme. 

Ses compétences techniques liées à d'excellentes capacités relationnelles lui pe 
mettront de s'affirmer comme un interlocuieur avisé auprès des Directeurs de filia- 
les de haut niveau. 

Ce posie est basé dans la proche banlieue ouest de Paris. 


Envoyer C.V., photo et prétentions à référence 471 à CONTESSE PUBLICITE, 20, 
avenue de l'Opers, 75040 Paris cedex O1, qui transmettra. 


sonnes, C.A 240 MF, 


ÉNIEUR D’ 
NGÉ D J 
| ESSEC, ES C-:. £ E- | 
{ H E c 2 ions commerciales de votre secteur d'achivite compose 0 SENIOR CONSULTANT 
à vous prendrez en charge Femsemble des onto cuire oups de À TRÉSORERIE 
à È Département, . tiques. à ætôtr < , 

ar is RS nee Bu de presrations intellectuelles de bis Ja logistique de Shgos. z 
PP M iera à vendre auprés des Directeurs MER UE ion par noire à & défi, dons le endre du Un ESSEC où HEC ayant 3 à 4 années d'eupênence e 
A Votre mission ee besoins de vos clients. Vous serez : l gobdle du département 2 gestion de trésorerie {Francs et devises) d'eacprses 

2 nos ingénieurs, les Des er vous amèneront & participer à E a ee rez intégrer er le des cf Lea een en 0e 

É Vos copaciés de Rang de Fenireprise, voire propre Go tu bonnes connaissances informatiques et désirez = sepplémenlare. 

e sion : ni inimumM, é “ i sur - | En 
ee z une experience commercigle russie de ? boss un solaire rés motivant {fixe + primes à = Poar ces deux postes à pourvoir à Paris, la rémunération 
be it, a la mesure de vos performances, notre Conseil FM. reavtemer sera très atlrayante: : 
un poste évolutif, a CM. photo et prétentions) sous More ô PARIS - Tel. 43.20.69.29. ; fixe levé et participation très significative aux résultats. 





3, rue Lioncourt, 75014 


(LES ULIS) 


AUTOMATISMES 1N 
recherche : 


INGENIEURS 
EXPERIMENTES 


pour participer au développement de systèmes de 
VISION INDUSTRIELLE 


La connaissance des systèmes INTEL ou une 
: : en ion iebi 

très appréciée. 

L'anglais courant serait Un plus. 

Pour un premier contact, adressez votre dossier 


de candidature sous réf. 657 M à 
Solange MONTEIL 


10, rue du Mai - 75002 PARIS 
Conseils en ressources humaines. 





. LEADER MONDIAL 
DU SOUDAGE À L'ARC 
EP” recherche pour une filiale 


Assistant 
Chef Produits 


Basé à OSNY (95) 


du Personnel 
0110 MÉRU. 





















Societé filiale de grands Groupes français. nous 
concevons ei faisons fabriquer des produits 
de très haute technicité deslinés à l'industrie 
nucléaire. Nous recherchons pour notre départe. 
menl ingénierie à Paris 


un ingénieur adjoint à chef 
de projets de fabrication 
Rél A 
ingénieur diplômé, CNAM ou équivalent, de for- 
mation mécanique et métallurgie. Agé de 35 à : 
45 ans, homme de terrain, il possédera une expé- 
rience en atelier de fabrication et sk possible en 
assurance qualite. [ sera chargé de l'ordonnance- 
ment. du contrôle et du suivi technique des fabri- 
cations et contribuera à l'amélioration des pro- 
duits. La maîtrise de l'anglais est indi: le . 
Fréquenis déplacements en France el à l'étranger. 


deux jeunes ingénieurs 
grande école 


- Rél B 
débutants ou quelques années d'expérience, de 5 
formation thermique, mécanique et matériaux, Ÿ 
ils seront intégrés à une équipe dynamique de & 
haui niveau spécialisée dans l'étude et la concep- m M 
tion des produits. Anglais courant indispen 3 


Merci d'adresser lettre manuscrite el C.V. sous à 
référence correspondanie à 


JA BAILY CONSEIL 
ES 128, bd Haussmann 
75008 PARIS 











CH 








AFFAIRES 





































Envoyer dossier complet (C.V. photo, rémunérai 
actuelle, lettre de AS ent sous m 314.623 M, 
LE MONDE PUBLICITÉ EL Sqe de Monttessuy, 75007 





BANQUE française secteur satioual recherche pour sa Direction Internationale 
à Paris un(e} 





Adjoint au respansable de Le Division L: : 

À conduk Les opérations fnancières en devises de la Banque. 

e assure l'étude, k: montage, la syndication, . 

e supervise la gestion. : : 
similaire d'au moins 2 ans, » environ 30 ans « formation 

supérieure, + anglais courent (conversation et rédaction) obliaroire, * espagnoi souhaité, 

+ connaissance juridique des opérations en euro-devises appréciée, * aptitudes au travail 

au sein d'une équipe. ve 

Merci d'adresser CV. photo, prétentions en précisant sur l'enveloppe la réf 8414 à Mécs- 

System, 2 rue de la Tour-des-Dames, 75009 Paris, qua transmeitra, 
















AGENT TECHNICO-COMMERCIAL . 


E.S.L,, fabricant de pâtes pour circuits hybrides en couches épaisses recherche 

un agent technico-commercisl de premier ordre, pour la promotion des 

ventes et pouvant apporter une aide technique à tous nos clients 
français. 


Le candidat choisi devra être en mesure de travailler de façon autonome avec 
assiduité et rendra compte directernent au directeur européen. 


LE PROFIL RETENU SERA LE SUIVANT : 


— INGÉNIEUR ÉLECTROMCIEN OÙ PHYSICO-CHIMISTE QUALIFIÉ : 

— CONNAISSANCE PARFAITE DU FRANÇAIS ET DE L'ANGLAIS : 

— RÉSIDANT A PARIS OÙ DANS LA RÉGION PARISIENNE — NOTRE BUREAU SE 
TROUVANT A MEUDON-LA-FORÊT ; — 

- LA CONNAISSANCE DES. PROCÉDÉS UTILISÉS EN MICRO-ÉLECTRONIQUE 

HYBRIDE SERA UN AVANTAGE. 














Le candidat retenu suivra un premier cycle de formation complète en Angleterre. 
Salaire suivant âge et qualifications. 
Les candidats devront faire parvenir un C.V. détaillé à : 


R. TAIT - AGMET LTD 
38 BENNET ROAD, READING. BERKS. AG2 OQX 
ANGLETERRE. 

























La holding d'un important groupe de services 
recherche 


CONTROLEUR INTERNE 


Au sein d'un service directement rattaché à la Présidence du groupe, 
ce collaborateur effectue des missions d'organisation, de contrèle et 
de conseil auprès des différents établissements et filiales répartis sur 
l'ensemble de la France. 

La diversité de l'expérience acquise peut ouvrir des débouchés 
variés dans le groupe. 

Ce poste s'adresse à un jeune diplômé d'une école supérieure de 
commerce ou de gestion. Un D.E.C.S. serait, en outre, apprécié. 


De fréquents déplacements sont à prévoir. 


Merci d'adresser lettre de candidature manusente, C.V. 
photo et prétentions s/ré£ 727 à VALENS CONSEIX. 
BP 359 - 75064 PARIS Cedex 02. 





SOCIETE-INDUSTRIELLE 
recherche 
pour son Bureau d'Etudes situé à PARIS 


INGENIEUR MECANICIEN 


DIPLOME GRANDES ECOLES 


Spécialiste en TRANSMISSIONS MECANIQUES de MOUVEMENTS 
HICULES et ENGINS. Expérience exigée de plusieurs années en conception 
calculs, implantations de boîtes de vitesses, réducteurs, transferts, lignes 
due sur ce na engins de nr publics ou manutention, véhicules 
crains. to! è j 
tourisme pourra être prise en Con deaion re 
Merci d'adresser CV. photo, prétentions NO 9504 à P, 
ANNONCES - 4 rue dobert ÉSienne 15008 Paris Ron 
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OFFRES D'EMPLOIS 


Notre Societe, lssder mondial de la meaure ét 
de ls réguiation recherche pour 8a 
OMVMISION ALECTRICITE CONTROLE 


5 INGENIEURS 
ELECTRONICIENS 


DEBUTANTS OÙ 1° EXPERIENCE 
_(ESE, ECP, ENST, ENSAM, ENS1.) 


; Ces postes offrenic de reelies perapectives 
d'évolution au sem d'un groupe de dimension 


Jen Ea| 


PT TS ES 


OFFRES D'EMPLGIS 





-2 INGENIEURS D'ETUDES 


«PRODUITS NOUVEAUX» 


lle developperont des produits à forte cachricte 
dens les domaines de le mesure'et de mpres- 
sion thermique. 

Pour ces deux postes bases » Montrouge. de três 
bonnes connaissances en électronique ansliogr 
que et numerique SONT 6xigees. 


: 4 INGENIEUR TECHNICO 


OFFRES D'EMPLOIS 


eee LE MONDE — Mardi 14 janvier 1886 — Page 31 


ea SE 2 IR ]IE) 


1 INGENIEUR D'ETUDES 
«DEVELOPPEMENT LOGICIEL» 


Au sem d'une équipe 1 sera responsable du déve 
loppemenc d'eutometsmes implantés sur un ce+ 
culsteur spécifique Une réelle maitrise des micro 
process 15 Bite, des méthodes d'analyse et de 
programmation est nécessaire. Une bonne 
connassance de hard were sers Un &EOUT SUp- 
plèmentarre. Poste basé 8 Montrouge. 


1 INGENIEUR TECHNICO 
COMMERCIAL EXPORT 








internationsis sux candidats à fort potential COMMERCIAL FRANCE 
preauquant l'anglais. 3 isere ns pro 
L é à Poitiers, il chargé de commerecshser Sese 8 Montrouge il Commerciale z 
Merci d'acrssser votre dossier de ner produrcs Dies di et d'nstellaceurs duits auprès de grands ensemblisrs français ex  ü 
régionaux Deplacements fréquents à prevor, - pPorteteurs. Le poste évaluer vers l'export direct Ë 


Candidature complez (photo et pret) 8 


a Court OU Moyen Terme, 


ÉNERTEC DEC. Servce du Personnel 
BP 820, 82542 MONTROLIGE CEDEX. 

















Schlumberger 





Gérant de Patrimoine 


Grande clientèle - Paris 


importante banque françalse répuiee pour son dynamisme et sa volonté d'entreprendre, 
nous souhaitons recruter pour notre Centre de Gestion des Valeurs Mobilières un Gérant de 


Nous lui conferons jo recherche et la gestion d'une cilentéle “haut de gamme”. 
Ce poste de trés haut niveau nécessite de la part du candidat une solide expérience de la 
gestion des valeurs mobilières {5 ans minimum) et, si possible, de lo gestion patrimoniale. 
Agé de 40 ans , le cadre que nous recruterons [ustifiera bien sûr d'une excellente 
présentation et d'une réelle aisance dons les contacts. 
Bosée 6 Paris, sa fonction poura lui permettre d'envisager d'intéressontes perspectives 
d'évolution ou sein de noire banque. 
Merci d'adresser letiré manuscrite, CV, photo et prétentions en précisant sur l'enveloppe la 
référence 3736-et ie nom des banques avec lesquelles vous ne souhoitez pos entrer en 
Sontact & RSCG CARRIERES - 48, rue Saint Ferdinand 75017 Paris qui transmetira. 


GESTIONNAIRE D'OBLIGATIONS ETRANGERES 201 + 


eue pie de à poto de Penn à a de 


Enr à Mécke-Sysem, 2 rue de à TurdesDames sous 
él 5057 75009 Paris, qui transmettre. 





MERE nos de la recherche 


Re TRS ER etc Role Rires 
NO ace me mas re 


| Banque di graupe spa cherche le 


fiduciaire Zaunchique: et fiscak: dk france 
ep pour son Service spécialisé 
ns la restructuration des 
et rascitancs aux Entreprises en difficulté 


Juriste 


Très Qualifié 
Compétences Le vo 


à in pole de de re: Dité 
un poste de res. 
ESUSES 
e ‘ou étude de ne justice. 
voyer lettre manuscrite, t ntion: 
sous res, 9155 M, à MEDAL PARIS : 

8 Bis rue de Viens 
LEVALLOIS-PERRET. 


ES pose vous iniéresse, LE SN MERS E'atses vai ia Lo anne A0 Be à CS 


21e boane connaissance de la ‘réglement. Large 75008 Paris. 
1 Ra CV 01 GS route morchis, c 





na 


o comiere en ATTET 






\- 
DETTE DE PNTE e r 





RS Nm Ru del 
américain, Pour renforcer notre équipe 












ES 


Vous tes un cer e des déplacements fréquents en Prprince ne 


! vous dérangent pas. 
Nous vous bÉrons une récupération très motivante, des produits de 
bat re PER son pd ver un po an 


+ Hier régional e£:à lacs national 


: poets si 
danses, dep druie & Fons a em 


postes proposés peuvent conénire 4 éarma à des 
Re Snes de Dec di meme. 
LA 










Vous adresserez à Madame Annie LECERCLE, Republic 
Bank of eo Er Pace or FAO fa un cum 
TÉLECOMMUNICATIONS oi Pen 
PROCESS INDUSTRIEL 
LOGICIEL DE BASE 


ere sous-directeur de L’LN.C. 
d’accord, pas d’accord ? 
L'Institut National de La Consommation est un étabEssement public quise 
donne deux objectifs ambitieux : infocmer le grand public à travers ses 
médias {50 millions de Consommateurs, l'émission de TV “d'accord, pas 
re -) et apporter une aide technique aux associations de concom 


La ( QUALITE Fra relations dans notre entreprise” : Non vos prop de voi aime our Die de des. Vos 
l'INTERET des se nous sont confiés D 
permettent d'o travail 
Eompatile avec les sopiracions de es 2 favoriserez les bonnes aisons de votre sous-direction (40 personnes) 
avec les autres services de J'INC er notamment les 

Bvoyer CV, ex prévention sous référence 61 à Q D dan ls ee io à hi dé 
ie É contrôles qualié et animé des équipes pluridisciplinaires. Votre esprit de 

.6bis/ 8 rue symbèse, votre imagisation, vos qualités d'animation et votre sens de La 

> communpication pouvoir s’ Le sakaire : 

Eee CV apr 


or”. Ja hu men . 4 . ous En Directeur de l'INC, 80 rue Lecourbe, 75015 PARIS. 















OFFRES 


rs éveil | Ke T Laboratoire Central 
F 2 LL -de Télécommunications 
SUGOS poursuit son expansion (2.000 personnes, C.A. B6 supérieur à 1 Millierd de francs). SUIGOS | 2: 


REJOIGNEZ UN 
GRAND SERVEUR INFORMATIQUE 


RS ET jété de service vous attire. : 
Jeune ingénieur diplômé, l'activité d'une grande société cle 56 es vous Mrovoilerez sur des proiets 


ji il Direction des Banques de Données, \ nr Liel 
été ae pe re des techniques télématiques, les ne Las 
é ant en k a us 
dans technique er votre autonomie, VOUS permettront d'évoluer ropi 
responsabilités de prise en charge directe de projets. 











INGENIEUR 
ELECTRONICIEN 


Expérience de quelques années appréciée pour travaux 
d'assurance qualité et de fiabilité appliqués à 


HAVAS CONTACT 
suc OT DE ré 
ARE 


étentions) sous rèt. 1870/LM 


ture (CV. photo ER RARIS — Tél. 43.20.69.29. 


Merci d'adresser votre condid Ve Loneourt, 7 5014 


à notre Conseil FMI, recrutement - 


us 










Synthélabo 


recherche pour son 
Centre de Recherche en Nutrition Artificielle 


UN CHEF DE PROJET 
BIOLOGIE ANIMALE 


En liison avec les différentes équipes du Centre de Recherche et assisté de 
deux techmciens. il prend en charge. auprès du Responsable du Groupe 


Biologie Animale, la réalisation de modèles biologiques. 


Médecin. Vétérinaire ou Docteur en Sciences. sa formation a vté complétée 
par un 3m cyck de physiulogie unimale, H connait bien l'ensemble des 
méthodologies. protocules et statistiques appliquées à l'experimentation. et 
possède des buses sérieuses en physiolugie de la nutrition. 


Son experience complémentaire en tuxicologie et ses qualités personnelles 
seront les atuuts complémentaires qui lui permettront d'affirmer san potentiel 
d'avenir. 
Adresser lettre manuscrite, curriculum-vilae. 
photo et prétentions sus lu référence $4 à 
l'attention de D, VOLTZ - SYNTHELABO 
22. avenue Galilée 
92350 LE PLESSIS ROBINSON. 


Piano Liehau 8 À. 


lmportante société française d'électronique et d'informatique recherche : 


Responsables Administratifs 


Attaché à un établissement commercial amonome, chacun de ces cadres se verra 
contes ares me: pirate de rnton. 1e Femoa tt de là gessiqn de (cos 
" 
Avec l’aide d'une équipe d'assistantes commerciales qu'il encadrera et l'appui d'un sys- 
tème informatique performant. il coordonnera les contacts téléphoniques avec notre 
clientèle (négociation des prix. délais. et modalités de paiement} le traitement des com- 
mandes et le règlement de certains litiges ; le suivi de la balance clients et le recouvre- 
ment des créances : dans certains cas : La tenue de la comptabilité et le contrôle de 


gestion. 
Une ji à dans maine de ion serai Te is 
didatures de débutants ou équivalent] lement examinées avec intérêt. 


6 postes sont à pourvoir : proche région parisienne (respectivement Ouest, Sud et Est}; ji 
Strasbourg: Lyon: x. 


; Aix. U s'agir de créations de postes, 


Merci d'adr. lettre manuser.. CV, photo et prétent. s/ré£1787 à Lévi-Tournay/Asscom | 


31. Bd. Bonne-Nouvelle 75083 PARIS Cedex 02. qui transmettra. 


Société de Distribution dans le domaine de La Mode 
eu ses Accessoires (PME, 130 personnes, en expansion) 
filiale d'un grand Groupe Textile français, 
recherche 





pour assurer le FONCTIONNEMENT COMPTABLE ET FINAN- 
CIER DE LA SOCIETE pendant l'absence de sa titulaire (absence pré- 
vue pour 3 ans). 


Ce poste situé à PARIS/OPERA convient à un (e) candidat {e) d'au 
moins 28 ans, de formation supérieure, niveau DECS. avec une expé- 
rience réussie de 3 à 5 ans de preférence en cabinet. 


BONNE MAITRAISE DE L'IHFORMATIQUE INDISPENSABLE. 


Le poste qui est à pourvoir dés que possible peut conduire à d’intéres- 
sants débouchés dans le Graupe. 


Merci d'écrire avec C.V. détaillé, sous réference 4084-M à Mamrègies 


qui transmeltra. 


3, RUE D'HAUTEVILLE. 75010 PARIS 


ee, LS tft Pa dite sin 


La Drrechon du Comtrèle Interne d'une importante sooëté du secteur 
des metaur. non ferreux recherche unie) 


AUBITEUR INTERNE 


Rattaché au Contrôleur Général. 
IL assure des missions d'audit comptable 2t opérationel. ; 
_-H contrèle la bonne applicanon des normes comptables au sein des diffe- 


rents établissements et filiales. | 
LI étudie le bon fonctionnement des systemes comptables et de gestion et 


parnape a l'elaborauon du plan d'audit nierne. 
Agé d'au mons 28 ans, de formation Grande Ecole de Geston + DECS 
complet. 1l possede un bon potentiel et une expérience d'au moins 2 ans 


dans un cabinet d'audit. 
Anglars nécessaire. allemand souhaite. 


Le poste est base à Paris. mais fréquents deplacements en France et Beigique. 


resser letire manuscrite, C.V.. photo et prétentions 
ns érarence 43488 a COFAP, 39. rue de l'Arcade, 75008 Pans. 


qu transmenra. 











\ 





KE 


Nous sommes la filiale française d'un des plus 
importants groupe chimique américain qui 
fabrique et commercialise des spécialités 
chimiques pour l'agriculture et l'industrie 
(CA. 2 milliards de doilars) 
Eu France le développement de nos activités 
dans le domaine des spécialités plastiques 
acryliques nous conduit a créer un nouveau 


INGENIEUR COMMERCIAL: 


Le candidat que nous cherchons devra avoir : 
— une formation supérieure de type Ecole Su- 
périeure de Commerce ou Ecole d'Ingénieur 
— une première expérience acquise dans un 
service commercial ou un service technique, 
de préférence dans le domaine des poly- 
mères thermo-plastiques 


— le goûr des contacts commerciaux 
— use excellente pratique de l'anglais. 


Nous proposons, après une période de formation 
à nos produits, de rcelles responsabilites de carrière 
intéressantes pour un candidat de valeur, 


Adresser C.V. + phoro au Directeur du Personnel 
Sté ROHM AND HAAS FRANCE S.A. 
La Tour de Lyon - 185. rue de Bercy 
75579 Paris Cedex 12 


Groupe de distribution 
CA. : 1 milliard de francs, 
recherche pour son siège social 
à Paris 16* 


JURISTE 
D'ENTREPRISE 


H/F 


28-35 ans, responsable de tous {es aspects 
Juridiques de la vie du groupe, plus particuliè- 
rement dans le domaine du droit des sociétés 
et des baux commerciaux. 


La réussite dans ce poste, directement ratta- 


ché au président, suppose une personnalité 
Jeune et bien équilibrée. 


GS sr. roun ns sanscont 


Adresser CV + photo 
+ rémunération actuelle 
à Marie-Françoise BOULENGER 
43, rue Pergolèse 75116 PARIS. 


Cr CR2A 


Conception et réalisation 
d’Applications Automatisées 
{Département logiciel de base) 


Dans ke cadre de son expansion 
"recherche: 


INGÉNIEURS ET TECHNICIENS 


(Grandes écoles, DESS, DEA, 
Maitrise, DUT) 


connaissant : 
{ ait Pan ect mini 
lou désirant se former à cette spécialité). 
Pour participer à des déve ments de : 
GÉNIE LOGIC 


Adresser votre Candidature à : 
M= CLAUDEL sous réf. : 030 


CRIA 
22. rue d'Arras, 92000 NANTERRE. 











Nationalité française exigée. 


Merci d'adresser votre candidature (CV et 
BP 40 - 78141 VELIZY VILLACOUBLAY Cedex 


RESPONSABLE 
DE LA MAINTENANCE : 


Paymatec, division du groupe Schlumberger, detient une place prépondérante sur 
un marche promis au plus bel avenir les Cartes à mémoires. Sa production : dejà 
plus de 2 millions de cartes hvrées en 1985. 


Convaincus de la rentabilité d'une chaîne de tabncation toumant en continu il est a 
present indispensable de creer un veritable service maintenance, service dont vous 
assurerez l'entière responsabitte. 

Nos equipements sont extrèmement soptustiqués, coûteux : le Service Maintenan- 
cæ doni vous êtes responsable veille à leur emtreten, détecte rapxiement les ano- 
males, met en place toutes les procedures de maintenance préuentrve. lugéaieur 
Grande Ecole vous avez. a 30 ans envron, des bonnes connaissances en electron 
que, mecanique. pneumatique, que vous avez affinées dans des fonctions Sembla 
bles. s possible proches de nos activités Anglais nécessaire pour Ce poste à 
pourvoir à Colombes. 

Merci d'adresser lettre manuscrite. CV, photn et prétentions eu Service du Personnel 
de Paymätec Schlumbergés, 420 rue d'Estienne d'Orves, BP 84, 92704 Colombes. 


[|  PAYMATEC | 


Schiumberger 


Nous sommes une entreprise fran- 

çase de taille hurrainé qui étudie, 

fabrique et commercialise una 

gamme de systèmes autonomes de 

vaitement et d'analyse d'images 
numériques, des syslèmes graphiques, des apparoës d'instrumemahon d'électro- 
nique nucléaire et des systèmes à base de Mmicroprocesseurs réb5$és Sur carver 
des Charges. Nobe pertormance es1 due autant à la quañité des hommes qui compo- 
sent notre structure qu'aux moyens S0phistiqués dont nous sommes dotés. Dans le 
cadre de notre expansion (plus de 30% par an) tam en France qu'à l'étranger (40% 
de natre CA) nous recherchons un : 


Ingénieur 
technico-commercial 


Ingénieur de formation, vous avez acquis une première expérience d'au moins 2 
ans, de la vente de produits de torte technicié (informatique, péri-inlormatque par 
exempla}. Sous l'autorité du Directeur des ventes, vous aurez pour mission de dé- 
velopper les ventes de nos produits de traitement et d'anatyse d'images numéri- 
ques {coût unitaire de 100 CO F à 1 million de F) auprès d'une chentèle trés diversi- 
fée : indusirie, orgemmgmes gouvernementaux et para-gouvernementaux, centres 
Pour ce poste qui est à pourvoir à notre siège social près de Trappes, la rémunärs- 
don (hxe + iméressement) motivera un candidat de valeur, une voiture lui sera 


Si vous pensez avoir la profil de la personne que nous recherchons {H/F), merci de 
faire parvenir votre dossier de candidature en précisant la référence 525/2 M à 


ji parichon 


38 rue de Lisbonne - 75006 Paris - Tél. 45.63.03.10 


FINANCIER NATIONAL 


NOTRE METIER 
La couverture des ce ars cena le fnonce- 
ment des encreprene ec dus metres Jouvrages. UNE ingérvere 
NOTRE ETABLISSEMENT 
- lee pus hauts veaux d'engagement et da resLONSEDILE par Lace 
- une cepecté, prouve de LrOBSENCE EE J'AvCUCON À LOULE épreuve 
- une recherche Constance des hommes en capactA do 58 conArmer 


126 
“le souci de leur réekeacon Rbarsonnele dons n06 équpes 


NOTRE RKÉCHERCHE 
POUR UNE DIRECTION REGIONALE PARISIENNE 


UN SECOND A VOCATION 
DE PATRON (;0aNS4A5ANS) 


# tous terrens: finencers encrépnaes, maitres C'OUVrPQRS. à LOUE 

loc rrvesux . ? 

e : 

-nocrs 69e [ia crencene) 

- un teMPArEMENt de Jagneur Dour UNS Carmêre re 
#8 volonté et de nos armbt.ons. us cle 2e 
- une formenon Sup de Co - ESSEC- AE - CESA - où équvelente. 
vune prémisre Spénence de Tecnnico-Cornmercsl Encreprues 
dans un Écabissament Financer ou Bencare :crecite 5p0GEux 
agence bencare à Chantele noustrele. 

Acresrer CV, létzre Pharo et prétencons sou6 ref 4536 8 


4 : rte 
‘egence DESSEIN rue du Louvre. 75001, Pens, [M 
te d'! t = di j IQUS ec 2097Oxe 


ETABLISSEMENT 


des programmes de haute technicité sur matériel et logiciel. 


tentions) à LCT 
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OFFRES D'EMPEOIS 


NZ 


huichinson 


10.000 PERS..- 39 USINES EN FRANCE 
3 MILLIARDS DE F PAR AN 
recrute pour son Département 
CARROSSERIE 
LEADER NATIONAL DANS SON MARCHÉ 


ICARROSSERIE AUTOMOBILE EN MATIÈRE 
PLASTIQUE, type polyuréthane} 







D'EMPLOIS 





OFFRES 





BANQUE INTERNATIONALE 





















‘ pe DÉS dites 


COLLABORATEUR(TRICE) 
set gerer 
# Partaito makrisc de La langue anglaise exigée. 


D 8 en pEriense soquis. 
1e MONDE POLICE Er de Moment, Paie? 
 FORMATEURCTCE) 














ce ! posté à d'intéressmmes de rpacnis Fée lion 
ect conviendrait à un candidat simaut cavailer mi 
Etam db 
, CV. phom, 


BARRE Eye lettre manuscrite. 
COCEL Précton us és 01 
ne penue de Miesne . 





















Responsable de la 


PRODUCTION 
{110 PERSONNES) 
Chef d'Etablissement 


Près Chatellerault et Poitiers 


Dépandant du Directeur du Dépt basé à Paris 
APRÈS UN STAGE AUX U.S.A. 

DOUBLE FONCTION LARGE DE 

+ RESPONSABLE PRODUCTION: DIRIGE 
ET GÈRE un ensemble PERFORMANT: 3 ATE- 
LIERS budgétés, Ordo/lancement. Méthodes, 
Devis. Expéditions. Facturation. Entretien-T.N. 
e CHEF D'ÉTABLISSEMENT indépendant de 
*30/150 personnes : relations avec les partenaires 
sociaux. 

































‘ 43.74.12.12 


17, rue du Dr Lebel 
94300 VINCENNES _ 






POSTE ÉVOLUTIF 
au sein d'une équipe jeune st qui fonce. 


Indispensable 
+ INGÉNIEUR diplômé MÉCANICIEN 
e JEUNE {— de la quarantaine), parlant 
ANGLAIS 
« DÉJA EU LA RESPONSABILITÉ DE DIREC- 
Fes ET GESTION D'UNE PRODUCTION 
DE SÉRIE (en titre ou en second selon taille 
de l'Usine) 
S.C. vous garantit une DISCRÉTION ABSOLUE 
et vous remercie d'adresser votre candidature 
(lettre manuscrite, C.V. détaillé, phato et 
rémunération) sous réf. 8332 à 


sélection conseil 
98, AV. DE VILLIERS, 75017 PARIS 











| -_wéiateure de viens électronique. 
Ratisché au Directeur de département, il 
Ed du dérelorpement ds rentes des varurs 
GP tiques, convertisseurs 
de l'assistance technique auprès des clients . 


at des services internes : 
_ de reltions avec Jes pans eg 


Ce poste implique des com) - 
ë électronique 
marketing 


en électrotechnique et/ou 
ra ainsi qu'un goût marqué pour le 
- ,etlavente. 


CHAQUE MERCREDI 
AA TO EU UN 
D'AUTEUR ORNE 


Chaque mercredi, «Emplois Cadres » 
publie une sélection des offres d'emplois 
destinées aux cadres, parues la semaine es 
écoulée dans {e Monde, pius une sélection repare EN AS 
d'annonces du Herald Tribune. *'s 


TIQUE 
; HUE 


UT ee ES A ETS indispensable 
PUBLICITÉ 


aux cadres qui voyagent et aux entreprises 
nationales ou internationales qui les 


RANCE 
En hs Chez les UE de Rois 0) 


SAC ILE 


à Saint 


D'un nivesu BIS Commerce Intemaficral, de bonnes 
douanière, parlant l'anglais ou l'aïlemand, elle sera 


du suivi de à facturation. 
Le poste comporte également un important travail de saisie, de 
Du eds Da € dd me on de 
ane et ls tamaires : à 
ne OP Er 
prune opéden subie et maladie 
Noos ste vos cui mec CV, a La Rs Un 

78100 Samt-Germain-En-Leye 


2 5€ a de port ol) © 





votre règlement au DR tra mnt 
pt PARES CEDECR 


| Commande TE 
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OFFRES D'EMPLOIS 


LA VILLE 
BE MONTREUIL 


UNE PUÉRICULTRICE 


INGÉNIEURS ENSAM 
DU ÉQUIVALENT 


céramiques 
épais sur métaux 


Ace. C.V. + 
SERAM, 15 7.i de Pont 


SR : 
2 INSPECTEURS 
DES AFFAIRES 
SANITAIRES 
ET SOCIALES 


Date de Concours : 
27 et 28 février 1980 
27 parvier 1988 ” 


INGÉNIEURS 
COMMERCIAUX 


ASSISTANTES 
COMMERCUAAËX/LES) 
RRSrS 


ACHETEUR OÙ 


ACHETEUR PRINCIPAL | 2x 


Ecrire sous le r° 314. M 
LE MONDE PU) en 


5. cus de Monttessuy, Parie-7°. 


ANIMATEURS 


: roll 
ee PR DE CALCUL 


pour spprentis 
a h hebdo 1e marerees 
Sr. Et Ecrke CFAEC 


jé Soëdoise de ra de Socat 
Société neo as Pete mr Fonte 


Secrétaire En 
service importations 


ea règlementation 
des à 
Lacs Éparaions de om des pénis de Cécanenet des maréantses 


de casse- 





RON : 
33, av. des 
Paris. 





en gestion et en droit 


Ecrire avec photo ot C.V., 
et expér-) 
sous le n° 314.821 


INGÉNIEURS 
GDES ÉCOLES 
OÙ UNIVERSITAIRES 


informatique). rm 
79, rue de Niromesni, ” 
INGÉNIEURS 
_ SYSTÈMES 


Tét Du ÉV. à S.3.1.C. 


UN TECHNICIEN 
INFORMATICIEN 


ASSISTA 


En 




































OFFRES D'EMPLOIS .,..,..,. 
DEMANDES D'EMPLOI . 5e 
IMMOBILIER ..... 


RUN SR 2 Re) 


Ma "po EEE Ye PAT 
JEUNEFEMME ZA ANS ere emploi 4 Le re D non meublées 
PRONPREN RE ra este | CADRE TRES HAUT NIVEAU = Te 


H: 27 ans, mañyise éco rural 


DIPLOMÉE CHAMBRE DE COMMERCE use fe eo mieu egrece, | 15 ans expérience SECTEUR INDUSTRIEL RÉUSSITE 


geem. serre souhaitant). 
ET D'INDUSTRIE Pars-agricole. exp. chargé | NATIONALE ET INTERNATIONALE PR! A 


d'études, snimateur foncier, 


{Secréarias - gestion - bureautique - administration É Corse. POSTE : TÉRRASSE ss) 
et informatique) ne rua Vos Fer vont RECHERCHE Écrire sous Le n° 314,397 M ah 3, Maubert, 
34920 LE CAES. Tél, après LE MONDE PUBLICITÉ 48-24-03-33. ARE 93 TR 
LANGUES : Anglais courant mehr es ÉNÉRAL 5. rue de Monmiessuy. Paris-7e. mr 
Espagnol parlé DIRECTEUR GE mes LES 


its pérrokers rech. divers 
appts 2 à 6 P. et lies Pers et 
emnrons. Pa dif: 


æ pou pan oës | DIRECTEUR OPÉRATIONS 





“ RECHERCHE IRD. Permis C et C1 tone 
SITUATION ÉVOLUTIVE CORRESPONDANTE 11 gg d'expérience _ é ee 
37. Demers de Carvise PHASE RESTRUCTURATION/DÉVELOPPEMENT. 
sous Le numéro 6.844 
: er MONDE FUBCICIE, ___81450 Soissv-eur Seine. DISPONIBLE TOUTE RÉGION. EMBASSY SERVICE 

rue de Montiessuy, Paris” Ecrire HAVAS Ne 4949, B.P. 1366, 008 PARIS racherer 

GRADE Hi 76065 LE HAVRE CEDEX. Te PSS teees 
CESB dans des secteurs chffér. : APPTS DE GRANDE 
TÉL : 42-74-67-75. _ pour SinS Gioiemsuque ot cadres 


Enoument 2e oéopren. nues. 7 45-62.18. 
CADRE POLYVALENT, ANS DR? de 20 vu ou ms ATELIER ge 45-62-7888 


mm 
s à : a 
Expérience 10 ÉTRANGER sons sen, sngieis, talon. espagnol, Cokaborateur Journal 





ë de marchés et Pièces Tout dans Paris 
e ji Fessame 8 
© Formation commerciale U.S.A. 5. rue de Monttessuy, Paris-7", mékeurg/commerdes recher- ’ Tél. 42-4' + 
© Habitué situation difficile. JE. 6 ane, résisonen Ivres | ‘ont TU: 4 07-60 22. L'Agence Nationale Pour l'Emploi 
h ae et SE on ae | ——— vous propose une sélection de collaborateurs : 
Sans attache familiale. cherche poste dans l'édition ou | INGÉNIEUR 54 ans ch. travx © INGENIEURS toutes spécialisations : . 
recherche EMPLOI ITINÉRANT on SÉDENTAIRE A — | Lars 28-83-79 29, or 
FRANCE USA AMÉRIQUE LATINE-AFRIQUE | Sessvesseonurhec ra | 1 
| | eu bmiene et colecurte de |, 2 2 CADRE ADMINISTRATIF DU PERSONNEL 4. AVENUE 
Libre de suite. Etudierais toutes propositions cales. 5 =. colinborateur parle- | Association ET FINANCIER - 39 ans - CNAM. Droit du P.. conft. 60 nv ur avenue Région parisienne 
mentaire, 2 a. gestionneires 2s- cherche rravaux divers Travail. Droit de la Sécurité Sociale - CESI Ges- 
Écrire sous le n° 6.850 Paounde cr pou Smet T2 tion Financière.- Fiscalité - 15 ans ; Pour Ss européennes cherche 
LE MONDE PUBLICITÉ Pestion tps PERS ménages fonction Persomel - Organisation. is coù- vites. pevilons pour CADRES. 
5, rue de Montteseuy, 75007 PARIS. Le PB. D fers AP.LE 33, mn ave rant- ices Généraux. L1) 48-89-85-86. 42-83-57-02. 
75008 PARIS. Peris-Br. Tél 43-26-77-54. RECHERCHE Son équipe de Direction TAFTTERES 
nr ne SERRE Sa Ne ES 


demandes 
STAGES-FORMATION PROFESSIONNELLE Le = ne RSS 


commercial - 

secteurs industries nr es BCO/IV T5. 

TECHNICO COMMERCIAL - 
udes Sup. 















Optimiser la Gestion de Production 
un nouveau séminaire ESCP Era 
PEN ESPRIT ES | ACTE - 43-59-77-55 


1986 : les technologies évoluent. La gestion de production aussi... | achats SIÈGE SOCIAL 


Recherche 1 à 3 P. PARIS 
préfère RIVE GAUCHE 












































Une grande école de gestion et des professionnels de haut niveau proposent un programme complet per- Secrérariet + Buroux neufs. 
mettant de confronter l'expérience diversifiee des parlcipants et de traiter {es nouvelles méthodes en ges- ñ Dérere Ce AM 
tion de production et l'apport informatique : e politique e1 Strategie en production 8 organisation de la produc- |£ 47-23-56-47 
tion e ordonnancement « optimisation du flux de produits e production flexible e gestion de la production Nation .--.-.. Sri 
e gestion des ressources humaines. À Votre adresse commertisis 
10 modules de deux jours tous les 15 jours à partir du 4/02/86 pour des cadres concernés par la production. | SIÈGE SOCLAL 
Diplôme STEGE : délivré par la Chambre de Commerce et d'Industrie de Pans. CONSTITUTION STÉS 
Renseignements : M. RENAUDON - Ecole Supérieure de Commerce Prix compétités. Délars rapides. 
ETOUDÈ ESCP Aa _ de la République - 75011 PARIS ASPAC 42-93-6050 + 
CENTRE UE FORMATION PERMANENTE BUREAU D'AFFAIRES où 
evec senn00. 
BUBINESS BURO 
Tél. : 11) 43-49-00-55. 
UNE CARRIERE DANS L'INFORMATIQUE DE GESTION - Le groupe BTE va former des ÉTOILE 
SPECIALISATION EN GESTION DE PRODUCTION BUREAUX 
mes TROT ER HAUT NIVEALH 
z doi rene M 43 XX {VM, L à mue es E ji PTE 
Durée : ere mt Jones mitemps sur 18] {VM, DOS/VSE, COBOL, CICS, LUS SECRÉTAMAE TELE 
Public : Demandeurs d'emploi ou 18/25 ans. Niveau requis : Bac + 3 ou équivalent. , information CNE 
Adresser tertre + CV à BTE, stages «Analystes - Programmeurss proposé AL DS romples. Entso mne | lente done cu emae ee nel  DUMICILIATIONS 
‘72, rue Jean Bonal - 220 CA LA GARENNE “COLOMBES POP PL EN Ee , _SARL-RC- AM 
Tél. 47.80.7265 Constitution de Sociétés. 
Démarches et Ious services. 
Permanences téléphoniques. 
49-55-11-66 


PME/PMI ou grand 7 
groupe, PARIS © CETTE 


DE 
Vous êtes cadre ou ingénieur ROUTES 
Pour optimiser votre efficacité personnelle et É 
vx 


mieux dynamiser votre équipe de collaborateurs, Artisane effectue tous 
participez au stage graphie. TA TR Sr ARTS. 
R5 TS. mi. 1991, gris métel., 
CADRES ET MANAGEMENT Ét ps, Pimp. Rutorauie 
1 module de base de 12 j ee ne 
+ 4 modules au choix (6 à 9 jours). ae 


Début : 5-2-1986. Périodicité : 3 jours/mois. de 8 à 11 C.y. 


téléphonez an L 46-64-35-51 


CESI et Ressource Formation vos l'origi 
3, rue d'Areueil, 4250 GENTIL LY. PAS bon dat, Prix à débats 


Ecr. sous n° 314.642 M, 
LE MONDE PUBLICITÉ 
5, re de Monttsssuy, 
Poris-7e. 





Gob re ta. 28 RS 
MEET 
individuelles 


Le Monde . 


















Tél soi) 76-46-81-08 ou 
écrire M 
27 Les Reymonds, 26220 Dieule- 
DR AE nt = sont reçues par téléphone FRET a oem 
TRE REPONSE: Aa eu ue . : 
NOTRE REPONSE : mn e, du lundi au vendredi VENDS à LOUDÉAE F5 
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Téléphone : [18 96-23-C8-25. 
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ECONOMIE 


La pétrochimie des sables et la CEE 


La Commumauté européenne tâche du lest. 
Eue vient de rehansser, de façon très sensible 
pour la plupart des plafonds d'importations 
(en valeur) an-delà desquels les produits de 
chimie lourde en prorenance des pays en voie de 
développement (PVD), rattachés an système des 
préférences tarifaires pénéralisées (SPG), ve sont 
Plus exonérés de droits de douane. 

Ainsi, les quotas sont doublés le styrène 
G,28 millions d'ECU contre 1,43 Plllioa), œalti- 
püés par quatre pour léthylène (1,95 million 
contre 547 000), par près de cinq pour ke poly- 


baute 
contre 6,10 millions}, par dix pour le méthanol 
(3,3 millions d'ECU coutre 320 400) Seuls les 
quotas pour l'ammoniac et pour l'urée sont main- 
tenus à niveau (respectivement à 5,91 millions et 
à 375 000 ECU). 


U était difficile pour La CEE de faire autre- 
ment, Les PVD tambourinent à sa porte, les pays 
du golfe Persique surtout, dont les barrières 
douanières sont traosparentes En plein essor 
économique, l'Arabie saoudite est le plus viru- 
lente. A Ryad, M. Abäulaziz AI-Zamil, ministre 
de l'indnstrie et de l'électricité, également prèsi- 
dent de la puissante SABIC (Sandi Basic Indus- 
tries Corporation), noyau dur de l'industrialiss- 
tion saoudienne, avait, en novembre 1985, repris 
son sempiternel refrain « 55 & des marchandises 
européennes pénètrent chez aous en franchise de 
douane. Nous demandons à être traités sar un 
pied d'égalité ». 


Le nouveau régime mis en place par Îes auto- 
rités de Bruxelles le satisfera-t-il ? C’est dou- 
teux. Dans un communiqué, la SABIC parie de 
«petits pas faits en vue d'éviter la fureur des 
exportateurs ssoudiens, qui considèrent les pls- 
fonds fixés comme use autre face du protection- 


nisme européen -. Des petits pas ? La SABIC r'a 
pas vraiment tort. Les précédents piafonds 
étaient ridiculement bas et les rajustements 
opérés ont immédiatement pris des allures spec- 
taculaires. . 

En revanche, la société saoudienne pe souffle 
mot des réalités. En 1985, tous les quotas ont été 
allègrement dé és. Les seules importations 
européennes d'éthylène glycol étaient déjà plu- 
sieurs dizaines de fois supérieures aux limites 
fixées, avant que Bruxelles ne se décide, le 
10 décembre dernier, à taxer ce produit à 13,9 &. 
Sans parler des excédents passés en toute impu- 
nité : les cargaisons des bateaux amarrés aux 
quais du port de Rotterdam ne sont pas compta- 
bilistes, et les négociants disposent Kgalement de 
trois jours pour faire effectuer Le déchargement. 
C'est le temps qui s'écoule entre le moment où 
l'avis de taxation paraît dans le Journai des Com 
munautés et la date d'application de là mesure 
douanière. 


Au-delà des apparences, la CEE n'a pas 
modifié grand-chose à son comportement restric- 
tif. Privée des moyens d'exercer un contrôle effi- 
cace, elle n’a fait en réalité qu'institutionnaliser 
des pratiques sur lesquelles elle fermait plus ou 
moins complaisemment les veux, se borusnt à 
rectifier Le tir pour mieux l'ajuster à la fraude. 

Cette chimie des PVD est-elle si dange- 
rense ? Sans être vraiment inquiétante, elle était 
jusqu'à présent, avec l'inaptitude — ou la mau- 
vaise volonté — des groupes européens à résorber 
leurs surcapacités (globalement de 15 % à 20% 
encore), comparable à la goutte d’eau qui fait 
déborder le vase. 

La montée en puissance des installations 
mg dont je plupart sont pres 
depuis quelques mois seulement, a fondément 
modifié les données du problème économique. 

Cette pétrochimie des sables en bord de mer 
est, pour le impressionnante. El y a 


dix ans, personne en Europe n°y croyait. 





Arabie saoudite : le gaz et l'argent 


Objectif : atteindre 5 % 
de la production mondiale en 1990. 
Un danger pour l’Europe en état d'excès 
qui renforce ses barrières douanières. 
Le petit jeu de l'intimidation. 


OUS avions l'argent 

« et ja matière pre- 

müère. Nous recher- 

chions des associés susceptibles 

de nous fournir les technologies 
indispensables, de nous ap, 

un ne commercial er 

d'assurer la formation de nos 

personnels », ne le pri 

a: 


Abdullah Ben yçal Ben T : 
Al Saoud, secrétaire gi 


urki 

énéral de la 
commission royale constituée 
pour gérer les sites-choisis- 
pour valoriser les ressources 
jusqu'alors brûlé inutilement 
l'extrémité des torchères : 
Yanbu (300 km au nord de Djed- 
dah sur la mer Rouge) et surtout 


Al Jubail (90 km au nord de Dha- 
ran, sur lé golfe Persique). 





« Les Européens nous ont ri au 
nez», insiste encore le prince. 
« Hs nous ont crus incapables de 
mener le projet à bien.» Trop 
grand, trop beau, trop dangereux 
sans doute en cas de réussite. 
Hommes d’affaires nés, les Amé- 
ricains ont pris le risque. Les 
Japonais aussi, mais surtout dans 
le. but de trouver une source 


: d'approvisionnement en bases 
“pétrochimiques (commodité) 


moins onéreuses que celles pro- 


. Suites chez eux au prix fort avec 


un baril de brut déjà multiplié par 
quatre à l'époque. C'était une 
gageure en raison des conditions 
climatiques : seigneurs du désert, 


LA LIAISON A TRAVERS LA MANCHE 


les Saoudiens ont relevé le défi et, 
pétrodollars au poing, ont prouvé 
leur talent. 

Avant le premier choc pétro- 
lier, Yanbu (20000 habitants) 
était encore un pelit port commer- 
çant. En 1981, avec l'arrivée de 
l'oléoduc esi-ouest (1,85 million 
de barils par jour), la ville avait 
déjà changé de physionomie. 
L'édificalion du nouveau com- 
plexe pétrochimique l'a rendue 
méconnaissable. Moins de huit 
ans ont été nécessaires pour bätir 
ce vaste complexe équipé d'un 
vapocraqueur (455 000 t/an 
d’éthylène) qui alimente désor- 
mais plusieurs unités de fabri- 
cation d'éthylène-glycol 
(220 000 t/an) et de poyétby 
lène (220 000 t de linéaire, 
91 000 t de polyéthylène haute 
densité). Devenu port pétrolier et 
pétrochimique, Yanbu compte 
maintenant plus de 60 000 habi- 
tants. 


Beaucoup plus foudroyant et 
spectaculaire a été le développe- 


-ment d'Al Jubail. Les Saoudiens y 


ont fait, le mot n'est pas trop fort, 





Une solution peut en cacher une autre 


d'us tunnel ou d'une autre 
forme de lien fixe entre 
FAngleterre et la France est 
aujourd'hui vieille de plus de 
deux siècles. Depuis le mémoire 
sur ce sujet de Nicolas Desmaret, 
daté de 1751, la technologie, le 
- commerce et les transports ainsi 
que jes attitudes des gouverne- 
ments se sont profondément 
modifiés. 
…… Actuellement, et malgré l'arrêt 
des travaux imposé par le gouver- 
nement Wilson en 1975, ce projet 
est à l'ordre du jour. Mais il ne se 
‘ te plus de la même façon, 
L'attitude des gouvernements 
contraste avec ce qu'elle a été il y 
a dix ans : tout en souhaitant La 
réalisation du projet, ils soubai- 


I ”IDÉE de la mise en place 


©" le projet est destiné à être financé 
. par des capitaux privés. 

‘ Pendant très longtemps, l'idée 
-.d'un tunnel sous la Manche est 
-. apparue comme une forme d'uto- 
;" {ple. Tout en ayant des résonances 
-- ‘au niveau symbolique et imagi- 
naire, elle représente et concrétise 
l'amélioration du système de 


* ‘Les difficultés technologiques 
d'une telle entreprise sont 
: énormes, et les risques associés le 
sont aussi, La mise en place d’une 

” ‘tels liaison est-elle intéressanté 
pour. l'usager, pour la région 
* Nord-Pas-de-Calais, pour l'écono- 
mie H ise? Et sous quelle 
forme doit-elle être réalisée ? 

.. Avant toute autré considéra- 
‘tion; le premier problème sur 
lequel les pouvoirs publics 
devraient prendre position était : 
s'agit-il cn projet ne tar 
public? Les deux types de proie! 
ne-relèvent pas de la même logi- 
que économique. Dans le premier 





ae ne 


| Mme Margaret Thatcher 
et M. François Mitterrand choisiront, 
Le 20 janvier, le projet de liaison 
entre l'Angleterre et ls France. 
: Attention à un choix hâtif 
qui interdirait toute amélioration de ce projet. 





par XAVIER FREIXAS {*) 





cas, senle ls rentabilité du projet, 
ainsi que son niveau de risque, 
doivent être retenus, alors que, 
dans le second, outre la rentabi- 
lité, tous les effets indirects 
induits doivent être pris en Consi- 
dération. 

Ce second type de calcul, plus 
complexe, correspond à la 
méthode dite de coût-avantage, 


tier. Elle est réalisée à partir d'un 
‘bilan à peu près complet des coûts 
de l'investissement et des satisfac- 
tions qu'en retireront les usagers. 
Ainsi, dans le cas du lien fixe, 
l'étude coût-avantage ne s’en tient 
pas à la simple évaluation des 
gains privés dé La société conces- 
l'avantage qu'en retirent les usa- 
gers, et le coût de l'existence du 
lien fixe trans-Manche pour les 


éventuellement, suivant le type de 
lien considéré, Les chemins de fer. 


des gouvernements est re :k 

jet relève du secteur privé, car 
Ÿ dem être financé, réalisé et 
exploité sans aucun apport budgé- 
taire ni garantie. Cependant le 
choix incombe aux gouverne- 
ments, #t il ne peut être fait que 


compte tenu de toutes les « retom- 
bées économiques » du projet. Par 
conséquent, même si les deux 
gouvernements concernés souhai- 
ten: que le projet demeure entiè- 
rement privé, ils devraient donner 
de feu vert à celui qui est le plus 
intéressant du point de vue coût- 
avantage, en intégrant, donc, les 


‘ effets directs et indirects, et en 


tenant compte de l'aspect irréver- 
sible de cette décision. 

L'étude d'un lien fixe trans- 
Manche a fait l'objet de plusieurs 
rapports de groupes d'experts {en 
particulier celui effectué par le 
Groupe fraaco-britannique pour 
le financement du lien trans- 
Manche, formé les cinq ban- 
ques suivantes : Indosuez, 
BNP, Crédit lyonnais, Midland 
Bank et National Westminster 
Bank) dont La lecture permet de 
cerner de près son l’impact écono- 
mique à tous les niveaux Tout 
d'abord, au. niveau de la forme 
précise que doit prendre le lien 
fixe trans-Manche, (tunnel ferro- 
viaire, pont, etc.}, choix qui 
dépend de la rentabilité ct des 
possibilités d’un financement 
Purement privé. Ensuite, au 
niveau des retombées économi- 
ques du projet, ce qui comprend 

(*) Professeur de sciences économi- 
ques à l'université de Montpellies-L. 


les difficultés qui vont naître à 
l'occasion de sa mise en place. 

Le choix gouvernemental doit 
se fonder essentiellement sur des 
considérations d'ordre privé (ren- 
tabilité, risque et capacité des 
marchés financiers à fournir les 
Capitaux nécessaires) et sur les 
cffets indirects du projet. Mais il 
ne faudrait pas négliger ici le 
caractère irréversible de Ja déci- 
sion, celle-ci se fait en 
l'absence d'une information com- 
plète, ce qui est bien le cas ici. Le 
problème est le suivant : La mise 
en place d'un type de lien fixe 
trans-Manche aujourd'hui renta- 
ble peut empêcher La mise en 
place dans cinq aus d'un autre 
type de Liaison beaucoup plus ren- 
table peut-être. 

Evidemment, c’est là un risque 
d'obsolescence, assumé quotidien- 
nement par chaque décideur, sans 
méme qu'il ait à être mentionné. 
Si nous tenons à le souligner tout 
particulièrement, c'est bien à 
cause de la nature des résultats 
obtenus dans l'évaluation des dif- 
férents projets, qui semblent indi- 
quer que, dans quelques années, 
un procédé de construction pour 
ce qui serait le pont le plus long 
du monde pourrait être fiable. Si 
les projets sont à peu près équiva- 
lents du point de vue de l'analyse 
coût-avantage, il faudrait éviter la 
mise en place de celui dont la pré- 
sence rendrait non rentable toute 
autre forme de liaison. 

Parmi les quatre projets, le pro- 
jet de tunnel ferroviaire simple 
apparait comme le moins intéres- 
sant. C'est pourtant paradoxale- 
ment ce projet qui avail été 
retenu. pour Etre abandonné 
ensuite en 1975. Sur la base des 
devis des nouveaux projets, on 
écartera ce type de liaison fixe qui 
n'a à son actif que le très faible 
coût. 


f Lire le suite page 36.) 


de la « chimie champignon ». Au 
début des années 70 simple port 
de pêche, AI Jubail abritait 
8000 habitants. Plus de 60 000 
vivent maintenant (300 000 sont 
prévus en l'an 2000) dans la ville 
nouvelle implantée sur le flanc 
nord de la plate-forme pétrochi- 
mique d'ores et déjà la plus 
grande du monde (131 km‘). sur- 
passant de très loin, en taille, celle 
de la BASF à Ludwigshafen 
{Rhénanie-Palatinet), 7 km et 
façonnée en un siècle. 


Comme un champignon 


11 a fallu tout créer, les infra- 
structures portuaires (avec plus 
de quatorze mouillages et une 
digue de 13 km} et routières 
(450 km), construire des cen- 
trales électriques (22 000 még2- 
watts), poser les lignes 
(1 185 km), monter des unités de 
dessalement d'eau de mer 
(890 000 mètres cubes/jour. un 
record mondial}, installer le télé- 





phone (60 000 lignes). aménager 
les plages (40 km), équiper un 
vaste aéroport capable d'accueil- 
lir les avions gros porteurs 
(Boeing 747) et, bien sûr, garnir 
la zone industrielle avec les usines 
inscrites au plan. 

A vocation presque exclusive- 
ment chimique (seule une usine 
sidérurgique fait figure d'égarée), 
la plate-forme ne compte mainte- 
nant pas moins d’une vingtaine de 
grandes unités aux fabrications 
les plus diverses : urée (500000 t 
par an), acide sulfurique 
(100000 t}. mélamine (20000 1), 
méthanol (1.25 million de 
tonnes). éthylène (1,6 million de 
tonnes), dichloréthylène 
(454000 1), éthylène-glycoi 
(300000 1), styrène (295000 1), 
£thano! (281000 1), soude causti- 
que (380000 cv). polyéthylène 
tous grades (390000 t), oxygène 
(438000 +}, azote (146000 !). 

ANDRÉ DESSOT. 


{Lire la suite page 38.) 
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PHILIPPE HERZOG 
et un collectif d'économistes 
Chemin pour sortir de la crise 


Quinze auteurs, parmi lesquels Philippe Herzog, 
ancien statisticien de l'INSEE. La préface. également 
sans signature personnelle, purement critique, ne 
porte pas sur les déceptions de la politique de 1981. 
L'opposition déciarée au libéralisme est tempérée par 
le quelque peu surprenante proposition : « La solution, 
c'est plus de liberté pour les gens. » 

L'emploi, général en France, du mot crise entretient 
l'illusion selon laquelle cette sorte de maladie « acci- 
dentelle » va, un jour, disparaître. Tei n'est pas le cas 
ici ; l'intervention générale est précisée, le terme crise 
étant une simple concession à l'ambiance. 

Qualité fondamentale, pensons-nous, la sincérité. 
Involontaires, les erreurs ou ignorances que l'on peut 
relever. Ferme croyance en une politique efficace, dans 
le cadre du régime, pour accroître le PIB, supprimer le 
chômage, etc., sans détruire, pour autant, l'équilibre 
des échanges extérieurs. 

Tous les secteurs sont passés en revue, de l'agro- 
alimentaire (très discret) à l'assurance automobile, en 
passant par le logement. Pour celui-ci, la réduction 
proposée de l'impôt foncier pourrait satisfaire les 
milieux d'opposition, mais la contrepartie n'est pas 

Ce défaut se retrouve, d'ailleurs, un peu partout : 
pénurie de chiffres actuels et attendus. Aucune allu- 
sion aux éffats directs et indirects de la réduction de la 
durée du travail dans les services publics, à est vrai, 
sous-estimés par les milieux conservateurs eux- 
mêmes. Opposition totale à la « flexibilité ». Que les 
objectifs soient plus clairs que les moyens de les 
atteindre n'est pas pour surprendre, mais l'étonne- 
ment peut venir de certaines contradictions {protéger 
avec refus du protectionnisme}. 

La proposition la plus positive est la participation 
intense des travailleurs à l'entreprise. Idée ancienne et 
toujours neuve, qui a pour ella la sympathie plus que 
l'expérience. Non proposés les fonds salariaux selon 
les socialistes suédois, non plus que selon l'« ancien 
amendement Vallon », quelque peu oublié. 

Un tableau des comptes de la nation, actuels et 
prévus, dénoterait un souci plus précis des priorités, 
comme aussi des obstacles. 


« Messidor. Editions sociales, Parts 1985. 249 p., 90 F. 


WILLIAM W. MURDOCH 


La faïm dans le monde. 
Surpopulation et sous-alimentation 


Un ouvrage important, puissant, documenté, dont 
l'éditeur a négligé de nous présenter l'auteur (améri- 
cain}, et qui déborde largement le domaine annoncé 
par son titre. 

intitulée « La population », {a première partie étudie 
assez profondément les rapports, dans un pays et plus 
encore dans une famille, entre les besoins économi- 
ques ét la fécondité. Sont malheureusement passés 
sous silence et sans doute ignorés les travaux non 
américains, notamment ceux du Français J. Klatzmann 
et de la Danoise Ester Boserup. 

Tout en dénonçant les thèmes simplistes, qui 
avaient connu, il y à quarante ans, un tel succès aux 
Etats-Unis, sur la surpopulation génératrice perma- 
nente de misère, W. Murdoch ignore les si remarqua- 
bles résuitats de J.-C. Chesnais et À. Lefebvre, sur 
l'absence de corrélation entre l'accroissement de la 
population dans les pays pauvres et la variation du 
niveau de vie. 

Vues pertinentes sur la mortalité infantile, sans 
mention, toutefois, de l'£ge critique où f'enfant sevré 
n'a pas encore les moyens physiques de chercher des 
protéines dens la nature. Faute d'une observation 
continue, au fil des ans, sur l'évolution de ces pays, 
les commentaires sur le Mexique et l'Inde sont quel 
que peu superficiels, à l'exception de ceux qui concer- 
nent le singulier Kerala. Sur l'évoiution mondiale, les 
sources les plus utilisées sont T. Frejka et D. Kirk, plus 
que Léon Tabah et les documents des Nations unies. 


Dans la deuxième partie « Ressources vivrières et 
agricuiture », l’auteur a ie mérite de ne pas tomber 
dans les critiques rituslles contre la « révolution 
verte ». Projactions intéressantes sur les ressources en 
matières premières, au-delà de l'horizon 1999 de 
W. Léontief. Toutefois, les engrais potassiques sont 
passés sous silence. 

La troisième partie est consacrée à une reconstitu- 
don historique, en Amérique latine. A l'approche de la 
fa, l'intérêt s'accroît, tout en prenant un ton plus poli- 
tique. Flèches acérées contre la politique de la CIA, 
dans le passé, selon une attitude absolvante, très cou- 
rante dans les milieux universitaires américains. 

Trois annexes dont une classification des pays du 
monde. Lecture très recommandée, rendue malheu- 
rausement plus difficile par le rejet accumulé des notes 
en fin de volume. Bonne traduction trop littéraie 
cependant sur certains mots {technologie au lieu de 
technique, stratégie au lieu de politique). 


* Dunod, Paris 1985, 24 cm, 422 p., 145 F. 


COLLECTIF CEDETIM 


Le non-alignement 


Le groupe CEDETIM (Centre d'études anti- 
impérialistes) travaille sur un sujet bien connu, défini 
par son titre même. L'énoncé est plus franc st plus 
direct que le simple « tiers-mondisme ». 

Nous commençons de façon assez inattendue par 
des perspectives qui sont piutôt un objectif qu'une 
véritable prévision. Particulièrement digne de lecture, 
la rétrospective générale de Bandoung à Lomé ll. Ton 


soutenu d'un bout à l'autre, mais l'échange inégal est 
admis comme un postulat. 
Pour éviter le reproche de subversion soviétique, 


- est bien dénoncée l'action en Afghanistan. Du reste, ia 


critiqua ne sa limite pes aux seuls pays capitalistes. 
Deux pages sont, en particulier, consacrées à ia Polo- 

ee 
Pad du plan Rapecki d'une neutralisation de 
l’Europe centrale. Sur le désarmement, vœux fervents, 
mais absence de précision. Leurs at ene 
rédigé avant l'entrevue Reagan-Gorbatchev. 

Ds Noirs méaen te ca à TES 
dont est souhaité le non-alignement, est, une fois de 
plus. oublié ou ignoré que la chute démographique 
ouvre la voie à d'étranges aventures. En conclusion, 
en objectif, un ordre nouveau, qui semble proche ce 
celui attendu ingénument lors de la fondation des 
Nations unies, mais qui appelle des précisions sur les 

Précieuse chronologie de 1927 à 1984. Lecture 
très recommandés. 


x Editions La Découverte, Paris 1985, 150 p. 65 F. 


GUERRAOUI DRISS 


Agriculture et développement 
au Maroc 


Professeur d'économie à l'université de Rabat, le 
préfacier, M. Habib El Mal, évoque les répercussions 
éventuelles de l'adhésion de l'Espagne et du Portugal 
à la Communauté économique européenne : loin de 
conduire te Maroc à quelque rephi autarcique, elle doit 
l'obliger à se toumer vers le marché mondial. Pour sa 
part, l’auteur, qui a enseigné à Lyon, il y a quelques 
années, est maître dé conférences à l'université de 
Fez. 


Déjà intense, du fait même du protectorat, le rôle 
de l'Etat dans l'économie marocaine s'est encore 
accentué après l'indépendance, notamment par l'inter- 
médiaire de la SODEA (Société de développement 
agricole) et de l'OCE (Office de commercielisation et 
d'exportation|. Deux organismes jouent un rôle direct 
spécialisé, l'ONICE (Office national interprofessionnel 
des céréales et légumineuses! et ls SNCS (Société 
nationale de commercialisation des semences}. Sur le 
plan financier, la Banque nationale de développement 


économique s'appuie sur la Caisse nationale de crédit : 


agricole, Une certaine libéralisation est, toutefois, en 
cours pour l'exportation. 

L'eau, élément vital, exige de forts aménagements. 
Bien que ne touchant encore que 15 % à 20 % des 
agriculteurs, les barrages représentent 30 % des 
investissements publics agricoles. Sur 497 000 hec- 
tares irrigables, 38 000 seulement sont effectivement 
irrigués. Grandes possibilités. 

Trente ans après l'indépendance, la question de la 
population reste posée, sans donner lieu encore à une 
véritable politique. L'émigration joue un rôle positif 
dans la balance des paiements, rapportant plus de 
4 milliards de dirhams par an, soit plus que les phos- 
Phates (3 milliards) et le tourisme {1,5 milliard). 

Impérieuse reste la limitation de l'exode rural, tant 
pour des raisons de sécurité alimentaire que de pro- 
grès agricole. 

Editions maghrébines, Casablanca, Publisud Paris. 
227 35 dirhams, 


ORSTOM 


La mortalité des enfants . 
dans les pays en développement . 


Ce cahier de l'ORSTOM (Office de la rechérehe ’ 
scientifique et technique outre-mer) est relatif aux" 
journées démographiques de 1982. Un sujet poignant, 


dont la conneissancs profonde peut facäiter la soIu- 


tion. Alors que, dans Les pays européens avant l'indus °° 
trie, la mortalité se concsntrait sur la première année : 
{mortalité infantile}, ele s'étend, dans les pays peur : 
vres, pendant cinq ans. Au bout da co délai, plus de la. 
moitié des enfants nés ont, dans certains pays. dis- 


paru. « 
Particulièrement étudiés, la République populare du à 


Congo {P. Dubozl, ts Venezuela (M.-R. Picquet}, Is 
Togo (P. Vimardi, sept pays d'Asia et quelques autres: 


{D. Benoï, A. Guillaume et P. Lévil, ainsi qua le bassin 


caraïbe (H. Domenach et J.-P. Guengant). 


M. Garenne et P. Vimard tracent un cadre d'étude - 
des causes, tandis que te Dr P. Cantrelle mer sa forte :. 
au service des études sur io sujet. Utile eût 


expérience 
été le rappel de l'effet favorable qu'exerce la kitte 


contre la mortalité infantile sus la kmitation des nais- 


* Editions de l'ORSTOM 1982 Paris 1985. 332 pacs. 
Abonnement 200 F pour quaire numéros. 


RENÉ GENDARME 
Les coulées du futur 


L'auteur du meilleur ouvrage sur les mulünationales 
se place cette fois dans le cadre régional. Au lende- , 
main de la guerre, à l'époque de Louis Armand, la Los: ‘ 
raine s'appuyait sax deux solides piliers, le fer et le 


charbon, ceux-è mêmes qui ont inspiré Jean Monnet 


{pius politique qu'économiste) pour la création de 
l'Europe. ! 


NL y a peu d'exemples d'erreurs aussi fortes de 


l'observation économique que ceile qui fut commise en : 
Europe sur l'acier, au moment même où la sidérurgie . 


séduisait, disons même charmait, tant de pays neufs 


1960. pp em pese de CS 


tion d'acier a, par manque de débouchés, commencé à 
fléchur. Et, après le choc de 1974, les plans de succé- 


der aux plans : plan Giraud, les deux plans Davignon, : 


mn mie 


profonde, 
eu parc d'attractions Schtroumpfgarden {sic}, ne 
pourrait être que le complément d'une soïde acuité 
productrice de richesses. 

Cette RE an 
dat 1 cad l'une étude nationale, sinon euro- 
péenne, il faudra bien en venir un jour à la notion pre- 
mière de besoins, combien plus fertile que le concept 
ingénu de e création d'emplois » ou de « formation » 
ED re l'édifice reste à 


% Presses universitaires de Nancy. Editions Serpenoise. 


Metz. 314 pages. 148 F. 





La liaison à travers la Manche 








{Suite de la page 35.) 


Le projet Europont, pont rou- 
tier vers le vingt et unième siècle, 
correspond à un pari technologi- 
que. Des sections de pont de 
5 kilomètres, d'une longueur trois 
fois supérieure à celles construites 
jusqu'ici, seraient reliées entre 
elles par des îles artificielles. Un 
matériau nouveau, à base de 
fibres composites — de caractéris- 
tiques comparables à l'acier et six 
fois plus léger, — serait utilisé 
pour les câbles de soutien du pont. 
La participation de la firme ICI- 
Fibres à ce projet constitue une 
garantie technologique de ce 
point de vue. 


; La circulation se ferait à l'inté- 
rieur d'un tube aveugle. ce qui le 
rendrait pour l'usager équivalent 
à un projet de tunnel. Ce projet, 
classé en tête pour ce qui est de La 
rentabilité, apparaît également 
comme le plus risqué, faute 
d'avoir une plus ample informa- 
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tion sur des techniques jusqu'ici 
jamais utilisées. 

Restent deux projets, tous les 
deux faisant la liaison entre San- 
gatte et Douvres : le projet du 
double tunnel ferroviaire dans 
lequel circulent des trains et des 
navettes qui transportent des voi- 
tures, et Le trajet pont-tunnel, 
appelé Euroroute, qui permet la 
circulation des voitures. L'un est 
prudent, l'autre ambitieux Le 
double tunnel ferroviaire est un 
projet peu risqué et très rentable, 
comportant un plus faible coût et 
peu de risques (la nature du sous- 
sol à cet endroit semble assez bien 
connue). 

Le projet composite Euroroute 
est constitué de deux segments de 
pont à la proximité des côtes, et 
reposant sur des Îles artificielles, 
suivi d'une descente en spirale — 
dont le groupe responsable assure 
qu’elle ne sera pas pire que de 
faire quatre fois le tour de Trafal- 
gar Square, — avec une pente de 
3,5%, et un segment de tunnel 
reliant fes deux. La hauteur au- 
dessus de la mer permettra 
d'échapper au brouillard, mais 
par vent violent la liaison sera fer- 
mée pour certains types de véhi- 
cules Un sondage réalisé récem- 
ment indiquait que 53% des 
Anglais contre 28%, et 59% des 
Français contre 18% préfèrent ce 
projet composite. 

Pourtant, non seulement la ren- 
tabilité est supérieure pour Le dou- 
ble tunnel ferroviaire; mais le ris- 
que est aussi plus faible, car un 
dépassement du devis de 50% 
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aurait des effets désastreux sur le 
projet routier. alors qu’ils seraient 
limités pour le projet ferroviaire. 
On peut penser qu'un dépasse- 
ment de devis de l'ordre de 50% 
est une éventualité hautement 
improbable et dont jes consé- 
quences peuvent être négligées. 
Signalons néanmoins qu'au Ja 

la construction du tunnel de Sei- 
kan a pris dix ans de plus que 
prévu et que le budget a été 
dépassé de 200 %. 

Des capitaux privés 

La rentabilité supérieure du 
projet de double tunnel ferro- 
viaire ne doit pas être un critère 
de choix pour le gouvernement, 
puisque dans les deux cas il trou- 
vera des capitaux privés prêts à le 
financer. Les gains publics ont été 
estimés pour le projet de pont rou- 
tier, pour lequel ils sont supé- 
rieurs de 47 % aux gains privés, et 
pour le projet de double tunnel 
ferroviaire, où ils sont supérieurs 
de 37%. En ce qui concerne les 
effets indirects, le double tunnel 
ferroviaire a des effets plus défa- 
vorables à la fois sur les ferries, 
sur les aéroports et sur les trans- 
ports que le pont routier. 

Cependant, les projets différent 
peu dans le nombre d'emplois 
créés. Le projet routier, plus 
lourd, comporte aussi la création 
d’un nombre plus élevé d'emplois. 
11 permettrait la création de cent 
cinquante mille emplois de cha- 
que côté de la Manche contre 
cent vingt-cinq mille pour le tun- 
nel ferroviaire. Par ailleurs, 
concernant la caractéristique irré- 
versible du choix, il est important 
de signaler que le groupe Euro- 
route propose déjà la mise en 
chantier ultérieure d'un double 
tunnel ferroviaire ! 

Ainsi le véritable choix gouver- 
nemental ne serait pas à faire 
entre deux projets, mais dans leur 
date de réalisation. Si tel est le 
cas, l'argument d'irréversibilité 
doit être invoqué afin d'intégrer 
dans l'analyse le fait que le projet 
de pont routier, aujourd'hui 
écarté parce que trop risqué, peut 
devenir le plus intéressant d'entre 


eux très bientôt. Or La mise en 
place de la liaison Euroroute 
aujourd'hui suppose l'abandon 
complet du projet de pont pue 
(Europont) à technologie évo- 
luée, alors que la mise en chantier 
du double tunnel ferroviaire laisse 
ouvert le choix ultérieur sur le 
type de liaison routière le plus 
adéquat et le plus fiable. 


Enfin, l'étude des retombées 
Par pays est relativement indépen- 
dante du type de projet un 
Les estimations effectuées 
Coopers et Lybrand et la SETEC 
permettent de dégager deux 
effets. En premier lieu, la proxi- 
mité géographique est détermi- 
nante, de sorte que la Belgique 
obtiendrait 3,3 % des bénéfices 
nets, les Pays-Bas 2,9 %, l'Allema- 


gne 2,8 % et l'Espagne 1,9 %. 
Ensuite, la répartition des béné- 
fices nets entre la France et le 
Grande-Bretagne est loin d'être 
équitable, puisque ia France en 
recueille 47 % contre 29,5 % pour 
la Grande-Bretagne. 


Le projet de lien fixe compro- 
met toutefois sérieusement les 
intérêts des compagnies de trans- 
port maritime. Es effet, le man- 
que à gagner pour ces compagnies 
serait de taille, car 60 % du trafic 
trans-Manche passe par Douvres, 
justement le point de départ du 
lien fixe, quel que soit le projet 
retenu. Pour riposter contre la 
menace que constituerait le lien 
fixe trans-Manche, les ferries ont 
formé l'association Flexlink, qui a 
démarré une campagne publici- 


Double tunnel ou pont-tunnel 
{en milliards de francs) 
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1993/94| ++ 
1892/93 


{4,8 %) 
au coût parce qu'il intègre les charges 


financières, La rentabilité, mesurée par le iaux de rendement interne, est 
appréciée hors inflation. Le risque se comprend : +++ pour très risqué, 
++ moyennement et + peu. 





jourd'hui en concurrence n'était en- 
visageable il y a quinze ans. Si le 
projet Euroroute est choisi, ne 
regretterons-nOus pas plus tard 
d'avoir écarté le projet Europont ? 
Le gouvernement est dans une 
position délicate. Du point de vue 
électoral, le projet Euroroute est 
plus intéressant. Du point de vue du 
calcul économique, cela ne semble 
pas être le cas. Mais peut-on dse- 
mander à un gouvernement d’adop- 
ter une optique de long terme, qui 
avantagers peut-être une autre 
équipe au pouvoir ? 
X F. 


taire avec un budget de 5 millions 
de francs. 

Flexlink le dénonce en se 
basant sur une étude de Philips et 
Drew qui remet en cause la possi- 
bilité de réalisation financière du 
projet, contredisant sur ce point 
les conclusions du groupe franco- 
britannique pour le financement 
de la traversée trans-Manche. 
Toutefois les compagnies auront 
le temps de limiter leurs pertes 
par un plan de réduction de 1æ& 


capacité de transport sur les: à 


lignes concurrencées. 


La fin des saint-simoniens 


Pour une partie, le choix gou- 
vernemental, en décidant d'ouvrir 
le projet aux capitaux privés, a. 
déjà été fait Et il y a une grande 
leçon à tirer de l'attitude gouver- 
nementale: c'est La fin de la doc- 
trine saint-simonienne au niveau 
étatique. Car l'idée d'abandonner 
complètement le projet à des capi- 
taux privés aurait certainement 
été inimaginable en 1981. 

Certains rraient voir [à un 
échange de bons procédés. 
M. Mitierrand fait une concession 
à M= Thatcher quant au carac- 
tère privé du projet. En contrepar- 
tie, l'accord franco-britannique 
d'ouverture d'un lien fixe inter- 


vient avant les prochaines élec: : 


tions, et constitue un point positif 
pour l'équipe au pouvoir. 
Cependant, même en adoptact 
ce point de vue, cela signifie que 
lc gouvernement valorise beau- 
Coup moins qu'il ne le faisait au 
moment des nationalisations les 
bénéfices sociaux de la gestion 
publique. Force est de reconnaf- 
tre, en effet, que ce projet est plus’ 
proche de l'idéologie de dénatio- 


nelisation actuellement en. 


vigueur en Grande-Bretagne que 
de celle mise en avant par 
l'actuelle majorité au moment des 
nationalisations. 


H s'agit d'un tournant impor- 


tant dans la conception du rôle de: 
l'Etat dans la société, illustré par” : 
cs qu'on pourrait appeler ke pus-. 
sage d'une conception saint-” 


simonienne au néo-libéralisme 
socialiste. 


XAVIER FRELXAS. | 
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ÉSIN NFLATION ou défla.. 
don ? 1L0°y a pes si long- 


mé ur byzan 
pour itine, péda 
pouf pire | iontile. Le souci 
majeur n’était-il pas de 

. pes de stopper un 


t. inflatiouniste . “ai. 


paraissait alors implacable ? 2 


Aujourd'hui, le pryssge de 
l'Occident a changé, paysage de 
tion en chute libre, baisse des prix 
du pétrole, lourdeur des matières 
premières, contraction du volume 
des crédits accordés aux pays en 

lent : y a-t-il jamais eu 
Plus nette n de signes 
de-sens déflationniste ? Au point 
que le tableau de la conjoncture 
occidentale, Qui reste dans l'en- 
semble optimiste pour 1986, de- 
vient ‘plus nuancé, 


Ici où I on s'interroge : à peine 
sortis de La crise, n'avons-nous pas 
à craimdre que là désinflation ne 
tourne à la déflation, avec une de- 
mande mondiale suffisamment 
molle pour remettre en cause les 
maigres acquis de le reprise (1} ? 
Ce aûi remet sur Le tapis quelques 
questions cru : otre l'infla- 
Éon et la déflation, où est le bien. 
où est le mal? Et comment défr- 
uir le cheminement optimal? . 

Pour tenter d'y voir plus clair, 
voyons d'abord les différentes 
étapes parcourues dans le pro- 
cessus de désinflation, depuis le 


commencé ; ; 
mière pliase : la douleur. C'est fa: 
périls 1981-1984 (ou 1982- 


1985, selon les pays). On pâtit 
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nte, et,” 







_-. Journée détude 
surles nouveaux textes 
.. comptables et fiscaux 
| pourl'aréié des camptes ef la lasse fiscale de 1985" 
mt s et sur la loi de finances pour 1966. 
par M. PINERO-VARGAS Diplômé ROM Coneue 
à Commissaire aux Comptes :_: 
 {NFOMATIONS-INSCRIPTIONS 
- ASSOCIATION DES COMPTABLES. £ 
: Président: M: PE ; 


ë rue Saint-Lazare, 75009 PARI 
4874 3316 42 8216.92 - 


. Les chances de la désinflation l’emportent 
=. "Sur les risques d'une panne. de l'activité. . 





É 
: _ Faut-il craindre la déflation? 6 


par ALBERT MERLIN {+} 


non seulement de Ja baisse du 
pouvoir d'achat, mais aussi des s6- 
quelles de l'inflation antérieure. 
Les délices de l’« effet de levier », 


Qui poussait À s’endetrer avec l’es- 


poir — plus où moins avoué — de 


payer des taux d'intérêt élevés au 
moment même où les revenus 
s'amenuisent . 


Du côté des entreprises, il y à 
bien un adjuvani. qui eùt pu ap- 
porter quelque baume sur leurs 
Plaies : l'inflexion des prix du pé- 
1role. Mais celle-ci se trouve alors 
annulée et même surcompensée 
par la folle envolée du dollar. Qui, 
en cetie première période, | dé- 
sinflation fait mal. Et l'on doute 
de ses bienfaits. Et l'on récrimine. 


Deuxième round : l'effort d'as- 
sainissement commence À payer. 
Dès la fin 1983 en Amérique, cou- 
rant 1984 dans l'ensemble de 
l'Europe, à partir.de 1985 dans 
notre pays, toujours décalé. Sur le 
plan des politiques internes, 
l'abandon du mécanisme diaboli- 
que -de- l'indexation des salaires, 
dans le plupart des pays, permet 
un début dé reprise des marges. 
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Les taux d'intérêt commencent À 
baisser lentement. 


Le retournement du marché pé- 
trolier se confirme, les matières 
premières replongent. Le tout am- 
plifié, pour les Européens, par La 

du dollar en fin de période. 
Ans, Den de Mars à n0- 
vembre 1985, les prix des ma- 
tières premières importées bais- 
sent de 18 % ! Pour les entreprises 
consommant du fuel, le cadeau 
est encore plus somptueux : 

— 30% entre mars et la fin de 
1985. 

Comment les indices des prix à 
la consommation ne s'en 
ressentiraient-ils pas ? Fruit de la 
rigueur ou d'un concours de cir- 
constances, peu importe : ce qui 


- compte c'est que la désinflation 


est bien vue, qu'elle est bien ap- 
préciée par le public. En témoi- 
gne, en France, la dernière en- 
quête de l InèRE sur les 
intentions d'achats, où mé 
nages attribuent explicitement 
l'amélioration de leur situation fi- 
nancière à la baisse de l'inflation. 
Le désinflation est aujourd’hui 
perçue comme génératrice de 
pouvoir d'achat, elle fait du bien. 


Chasser le spectre 


Alors, si tout le monde est d’ac- 
cord sur les vertus de la cure, 
pourquoi craindre pour demain ? 
Pourquoi :y aurait-il une troisième 
phase plus pénible que les deux 
premières ? C'est que l'on se 
trouve en terre inconnue : ce pro- 
cessaus de « désinflation/défla- 
tion» (l'hésitation n'est-elle pas 
déjà significative ?), qui paraît 
aujourd'hui si bien enclenchE, on 
ne sait pas très bien s'il va s'arré- 
ter ou pre vu qu'il n'y à 
guère de p: il nous 
rend perplexes, et Date musique 
peu inquiets. e le ferait un 
ds décent un | cvaau oublié depuis 


CE 


Si l'on se à céltre non plus aux 


impressions subjectives, mais aux. 


données de fait, l'hypothèse de Ia 
déflation apparaît beaucoup 


| moins évidente. D'abord, en fait. 
de baisses de prix absolues, il n'y 


a'à ce jour que des exemples très 
localisés. Is concernent le pétrole, 


‘et à un moindre degré, les ma- 


tières prernières. Î s'agit non 
d'une tendance générale, mais 
‘d'un mouvement de prix relatifs, 
‘d'un rééquilibrage de pouvoir 
d'achat qui profite aux pays 
consommateurs. 
1! y a baisse des prix parce qu'il 
y a des surcapacités pour ces pro 
duits ; das ay pes à éme D 
ble des 
in ET d'acn eu plan mor 
dial On nous dit que les pays qui 
souffrent aujourd'hui de ce réé- 
quilibrage sont aussi nùs clients et 
qu'ils vont diminuer leurs impor- 
tations, C'est, en effet, Hautenent 
probable, C'est même déjà fair 
Pardi} Voudrait-on avoir le 
beurre et: l'argent du beurre ? 
Mais rien n'autorise à eu inférer 














hypothèse d'une contraction de 
mondial 


d'ensemble du commerce 
. Autre version du -de 
déflation : l'hypothèse d’une 
(*) Directeur des ‘études. éconami- 
de Saint-Gobain. sir 
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de y a-t-il pas quelque maso- 
chisme, alors 


* bale (pour un niveau de prix 


panne de l'activité économique | 
par manque de quidités. Soit du 
fait d'une réduction drastique et 
soudaine du déficit extérieur amé- 
ricain : il suffit d'énoncer cette 
éventuatité pour faire apparaître 
sa faible probabilité, du moins à 
bref délai. Soit par suite de l'ap- 
Plication de politiques internes 
+ jusqu'au-bautistes », visant À as- 
sécher les circuits monétaires : tes 
Allemands ont eu un moment 
cette tentation, et Paraissaient 
prêts à payer très cher la purge 
complète de ren c'est-à- 
dire le passage de 2 % à zéro. 
Cette hypothèque est maintenant | 
levée, et le risque d'une paune de 
liquidités paraît peu probable en 
Occident. 


Dans les pays cn dév: 
ment, surendettés, l'hypothèse est 
plus plausible : si l'on suivait à la 
leure les strictes recommanda- 
tions du FMI, dans certains pays 
le risque d'asphyzie ne serait pas 
purement théorique, Mais tout in- 
dique que La menace a été perçue. 
L'idée chemine d'un rééchelonne- 
ment des dettes, voire de l'octroi 
de nouveaux prêts aux pays les 
mieux disposés à l'effort, mème si 
les banquiers se montrent plus 
prudents qu'antérieurement (qui 
ne les comprendrait ?). 

Reste l'hypothèse d'un pro- 
cessus déflationnisie qui trouve- 
rait sa source non plus dans une 
défaillance «technique», mais 
dans une sorte de contagion psy- 
chologique. Face aux surcapacités 
de certains produits de base, face 
à la perspective de nouvelles 
baisses sur le pétrole (gare à La fin 
de l'hiver !}, ne faut-il pas crain- 
dre que les anticipations à la 
baisse gagnent peu à peu les 
agents économiques ? Que les dé- 
cisions d'innovation soïent remises 
à plus tard ? Que les opérateurs 
financiers en tirent les consé- 
quences et se portent vendeurs ? 

Le moins que l'on puisse dire 
est que ce n'est pas la tendance 
actuelle : à ce jour, dans les usines 
européennes, ce sont les aspects 
positifs de la désinflation qui 
l'emportent, et avant tout la 
baisse des. prix des approvisionne- 
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Lo nerf de la guerre des entreprit 
ses, c'est l'argent frais. Surtout 
pour celles que leur dynamique de 
développement conduit à augmen- 
ter le montant de leurs paiements 
comptant (salaires, charges socia- 
les, fiscales et para-liscales, etc...) 
Beaucoup d'entreprises, petites ou 
moyennes, sont nées du courage et 
de l'imagination d'un homme et ne 
disposent pas tu capital nécessaire 
pour payer les charges aquotidien- 
nes nées de leur volonté d'expan- 


cière de vos clients. 


assistance juridique et de 


Sion. 
ments extérieurs. Cette baisse est per les plus grands journalis- 
perçué comme un « plus », | Elles doivent disposer rapidement ls ques et les spécialistes 
comme le «coup de pouce» qui et st Intégraloment à ue che, de Sottrec. 
-, manquait à la restauration de a mes facturées à leurs clients. LL uote 
rentabilñé, indispensable au re- or atir les meilleures d'entre … dans ses moindres détails l'Afactu. 
bond des investissements. La | elles, Sofrec a imaginé d'être “un, ;age Sofrec. Sa lecture confirme 
baisse des coûts, facteur de crois- factor pas comme les cos 
toade Soir la Pr paré contre de “PArgent Frais” dans 
sent bien décidées à profiter. fes 48 heures et vous remet soif un 
chèque, soit un billet à ordre, immé- 
La cause paraît donc entendue. | dilatement escomptable par votre 
Pour une fois que l'Europe n’est | banquier. 


pas trop mal servie, saisissons nos 
Frances. Chassons les fantômes. 


Sofirec gère “à la carte” votre 
nr ll vous laisse 
Créances à finan- 
que la victoire sur 
inflation nous fait tant de bien, à 
imaginer toutes les douleurs que 
pourrait nous infliger une hypo- 
thétique déflation ? Heureuse- 
ment, les chefs d'entreprise sont 
moins sujets à la déprime que les 
‘économistes. C'est tant mieux 
pour la croissance de 


| 

l 
votre alfacturage en fonction de | 
vos besoins ef faire ainsi l'écono- | 
mie de frais importants. - { 
3 

1 

1 





Sofirec assure à sos adhérents 
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” (t) Déflation ignifie, stricto sensu, 
demande globale i à l'offre glo- 
donné). 
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La chronique de Paul Fabra 





NE fois qu'on a constaté, au 
Vu des statistiques, comme 
l'ont fait le premier ministre 
et son interrogateur de « L'heure de 
vérité », mercredi dernier, que depuis 
mai 1981, c'est le smicard et le 
boursier qui ont vu leurs revenus aug- 
menter le plus vite, on n'a guère pré- 
cisé l'évolution réelle des rémunéra- 
tions en France, et encore moins 
répondu à la question implicite : qui, 
en France, a bénéficié de l'expérience 
socialiste ? On a toutefois touché du 
doigt un phénomène de grande por- 
tée sociale, tout en lui donnant un 
éclairage politique sans doute abusif. 
En ce qui concerne is montée de la 
Bourse, il est difficile de tirer de ce 
qui s'est passé une conclusion claire, 
sauf si l'on était parti de l'idée sim- 
pliste que la gauche au pouvoir, 
c'était une première et décisive étape 
de « rupture » avec le capitalisme et 
son symbole quelque peu défraïchi, le 
marché financier. Selon l'indice de la 
Chambre syndicale des agents de 
change, la hausse moyenne des 
actions aurait été à Paris, de mai 
1981 à fin 1985, de 120,2 % (con- 
tre + 41 % de 1977 à 1980). 
Pendant les années 1981 et 
1982, marquées par le traumatisme 
des nationalisations, qui auront 
amputé la Bourse d'environ 30 % de 
ses actifs, l'indice n'avait pratique- 
ment pas bougé. La reprise n'eut lieu 
qu'à partir de 1983, en retard par 
rapport au fort mouvement de 
hausse qui s'était manifesté à Wall 
Street dès le mois d'août 1982. En 
1983, l'indice boursier devait s’éle- 
ver en France de 56,7 % ; l'ascen- 
sion se poursuivait l'année suivante à 
un rythme plus modéré (+ 16,5 %), 
pour reprendre de plus belle en 1985 
{+ 45 %). D'autres places ont fait 
beaucoup mieux que Paris, à com- 
mencer par celle de Francfort 
{+ 74 % en 1985). 
fl faudrait se demander à combien 
de Français ces gains — puisque 
gains il y a eu, jusqu'à ce jour en tout 
cas — ont profité et comment ils ont 
été répartis entre eux. Le nombre des 
actionnaires a sensiblement aug- 
menté depuis sept ou huit ans, sans 
que les nationalisations renversent la 
tendance, Une évolution que l'arrivée 


Les bas salaires et la Bourse 


de la gauche a sans doute beaucoup 
accélérée, malgré l'instauration de la 
devise-titre, qui a pendant longtemps 
renchéri l'acquisition des valeurs 
américaines, allemandes, japonaises, 
etc., c’est l'engouement des Français 
pour ces dernières. Leur portefeuille 
de titres étrangers s'élève à un mon- 
tant comparable à celui de leur porte- 
feuille d'actions françaises, Autre 
phénomène d'ampleur encore plus 
grande : on a assisté depuis 1981 à 
un extraordinaire essor du marché 
obligataire, qui n'est pas étranger 
aux besoins de financement du Tré- 
sor, fortement accrus depuis mai 
1981. 

A l'autre bout de l'échelle, l'aug- 
mentation du pouvoir d'achat du 
SMIC observée depuis mai 1981, à 
savoir 18,6 % d’après les statisti- 
ques de l'INSEE, s'inscrit dans une 
évolution beaucoup plus ancienne — 
on pourrait en l'occurrence dire sécu- 
laire. La gauche au pouvoir l'a-t-elle 
accélérée ? Il est très difficile de 
f’affirmer à coup sûr. Les chiffres ne 
donnent pas de réponse claire. Il est 
vrai que l'accroissement du pouvoir 
d'achat du SMIC aura été d'environ 
la moitié sous le gouvernement de 
Raymond Barre (septembre 1976 à 
avril 1981), soit + 9,2 %, mais cette 
progression ralentie suivait une reva- 
lorisation très forte (+ 15 %) pen- 
dant les deux ans et trois mois (mai 
1974-août 1976) qu'avait duré le 
gouvernement précédent de Jacques 
Chirac. Auparavant, à la faveur, 
d’abord, de l'augmentation d'un tiers 
(en valeur nominale} du salaire mini- 
mum décidée par les accords de Gre- 
nelle de juin 1968, puis du remplace- 
ment en 1970 du SMIG (salaire 
minimum interprofessionnel garanti} 
par le SMIC (salaire minimum inter- 
professionnel de croissance}, on avait 
assisté à une hausse de 75,8 %, de 
mai 1968 à mai 1974 (date à 
laquelle M. Giscard d'Estaing s'ins- 
taille à l'Elysée), du pouvoir d'achat 
de cette rémunération de référence. 

Les statisticiens prennent soin de 
faire remarquer que le pouvoir 


d'achat du SMIC ne correspond pas 
nécessairement à celui du smicard, 
car dans un nombre non négligeable 
de cas le SMIC constitue dans un 
ménage un salaire d'appoint. Il reste 
que son évolution est probablement 
assez significative de celle des bas 
revenus. 

C'est un fait que, sur la longue 
période — quelle que soit la définition 
que l'on donne de cette mesure de 
temps, — les revenus bas et moyens 
sont ceux qui ont, et de loin, aug- 
menté le plus vite. Le reconnaître 
ouvertement, ce n’est ni insulter à la 
misère qui existe encore, ni se Satis- 
faire de la situation précaire dans 
laquelle vivent encore des millions de 
gens. ni considérer comme normal 
que le pouvoir d'achat des familles 
ouvrières françaises (pour ne citer 
que cet exemple) soit inférieur à celui 
des familles ouvrières allemandes. Un 
écart qui n'est dû pratiquement qu'à 
une organisation inadéquate de l'éco- 
nomie de notre pays (en ce qui 
conceme le régime des prix et de la 
concurrence, la politique du crédit, 
etc.}, étant donné que, dans l'ensem- 
ble, {es Français travaillent sans 
doute à peu près autant que les Aïlte- 


mands. 

A tion posée à Laurent Fabius 
£ — pour qui le socialisme a- 
tsl été avantageux ? — revient en 
fait à se demander, puisque les socia- 
listes ont eu la bonne idée de ne pas 
Changer notre système économique 
{ils n’en avaient du reste certaine- 
ment pas reçu le mandat} : à qui pro- 
fe ce «système» que, faute de 
mieux, un nombre grandissant de 
Français, à en croire les sondages, 
commencent à accepter, non seule- 
ment dans les faits mais « en 
esprit»? cette question, l'écono- 
miste autrichien (devenu américain} 
Joseph Schumpeter répondait de Ja 
facon suivante : il est probable que la 
principale bénéficiaire du capitalisme 
aura été la classe ouvrière. 


TELLE enseigne que la ques- 


Cette affirmation apparaîtra 
encbre aujourd'hui choquente à plus 
d'un, et pour des raisons qui méritent 
d'être prises en considération. La 
réhabilitation du profit, qui n'en finit 
pas (on en parle depuis plus de trente 
ans.) se comprend parfaitement, 


étant données les absurdités qui ont 


été dites à son sujet. Cela ne rend 
pas plus acceptable le cuite du Vesu 
d'or qui trouve dans le régime « cap 
taliste » maintes occasions de s'éta- 
ler sans vergogne. 

il reste que, pour l’immenss majo- 
rité de la population, les écarts de 
niveau de vie n'ont cessé depuis très 
longtemps, et notamment depuis le 
début de ce siècle — encore plus 
depuis 1946, — de diminuer, et cela 
par un double mouvement. Les pau- 
vres sont devenus moins pauvres, et 
les riches dans l’ensemble moins 
riches. i 

Jean Fourastié a montré pour le 
France, notamment dans ses deux 
ouvrages l‘Evolution des prix à long 
terme (Presses universitaires de 
France, 1969) et {es Treme Glo- 
rieuses (Fayard, 1979), dans quelle 
très importante mesure l'éventail 
des salaires s'est retréci. li y a un 
demi-siècle, un directeur de banque 
Pouvait gagner entre vingt et qua- 
rente fois plus qu'un employé. Un 
écart de un à dix est aujourd’hui 
considéré comme important. Encore 
est-il sensiblement atténué par l'inci- 
dence de l'impôt. Simultanément, le 
pouvoir d'achat des salariés les 
moins payés a été, selon Fourastié, 
qui fournit ses preuves, multiplié par 
trois ou quatre de 1946 à 1975. Si 
l'on prend pour période de référence 
les années qui précédèrent la pre- 
mière guerre mondiale, le coefficient 
multiplicateur est de cinq ou de six, 
parfois davantage. Les extraordi- 
naires progrès de la productivité ont 
permis cette évolution. Aujourd’hui, 
le prix d'une bonne voiture représen- 
tera peut-être la moitié d’un salaire 
annuel moyen. || fallait avant-guerre 
travailler plusieurs années pour 


. bien que seule une petite partie de ia 


“qualifient sans doute un peu vite 


‘que. On n'a plus guère idée du 


- aujourd'hui à d'opulents et impré- 









































gagner la somme correspondante, si 


populétion pouvait «58 permettre » 
de posséder une automobile. 

« Un véritable bourgeois, c'est un 
homme dont le nivesu de vie est 
inférieur à celui de son grand-père », 
disait un des participants à une dis- 

! ivée précisé par un 
des nombreux articles de presse qui 


de « grand bourgeois » un des 
grands personnages de la Répubh- 


niveau de vie dont jouissait avant 
1914 et même jusqu'en 1930 une 
famille de riches bourgeois. En 
témoignent encore les vastes et 
luxueuses demeures construites à 
l'époque et qui sont vendues 


voyants Arabes. 


A crise financière permanente 
dans laquelle nous vivons est 
un terreau favorable à l'édifi- 

cation de nouvelles grosses for- 

tunes. Les anciennes ne sont pas 
mones et, quand elles sont adminis- 
trées avec talent, elles valent à leurs 
possesseurs une belle place au soleñ 
dans la République, y compris sous 
le président élu en mai 1981. 

Cependant, l'action des socialistes 
aura sans doute été importante pour 
remodeler en profondeur et sur la 
longue durée le paysage social fran- 
çais. Les partis d'opposition annon- 
cent qu'ils supprimeront l'impôt sur 
les « grandes fortunes », qui est un. 
impôt mal conçu et dont les consé- 
auences sont effectivement souvent 
antiéconomiques, mais aucun, 

Semble-t-it, ne parle de revenir sur le 
doublement des droits de succes- 
Sion. La fortune acquise n'est qu'une 
des composantes du règne durable 
de la bourgeoisie. Son charme dis- 
cret tient aussi au fait qu'i s'agit 
d'une classe à laquelle on peut — 

les exemples ne manquent pas — 

décider soi-même d'appartenir. Un 
bon diplôme et savoir tenir sa four- 
chette à table sont parmi les condi- 
tions d'entrée, et encore pas tou- 
jours en ce qui concerne la première. 





{Suite de la page 35.) 

Et ce n'est pas fini. Dans les 
trois ans à venir, le site va s'enri- 
Chir de nouvelles unités, qui pro- 
duiront du CVM (300 t), du 
PVC (200 000 t), du MTBE 
(500 000 :t), de l'ammoniac 
(330 000 t), du polyester et du 
butadiène (125 000 t). Enfin des 
projets pour fabriquer du propy- 
lène et des engrais phosphatés 
sont très avancés. 

Le travail accompli est gigan- 
tesque. 11 se mesure à la quantité 
de terre retirée par les bulldozers 
(400 millions de mètres cubes), 
qui permettrait de bätir un mur 
de 9 mètres de large sur 1 mètre 
de haut ceinturant le globe. 
Mieux : cette industrialisation 
galopante a été menée conformé- 
ment au Calendrier fixé, parfois 
même en avance. Elle est à 
l'échelle du pays — presque aussi 
grand que l'Europe à douze — et 
de ses revenus. Enfin, l'ensemble 
est beau. 

Les Saoudiens, il est vraï, n'ont 
pas lésiné sur les moyens. Ils ont 
acheté ce qui se faisait de mieux, 
recouru aux techniques les plus 
avancées et. dépensé une for- 
tune. Le montant de la facture est 
astronomique : 120 milliards de 

. rials (260 milliards de francs} au 
total, dont 72 milliards (160 mil- 
liards de francs) pour Al-Jubail. 
Sur ce chiffre, 50 milliards 
(110 milliards de francs) ont été 
consacrés aux infrastructures. 

Associées dans des opérations 
conjointes {joinr ventures) à plu- 
sieurs filiales de la SABIC., les 
firmes étrangères ont, pour leur 
part, touché 80 milliards de rials 
(176 milliards de francs). Ce sont 
Exxon (co-actionnaire de l'AI 
Jubail Petrochemical Co.- 
Kemya), Shell US (Saudi Petro- 
chemical Ce.-SADAF), Celanese 
et Texas Eastern (National 
Methanol Co.-lbn Sina), Mobil 
{Saudi Yanbu Petrochemical 
Co.-Yanpet), Mitsubishi (Saudi 
Methanol Co.-Ar Razi et Eastern 
Petrochemical Co.-Sharq). 

Une partie des 10 milliards de 
rials (22 milliards de francs) res- 
tant à investir iront au groupe 
coréen Lucky, allié de la SABIC 
pour le PVC, à la lirme finlan- 
daise Neste Oy ei à ia société ita- 
licnne SNAM-Progerti (ENI) 
intéressées au projet de MTBE, 
enfin au japonais Toyo (ammo- 
niac). 


Arabie saoudite : le gaz et l'argent 


Colossale ? La pétrochimie 
saoudienne l’est assurément. 
Menaçante ? Elle en donne toutes 
les apparences avec l'objectif que 
s'est fixé Ryad d'atteindre dans 
les années 90 de 4 % à 5 % de la 
production mondiale, avec aussi 
ses capacités installées, qui. à bien 
des égards, mettent ce pays en 
position de force face à l'Europe 
de l'Ouest. Son poids est excessif, 
notamment en méthanol et en 
éthylène-glycol (40 % de la pro- 
duction européenne dans les deux 
cas). [1 est lourd pour l'urée 
(0 &) et plus léger pour l'ammo- 
niac (2 %). Pour les autres pro- 
duits, l'Arabie saoudite se situe 
également en bonne place. Elle 
aligne toute seule 10 % des capa- 
cités européennes pour l'éthylène, 
8,5 % pour le siyrène, bientôt 
5,7 % pour le PVC, surtout 34 % 
pour le polyéthylène basse densité 
linéaire. 


Des surplus menaçants 


Cependant, ainsi présenté, cet 
inventaire n'est pas très significa- 
tif. Tout dépend de la destination 
donnée à ces divers produits. 
L'éthylène ne pose pas vraiment 
problème : la production est en 
grande partie Captive. Mais La 
situation se complique avec le sty- 
rène. Elle devient délicate avec le 
polyéthylène linéaire : Ryad 
compte bien absorber 15 % de sa 
production pour ses propres 
besoins. Toutefois, même avec des 
marchés internationaux en expan- 
sion rapide (20 % l'an) et une 
demande du Sud-Est asiatique, 
les surplus risquent d'engorger les 
circuits commerciaux. Le bât 
blesse vraiment avec le méthanol, 
l'éthylène-glycol, Purée, et bles- 
sera en 1986 avec l'ammoniac et 
le PVC. 

Il s'agit, quelle que soit lim, 
tance des productions ocaless de 

roduits rendus très sensibles en 

urope par les surcapacités 
encore exisiantes, S'agissant du 
méthanol, les Saoudiens vont 
certes en Consommer pour fabri- 
quer du MTBE. Le Japon consti- 
tue aussi un bon débouché pour ce 
produit (500 060 tonnes), où les 
Capacités ont été réduites (36 %) 
à cette fin. Mais sera-ce suffisant 
pour éponger les excédents ? Une 
nouvelle unité de 330 000 tonnes 
vient de démarrer à Bahreïn, dont 
la SABIC détient 33 % du capital 


aux côtés des Koweïtiens et du 
gouvernement local. 

Si le détail, produit par produit, 
des lieux du débarquement des 
marchandises n'est pas connu, on 
sait, en revanche, que l'Europe 
est, après le Sud-Est asiatique et 
les PVD, la cible privilégiée des 
exportations chimiques de l’Ara- 
bie saoudite. Ryad veut rééquili- 
brer ses échanges avec le Vieux 
Continent (près de 10 milliards 
de dollars de déficit en 1984), 
dont les marchandises (20 mil- 
liards de dollars) comptent pour 
35 % dans ses importations glo- 
bales (23 % pour les Etats-Unis, 
12% pour le Japon). 

Les coûts de transport sont 
moins élevés, et les Etats-Unis ont 
érigé des barrières douanières. 
Les Saoudiens ne leur en font 
d'ailleurs pas le reproche ouverte- 
ment. Avec leur aide industrielle, 
les Américains ont acquis un 
immense capital de sympathie, et, 
comme les Japonais, ils prétent 
main forte aux Saoudiens pour 
commercialiser une bonne partie 
de la production provenant des 
joint ventures (80 %). 

Vendre, d'accord, mais encore 
faut-il que les marchandises 


offrent des attraits. La qualité est 
exemplaire ; mais ce facteur n'est 
pas décisif. Les niveaux sont par- 
tout à peu près identiques. Les 
prix, alors ? C'est le problème le 
plus lancinant. Entre les frais 
fixes (équipements. usines, infra- 
Structures, licences) et les coûts 
variables (matière première, 
énergie). trop d'éléments entrent 
en jeu pour se prononcer, alors 
que les Saoudiens se refusent à 
fournir des indications précises 
sur les principaux d'entre eux. 


Un prix dérisoire 

Une chose est certaine. La 
matière première, le gaz, est 
payée un prix dérisoire : 0,5 dollar 
per million de BTU (British Ther- 
mal Unit), équivalant à 293 kWh, 
soit environ huit fois moins cher 
qu'en Occident. De son côté, 
l'électricité est facturée très bon 
marché aux entreprises (environ 
10 centimes le kilowattheure, soit 
moitié moins qu'en France). Au- 
delà, c'est la bouteille à l'encre. 

M. Ibrahim A. Salamah, vice- 
président de La SABIC, consent à 
indiquer : = Nos frais fixes sont 


BUTADIÈNE : produit servant à 
fa fabrication, notamment, 
de caoutchouc synthétique. 

ÉTHYLÈNE : matière de base 
de toute la pétrochimie, ob- 
tenue à partir du naphta, du 
fioul et/ou du gaz dans un 
vapocraqueur. 

ÉTHYLÈNE GLYCOL: dérivé 
employé dans la fabrication 

F de fibres polyester. 

ÉTHANOL : dérivé du pétrole 
ou de produits agricoles, em- 
ployé comme additif dans 
l'essence pour relever l'indice 
d'octane. 

MTBE {méthyl tertio butyl- 
que ether) : dérivé du mé- 
thanol. Sert également d'ad- 
ditif dans l'essence. 

MÉLAMINE : thermoplastique 
semblable au Formica {nom 
de marque). 

POLYÉTHYLÈNE : matière 
plastique. Comporte trois 
grades : deux sont souples, 


ballage. Le polyéthylène 
haute densité est dur et 
trouve son application dans 
les industries alimentaire et 
automobile. 

CVM {chlorure de vinyle mo- 
nomère) : Base de la fabrica- 
tion du PVC. 


à fabriquer des matières 
plastiques (polystyrène), des 
Caoutchoucs synthétiques, 
etc. Entre dans la formulation 





importants. Ils comptent pour 
70% de nos coûts, les frais varia- 
bles pour 30%. - C'est exacte- 
ment l'inverse en Europe. De son 
cûté, le D' Abdulaziz Al Jarbou, 
directeur général à la SABIC 
pour les projets en exécution, 
insiste: « Notre pays paie un 
lourd tribut à la technologie occi- 
dentale» (licences, matériels). 
Bref, à en croire les responsables 
saoudiens, livrés, leurs produits ne 
sont moins chers. Impossible 
toutefois de faire la moindre cor 
paraison. Les sociétés exploitantes 
prennent-elles ou non en charge 
une partie des frais d'iofrastruc- 
ture? Les Saoudiens le préten- 
dent. Les spécialistes occidentaux 
n'en croient pas un mot. 

D'après la banque française 
Indosuez, les avantages ne sont 
pas aussi importants qu'on le sup- 
pose. Pour ses-experts, par exem- 
ple, le polyéthylène saoudien livré 
coûterait de 15% à 19% moins 
cher: mais l'écart ne serait plus 
que de 2% à 6 % en incluant les 
droits de douane (13%). Mais 
Indosuez reconnaît que le prix de 
l'éthylène est d'au moins 40% 
moins élevé, et d'ajouter que ce 
n'est pas une référence, ce produit 
n'étant pas commercialisé, pour 
l'instant du moins. Certes, mais 
l'avantage demeure pour les utili- 
sateurs locaux. - 

Une étude américaine, qui 
englobe presque tous les pararmè- 
tres (frais fixes, coûts variables, 
intérêt sur le capital, transport, 
assurances, droits de douane). va 
Plus loin. Pour la plupart des pro- 
duits, l'écart de prix est favorable 
à l'Arabie saoudite de 30% en 
moyenne, par exemple de 28,5% 
pour l'éthylène-glycol, de 32,5 & 
pour Féthylène, de 30,5 % pour le 
polyéthylène. 

Quoi qu'il en soit, avec la part 
prise sans nu} doute par le 
royaume wahhabite dans les frais 
d'aménagement, on peut tenir 
pour assuré que la Chimie des 
Sables est relativement bon mar- 
ché L'Arabie saoudite est-elle 
pour autant disposée à déclencher 
une guerre commerciale nuisible 
aux intérêts européens ? - Je n'y 
crois pas, assure encore M. Sala- 
mab. Nous vendons aux prix.du 
marché e1 nous sommes même en 
compétition avec nos partenaires 
étrangers. C'est une situation 
saine. » 


A l'évidence, les Saoudiens 


- n'ont rien à gagner pour l'instant 


dans une bataille des. prix. En 
dépit d’un certain laxisme doua- 
nier dicté par des motifs commer- 
ciaux. l'Europe veille au grain. 
Avec la baisse du dollar et des 
cours du brut, ses chimisies sont 
ei moins mauvaise posture. De 
son côté, pour les mêmes raisons, 
Ryad voit fondre ses avantages. 


La menace 
A moins d'un krach pétrolier, 
les firmes européennes devront de 
toute façon réduire le taux de 
marche de leurs usines amé- 





‘Horer leur rentabilit€. C'est la ran- 


çon de frais variables élevés. En 
revanche, avec des frais fixes 
assez lourds, leurs concurrents 
saoudiens ont intérêt à faire exac- 
tement le contraire. : 

M. Salamah ne s'en cache pas : 
+ Quelle que soit la conjoncture 
des marchés, nous sommes 
décidés à faire tourner nos unités 
à plein rendement. - La menace 
est à peine moins vailée que celle 
des mesures de rétorsion. 

_ Toutefois. à devenir trop agres- 
sives, les firmes saoudiennes ris- 
quent aussi de se voir imposer des 
mesures douanières plus contrai- 
gnantes que le SPG. A Bruxelles, 
on en parle à demi-mot pour le 
faire savoir. Dans ce petit jeu de 
lintimidation, la négociation, 
comme toujours, aura probable. 
ment le dernier mot. 

Qu'on le veuille ou non. les 
réductions de capacités en 
Europe, dans la chimie lourde, 
s'inscrivent dans une logique 
industrielle implacable. Cela ne 
correspond-i] . du reste, à ja 
volonté manifestée de s'orienter 
vers la fabrication de spécialités à 
haute valeur ajoutée pour laisser 
le soin aux PVD de les approvi- 
sionner commodités ? On en 
perle depuis dix ans. 

Rhône-Pouienc (France) et 
Montedison (italie) ont tourné la 


-page. Même s'ils sont obligés de 


maintenir certaines productions 
pour des raisons stratégiques, les 
autres groupes européens sont 
condamnés un jour à passer la 
main. Cela ne se fera pas tout de 
suite, mais pas nécessairement à 
leur détriment. Pour continuer de 
se développer en aval. la carte de 
la SABIC n'est peut-être pas 
mauvaise à jouer. 


ANDRÉ DESSOT. 
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AFFAIRES 





Dollar : en reprise à 7,57 F 


Déprimé vendredi 10 janvier dans la matinée par des rumeurs de 
représailles des banques arabes, après le gel des capitaux libyens 
aux Etats-Unis, le dollar a confirmé, lundi 13 janvier sa reprise, 
observée vendredi soir à New-York, Sur un démenti de ces mêmes 
banques arabes. En conséquence, le « billet vert », qui était retombé 
ë la veille du week-end, de 7,57 F à 7,4850 F et de 2,47 DM à 
2,44 DM, est remonté à 7,57 F et 2,47 DM, retrouvant ses cours 
de départ, et progressant même à Tokyo à près de 203 yens. Une 
légère tension des taux aux Etats-Unis a favorisé cette reprise. 


production française en 
baisse de 1 % en 1985 


La production française d'acier brut, avec 18,812 millions de 
tonnes, a diminué de 1% en 1985 par rapport à 1984, selon la 
Chambre syndicale de la sidérurgie française. La production de 
fonte s'est élevée à 15,426 millions de tonnes, en hausse de 2,6 % 





TÉLÉCOMMUNICATIONS 


M. d'Aubert (UDF barriste) critique 
le projet d'accord ATT-CGE 


+ Empêcher un accord entre ATT 
et CGÉ aurait peut-être quelque 
chose de bon. - M. François 
d'Aubert, qui s'exprimait, le jeudi 
9 janvier, au Forum du magazine 
l'Expansion, s'est montré critique 
sur le projet d'accord dans les télé- 
communications entre je groupe 
nationalisé CGE et le géant améri- 
cain ATT. Cet accord, soumis à 
diverses conditions par le gouverne- 
ment, prévoit de donner 16 % du 
marché français des centraux télé- 
phoniques à ATT en échange d'une 
aide de ce groupe à la CGE sur le 
marché américain. 

« La France technologique risque 
de rester un peu au de la 
route -, a expliqué le député UDF 
de Laval, compte tenu de la puis- 
sance d'ATT non seulement dans les 
centraux mais également dans les 
réseaux de télécommunications, élé- 
ments - stratégiques » Car intéres- 
sant la défense nationale. » Le gaul- 
lisme industriel avait du bon de 
lemps en lemps », à Poursuivi 
M. d'Aubert. La CGE ayant négocié 
16 % du marché français des PTT 
alors qu'ils ne lui appartiennent pas, 
le député barriste a ajouté que cette 
affaire est « le comble de ce qu'il ne 
Jfaur pas faire en économie mixte ». 
- Une grande entreprise négocie un 
marché public +, alors que cela doit 
relever de l'Etat. 


Le téléphone pour 
les agents des PTT 


AH! L'UNITÉ ! 


U 

On est bien content pour eux ! 
Tous les agents des PTT — et 
plus seulement ceux des trélé- 
communications — pourront bé- 
néficier désormais de l'installs- 
tion gratuite de leur téléphone et 
ne paieront plus d'abonnements. 
On ne sait pas combien d'agents 
des PTT n'ont pas encore le télé- 
phone, mais ils sont 480 000 
pour qui la gratuité de l'abonne- 
ment {94 francs tous les deux 
mois à Paris, et environ 
80 francs en province) représen- 
tera une lègère — très légère — 
augmentation de salaires. 

Si on y ajoute le bonus que re- 
présente 250 unités de buse à 
0,77 francs, gratuites par an 
{soit 192 francs}. cela fera une 
hausse de salaire mensuel de... 
63,04 francs. non soumise à 
l'impôt, il est vrai. Pour un smi- 
card — il doit bien y en avoir aux 
PTT — cela fait 1,43 % d'aug- 
mentation de salaire. Pour ceux 
qui gagnent plus, la progression 
en pourcentage est moindre, évi- 
demment. En certe période de 
Wtte contre l'inflation, ce n'est 
pas à dédaigner. Mais ça n'est 
pas du tout pour améliorer le re- 
venu de ses agents que le minis- 
tre des PTT. M. Mexandeau, a 
décidé certe libéralité en nature, 
maïs « comme une preuve de no- 

», car « l'esprit d'égalité 
$ des PTT était un peu 
choqué parce que seuls les télé- 
communicants bénéficisient de 
ces conditions ». 

L'égalité, l'unité, dans une ad- 
ministration, c'est à encourager. 
Mais on croyait que les avan- 
tages en nature, les primes un 
peu fantaisistes, les petits parti 
cularismes seraient peu à peu 
gommés dans la fonction publi 
que. L'unité des PTT va tout à 
fait à l'encontre de l'unité de ce 
grand corps. Que ve-t-on donner 
aux enseignante ? Des Cours gra- 
tuits ? Aux agents du ministères 
de l'urbanisme, du logement et 
des transports ? Un petit bout 
de square en face dé leur petite 
maison ? Aux agents des im 
pôts, des dégrévements particu- 
liers ? Et aux snifitaires, qu'est-ce 
qu'on leur donnera, aux mi 
taires ? 

JOSÉE DOYÈRE. 















Par ailleurs, M. Michel Noir. 
député RPR du Rhône, qui s'était 
déclaré favorable à l'accord ATT- 
CGE (/e Monde du 12 décembre) a 
souligné que « le gouvernement doit 
étre attentif à la réalité des contre- 
parties réciproques ». 

[Le gouvernement lui-même, plutôt 
opposé à ce projet, soubaitait renvoyer 
La décision finale après mars, à son suc- 
cesseur. La prise de position de 
M. d'Aubert, proche de M. Barre, et 
l'examen des contreparties réciproques 
demandé par M. Noir sont donc très 
importants pour l'avenir da projet 
ATT-CGE, car äls dénotent les réti- 
cences croissantes de l'opposition. | 


Pour la première fois depuis des- 
décennies, les Coopér/.teurs de 
Champagne enregistreront, en 1985, 
des pertes d'exploitation. Pas 
énormes : entre 25 et 30 millions de 
francs (les comptes définitifs seront 
arrêtés en février) pour un chiffre 
d'affaires de 4,5 milliards. En 1984, 
la coopérative régionale de Château- 
Thierry. un des quatre piliers restant 
(avec Rouen. Strasbourg et 
Saintes) d'un mouvement Coop 
affaibli. avait produit un résultat 
positif de 4,6 millions de francs pour 
un chiffre d'affaires de 3,4 mil- 
liards. Certes. les Coopérateurs de 
Champagne ont subi plus que 
d'autres groupes de distribution le 
contrecoup d'une concurrence Com 
merciale accrue, ainsi que celui des 
difficultés du mouvement coopéra- 
tif, mais surtout ils ont repris le sec- 
eur malade des coopératives pari- 
siennes (Alfortville). 


Le 6 janvier, M. Leleu, directeur 
général de la coopérative régionale, 
2 présenté à ses fournisseurs le plan 
de redressement mis au point pour 
1986. 11 comprend. au cours des six 
mois à venir, la vente des magasins 
« ne COUVrAM pas leurs charges pro- 
pres et sans espoir d'amélioration à 
court terme + : 106 boutiques tradi- 
tionnelles « Point Coop», 23 supé- 
reties et supermarchés, 4 « Maxi- 
coop» de plus de 1000 mètres 
carrés. Ces cessions devraient 
s'accompagner de la reprise par les 
acquéreurs de 166 salariés. Un plan 
de préretraite FNE et des départs en 
retraite concernent 444 personnes. 
Des congés conversions et des licen- 
ciements économiques porteront à 
679 le nombre des personnes tou- 


LE POLYÉTHYLÈNE SAOUDIEN 
VA ÊTRE TAXÉ 


La Communauté européenne a 
décidé de rétablir, à compter du 
9 janvier. les droits de douane de 
12,5 & sur ses importations de 
polyéthylène à haute densité saou- 
dien. l'Arabie saoudite ayant atteint 
le plafond de 8 millions d'ECU de 
cette matière plastique qu'elle pou- 
vait exporter sans droits de douane, 
au titre du Système des préférences 
généralisées (SPG). La CEE avait 
déjà rétabli, trois jours au Vant, 
les droits de douane de 12,5% sur 
ses importations de polyéthylène 
linéaire à faïble densité saoudien (le 
plafond est. pour cette catégorie de 
produit, fixé à 6,6 millions d'ECU 
pour 1986). 

Les plafonds au-dessous desquels 
les trois catégories de polyéthylène 
saoudien étaient importées dans la 
CEE en franchise de douane (les 
deux déjä mentionnés plus La catégo- 
rie linéaire à basse densité) ont êté 
fortement augmentés, passant d'un 
total de 6,1 miilions d'ECU en 1985, 
à 28,6 millions l'année suivante. 
{Lire - le Monde de l'économie r, 
page 35.] 


. EN LÉGER DÉFICIT EN 1985 


Les Coopérateurs de Champagne 
mettent en œuvre un plan de redressement 





UN TOURNANT DE LA JURISPRUDENCE 


La Cour de cassation abandonne son contrôle | 
sur le caractère professionnel des accidents de trajet 


L'assemblée plénière de la Cour 
de cassation a rendu, le 13 décembre 
dernier, un arrêt « de principe» sur 
la détermination du caractère pro- 
fessionnel des accidents de trajet qui 
fera date. Infirmant La jurispru- 
dence antérieure de sa chambre so- 
ciale, la Cour de cassation a admis 
la nécessité d'abandonner son propre 
contrôle des accidents de trajet en 
estimant que l'appréciation de leur 
caractère professionnel ou non — se- 
Jon la définition de l'article L_415-1 
du code de la Sécurité sociale — re- 
Jevait avant tout des juges du fond. 
« Souverainement. = 

Les faits sont ap ent sim- 
ples. Le 16 novembre 1977, 


Me Santi. employée à la caisse pri- 
maire d'assurance-maladie de la 
Creuse à Guéret, quitte son travail 
pour se rendre chez une belle-sœur 
qui rvait la garde de ses deux jeunes 
enfa. 5. En compagnie de son mari, 
employé à la caisse régionale de 
TEE elle va caaul te Es 
une 1e, soignant l'un de ses 
enfants, avant de reprendre le trajet 
habituel pour son domicile, à une 
trentaine de kilomètres de Guéret. 
C'est sur cer itinéraire normal 

l'eut lieu un accident de la circula- 
üon : M. Santi fut gravement blessé, 
M Santi y trouva la mort 


M. Santi n'eût pas de difficultés 
pour faire reconnaitre le caractère 





EN CONFLIT AVEC LA CHANCELLERIE 


Le président du tribunal de commerce 
de Briey ([Meurthe-et-Moselle) démissionne 


De notre correspondant 


Metz. — Le président du tribunal 
de commerce de l'arrondissement de 
Briey (Meurthe-et-Moselle), 
M. Michel Mathieu, a annoncé le 
9 janvier sa décision de démission- 
ner, dans un discours prononcé 
durant l'audience solennelle de ren- 
trée de cette juridiction. 1} entend 
ainsi protester contre la loi du 
25 janvier 1985 applicable à partir 
du 1+ janvier de cette annéc transfé- 
rant au tribunal de commerce du 
chef-lieu de département (Nancy) 


chées par la réduction des postes de 
Wavall, sur les 5507 qu'emploie le 
groupe. 

Simultanément. la coopérative 
régionale investira 40 millions de 
francs dans l'ouverture de 2? « Maxi- 
Coop, dans l'agrandissement d'un 
troisième et dans l'informatisation 
de la gestion des entrepôts. De plus, 
une gestion plus décentralisée, 
l'adhésion à une centrale d'achats 
(FRANCAP, adhbérente elle-même 
de la supercentrale DIFRA. la ratio- 
valisation des tournées de livraison, 
la simplification des méthodes admi- 
nistratives, devraient améliorer la 
compétitivité de l'ensemble, 


Enfin, les Coopérateurs de Cham- 
pagne procèdent à une évaluation de 
leur patrimoine immobilier global 
qui est important (370 immeubles) 
et ambitionne, en 1986, de réaliser 
un bénéfice d'exploitation de 
0,41 %, soit 17 millions de francs sur 
un chiffre d'affaires de 4,6 milliards 
de francs. 


ENTREPRISES 








la responsabilité des dossiers concer- 
nant des entreprises de plus de cin- 
quante salariés ou réalisant un chif- 
fre d'affaires annuel de plus de 
20 millions de francs. 


« La chancellerie vient de prendre 
une décision intolérable pour nous 
et lourde de conséquences pour 
notre arrondissement -», à déclaré 
M. Mathieu, élu juge consulaire en 
1969 et président du tribunal de 
commerce de Briey depuis quatre 
ans. 


Par solidarité, le tribunal de com- 
merce de Nancy a décidé de refuser 
de statuer sur les dossiers relevant 
de Briey. En outre. l'ensemble des 
magistrats consulaires de Bricy 
pourrait, selon leur président démis- 
sionnaire, suivre son exemple si dans 
un délai de six mois la plénitude de 
leurs compétences ne leur était pas 
rendue. 


M. Mathieu est d'autant plus 
amer que les décrets d'application 
de la loi du 25 janvier 1985. datés 
du 27 décembre et publiés le 
29 décembre dernier au Journal 
officiel. n'accordent pas de déroga- 
tions à la juridiction de Briey pour 


l'application de la réforme (onze ont ! 


été acceptées, notamment à Thion- 
ville et à Sarreguemines). 


Le représentant du gouverne- 
ment, M. Lucien Gaillet, secrétaire 
en chef de la sous-préfecture de 
l'arrondissement, a quitté la salle 
d'audience en cours de séance. 


JSALT. 


LA La chancellerie on indique que Le 
« regroupement - des affaires sur le tri- 
bunal du chef-lies du département (la 
réforme conceruant l'ensemble des 
départements et pas seulement la 
Meurthe-et-Moseille, évidemment}, 


CAP Gemini Sogeti 
=» en sn 
rachète une société américaine 
CAP Gemini Sogeti, la première société française de services 
et d'ingénierie informatiques, vient de racheter à sa consœur 
américaine CGA Computer Inc. ses activités dans les prestations 
«intellectuelles » (conseils, élaborations de systèmes..). Cet 
ensemble représente les deux tiers du chiffre d'affaires de CGA, 
estimé à 80 millions de dollars pour son exercice 1986, qui se 
terminera le 30 avril. La société emploie un milfier de personnes, 
et son bénéfice net avant impôts, attendu pour 1986, est de 
13 ou 14 millions de dollars. Cette acquisition s'inscrit dans le 
renforcement de CAP Gemini Sogeti aux Etats-Unis. CGA sera 
absorbés par la filiale américaine CAP Gemini DASD. 


ELF-France va supprimer 
deux cent quatre-vingts 
emplois administratifs 

ELF-France. filiale du groupe 
ELF-Aquitaine, spécialisée dans 
le raffinage et la distribution, a 
engagé, auprès du personnel, 
une procédure de consultation, 
afin .de supprimer deux cent 
quatre-vingts postes dans les 
sièges de Paris et de Saint- 
Martin-d'Hères (Isère), en 
1986 et 1987. Ces suppres- 
sions d'emplois visent à amé- 
horer les résultats du raffinage, 
jusqu'ici peu brillants. Elles ne 
se traduiront pas nécessaire- 
ment, précise la direction, par 
des licenciements, la compe- 
gnie tentant, dans un premier 
temps, de privilégier les 
départs volontaires et les 
reclassements. 


Pechiney et Kawasaki Steel 
créent une filiale commune 

Le groupe français Pechiney 
{numéro un de l'aluminium en 
Europe) et fe japonais Kawa- 
saki Steel (troisième sidérur- 


giste au Japon) viennent 
d'annoncer, à Tokyo, la crés- 
tion d'une société commune 
pour la production d'aimants 
permanents, dont le débouché 
principal est l'électronique. La 
nouvelle société, Nihon Ugimag 
Corporation, détenue à 50-50 
par Aimants Ugimag SA (filiale 
à 100 % de Pechiney) et 
Kawasaki Steel, utilisera la 
technologie d'Ugimag, lesder 
européen dans se secteur. 

La production d'aimants 
destinés essentiellement au 
marché japonais, dont La crois- 
sance atteint 10 % par an, est 
prévue, pour l'automne 1987, 
dans une usine dont le site au 
Japon n'est pas encore choisi. 
L'investissement de base est 
estimé à 400 millions de 
francs. Pechiney, déjà très pré- 
sent au Japon, renforce 53 
position dans ce pays tout en 
augmentant son activité dans 
un autre secteur que l'alumi- 
en stagnêtion. 





professionnel de son accident de tra- 
Jeu Telle n'est pas l'attitude de l'em- 
ployeur de sa femme. L'article 
1.415-1 du code de la Sëcurité so- 
ciale est pourtant assez précis. Un 
accident de trajet est considéré 
comme un accident du travail sit 
survient pendant « /e frajer d'aller 
et relour - enire la résidence princi- 
pale — ou - fout autre lieu où le tra- 
vailleur se rend de façon habituelle 
pour des motifs d'ordre familial » 
- et le tieu de travail (ou celui où il 

rend -« Aabituellement » ses repas). 

ncore faut-il que le trajet n'ait pas 
“ élé interrompu ou. détourné pour 
un motif dicté par l'imérä person- 
nel et étranger aux nécessités essen- 
tielles de la vie courante ou indé- 
pendant de l'emploi». Le 26 mars 
1980, la cour d'appel de Limoges 
juge qu'il s'agit effectivement d'un 
accident du travail Le directeur ré- 

j des affaires sanitaires et so- 
ciales du Limousin se pourvoit 
Cassauion, et le 2 juin 1981 La cham- 
bre sociale de la Cour de cassation 
casse l'arrêt incriminé. 

La Cour de cassation se fondait 
ainsi sur « une jurisprudence 
constante et sévère”, selon la for- 
mule du professeur Dupeyroux, en 
jugeant qu'au moment de son acci- 
dent M Santi n'était plus dans les 
«conditions normales de 1emps 
pour que son parcours puisse être 
protégé par la législation sur les ac- 
cidents du travail. L'affaire aurait 
pu en rester là si La cour de renvoi 
avait suivi la chambre sociale. Mais 
le 6 avril 1982, la cour d'appel de 
Poitiers fait la sourde oreille et sta- 
tue dans le même sens que celle de 
Limoges. Le directeur régional des 
affaires sanitaires et sociales du Li- 
mousin forme alors un nouveau 
pourvoi. Celui-ci devait être rejeté, 
en assemblée plénière certe fois, Je 
13 décembre 1985. 
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è Un programme de 3° cycle concentrant le meilleur du 
Centre HEC.ISA sur le campus de Jouy-en-Josas : 110 pro- 
fesseurs spécialisés, 3000 cas, 102 ordinateurs et termi- 
naux.. Un enseignement par groupes Compacts et motivés. 
Le sceau d'excellence pédagogique de la Chambre de Com- 
merce et d'Industrie de Paris. 1 000 postes offerts chaque 
année à nos 100 diplômés. Admission sur dossier et entretien. 
Critères : Die supérieur ou 3 ans de fonction cadre en 


entreprise. 


Réunion d’information 
Réunion d'information le 16 janvier 1986 à 18 h 30, Cercle 
France-Amérique, 1“ étage 9, avenue Franklin-Roosevelt 
Paris 8, métro Franklin-Roosevelt. Renseignements : 
Tél. : 39-56-24-26 ou écrire à ISA, 78350 Jouy-en-josas. 3 
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Pour vous 
l'Anglais c'est de 
l'hébreu ? Alors... 
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10 centres dans Paris et région parisienne pour 
parler vraiment la langue de votre choix. 


Entreprise prvée de formabon, 


Apprendre le management 
en 18 mois à l’ISA 


ersonnalité riche, compétente et motivée. 


Dans sm arrët de principe, la 
Cour de cassation 2 considéré que 
- la cour d'appel a souverainement 
décidé, en fonction des circans- 
tances de là cause anclysées par 
elle, que l'accident survera à 
Afe Sanii était un accident du tra- 
vail +, En statuant ainsi, La cour n'a 
pas considéré que Ms Santi. 
n'ayant » repris l'itinéraire normal 
que plus d'une heure Gprès avoir 
quitié son travail » el ayank aCCOM- 
pli auparavant des itinéraires - dans 
une direction opposée à ce 1rcjet », 
ne pouvait avoir été victime d'un ac- 
cident du travail. Elle s'est bornée à 
rappeler que, selon l'articie L415-1 
du code de la Sécurité sociale, » es 
considéré comme accident du tra 
vail, l'acciden: survenu à un travail 
leur pendant le trajet aller et retour 
entre sa résidence et le licu de 508 
travail dans l2 mesure aù le par 
cours n'a pas été 1rterrompu ou dé- 
tourné par un motif dicté par l'inté- 
rér personnel el étranger Gux 
nécessités de la vie courante ». 

Pour autant, l'assemblée plénière 
de la Cour de cassation n'a pas dé- 
fini ce qui peut correspondre à une 
« nécessité essentielle de la vie cou- 
rente -, se refusant à faire la distinc- 
tion entre Le détour chez un com 
merçant, la pause dans un café ou kr 
visite à caractère médical. Elle a 
renvoyé une telle appréciation du 
motif du détour aux juges du fond, 
seuls habilités 3 tenir comp'e des 
pratiques en usage suivant les ré- 
gions. Après avoir longtemps exercé 
un contrôle rigoureux sur le Caraç- 
tère professionel des accidents de 
trajel, elle a opté pour un abandon 
pur et simple de celui de sa chambre 
sociale. L'« arrêt Santi » constitue à 
cet égard un tournant de la jurispru- 
dence. 

MICHEL NOBLECOURT. 
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Le président Reagan veut se doter 
de pouvoirs budgétaires accrus 


Dans son message sur l'état de l'Union, le 2$ janvier prochain, le 


président Ronald Reagan 
Pexéernt 


Sir vous êtes surendettés, ven- 
dez vos créances eu plus offrant. 
Cette paradoxale et très provi- 
soire solution pourrait être utih- 
sée par le gouvemamen x amet L 
cem pour gagner du temps dans 
sa course aux équilibres budgé- 
taires. 

La système envisagé est très 
simple : céder à des acheteurs 
pnvés certains préts accordés 
par l'administration, comme 
c'est déjà le cas pour les crédits 
hypothécaires, afin de disposer 
d'argent frais et de réduire 
d'autant la montant des écono- 
mies exigées pur la promesse 
d'une dispantion des déficits du 
budget d'ici à 1991. Le Trésor 
en a théoriquement les moyens. 
#l dispose d'un portefeuille de 
créances estimé à quefque 
245 milliards de dollars. 

Les gains tirés de la vente 
d'une part d'entre efles justifient- 
ils pour autant {a perte des inté- 
rêts remboursés par las emprun- 
teurs et qui tombent 
régulièrement dans l'escarcelle 
du gouvemement fédéral ? A 
Washington, le6 avis sont par- 
tagés. L'ancien directeur du bud- 
get, M. David Stockman, s'était 
fermement déclaré opposé à.una 
talle fuite en avant, au printemps 
1985. Pressé par les événe- 
ments, son successeur, 
M. James Miller, paraît besucoup 
plus séduit. 

N lui faut, il est vrai, faire feu 
de a pos pour tenter de trou- 
ver l'équai magique permet- 
tent de Emiter l'impasse budgé- 
taire sans augmenter les impôts 


pr ès objectif 
taient fixés par es deux Chambres 


Washington en quête 
d'équation magique 


proposera un «contrat entre Le Kgislatif et 


powvoirs du président dans le 


budget. J ’à présent 
et qui n'a pes à être signé par le 
au demeurant toujours dépassés, 





ni couper trop lourdement dans 
les déponses militairas. Les 
départements de l'agnculture, de 
l'éducetion, du logement e1 de 
l'urbanisme ont été prés de faire 
leurs comptes et de voir ce qui 
était vendable. 

Pourraient être ainsi mis à 









l'encan des prêts au logement, 
aux petites entreprises, AUX ÉTU- 
diamts issus de familles dému- 
nies. La première année, le Tré- 
Sor peul escompter récupérer 2 à 
3 milhards de doilars seulement, 
mais nettement plus ensuite s1 ke 
système fat ses preuves. {{ faut 
en effet trouver acheteur pour 
ces créances dont les revenus 
doivent par définition être 
attrayents. Or des mauvaises 
langues, au sein même de l'adrni- 
nistration Reagan, susurrent déjà 
que certans prèts dont la ces- 
sion est envisagée sont « si mau- 
vais qu'on aurait de la chance 
gen tirer 10 cents pour un dot 
# 


















« 

Les choix S’annoncent diff 
ciles, le Trésor ne pouvant sa 
départir des éléments les plus 
rentables de son portefeuille. 









argument politique auprès de ses 
détracteurs : en limitant les 
créances du Trésor, l'administra- 
ton réduira automatiquement le 
poids des pouvoirs fédéraux sur 
l'activité économique de ia 
nation. Un argument qui laisse 
plus d'un spécialiste songeur. 

F. Cr. 


















Discussions commerciales 


Avant de se retrouver le 16 jan- 
vier au niveau des ministres du com- 
merce à Coronado, près de San- 

ogues et iens, 
les Japonais le ps sl 
parvenus er ue le 
lourd dossier dé leurs différends 
commerciaux. La visite à Wasbing- 
ton du ministre nippon des affaires 
étrangères, M. Shintaro Abe, les 9 
et 10 janvier, a permis de confirmer 
d'importants progrès dans deux sec- 
teurs particulièrement sensibles aux 
sssUes les télécommunications 
et produits pharmaceutiques. 
Tokyo a accepté onze demandes per- 
mettant d'accroître les ventes améri- 
caines de matériel de télécommuni- 
cation sur un marché estimé à 
quelque 2 milliards de dollars par 
an. Un nouveau geste de bonne 
volonté en un domaine difficile, le 
bois: le Japon a accepté de dimi- 
nuer ses droits à l'importation sur les 
contreplaqués. Mais ces progrès 
n'empécheront pas Washington de 
reprendre l'offensive sur un autre 
sujet du contentieux, les textiles, et 
d'exiger de son encombrant parte- 
naire commercial qu'il réduise ses 
exportations et surtout contrôle 
mieux-les cargaisons de textiles asia- 
tiques transitant par le Japon. 

Une technique du grignotae 
amériçain qui ne va pas sans inqui 
ter les: Carndiens et les Européens 

ui craignent que leurs evien- 
dent des marchés de substilution des 
Japonais sans avoir les moyens de 
pression dont disposent les Etats- 
Unis pour faire fléchir Fakyo. Les 
préoccupation qui sera présente 
ne esprits, à Coronado, où, 
ré 
ton Yeutter, le représentant Com- 
mercial du président Ronald Rea- 
nm, les re du Japon, du 
da, et le représen! 
Commission de la CEE feront le 
point des échanges commerciaux 
internationaux. Jusqu'au 18 janvier, 
il sera ion du lancement d'un 
nouveau round de négociations au 
sein du GATT (1), mais aussi des 
déficits du commerce cxériour amé- 
ricain qui aggravent les pressions 
protectionnistes du Congrès. Sur un 
déficit global évalué à pius de 
145 milliards de dollars en 1985, le 
Japon Demers pour quelque 
45 milliards, iens poar 
environ 20 ns ao 
nauté européenne ix pour 
8 milliards, Sensibles à la capacité 
de résistance dont le président Rea- 


t à l'invitation de M. Clay- 


entre les Etats-Unis, le Japon 
le Canada et la CEE 


gan a su jusqu'à présent faire 
preuve, les partenaires de Washi 
ton ne sont pas pour autant prêts 
payer à n'importe quel prix la sanve- 
garde du libre-échangisme auquel ils 
sont tous attachés, officiellement 
tout au moins. 


(0) Accord général sur le commerce 
et les tarifs douaniers. 


TRANSPORTS 


La Suède joue aussi la réduction des déficits budgétaires 





De notre correspondant 





Stockholm. — Pour la cinquième 
année consécutive, le déficit budgé- 
taire diminue en Suède, De 12,2 % 
du revenu national en 1982/1983 il 
passe de 5,2 % en 1986/1987. 

Le projet de budget pour l'exer- 
cice 1986/1987 présenté le 10 jan- 
vier par le gouvernement minoritaire 
social-démocrate prévoit des dé- 
penses de 336 milliards de cou- 
ronnes (autant de francs) el des re- 
certes de 287 milliards. Un budger 
sans surprises, qui ne comprend au- 
cune nouvelle réforme et dont le se- 
cond poste, après Jes affaires so- 
ciales. est k service de la dette avec 
71 milliards de couronnes. 

Le gouvernement est mssez opli- 
miste er prévoit en 1986 une crois- 
sance de 1,6 %, une réduction du dé- 
ficit de la balance des paiements, 
qui était de l'ordre de 10 milliards 
de couronnes, soit ! % du PNB, l'an- 
née dernière, ainsi qu'un ralentisse- 
ment de l'inflation de 5.5 % à envi- 
ron 4 %. Le taux de chô; officiel 
restera inchangé : moins de 3 % de 
la main-d'œuvre active. 

Les sociaux-démocrates estiment 
que la politique économique qu'ils 
oni menée depuis 1982, dans un 
contexte international favorable aux 
exportations, a donné des résultats 
positifs et entendent poursuivre leur 
stratégie de la « troisième voie» al- 
liant rigueur dans la gestion des fr 
aances publiques et relance de l'acti- 
vité industrièlle et de la croissance 
pour sortir de la crise. Plusieurs éco- 
nomisies des grandes banques no- 
tent toutefois que la Suède, compte 
tenu des graves déséquilibres dont 
elle souffrait, n'avait pas le choix, et 
que la gauche a baptisé « roisième 
Voice une poitique qui implique en 
fait l’austérité et qui a bien des 
points communs avec l'austérité pré- 
conisée par l'opposition libérale et 
de droite. Celle-ci est d'ailleurs as- 
sez satisfaite du projet de budget 
1986-1987 déposé au Parlement. De 
leur côté, les grands syndicats et les 
communistes soulignent que, cette 
année encore, les salariés feront les 
frais de la stabilisation, tandis que la 
Bourse de Slockholm connaît depuis 
la fin de l'automne un «boom» 
d'une ampleur jamais vue jusqu'ici. 


5,5 % d'inflation en 1985 


Le plus dur dans ces critiques est 
sans doute le dirigeant de la centrale 
ouvrière LO, M. Stig Malm, qui dé- 
clare sèchement : « On ne peur 
continuer longtemps encore dans 
cette voie sans une crise de 
confiance. Aux élections de 1988, 
les électeurs sociaux-démocrates 
doivenr savoir qu'ils ont un parti 
pour qui voter el qui défend les va- 
leurs de la gauche ! » La remarque 
est cin, glante quand on pense que le 
en PURE à obienu D de 
45% des vaix aux dernières légisia- 
tives. Accusé d'abandonner la politi- 
que de redistribution typiquement 
social-démocrate et d'accepter l’ac- 
centuation des écarts de revenus, le 
ministre des finances, M. Kjell-Ojof 
Feldt, répond inlassablement : « At- 
taquons d'abord la racine du mal : 
d'inflasion. » Avec la préservation 
de l'emploi, c'est le principal objec- 
tif du gouvernement. 





M. Josselin propose un protocole d'accord 


aux syndicats de la 


A Ja suite de la réunion. le 10 jan- 
vier, entre les pouvoirs publics et les 
organisations syndicales représenta- 
tives de la navigation aérienne, 
M Charles Josselin, secrétaire 
d'État aux transports, a exprimé 
e sa large adhésion » à la plupart 
des itions présentées par les 
gro de travail paritaires qui 
avaient été mis en place. 

Toutefois, en ce qui concerne [a 
ion de l'in tion des primes 
le calcul de la retraite, le secré- 

taire d'Etat à indiqué que le gouver- 
nement « n'estime pas possible, 
dans le contexte économique actuel, 
de satisfaire celte revendication ». 
« Si cette question est fortement po- 


navigation aérienne 


sée par votre profession, elle n'en 
concerne pas moins d'autres catégo 
ries de fonctionnaires dont les 
conditions globales d'emploi et de 
rémunéraiion Sons souvent moins 
favorables. » 

M. Josselin a indiqué cependant 
que de nouvelles fonctions de res- 
ponsabililé seraient créées. r les 
titulaires de ces fonctions, qui repré- 
sentent une part significative des ef- 
fectifs concernés, « une améliora- 
tion 1rès sensible du niveau 
indiciaire permettra d'améliorer 
deur situation au moment de la re- 
traite ». M, Josselin a proposé aux 

icats de signer un protocole 
accord le 27 janvier. 





LE MARCHÉ INTERBANCAIRE DES DEVISES 








Ces cours pratiqués 
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La «troisième voies n'a pas 
permis en effet de venir à bout de L4 
spirale des prix ex des salaires. L'in- 

ation à toujours été supérieure aux 
prévisions : 5,5“ en 1985. contre les 
4 % annoncés en début d'année. Les 
salaires ont augmenté de 7% en 
moyenne contre les 5% souhaités. 
À terme. la compétitivité des entre- 
prises est compromise, Elle s'est 
déj dégradée depuis 1984, deux ans 
seulement aprés les dévaluations 
chocs de 13 couronne. 

Afin de stabiliser l'économie, les 
sociaux-démocrates veulent, er allé- 
gcam linposition des particuliers en 
1966, 1987 ct 1938, amener les par- 
tenaires sociaux à signer des conven- 
tions coilectives modérées couvrant 
si possible une périvde de trois ans. 
La question sera discutée L2 semaine 
prochaine par le gouvernement, les 
syndicats et le patronat 


BILAN HEBDOMADAIRE 
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DELABANQUE DEFRANCE | 
Principaux postes sujots 8 verigtion f 
ten mufions de francs) | 
ACTE Au 2 pres 
11 OR et CRÉANCES SUR 
L'ETRANGER ......... 383798 : 
; 210166 | 
87570 | 
ré 68 789 | 
Avances au Fonds de sta- 
biisanion des changes … 1720 | 
21 CRÉANCES SUR LE TRÉ- 
SOR ................ 30568 
dont: 
Concours au Trésor 
PDG «ess ssunss 23 580 | 
31 CRÉANCES PROVENANT 
229 078 
83 861 
63184 
9 486 
T6 08s 
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La situation hebdomadaire, arré- 
tée au 2 janvier 1986, est affectée : 

EL. — Par un swap ECU contre 
devises effectu€ à la demande du 
FECOM. Cette opération se traduit, 
aux cours en vigueur au 31 décem- 


bre 1985, une augmentation de 
à as d de francs du poste 


IL. — Por la réévaluation, au 
31 décembre 1985, de l'or, des de- 
vises, des ECU et des droits de ti- 
rage spéciaux : 

1) Les avoirs en or onl été comp- 
tabilisés u prix Lou 583 F le kilo- 

e d'or fin. Ce prix se compare 
celui de 96 809 F le Kilogramme 
d'or fin, retenu à la fin juin 1985 : 

La moins-value dégagée, augmen- 
téc de celle des avoirs en or du 
Fonds se stabilisation des changes 
{22 millions). s'est élevée à 
36 226 millions de francs ; 

2) Les devises ont 6té comptabi- 
lisées sur la base des cours sur 
le marché des changes de Paris, le 
27 décembre 1985 {soit pour le do 
lar: 7,625 F et pour le deutsche- 
mark: 3,069 F, contre respective- 
ment 9,33 F et 3,0462 F au 26 juin 
1985). TN en résulte une diminution 
de 3 382 millions de francs du poste 
« Disponibilités à vue à l'étranger > ; 

3) Le poste « Or et autres actifs 
de réserve à recevoir du FECOM » 
a été minoré de 11 429 millions de 
francs ; 

4) Les es « ECU », à l'actif, 
et « ECU à livrer au FECOM », au 
passif, ont été réévalués sur La base 
du cours en francs de l'ECU au 
27 décembre 1985, soit un 
ECU = 6,70477 F contre 6,84572 F 
le 26 juin 1985 : 

5) Les avoirs en droits de tirage 
spéciaux, le concours au Fonds mo- 
nétaire Dhcrnational. de mins 
qu'au passif, la contrepartie 
cations de droits de tirage spéciaux, 
ont été comptabilisés en fonction de 
la valeur en francs, le 31 décembre 
1985, du droit de drag jal, soit 
8,30$15 F contre 9,30713 F le 
26 juin 1985 ; 

6) Le compte « Réserve de réé- 
valuation des avoirs publiés en or » à 
été débité de 45282 millions de 
francs en contrepartie des écritures 
relatives aux réserves en or 
{36226 millions de francs) et à la 

raction or des actifs en ECU 
{9 056 millions de francs). 












Les organisations du secteur prive 
re sont pas a priori hostiles à un ac- 
cord de ce genre = « tout dépend de 
son contenu = —, mais le syndicat 
des fonctionnaires, TCO-S, ne veut 
pas en entendre parler et déclare : 
« Notre raison d'être est de défen- 
dre les intérêts de nos membres et 
non ceux de l'Etat. La sirustion éco 
romique se prète à une substantielle 
majoration des salctres. - Les pour- 
parler promettent d'être ardus. 

autant plus que le gouvernement 
a clairement fait savoir que le reli- 
quai des accords paritaires de 1985 
€ntreinait une bansse automarique 
des salaires de 5,5 % en 1986 — = 1m 
taux déja excessif +. Le succès de la 
«troisième voie» dépendra sans 
doute du resultat des négocian:ons 
sur les rémunérations. 

Pour rééquilibrer petit à petit {es 
comptes publics. le gouvernement 


Pudlreitel 


écarte l'idée d'une augmentasion de 
la pression fiscale totale qui repré- 
sente déjà 51,0 % du produit natio- 
nel brut. 1! va. en 1986 et en 1987. 
réduire les subventions de l'Etat 15a- 
aires des enseignants. soins den- 
taires scolaires, transports collec- 
tifs) aux conseils généraux et aux 
communes. Celles-ci protestent, 
mais les siatistiques montrent que 
leurs finances som généralement 
Lrès sainés, au point que Certaines 
ont créé des organismes locaux 
chargés de rentabiliser leurs « ré- 
serves» cn prélant de l'argent à 
l'Etat à un taux non préférentiel, 
Une réduction des subventions au lo- 
gement est également prévue. Ces 
mesures d'austérilé ne devraient pas 
avoir d'incidence sur l'emploi. Le 
taux de chômage officiel sera de 
l'ordre de 3% en 1986. 
ALAIN DEBOVE. 








ANIS D'APPEL D'OFFRE 
Société production mousse polyuréthane recherche pour ses 


unités installées au Congo : 


1000 ionnes POLYOL 
500 tonnes TDI 86/20 
100 tonnes FREON 
en fürs de D00 lies 
Réglement par crédit documentaire irrévocable et confirmé à 
180 jours, date de connaissement. 6 livraisons par an. 


Transmestre à * 


G.P.O.M. - SAVCONGO 
54, avenue Marceau - 75116 PARIS 


Tél. : 47-20-06-33 - Télex : 





612117F 
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RÉPUBLIQUE FRANÇAISE 


PRÉFECTURE DU HAUT-RHIN 
T, rue Bruat, 68020 COLMAR - Tél. : 89-23-99-51 


BUREAU DE L'URBANISME 
ET DU CADRE DE VIE 


DIRECTION DE LA RÉGLEMENTATION 
DIRECTION DES AFFAIRES DÉCENTRALISÉES 


AVIS D'OUVERTURE D'ENQUÊTE 
. Le préfet, commissaire de la République du département du Haut-Rhin 


indique que : 


Par décision ministérielle du 10 décembre 1985, les travaux d'a: 


ment du centre de dédoueremert 


ds 


lourds de Saint-Louis dans rue 


des travaux de construction de l'autoroute A 35, section Bartenheim/fron- 
tière Suisse, ont été pris en considération, 

— À cet effet, une enquête en vue de recueillir les observations des inté- 

ressés, prescrite par arrété préfectoral n 81098 du 30 décembre 


1985, sern ouverte 


dans Jo commune de Saim-Louis, du 3 Jévrier 


1986 au 5 mars 1956 inclus, pendant les heures d'ouverture des 
bureaux. 


— Est désigné, en qualité de commissaï 
jédiciaire, à 2 rue 


reenquêteur, M. Daniel Prunier, 
Wilson à Mulhouse, siégera 


expert À , demeurant 
à la mairie de Saint-Louis les 3, 4 et 5 mars 1986 de 17 heures à 
18 heures observations du public 


pour recevoir les 
- Cest à la 
. #1 écrites. 
— Les conlusions du 
èk é 
sie 


commissal 
ure du Haui 
le de Saint-Louis. 


mairie de Saint-Louis que pourrom être adressées les 


eur seront ultérieurement 
ir, à La sous-préfecture de Mul- 








Ne 3110/S8 
Date 22/12/1985 


porn, 
per 


pompage comprenant : 


— Tuyauteries et valves, 


des sociéiés 
avant le 31 janvier 1986 à : 


w 411734 Indpro Sy. 


La part en devises 


FA 


— AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS —— 


NE 


sous la 
l'exercice 1984/1985. 


« Revenu global par action : F 146,90 


PARIS. 


(Publicité 


RÉPUBLIQUE ARABE SYRIENNE 


THE GENERAL COMPANY FOR EXECUTING 
INDUSTRIAL PROJECTS 


PROJET D'ÉQUIPEMENT EN EAU DE DAMAS 
STATIONS DE POMPAGE 


AVIS 


Préqualificaion des fournisseurs de matériel 
pour stations de pompage. 
The General Company for Executing Industrial Projects, 
G.C-E.I.P., en s2 qualité de contractant principal 
du projet d'équipement en eau de La ville de 
présent avis les Sociétés ayant une expérience internationale à 
soumettre leurs offres à préqualification pour la fourniture, le contrôle 
de l'installation et la mise en service d'un équipement d'une station de 


— Unités de pompage électriques, 


— Centres de contrôle des moteurs, 

— Groupes générateurs de cablage et de réserve, 

Les questionnaires de préqualification doivent Eure envoyés par 
Courrier avion, OU remis en mains propres aux représentants officiels 
désireuses de soumettre unc offre par écrit ou par télex, 


The General Company for Executine Industrial 
Jabal Old Airport Set Po. box DE — Damasc: 


Les formulaires et annexes dûment remplis devront parvenir à 
l'adresse ci-dessus avant le 31-03-1986. 
108 appel d'offres devrait être publié vers la mi-86 et la livraison en 


Etrangères du projet sera financée par un 
de l'Arab Fund for Economic and 
du propriétaire : Etablissement Public des Eaux de Figeh. 
Après avoir étudié les différentes 
blira une liste brève des sociétés qui seront invitées à coter. 


Assemblée Générale Ordinaire du 23 décembre 4985 
L'Assemblée Générale Ordinaire de tà Société s'est réunie le 23 décembre 1985 
présidence de Monsieur THIOLON. Elie 8 approuvé ies comptes de 


« Revenus distribuables : F 30 246 934,56 
L compos 
et d'un impt déjà payé au Trésor {crédit d'impôt) de F 8,23. 
< Mise en paisment à partir du 27 décembre 1985 ou qtre du coupon no 1. 
- Réinvestissement sans frais du dividende jusqu'au 27 mars mctus. 


L'Assemblée à ratifié la décision du Conseil d'Administration du 11 janvier 
1985 de transférer le siège social de ta Société, 168 rue de Rivoli + 


ES cReDir Lyonnais 










r les stations de 
invite 












Projects. Mazza- 
us — Syrie. Télex 









ial_ Development, au bénéfice 







propositions, le G.C.E.I.P. éta- 














d'un dividende net de F 138,67 
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This annoncement appears as a matter of record only 


December 1985 


Crédit National 
LUF 2.500.000.000 


Long Term Loan divided into 


LUF 1.000.000.000 Fixed Rate Tranche 
LUF 1.500.000.000 Floating Rate Tranche 


unconditionally guaranteed by 


The Republic of France 


Lead-Manager 
Banque Internationale à Laxembourg S.A. 


Provided by 


Banque Internationale à Luxembourg S.A. 
Banque Nationale de Paris (Luxembourg) S.A. 
Banque Paribas (Luxembourg) S.A. 


Agent 


Banque Intermationale à Luxembourg S.A. 


Bons ‘échngecbles.: 
et Pre 





Taux actuariel : 


1533 F Prix démission: 


Prix d'émission : 





Echangeabies da certaines milice. 
contre des obligarions.. 
à taux révisable annuellement 






e Re au pair; coupure : 2000 F 
8 Titres et bons d'échanges cotés en bourse. 
© Abaïtement fiscal de 5000 F. 









Souscrivez dans les établissements bancaires 
et financiers ‘auprès des comptables du trésor 
et des PTT. ou à vos guichets habituels. 
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Pour enrichir vos séances de formation 
VIDÉOS avec texte 






PA RUES 
27, rue dn Pont-Neuf, 75001 PARIS 





MONOD-FRANÇAISE DE BANQUE ‘ 
SIMPLIFIE SON NOM POUR DEVERIR . 
BANQUE MONOD 

La MONOD, étabiiseme cemtentire appartenant au groûpe SUEZ. 
à NO re SU 


sont les siennes. 


« En ada, exigences d'une réglementation souvent cumplese, 
: ele a an us dx um une réputation 2ppréciéc auprès de Plusieurs 


grands secteurs d'activité 


_ Les omis juridiques, es aminisrici de bies cles ag biens 
les administrateurs (département 


judiciaires, les avocats (de 


services . ce {opérations avec 1 
d'intervention 


Géo). une rapidité 
de développement (! 


2 Elle costiue d'exercer vec 


des Lies 


(crédits), ds ok solutions de pérennité a 


rapprochement). 


son origine “éens E 
vation. 


une compétence reconnue depuis 
gestion de patrimoine, où elle allie tradition et sécurité, diversité et inno 
117, boulevard Haussmaan, 75008 PARIS - TÉL 45-63-0588 
55, areuse Hoche, 75008 PARIS - TÉL 47-66-02-52. se 
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GROUPE SOCIÉTÉ GÉNÉRALE 
SOGEBAL. 





Ainsi qu'il en a &té décidé au cours du. 


ÊEe sdministration qui s'est réuni 
Dette 5 sous la présidence 
Jcan-Pani Delacour, SOGEBAIL 
SES où comes 1305 à e2 cuue 
mentation de son capital pour un mOon- 
tant de 75 MF (soit avec la prime 
d'émission 83,3 


ent atteint 760 MF en crédit-bail exclu- 
sivement, contre 509 MF l'année précé- 
Sous (POS MES 0050 8 ps ue 
1 ë 


GES ee SOON SRE 
du groupe de la SOCIÉTÉ 
BRNERALE e sDibé de dc it aus 


en AU dont 45 MF de 


Si Fan ÿ y ajoute les procédures plus 
nties en faveur HOtame 


crédit- 
bail du groupe SOCIÈTÉ, GÉNÉRALE 
a atteint en 1985 : 1245 Mi 
des programme a apr ne 
cu 
del en 1985 par les entreprises 
Féniriones où ce et La part 
croissante inancements correspon- 
dants couverte en crédit-bail immuobi- 
Hier. En dépit de l'existence de nom- 
breuses SICOMI nouvelles et sr 
marché très concurrentiel, SOGEBAI 
et le groupe SOCIÉTÉ “GENERALE 
ont pu maintenir leur posi 5 
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: Sodera — fuenemtion 
74.876 000 F 4 93 595 000 F par 
145 F de 187 190 actions de 100 F, jouis- 
sance 1+ janvier 1986 (une pour quatre). 







sion, devant porter Îc capital de 
.5544000 ZAR à 11088000 ZAR (une 
pour ane}. 
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M. Roger Fauroux, PDG de Saint-Gobain 
va remplacer M. Simon Nora à la direction de l'ENA 


M. Simon Nora, qui a 
atteintia limite d'age, devrait 
étre remplacé au cours d'un 
prochain conseil des minis- 
tres, au poste de directeur de 
l'Ecole nationale d'administre- 
tion. par M. -Rogor Fauroux, 
actuel présidont-diracteur 
général du groupe Saint- 
Gobæin. Ce dernier pourrait 
avoir comme successeur 
M. Jean-Louis Beffa, directeur 
général de la Compagnie da 
Saint-Gobain depuis 1982. 


Un inspecteur des finances succ£- 
derait à un inspecteur des finances à 
Ja tête de l'ENA, le nouveau né en 
1926, l’ancien en 1921, tous deux 
anciens élèves de l'Ecole. M. Fau- 
roux deviendrait ainsi ke sixième 
directeur de l'Ecole nationale 
d'administration fondée par le gén6- 
ral de Gaulle en 1945 après 
MM. Bourdeau de Fontenay, Fran- 
çois Gazier, Pierre Racine, Pierre- 
Louis Blanc et Simon Nora. Ce der- 
nier aurait pu être prolongé dans ses 
fonctions au-delà de la limite légale. 
U ne l'a pas souhaité, afin d'éviter 


que son remplacement soit lié à 
l'éventuelle alternance politique. 
Bien qu'il ait toujours eu une sympa- 
thie personnelle pour M. Mitter- 
rand, M. Simon Nora. qui, au cours 
de sa carrière, a collaboré avec 
MM. Edgar Faure, Pierre Mendès 
France et Jaçques Chaban-Delmas, 
a su, depuis sa nomination en 1982, 
préserver l'ENA des remous exté- 
rieurs et des pressions politiques et 
maintenir un climat relativement 
serein et particulièrement studieux. 

Une certaine continuité devrait 
donc être assurée à ja tête de 
l'Ecole, car le futur directeur n'est 
pas l'opposé de l'actuel, bien qu'il 
Soit le premier « grand patron » d'un 
important groupe industriel privé 
puis nationalisé à être chargé de for- 
mer les «serviteurs de l'Etat ». 
C'est une innovation qui mérite 
d'être soulignée. 

M. Nora était lui aussi passé — 
maïs moins longtemps — dans les 
affaires, à la tête de la Librairie 
Hachette {le Monde du 24 février 
1982) ; lui aussi s'était intéressé aux 
techniques modernes avec le fameux 
rapport sur l'informatisation de la 


L'homme de fa continuité 


Après un quart de siècle chez 
Saint-Gobain, dont H était PDG 
depuis 1980, Roger Fauroux va 
quitter la fonte et le verre pour 
prendre la direction de l'ENA. 
« Un poste qui lui va comme un 
gant », disent les proches de ce 
PDG de cinquante-neuf ans, nor- 
malien, énarque et mspecteur 
des finances, industriel mais 
aussi — ou surtout ? — huma- 
niste, parlant plusieurs langues 
et passionné de théologie. Belle 
sortie pour un homme connu 
outre-Rhin {il est agrégé d'alle- 
mand} sous le titre de « Herr Pro- 
fessor s. auquel on destinait 
aussi parfois une grande ambas- 
sade. 

Le fait qu'il soit PDG d’une na- 
tionslisée — et qui plus est le 
seul à avoir survécu à la nations- 
lisation de 1982 — ne peut man- 
quer de susciter des commen- 
taies à deux mois d'élections 
législatives qui peuvent ramener 
Saint-Gobain dans le privé. 
Même si Roger Fauroux avait 
clairement affirmé, lors d'un 
Grand jury RTL-le Monde, le 
2 ivllet dernier « if ne me vien- 
drait pas à l'idée (en cas de dé- 


nationalisation) de quitter le na- 
vire, sauf si l'on me jetait 
par-dessus bord, parce que 


Saint-Gobain aurait changé d'ac- 
tionnaire. » S'il n'était pas un 
partisan des nationalisations, il 
avait en tout cas accepté en 
1982 d'assurer la continuité 
d'un groupe dont ce changement 
de statut allait quelque peu per- 
turber la stratégie. 

C'est en effet l'Etat action- 
naire qui obligera le groupe à 
abandonner sa diversification 
vers l'électronique en cédant les 
participations acquises dans l'ita- 
lien Olivatti et Machinés Bull. 
+ Avec les 33 % d'Olivetti, nous 
aurions eu en 1984 1 milliard de 
bénéfice consolidés au lieu de 
500 mifions », regrettait Roger 
Fauroux le 2 juillet dernéer. Le 
groupe avait dû se recentrer sur 
ses activités traditionnelles, 
fonte, verre, isolation, embal- 
lage.…. des secteurs lourds aux 
marchés en stagnation. Et lors- 
que Saint-Gobain aura cru trouvé 
une nouvelle voie vers une crois- 
sance plus dynamique en prenant 
le contrôle de la Compagnie gé- 
nérale des eaux, c'est encore 
l'Etat qui l'empêchera d'aller au- 
delà d'une participation de 20 % 
par crainte d'être accusé de « na- 
tonalisation rampante ». En fait 
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de diversification, Saint-Gobain 
se retrouvera surtout avec une 
place dominante dans le bâti 
ment et les travaux publics, de- 
puis qu'il avait récupéré la So- 
ciété générale d'entreprises 
Sainrapt et Brice des mains de Ja 
Compagnie générale d'électricité 
en 1983. Ce qui lui aura coûté 
Plus de 1 milliard de francs. 


Si dans l'opposition on aurait 
Pu lui reprocher cette soumission 
aux pouvoirs publics, alors que 
Roger Fauroux trouvait « nor- 
mal » le rôla que jouait l'Etat en 
tant qu'actionnaire, du côté de la 
gauche on lui aurait plutôt repro- 
ché ses intentions de privatisa- 
tion. Avec Alain Minc puis 
Jacques-Henri David comme di- 
recteurs financiers, Saint-Gobain 
s'était distingué en étant la pre- 
mière nationalisée à lancer des ti- 
tres participatifs — des titres 
permettant à une entreprise pu- 
blique de faire appel aux capitaux 
privés sans déroger à son statut 
public, — puis à mettre en 
Bourse deux de ses filiales, 
Saint-Gobain Emballage et la So- 
ciété de produits réfractaires. Un 
appel au privé qui aura au moins 
permis à Saint-Gobain de ne pas 
demander un sou à l'Etat depuis 
$a nationalisation. 


Roger Fauroux quitte un 
groupe sain, aux allures un peu 
Vieillottes, qu’on taxe parfois de 
manque d'imagination alors qu'il 
a des moyens financiers que 
d'autres groupes n'ont pas. L'ar- 
rivée attendue du successeur de 
Roger Fauroux en la personne de 
Jean-Louis Beffa, un ingénieur en 
chef des mines de quarante-cinq 
ans, modifiera sans doute la phy- 
sionomie du groupe. Directeur 
général de Saint-Gobain depuis 
1982, étape normale avant l'ac- 
cession à la présidence, Jean- 
Louis Beffa est ultra-connu dans 
la maison, où il a été notamment 
président de ls société Pont-à- 
Mousson, et directeur des bran- 
ches canalisations et mécaniques 
de l'ancienne SGPM (Saint- 
Gobain-Pont-è-Mousson}, deve- 
nue plus simplement et récem- 
ment Saint-Gobain. issu de cette 
pépinière tout comme Alain Go- 
mez parti en 1982 à la tête de 
Thomson, Jean-Louis Beffa fai- 
sait depuis quelque temps déjà 
figure de dauphin de Roger Fau- 
Toux. 


CLAIRE BLANDIN. 
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société française, qu'il avait élaboré 
avec M. Alain Minc (ce dernier est 
aujourd’hui aussi à Saint-Gobain}, 
et le rapport sur les entreprises 
publiques commandé par de Gaulle 
en 1967. 

M. Fauroux devrait donc tout 
d'abord poursuivre et amplifier à la 
tête de l'ENA les actions dévelop- 
pées par M. Nora et pour lesquelles 
l'expérience qu'il a acquise aussi 
bien dans l'administration qu'à la 
présidence de Saint-Gobain, avant 
et après 1981, lui sera précieuse : 

— La coopération internationale 
tout d'abord, puisque l'ENA fran- 
çaise a suscité des imitations à tra- 
vers le monde et qu'elle sert de 
conseiller technique à de nombreux 
pays pour la formation de leurs 
hauts fonctionnaires. C'est le cas en 
Argentine et dans d'autres Etats du 
continent sud-américain, mais aussi 
au Canada, en Arabie, au Japon. 
D'ailleurs, l'Association des anciens 
élèves a aussi développé ses relations 
internationales ; 

— Les techniques modernes ont 
pris dans l'enseignement à l'ENA 
une place qui doit encore s'accroître 
avec l'informatique, la bureautique, 
mais aussi la gestion industrielle et 
commerciale, que connaît bien 
M. Fauroux. 

— La recherche et la formation 
permanente appliquées aux anciens 
élèves et à d'autres hauts fonction- 
naires, qui n'ont pas encore pris un 

essor. 

Mais M. Fauroux devra aussi 
s'attacher à surmonter certaines dif- 
ficultés, à favoriser certaines évolu- 
tions et adaptations, voire à proposer 
certaines réformes. Toutefois ces 
dernières dépendent essentiellement 
du gouvernement et elles s'imposent 
au directeur de l'Ecole, même lors- 
que celui-ci ne les apprécie guère, 
comme ce fut parfois le cas pour 
M. Nora. 


Revoir le recrutement 


A l'usage, plusieurs réformes 
intervenues depuis 1981 ont révélé 
leurs défauts. 

Ainsi, la « voie unique » instituée 
en 1982 à la place des voies et sec- 
tions d'administration générale et 
d'administration économique a uni 
fié le «moule» de formation des 

ues. Pour beaucoup, le système 
antérieur était meilleur et devrait 
même être repris et encore plus 
diversifié. [1 éviterait de former uni- 
quement des généralistes. Pourquoi, 
par exemple, les futurs diplomates 
ne recevraient-ils pas un enseigne- 
ment mieux adapté? Il en va de 
même pour d'autres secteurs de 
l'administration. 

La question se pose aussi de la 
formation des administrateurs des 
collectivités territoriales depuis que 
celles-ci ont pris de l'importance 
avec la loi de décentralisation. Pour 
le moment, les fonctionnaires régio- 
naux sont pour la plupart des trans- 
fuges de la fonction publique natio- 

le. ‘ 


L'ouverture, l'élargissement du 
recrutement de la haute fonction 
publique à été traité uniquement par 
des mesures spécifiques et spectacu- 
laires visant la seule ENA. L'instau- 


‘ ration en 1983 de la - troisième 


voie » ouverte aux non-diplômés et 
aux non-fonctionnaires n'a pas ét€ 
ua succès. Le nombre des candidats 
n'est pas très important et le nombre 
des reçus est insuffisant. De même, 
l'accès sans concours offert en 1985 
à quatre «normaliens» a été res- 
senti généralement comme un 
cadeau fait par le premier ministre à 
ses jeunes condisciples de la rue 
d'Ulm. Le problème de la nature du 
recrutement de l'Ecole nationale 
d'administration doit donc être 
reposé. 

Mais celui, plus général, du corps 
des administrateurs civils et des 
membres de grands corps doit l'être 
également. Les fameux « fours exté- 
rieurs - ont été récemment mis en 
question à plusieurs reprises. Leur 
ouverture mériterait d'être plus 
sérieusement réglementée pour évi 
ter leur dévoiement et leur politisa- 
tion. De même, l'accès des « arra- 
chès d'administration - au corps des 
« administrateurs civils - devrait 
être facilité pour permettre une 
meilleure promotion sociale et pro- 
fessionnelle. Or les attachés se plai- 
gnent du peu de débouchés qui leur 


sont offerts. Cela provient du fait 


que les anciens élèves de l'ENA 
occupent parfois des emplois qui 
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devraient revenir à des attachés. 
Une déperdition de capital intellec- 
tuel s'ensuit. 

On peut donc se demander si 
l'école de la rue de l'Université ne 
fabrique pas trop d'énarques. Les 
administrations centrales peuvent- 
elles absorber chaque année une pro- 
motion de cent cinquante hauts 
fonctionnaires destinés à occuper — 
selon la loi — des emplois de concep- 
tion et assumer des fonctions de 
décision”? La question se pose avec 
plus d'acuité encore au moment où 
le rôle de l'Etat est dénoncé. De 
même, les passerelles entre le sec- 
teur public et le secteur privé, 
aujourd'hui pratiquement inexis- 
tantes, sont souvent souhaitées. 
Enfin, on constate un vieillissement 
du recrutement de l'ENA avec le 
recul des limites d'âge décidé par 
M. Le Pors lorsqu'il était secrétaire 
d'Etat à la fonction publique. 

Voilà quelques-unes des remar- 
ques que formulent les praticiens de 
PENA et qui fourniront au nouveau 
directeur matière à propositions et 
au gouvernement — quel qu'il soit — 
des sujets de réforme, puisque, 
depuis la naissance de l'école, il v a 
quarante ans, la société civile qu'elle 
a pour vocation d'encadrer évolue 
naturellement chaque jour. 


ANDRÉ PASSERON. 





Avant la visite 
de M. Gemayel à Damas 


FUSILLADES 
DANS LE CAMP CHRÉTIEN 
A BEYROUTH 


Des fusillades ont éclaté, lundi 
matin 13 janvier à Beyroutb-Est 
(secteur chrétien) peu avant que le 
président Amine Gemayel ne se ren- 
dre à Damas pour rencontrer le chef 
de l'Etat syrien, M. El Assad. Selon 
la radio phalangiste «la Voix du 
Liban», des miliciens loyaux au 
chef de l'Etat ont établi des bar- 
rages routiers dans la région du 
Metn, fief de M. Gemayel, contre 
lequel M. Hobeïka, chef des forces 
libanaises, avait exprimé des 
menaces. 

M. Gemayel devait s'efforcer 
d'obtenir à Damas des amendements 
à l'accord récemment conclu entre 
milices libanaises belligérantes et 
dont une fracüon du camp chrétien 
conteste deux points : le « déconfes- 
sionnalisation » de la vie politique et 
la réduction des pouvoirs du prési- 
dent de la République (traditionnel- 
lement chrétien maronite). 

Samedi l'un des signataires de 
l'accord de Damas, M. Nabih Berri, 
chef du mouvement chite Amal, a 
menacé d'employer la force contre 
ceux qui s'opposent à ce texte. Au 
cours d'une conférence de presse, 
M. Berri a déclaré : » Nous force- 
rons M. Amine Gemayel à accepter 
cet accord. » 


© Barrage de mariniers à 
Conflans-Sainte-Honorine. — La 
Seine était bloquée le 13 janvier en 
fin de matinée par une centaine de 
péniches à Conflans-Sainte- 
Honorine (Yvelines). Les bateliers, 

t au mot d'ordre du Comité 
de défense des artisans bateliers 
(CDAB) veulent empêcher le trafic 
des barges industrielles, qui 
devaient charger ce lundi dans le 
port de Gennevilliers une j 
de céréales pour Rome et Le Havre. 
ue de ces barpes était coincée 

lepuis la veille par le barrage de 
Conflans. 
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Sur le vif 





Mégalo 


semaine ? Ils disent que je suis 
géniale, percutante, rigolote, 
piquante. Si, si, je vous jure, 
c'ast marqué page 34. Les 
hommes en forme. C'est moi. 
D'abord. Après, W y a trois autres 


et deux petits PDG de rien du 
tout. Pourquoi ils les ont inscrits 
à leur palmarès ? Probablement 


panne. ils ne sont pas comme 
moi, Ça va mal pour eux, c'est la 
Beresina. Poher 5e fait taper sur 
les doigts. ll a mai parié à Mitter- 
rend. Labarrère, Mi, il a mat parlé 
aux députés de l'opposition. Et 
Bergeron, à n'a pas parié, il a 
écrit je ne sais plus sur quoi ni à 
qui, mais id n'aurait pas dû. Les 
pauvres |! Vous vous rendez 
compte 1 lis ne doivent plus oser 
se montrer. 

Alors que moi, vous m'auriez 
vue, dès 7 heures ce matin, je 
faisais le couloir, rue des Italiens. 
J'essayais d'attirer l'attention 
des copains. Vous croyez qu'ils 
m'auraient félicitée, complimen- 


tée ? Pensez-vous ! Ils se rument 
dons teurs bureaux en arrachant 
leurs manteaux, leurs cache-ne2 : 
Qu'est-ce que tu fais plantée Ià 7 
Pousse-toi. Tu vois pas qu'on est 
en retärd. 

A ta conférence des chefs, je 
fais une entrée souveraine. Je 
leur rends deux doigts hautains. 
Je m'atrends à kes voir se casser 
en deux dans un baise main hu 
ble et respectueux. Tinun. ils me 
serrent distraitement la cuiller en 
me lançant par-dessus l'épaule : 
Dis-donc, aujourd'hus, strantion, 
bos les pattes. Tu touches pas à 
Barre. Ni à Hemu. Ni au frère de 
Jack Lang. Ni à Mre Thatcher. Tu 
touches à rien. Et surtout pas au 
vol de Columbia. T'es tellement 
malsdrons, tu risquerais de la 
faire tomber. 

Bon, très bien, d'accord. Mais 
alors de quoi je vais parler ? 

De la carte vermeil des 
hommes. ils vont y avoir droit à 
soixante ans. D'ailleurs, dans 
le Point, ils donnent ton äge. En 
forme ou pas en forme, dans cnx- 
huit mois, elle est pour ta 
pomme, la carte verrmeil Fais 
pas cette tête. C'est un sujat 
marrant, non ? 


CLAUDE SARRAUTE. 





UBÉRALISATION DES CRÉ- 
DITS A L'EXPORTATION 
POUR LES BIENS D'ÉQUIPE- 
MENT 


Le ministère du redéploiement 
industriel vient d'annoncer la libéra- 
lisation des crédits à l'exportation 
pour les biens d'équipement. Toutes 
les banques sont désormais autori- 
sées à financer ces crédits à des taux 

ui devraient être inférieurs à ceux 

u consensus de la catégorie I 
(accord général sur les taux de cré- 
dit bonifiés entre les pays membres 
de l'OCDE). 

Dans le cas où les firmes ne pour. 
raient trouver des taux en dessous de 
celui du consensus, if leur resterait 
le recours de la BFCE (Banque 
française ou comes extérieur) 

ui, pour le te de l'Etat, pourra 
inancer à 100 % les te en 
accordant les taux du consensus. 





“e Trois militants du GRAPO 
arrétés à Paris. — Trois militants 
présumés du GRAPO (Groupe de 
résistance antifasciste du premier 
octobre) ont été interpellés à Paris 
vendredi 10.janvier. 

Dolorës Ramos Ruiz, trente ans, 
Marie Theresa Moreno Gomez, 


vingi-sept ans, Enrique Guadria | 


Echeandia, trente-six ans — il peut 
s'agir d'identités d'emprunt — ont 
été arrêtés sur la voie publique, rue 
du Renard, à Paris (4), par des 
policiers des renseignements géné. 
raux Îs venaient de déposer dans 
une consigne de La gare de l'Est 
deux pistolets-mitrailleurs, trois 
revolvers, un important stock de 
faux papiers et du matériel d'impri- 
merie destiné à fabriquer ces faux 
documents. Des tracts frappés du 
sigle GRAPO ont été retrouvés dans 
la consigne. 

Gardées à vue Quai des Orfèvres, 
ces trois qui se refusent à 
toute déclaration. devaient Etre 
déférées au parquet, lundi 13 jan- 
vier, en fin de matinée. 





Le numéro du « Monde » 
daté 12-13 janvier 1986 
a été tiré à 421040 exemplaires 








MORT 
DU COLONEL TRINQUIER 


Nous apprenons la mort du colo- 
nel Roger Trinquier, décédé le 
samedi 11 janvier à l'hôpital Saint- 
Roch de Nice. des suites d'un acci- 
dent. 

fLe colonel Trinquier était cé de 
soixante-dix-huit ans, 11 fui un des aru- 
sans du 13 mai 1958 à Alger. Spécialiste" 
de la presse révolutionnaire en Indo- 
chine et en Algérie, il 2 écnt plusieurs 
ouvrages sur ce thème, notamment {a 
Guerre (1980). 


# 

L'ESPAGNE S'ASSOCIERAIT 
AU SYNCHROTRON 

L'Espagne a décidé de s'associer 
au laborataire européen à rayonne- 
ment synchrotron, que les Alle- 
mandis, les Briranniques, les Français 
et les Italiens projettent de construire 
à Grenoble, at-on appris à la Suite 
d'une réunion du conseil d'adminis- 
tration provisoire du Synchrotron qui 
s'est tenue, les 8 et 9 janwer, dans la 
capitale dauphinoise. Au cours de 
cette réunion, un budget de 30 mit- 
lions de francs a été adopté pour les 
études préalables à la construction 
du laboratoire européen, toujours 

prévue pour 1987. 


Sur 
CFM 


de 19 heures à 19 h 30 


à Paris (89 MHz} 
à Lyon (100,3 MHz} 
à Bordeaux (101,2 MHz} 
à Saint-Nazaira-La Baule (94,8} 
à Limoges (102,1 MHz) 
à Toulouse (88,6 MHz) 


LUNDI 13 JANVIER 
A6 «le Monde » 


Le nouvel âge 
de l'ENA 


avec ANDRÉ PASSERON 
et FRANÇOIS KOCH 


MARDI 14 JANVIER 
« Le Monde » reçoit 
OVADIA SOFFER 


Ambassadeur d'Israël 
en France 


avec PHILIPPE BOUCHER 


SOLDE 
sa collection 1985 


du 6 au 18 janvier 
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